■ — 


DESCRIPTION 

D E 


L'UNIVERS 

CONTENANT 

LES  DIFFERENTS  SYSTEMES  DU  MONDE, 
les  Cartes  generales  &:  particulières  de  la  Géographie 
Ancienne  &c  Moderne  : Les  Plans  &C  les  Profils  des 
principales  Villes  &des  autres  lieux  plus  confiderables  de 
la  Terre  ; avec  les  Portraits  des  Souverains  qui  y 
commandent  , leurs  Blafons  , Titres  & Livrées  : Et  les 
Mœurs , Religions  ? Gouvernemens  &;  divers  habillement 
de  chaque  Nation. 

DEDIEE  AV  ROT. 

Mar  ALLA,  IN  MANES  S ON  MALLET,. 

c Maifire  de  Mathématiques  des  Pages  de  U petite  Efiurie 
deJaMajeJié,  cy-  devant  Ingénieur  & Sergent  Major 
d' Artillerie  en  Portugal. 

TOME  QJJ  ATRIE'M  E». 


A PARI  S , 

Chez  DENYS  THIERRY , rue  S.  Jacques  , à l’Enfeigne: 
de  la  Ville  de  Paris,  devant  la  rue  du  Plâtre. 


M.  DC.  LXXXIII. 

AVEC  PRIVILEGE  E V ROT,, 


n&nuunmnnnuu$ 

TABLE 

DES  CHAPITRES 

Contenus  dans  le  quatrième  Tome 
DE  LA  DESCRIPTION. 

DE  L’UNIVERS- 


LIVRE  SIXIEME. 


De  l'Europe . 

CHAPITRE  PREMIER, 

DE  l[Euroÿe  Ancienne  en  general.  £ 

De  l'Europe  Moderne  en  general . 4 

CHAPITRE  II. 


Dlvlfion  generale  des  Royaumes  du  Nord . y 

De  la  Norwege.  ro 

De  la  Ville  de  Berghen.  14 

Mflat  du  Royaume  de  Norwege,  ï£ 

CHAPITRE  III. 


Du  Royaume  de  Danemark . 19 

De  la  Ville  de  Copenhague.  24 

De  F rideric s-bourg , Maifon  de  Plalfance  du  Roy  de  Danemark-  2 6 
Des  Rois  de  Danemark,  28 

Armoiries , Ordres  de  Chevalerie  f Titres  & Livrées  des  Rois  de 
Danemark • ~ 30 

a iiij 


Table  des  Chapitres. 

Des  Maufolees  ou  Tombeaux  des  Rois  de  Danemark. 
EJiat  du  Danemark^ 

CHAPITRE  IV. 

De  la  Suede  en  general. 

De  la  Suede  en  particulier. 

De  la  Ville  de  Stockholm. 

Du  Château  ou  Palais  de  Stockholm, 

Du  Château  d’Yacobdal. 

Des  Rois  de  Suede. 

Des  Armoiries , Titres  & Livrées  des  Rois  de  Suede, 
Des  Tombeaux  des  Rois  de  Suede. 

Pftat  de  la  Suede . 

CHAPITRE  V. 

De  la  S armatie  Européenne. 

De  la  Mo fcovie  en  généra1. 

De  la  Ofo  of covie  en  particulier. 

T>e  la  Fille  de  Mofcou. 

Du  Château  de  Cremenela. 

Des  Cnaars  ou  Empereurs  de  Mofcovie . 

Efiat  general  de  la  Mofcovie. 

CHAPITRE  VL 

De  la  petite  Tartarie. 

De  la  Ville  de  Capha. 

Ejlat  de  la  petite  Tartarie. 

CHAPITRE  VU, 

De  la  Pologne  en  general. 

De  la  Pologne  en  partiçulkri 


'3* 

.35 


J7 

4° 

4* 

48 

5° 

S* 

56 

S6 

5% 


61  & 61 
64 
66 
74 
76 
?8 
80 


8? 
8 6 
87 


£2r 

24. 


Table  des  Chapitres» 


de  Pologne • 

Efiat  de  la  Pologne. 


104 

106 


CHAPITRE  VIII. 


De  rillyrie  en  general.  109 

DeUDace.  ïlZ 

DclaThrace . 11  4 

De  la  Panonie.  1 1 

De  Plllyrie  proprement  dite . 1 1 £ 

Du  Noricum.  1 ‘ ^ 

JD*?  Vindelicie*  1 1 _ 

De  la  Rhetie.  ' Ilÿ 

Pc,/*  Grece  en  general.  120 

Royaume  de  Macédoine.  11Z 

De  la  Thefalie.  ' 1Z4 

De  l'Epire.  > 124 

De.  la  véritable  Grece  en  particulier.  116 

Du  Peloponefe.  ïz ^ 

De  la  Turquie  en  Europe  en  general.  îlb> 

De  la  Turquie  en  Europe  Septentrionale ; 13° 

De  la  Wdlaquie.  13° 

De  la  Moldavie.  I32, 

De  la  Tranfilvanie.  1 3 2 

De  la  Hongrie.  I34 

De  la  Ville  de  Waradin,  3 3^ 

Delà  Ville  de  Bude.  3 3° 

De  la  Ville  de  Prefcourg.  *4° 

Eftat  de  la  partie  Septentrionale  de  la  Turquie  en  Europe.  14° 

De  la  Turquie  Méridionale  en  Europe.  3 44 

Du  Détroit  de  Gallipoli.  3 4^ 

De  la  Ville  de  Conflantinople . ■ f J5° 


Du  Château  des  fept  Tours. 

Du  Serrail. 

Des.  Sultans  ou  Empereurs  Turcs . 


354 

156 

sj§ 


, Table  des  Chapitres? 

- **w  *■ 


CHAPITRE  X. 


5"  df  l’ Archipel  qui  font  vers  l'Europe. 

nlSrinSfrarn/rafbl’  Lembr°-  Stalimene,  &C. 

De  lifte  de  Togo  & du  Monte-Samo  ou  Mont-Athœ 

Des  tS  t ***.  &i^^r 

^ IJles  c-e  Schiro  & de  Ne  <r. repont. 

Des  IJles  d'Andra  s de  Tme , &c. 

Des  IJles  de  Mlcone  & de  Nixia. 

S;  t £ *£:  %srhim  ■ * 

^ Sifano  t de  Adilo  &c 
De  Cljle  de  Crete. 

De  l IJle  de  Candie. 

De  la  Ville  de  Candie . 

Dfle7ltjjfe/e?andiie:  & defon  ancien  Labyrinthe. 

Des  Iftes  de  Zanthe,  de  Santa  Maura,  de  Cephllonie , &c. 

CHAPITRE  XI. 

De  l Italie  en  general. 

De  ÜlJuJllT mfJeAn^n-e  Italie  en  particulier. 
De  C Italie  Moderne  2,  ‘gterT^  **  * Particulier. 
De  L Italie  Moderne  en  particulier. 

De  U République  de  Vende. 

Du  Duché  de  Adantoué. 

Du  Duché,  de  Modene. 

Du  Duché  de  P arme. 

De  la  République  de  Gennes. 

Du  1 wdmQnt. 


i6% 
170 
1 7* 
174 
176 
180 
184. 

186 
3g  S 
190 
19  Z 
194. 
196 
198 
202 
204 
20§ 


21 F 

214 
21% 
222 
224 
224 
2 16 
2 2 6 
226 
22<$ 
22g 


Table  des  Chapitre# 

Du  MiUnoiï.  ï2§ 

Du  Mont-E errai.  !..  228 

De  V Efiat  Ecclefiafiique.  230 

Du  Duché  de  Tofcane.  î < 232, 

Du  Royaume  de  Naples.  234 

Delà  Ville  de  Tenife.  238 

De  la  Place  & de  VEglife  de  falnt  Mare*  240 

De  la  faille  de  Rome . 24  Z 

Du  Capitole.  246 

De  VEglife  de  falnt  Pierre  de  Rome » 248 

Du  Château  Saint- Ange.  250 

Des  Papes.  25*2 

Des  Armoiries  des  Papes  , des  Ordres  Militaires  quils  ont  infli- 
tuez. 5 de  leurs  Titres  & Livrées.  254 

Efiat  de  Vit  die*  256 

CHAPITRE  XII. 

De  VI fie  de  Corfe.  259 

Efiat  de  VI fie  de  Corfe.  262 

De  VI fie  de  Sardaigne  & de  VEFlat  du  Pais*  264 

De  VI fie  de  Sicile.  2 66 

De  la  Tille  de  Palerme.  268 

Du  Mem-Gibel  & de  V Efiat  de  la  Sicile.  27© 

CHAPITRE  XIII. 

De  VEfpagne  ancienne  en  general.  273 

De  V ancienne  Efpagne  en  particulier,  2j6 

De  VEfpagne  moderne  en  general.  280 

De'  VEfpagne  moderne  en  particulier.  282. 

Des  I fies  Minorque  , Majorque  Tvica.  286 

De  VI fie  de  Cadis.  288 

De  la  Tille  de  Madrid.  2^0 

Du  Palais  du  Roy  d' Efpagne  â Madrid . 292 

De  la  grande  Place  de  Madrid.  294 

Du  Buon-Retiro.  296 

Des  Rois  d' Efpagne*  298 


Table  des  Chapitres,’ 

Des  Armâmes  y Titres  & Livrées  du  Roy  d'Effagne. 
De  LEf curial  3 lieu  de  la  Sépulture  des  Rois  d’Efpaanel 
EJlat  de  V Efpagne. 

Du  Royaume  de  Portugal.  ( 

De  la  Ville  de  Lijbone. 

Du  Palais  des  Rois  de  Portugal. 

Du  Tribunal  de  llnquijîtion. 

De  la  Tour  de  Relem. 

Des  Rois  de  Portugal. 

Des  Tombeaux  des  Rois  de  Portugal. 

De  l’Efiat  du  Portugal , 


Fin  de  la  Table  des  Chapitres  du  quatrième  Tomë< 


DESCRIPTION 


description 

D E 

L'UNIVERS 

LIVRE  SIXIEME. 


D £ 


nevrope  ancienne 

& Moderne» 


CHAPITRE  PREMIER. 

Ü o t'qù  tè.  n oft  r e'Ordre  G eôgraph  i q e e expliqué  à 
h telle  de  eet  Ouvrage  , ne  mette  1*  Europe  qu’au 
troifiéme  rang  des  Parties  de  noftre  Continent , elle 
eft  neanmoins  Tares  difficulté  la  plus  ilkdlre  , tant 
par  l’avantage  d’y  voir  regner  la  véritable  Religion, 
. & les  plus  célébrés  Monarchies  de  la  Terre,  que  par 

ï Erudition , la  Valeur  ",  Y Adtefîe>  la  ÏLichelTe,  &la  multitude  de  Tes 
Peuples» 

Le  nom  , félon  î’oplnion  generale,  vient  d’Europe,  qui 

eitoit  hile  d’Agen  or , R.oy  de  Phœnicie,  & T Objet  des  Amours  de 
Jupiter  Roy  de  l’Ifle  de  Crete  , maintenant  Candie. 

Tome  II I. 


A 


De  l'Europe  Ancienne  en  general . 


Briet  U Geo-  T"  E s Bornes  de  PEurope  Ancienne  eftoient  au  Septentrion  l’Océan 
graphiapârt.  JL/  Septentrional  : A l’Orient  , PAfie  , le  Pont  Euxin  & la  Mer 
*-•  L'  l-  Ægée  : Au  Midy  ,1a  Mer  Mediterranée  & le  Détroit  des  Gades,  ou 

{T '*t.i  Fret  uni  Gaâitanum  ; & à l’Occident  lOcean  Occidental  ou  Atlan- 

C ânes  de  tique , appellé  auffi  Hejperius. 

Blaeu.  Ses  principales  Montagnes  font  celles  de  Sevo , Carpathos , Alpes , 

Apenninm , Pyremi , &c  dont  les  noms  Modernes  feront  donnez 
avec  le  mefme  ordre  dans  la  page  fliivante  , auffi  bien  que  les  noms 
des  Rivières  que  nous  allons  fpecifier. 

Ses  Rivières  remarquables  font  Vagm,  Rha  , Tanaïs , Boriflhenes , 
Jfier  ou  Danubius  t Padus , Tiberis , iberus  y Bcetis , Anas,  Tagus  y 
Durius , Tamefis , , Vtfiula  3 Rhenus  > Rhodanus , Garumna , 

Lige  ris  y Seqrnna  , &c. 

Ses  principales  Régions  font , 

Scandia. 

Sarmatia  Europaa  , ou  la  Sarmatie  Européenne, 
lilyricum  ou  Illyrie. 

Gracia , Grece. 

, Italie. 

Hijpania  , Efpagne. 

InfuU-Brittanntcay  Ïfles-Britanniques, 

Germania,  Germanie. 

G allia,  Gaule. 

Aux  environs  de  la  Grece  il  y a une  partie  des  Ifles  de  la  Mer 
Ægée  avec  Pille  de  Crde*>  & les  Ifles  de  la  Mer  Ionienne. 

Proche  de  l’Italie  font  les  Ifles  de  Co^fica  ou  Corfe  , Sardinia  ou 
Sardaigne , Sicilia  ou  Sicile , &c. 

Aux  environs  de  l’Efpagnc  font  les  Ifles  Baléares , Pytiufa , &c. 
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FIGURE  l. 


T>e  l'Europe  Moderne  en  général. 

S Es  bornes  font,  au  Septentrion  l’Océan  Septentrional;  à î Orient 
l'Afie  , la  Mer-Noire,  & l’Archipel;  au  Midyla  Mer  Mediter- 
ranée & le  Detroit  de  Gibraltar;  & à l’Occident  l’Océan  Occiden- 
tal , & partie  du  Septentrional. 

Ses  principales  Montagnes  font  celles  de  Kars-Fiell  , &c.  Cra- 
pâck,  Alpes,  Apennin  , Pyrénées. 

Ses  principales  Rivières  font  la  Duvine , le  Volga,  le  Don. 
LeNieper , le  Danube,  le  Po,leTibre,  PEbre,  le  Guadalquivir, la 
Guadiane,leTage,  le  Douro,la  Tamife,  l’Elbe, la  Viftule,  le  Rhein, 
le  Rhofne,  la  Garonne , la  Loyre,  la  Seine , &c. 

Ses  principales  Régions  font  les 

Royaumes  du  Nord  , fous  lefquels  font  compris  les  Royau- 
mes de  Norwege  , de  Danemark  , & de  Suède» 

La  Mofcovie. 

Les  Etats  de  Pologne. 

La  Turquie  en  Europe,  où  nous  comprenons  auffilesPrincipau- 
tez  de  Moldavie , Tranlilvanie , Valaquie  & la  plus  grande  partie 
de  la  Hongrie,  &c. 

L’Italie. 

L’Efpagne;,  fous  laquelle  nous  renfermerons  auffi  le  Royaume  de 
Portugal. 

Les  Ifles  Britanniques. 

L’Allemagne. 

La  France , &e. 

Au  Midydela  Mofcovie  eft  la  Petite  Tartane. 

Entre  l’Allemagne  , l’Italie  & la  France , font  les  Pais  des  Suiflès 
& la  Savoye  ,&  entre  l’Allemagne  & la  France  font  les  Païs-Bas,  &c; 
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CHAPITRE  II. 


Des  Royaumes  du  Nord . rDu  Royaume  de  N or - 
wege\  De  la  Ville  de  Bergen  \ (&  de 
L Etat  du  Fais . 


Vivifion  generale  des  Royaumes  du  Nord . 


Ou  s le  nom  de  Royaumes  du  Nord , nous  compre-  ’ 'plupart. 
nons  la  plupart  des  Païs , que  quelques  Géographes  ° * 

appellent  Scanzie  , Scandie  , ou  Scandinavie  , & qui  5 t.  i.& 
eftoient  connus  des  Anciens  fous  le  nom  de  Scandia,  M>  *•  cap.  1. 
de  Scandinavia  & de  Baltia  , comme  nous  le  remar-  s>avtty  to. 
quons  dans  la  Defcription  de  T Ancienne  Germanie.  d'Europe.  * 

On  tient  que  ce  nom  de  Scandia  eft  venu  des  peuples  Géographie 

A liij  BUviana. 


* DE  L’EUROPE, 

Seandii , qui  habitoient  la  Province,  que  nous  appelions  maintenant 
Schonen , lituee  àlOrienf  du  Sund. 

Les.grandsPais  renfermez  dans  la  Scandinavie  font  les  deuxRoyau- 
mes  de  Norvège  Suede-. 

Ce&y  de  Norwege  dépend  du  Roy  de  Danemark 

Le  Royaume  de  Danemark  confiée  en  une  prefqu*Ifle  & plu  J 
îieurs  Iflçs  voifines  de  !a  Scandinavie-:  Ceftde  ces, trois  Royau- 
mes dont  nous  allons  parler  d®  fuite , fous  le  titre  de  Royaumes  du 
Nf.rtL 

Leurs  bornes  font , au  Septentrion  l’Océan  Septentrional  ; à l’O- 
nent  les  Etats  de  Mofcovie;  au  Midy  ceux  d®  la  Pologne , la  Mer 
Baltique  &F  Allemagne  • & à ]•  Occident  une  partie  de  l'Océan  Sep- 
tentrional ou  Mer  de  NoordrZée.  • 

Leurs  principales  Montagnes  font  celles  que  les  Anciens  nom-, 
moient  Sevo.qm  font  entre  la  Norwege  & la  Suede  ; ceux  duPaïs 
donnent  le  nom  de  Kars-F iell  aux  plus  confiderables , mais  quelques 
Geopphes  les  appellent  en  général  Doffrins*  ou  Montagnes  de 
Suede.  ® 

Le  plus  grand  Golfe  efl  la  Mer  Baltique. 

Pourleurs  Fleuves  & Rivières,  nous  en  parlerons  en  traitant:  de 
chacun  de  ces  Royaumes  en  particulier.. 


De  U Norvège. 


Briet  H Geo - 

irÿ*#Part'  T E Royaume  de  Norwege  eft  appelle  par  les  Habitat]  s Norri^ 
leap  gf  " JL j ou  par  abréviation  Norke , c’eft-a-dire  Pais  Septentrional , & les. 

tom.  z.  Anciens  y ont  reconnu  la  Région  de  Nerigon  8c  les  Peuples  Sittones , 

. comme  nous  le  remarquons  plus  particulièrement  dans  la  Defcription 
rEurofe  S l’ Ancienne  Germanie» 

tom.  i-pag.  Ses  Bornes  font,  au  Septentrion  l’Océan  Septentrional  , à l’Orient 
7^7-  la  Mofcovie  & le  Royaume  de  Suede , au  Midy  l’entrée  de  la  Mer 
Baltique  , vulgairement  appeîlée  le  Cattegat , ouïe  Trou  du  Chat  * 
à l’Occident  la  Mer  de  Noord-  Ze'e  , qui  fait  partie  de  l’Océan 
Septentrional. 

Ses  principales  Montagnes  font  celles  que  lès  Anciens  appelaient 
Sevo , & que  les  Géographes  nomment  Montagnes  de  Suede;  ceux 
du  Païs  leur  donnent  divers  noms,  comme  de  Skars-Fiell , Dofre- 
Fiell , Fille-Fiell , &c. 

Sa  Riviere  plus  conliderable  eft  celle  de  Teno,  qui  a fon  embou- 
chure à l’Orient  du  Cap  de  Noord. 

La  Norwege  eft  ordinairement  divifee  en  cinq  grands  Couver- 
nemens  fçavoir, 

Wardhus. 

Druntheim. 

Aggerhus. 

Bahus. 

Et  Bergenhus , ou  Bergen. 

Le  Gouvernement  de  Wardhus,  Warahus  ou  Vardhus , connu 
encore  fous  le  nom  de  Laponie  Danoifê  ou  Norwegienne  , a pour 
lieux  principaux  la  petite  Ville  de  Wardhuys,  qui  eft  dans  l’Ifîede 
Ward  à l’Orient  du  Cap  de  Nord  : Cette  Ville  eft  fans  murailles,  le 
Château  qui  en  eft  proche,  fert  de  refidence  au  Gouverneur,  & de 
logement  à la  garnifon  : Sous  ce  Gouvernement  eft  compris  le  Païs 
de  Finmark  , qui  a efté  autrefois  du  Royaume  de  Suede. 

Le  Gouvernement  de  Druntheim  , Drunthem  , Trunheim  , ou 
Trunten  ,afa  VilleCapitale  de  mefme  nom,  les  Latins  la  nomment 
Ndrofia  Quand  le  Royaume  avoit  lès  Rois  particuliers , ils  faifoient 
leur  refidence  dans  cette  Ville , qui  eft  le  Siégé  d’un  Archevefque 


i*  DE  L’EUROPE 

Luthérien»  fonEglife  Cathédrale  dédiée  à faint  Olawet  eft  une  d'est 
plus  vailes  de  là  Chreftienté;  maintenant  il  ne  relie  plus  qu’un  liera 
de  ce  grand  Bâtiment.  Le  mouillage  du  Port  eft  fort  feur  ; mais  il 
n’y  a que  de  petits  Bàtimens  qui  y entrent,  à caufe  deplufieurs  Ro- 
chers  qui  en  bouchent  la  barre. 
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tous  deux  Suffragans  de  Drunthem  : la  ViHe  d’Anflo  eft  petite, 
mais  fort  peuplee^caulêque  l’air  y eft  beaucoup  plus  doux  que  dans, 
le  relie  de  la  Norwege  : D’où  vient  que  la  plufpart  des  Vice-Rois  y 
font  leur  fejour.  Elle  eft  commandée  d’un  Château  qui  eft  alfez 
fort. 

Le  Pais  ou  Gouvernement  de  Bahus  a un  Château  de  mefine  nom, 
bâty  far  une  Roche  & entouré  d’eau  de  toutes  parts  ; il  fut  cédé 
aux  Suédois  1 arinee  1658.  & les  Danois  font  affiegé  inutilement  en 
fannée  1678.  La  Ville  de  Malftrand  ou  Marftrand,  fituée  dans  une' 
prefqu  Ifle  environnée  de  toutes,  parts  decucils,  y eft  confîderable 
pour  la  pefche  du  Haran  , & les  Danois  l’ont  rendu  aux  Suédois, 
par  le  Traité  fait  à Fontainebleau  en  1679. 

Le  Gouvernement  de  Berghen , Bergen  ou  Berge  , a pour  Ville 
principale  Bergen  , que  ceux  du  Pais  nomment  Baërne , & que  les 
Matelots  François  appellent  Bergue  , nous  en  parlerons  cy-aprés. 
Cette  Ville  eft  le  Siégé  d’un  Evefquc  Suffragant  de  Druntheim  » 
aulli  bien  que  celuy  de  StafFanger. 
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De  U Ville  de  Berghcn  ou  Bergen • 

plimus  |OEtte  Ville eft  la  principale  du  Gouvernement  de  Bergheri 
^ dans  Ic  Royaume  de  Norwege,  fes  Peuples  &fon  Port  n’ont 
foniîrbea pas  inconnus  aux  Anciens,lorfqu’ilsont  dit  que  ce  lieu  eftoit 
\vH7n  Civit.  oppofé  à l’Ifle  de  Thulé , & que  l’on  s y embarquoit  pour  naviger 
dans  cette  Ifle. 

Cette  Ville  eft  maintenant  fort  marchande  à caufe  de  la  bonté  de 
ion  Port , où  les  VaifTeaux  de  deux  cens  Tonneaux  & mefme  de 
plus , y font  à l’abry  de  tous  les  vents. 

Les  plus  longs  jours  y font  de  vingt  heures  ,&  les  plus  courts  feu- 
lement de  quatre. 

LesHabitans  y font  de  plufieurs  Nations  differentes  , mais  les 
Norwegiens  & les  Allemands  y font  en  plus  grand  nombre. 

Le  Château  eft  dans  la  partie  Occidentale  de  la  Ville , c’eft  où  re- 
ftde  le  Gouverneur  que  le  Roy  de  Danemark  y envoyé  , la  Jurifc 
didion  de  ce  Gouvernement  eft  fort  eftenduë,  il  y a aufli  un  Evef- 
que  Luthérien  Suffragant  de  Drontheim. 

Les  Edifices  publics  font  affez  bien  bâtis  , mais  les  maifons  des 
particuliers  n’y  font  que  de  bois  & couvertes  de  gazon  : Parmy  les 
Villes  Hanfeatiques  celles-cy  eft  une  des  plus  confiderables , les  Mar- 
chands de  Hambourg , Lubek , Dantzick , & Brunfwick  y ont  leurs 
Magazins  particuliers , & outre  cela  une  Maifon  publique  qu’ils  ap- 
pellent Contor  : fans  eux  l’on  y manqueroit  des  choies  les  plus  necef. 
faires  à la  vie , & particulièrement  de  Bled , qui  ne  peut  croître  en 
Norwege  à caufe  du  grand  froid  ; ils  en  remportent  des  Poiffons  pef» 
chez  en  Janvier  & deffechez  au  froid  , les  Aîlemans  leur  donnent 
le  nom  de  Roficher  ou  Stockfifih;  on  y trouve  aufli  quantité  de  Peaux 
& Fourures  que  l’on  y porte  de  divers  endroits  ; en  forte  que  cette 
Ville  pafle  pour  eftre  le  Magazin  de  toute  la  Norwege. 

Les  Rois  de  Danemarck  ont  accordé  de  grands  Privilèges  aux 
Marchands  Eftrangers  qui  alloient  y trafiquer  , ce  qui  les  y a fait 
venir  en  bon  nombre  ; mais  lors  qu’on  a voulu  diminuer  ces  Privi- 
lèges, les  Marchands  ont  aufli  cefle  d’y  venir , dont  les  Norwegiens 
fe  font  fi  mal  trouvez,  que  les  Rois  ont  efté  obligez  de  remettre  les 
ehofès  en  leur  premier  eftat. 
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Efiat  du  Royaume  de  Norwege. 

LE  froid  y eft  tres-rigoureux,  particulièrement  vers  la  Laponie,  ou 
les  Païfans  pour  s’en  garantir  , fe  logent  dans  des  Caver- 
nes : Les  Terres  de  la  Norwege  font  pleines  de  cailloux , & fi  fteriles 
en  bled,  que  prefque  tout  celuy  qu’on  y voit  s’apporte  d'ailleurs  ; de 
forte  que  le  peuple  y eft  réduit  à vivre  de  la  chalfe.  On  y trouve 
quelques  mines  d’argent , de  cuivre  , de  fer  , & de  plomb.  11  s’y  en 
eft  mefme  rencontré  une  d’or, mais  elleaefté  épuifée  en  peu  de  temps* 
Le  Peuple  a l’efprit  groftier  & la  conftitution  Vigoüreufe  : La  No* 
blelTe  y eft  plus  éclairée , & fort  adroite  aux  exercices  du  corps.  Les 
Habitansdes  Villes  y font  veftusde  Drap,  mais  le  refte  a des  habits 
de  peaux  de  Renards  ou  de  Loups  ; car  ces  animaux  y font  com* 
muns , & l’on  y trouve  auffi  des  Ours  blancs  qui  font  dangereux  , Sc 
quantité  de  Ranchers  ou  Raines  , qui  font  des  animaux  femblables 
aux  Cerfs  ,&  qui  traînent  des  Chariots  comme  feraient  des  Chevaux. 

Le  Païs  ne  îaiffie  pas  d’eftre  abondant  en  menu  beftail , & la  chalfë 
desDains  y eft  ordinaire.  La  Mer  leur  fournit  auffi  des  Harans,du 
Saumon,  & des  Stokfifchs:  C’eft  ainfi  qu’ils  appellent  des  Morues 
qu’ils  font  fechcr  ; la  pefche  des  Baleines  qui  fe  .fait  fur  leurs  Coftesles 
accommode  fort  : Ils  en  mangent  la  Graille  ou  le  Lard  au  lieu  de 
Beurre , & en  tirent  une  efpece  d’huile  à brûler  : Us  font  grand  trafic 
des  Arbres  de  leurs  Forefts  qui  fervent  à faire  des  Mats&  des  Poutres. 

On  n’y  voit  point  de  places  fortifiées  avec  art , elles  le  font  allez 
par  la  nature  du  terrain  qui  eft  âpre  Sccouppé  de  Rochers , outre  que 
fa  fterilité  s’oppofe  à la  fubfiftance  des  armées:  Quand  la  guerre  s’y 
fait  entre  les  Danois  & les  Suédois,  ce  n’eft  que  par  des  irruptions  qui 
ne  peuvent  pas  continuer  long-temps. 

On  y faitaujourd’huyprofeffion  de  la  Religion  Luthérienne , qui  y £ 
eftûintroduite  à la  place  delà  Catholique  par  le  Roy  Frédéric  Premier. 

La  Norwege  a eu  long-temps  lès  Rois  particuliers , & a paffié  fou- 
vent  fous  la  domination  des  Rois  de  Dannemark , tantoft  par  la  Con- 
quefte,  comme  fousCanutus  furnomméle  Grand  , tantoft  par  al- 
liance , comme  lors  que  Marguerite  fille  unique  de  Valdemar  Roy  de 
Dannemarck  , époufa  A quinus  Roy  de  Norwege  -,  & enfin  par  élec- 
tion comme  fous  Chriftierne  Comte  d’Aldembourg  , qui  mourut 
l’année  I4.81. 

Depuis  ce  temps-là  ces  deux  Royaumes  ont  efté  unis , & la  Norwe- 
ge eft  gouvernée  par  un  Vice-Roy , qui  demeure  quelquefois  à Ber- 
ge , quelquefois  à Opfto  dans  le  Gouvernement  d’Aggerhus. 

FIGURE  ML 
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CHAPITRE  II L 


Dm  Royaume  de  Danemark,  De  la  Ville  de  Co- 
penhague. De  Frideris  bourg.  Des  "Rois  de 
Danemark  > de  leurs  Blafons  5 Ordre  de  Che - 
v alerte 5 Titres , Livrées 9 & Tombeaux  j (efr  de 
ÏEtat  du  Pais, 


Du  Royaume  de  Danemark, 


E Royaume  de  Danemark  a été  anciennement  habité  Brktii  P#* 
parles  Cimbres , les  Teutons,  & les  Saxons , dont  nous  rai  G*f' 
parlerons  en  traînant  de  l’Ancienne  Germanie.  cZ'll*£\ 

Cét  Etat  comprend  une  grande  prefqu’Ifle  , & Ub,  3.  c.  7» 
plusieurs  autïes  lfles  qui  font  bornées  au  Septentrion  par  le  Ti  x.Gwg.dn 
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CattegSU  ou  entrée  de  la  Mer  Baltique  ; à l'Orient  par  la  Mer  Baltique 
* tvz'  & la  Suede;  au  Midy  par  T Allemagne,  & à l’Occident  par  la  Mer 


de  Noord-Zée , qui  fait  partie  de  l’Océan  Septentrionale 

Sbn  principal  Golfe  eft  celuy  de  Lymford  en  Jutland. 

Sa  Riviere  plus  coiifiderable  eft  Guden,  auffi  en  Jutîand  : dans  les 
Ifles  il  n’y  a que  des Ruifîeaux peu  confideràbîes. 

Ses  principaux  Détroits  font  ceux  de  Sund  , Belt-Suhd  , & dé 
Midelfart-Sund. 

La  prefqu’Ifle  de  Jutlànd,  appellée  autrefois  Cimbrica  Cherfonefm , 
eft  la  Patrie  des  Anciens  Peuples  Cimbres , &c.  elle  eft  diviféeen  Nord 
Jutland  , & Sud  Jutland. 

La  Nord  Jutland  ou  Jutland  Septentrionale,  contieht  les  Diocefes 
d’Albourg  , Wibourg  , Arhufen,  Ripen. 

La  Sud  Jutland  ou  Jutland  Méridionale,  contient  les  Duchez  de 
SJefwiK,  de  Holftein,  & les  Païs  de  Wagrie,  Stormarie , de  Dithmarfe* 
&c.  qui  font  partie  du  Duché  de  Holftein. 

Le  Diocefe  d Albourg  a fa  Ville  principale,  appellée  au fli  Albourg 
où  Aelburg;  c’eft  le  Siégé  d’un  Evêque  Luthérien, Suffragant  deLun- 
den  en  Suède;  le  Golfe  de  Lymford  fait  une  prefqu’Ifle  de  ce  Païs* 

Le  Dioccfe  de  Wibourg  eft  le  nom  du  Païs,  & de  fa  Ville  principale, 
qui  eft  auftï  le  Siégé  d’un  Lvefque  de  la  mefme  Confeffion  que  celuy 
d’Albolirg,  âinfi  que  les  autres  Évêques  fuivaîis  3-  il  fè  dit  Seigtieur 
defon  Diocefe,  & il  eft  Suffragant  de  Lunden. 

Le  Diocefe  à* Arhufen  prend  fon  nom  de  fa  Ville  principale , qui 
porte  le  titre  d’Evêché  Suffragant  de  Lunden. 

Le  Diocefe  de  Rippen,  Ripen , ou  Ripe , donne  fon  nom  à fa  Ville 
principale,  qui  eft  un  Port  de  Mer  ; elle  porte  titre  d’Evefché  Suffra- 
gant de  Lunden  : La  Ville  de  Koîdingeti  y eft  remarquable  pour 
avoir  efté  la  demeure  du  Roy  Chriftierne  III. 

Le  Duché  de  Slefwicl^  ou  Sleffltc , donne  fon  nom  à fa  Ville  Ca- 
pitale ; ce  Païs  dépend  du  Duc  d'Hoifteîn , qui  eft  Prince  Souverain 
de  ce  Duché:  Il  Fait  fon  féjour  au  Château  de  Gottôtp,  qui  eft  prés  de 
la  Ville  de  SlefwicK,  c’eft  le  Siégé  d’un  Evêque  Suffragant  de  Lunden. 

Le  Païs  d’ Holftein  ou  d’ Ho  IJ ace , aies  Villes  de  Rensborg  , Kycî 
buKill , en  Latin  Chilonium  j cette  derniere  eft  confiderabîe  pour  les 
Affembléesde  la  Nobleffc.- 

Le  Païs  de  Wagrie  a pour  Ville  remarquable,  Oldemburg , avec 
titre  de  Comté  ; celle  de  Lubekeft  Impériale,  & ne  reconnoift  point 
le  Duc  d’Holftcin , qui  poffede  prefque  tout  ce  Païs. 

La  St  or  mark  a pour  Villes  principales  5 Itzehoa  Sc  Hambourg  5 
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cette  derniere  eft  Impériale,  & ne  dépend  point  des  Ducs  d’Holftein* 
qui  font  Maiftres  du  refte. 

La  Dithmarfe  ou  Ditmerfchm , a pour  Ville  principale,  Lunden  i 
ce  Païs  apartient  au  Duc  d’Holftein , auffi  bien  que  le  petit  Païs 
d' Eyderl and  ou  d'Eyderïîede , qui  eft  plus  au  Nord,  où  eft  la  Ville 
de  Toningen  ou  Tonningen. 

LU  de  de  Zelande , S te.  and  ou  Sëlande  anciennement  Codanonia  s 
a pour  lieux  & Villes  remarquables , le  Château  de  Cronemburg  , 
fur  le  bord  de  la  Mer , bâty  magnifiquement,  & fortifié  par  Fridcriç 
I I.  Roy  de  Danemark,  accompagné  d’une  Ville  appelléeElfenor  ou 
Helzenoer  ; Rofchild  Siégé  d’un  Evêque  Suffragant  de  Lunden  i 
Celle  de  Copenhaguen  eft  la  Capitale  de  tout  le  Royaume,  nous  en 
parlerons  cy* après.  A l’Orient  de  Zelande  eft  la  petite  Ifle  de  Wen  , 
appeîîée  maintenant  Hucna  parles  Latins  ; elle  eft  célébré  par  le  Châ-. 
teau  d Uranisbourg,  qui  eftoit  le  lieu  où  le  Sçavant  Tycho-Brahéa 
fait  fes  Obfcrvations  Aftronomiques  ; elle  fut  cedée  aux  Suédois  l’an- 
née 1658.  A l’Orient  de  cette  Ifle,  fur  la  Cofte  de  Gotie  , font 
les  Provinces  de  Hallanâ , où  eft  la  Ville  de  Falkembourg , & celle  de 
Schonen,  oùfontles  Villes  de  Lunden  , Malmoë,  &c.  La  Ville  de 
Lmden  eft  le  Sie^e  d’un  Arcbevefque  Proteflant , dont  nous  venons 
de  nommer  la  plupart  des  Suffragans  ; ces  deux  Provinces  ont  toû- 
joursefté  au  Danemark  jufqu’en  l’année  1658.  quelles  ont  efté  cé- 
dées aux  Suédois. 

L’Ifle  de  Mone  a pour  Ville  principale , Stege. 

L’ifle  de  Falfier  a Nicoping. 

L I ’e  de  Laland  a Rodby. 

L’ifle  de  Ftmerem  a B irg  ou  Borg. 

L’Ifle  d ’silfen  a Sunderbourg 

L ifle  de  F unen  a Midelfart , qui  donne  le  nom  au  détroit  ; & Oden- 
fée  Siégé  d’un  Evcfque  fuffragant  de  Lunden. 

LUfle  de  Langeland  a Ruclxoping. 

L’Ifle  di  virroe  a Koping , &c. 

Le  Roy  de  Danemarx  poflede  dans  la  Mer  Baltique  , PIfle  de 
Bornholm , où  il  y a une  belle  MaifonRoyale  nommée  Hammerfhaufin , 
& hors  de  fcs^Etats , la  Groenlande  8c  Yljlande,  dont  nous  avons  parlé 
dans  le  troifiéme  Livre  de  cét  Ouvrage,  pag.  292.  8c  296. 11  eft  auffi 
Maiftre  de  Fcederisbourg  8c  de  Ckriftiansbourg  dans  la  Guinée,  ainfi. 
que  nous  1 avons  remarqué  dans  le  cinquième  Livre  de  cét  Ouvrage 
pag.  146.  dans  les  Indes  Orientales  & Occidentales  3 il  y a quelques 
places  qui  luy  appartiennent. 
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l ç la  Ville  de  Copenhague , Capitale  du  Danemark* 

DA  ns  fes  premiers  temps  cette  Ville  a efté  connue  fous  le  nomde, 
P Hafnia,  Les  Habitans  rappellent  Copin-hafen  ,&  les  Etrangers^ 

ybjiftges  de  Copenbaguen  ou  Copenhague» 

jjzkemvrk  , Elle  eft  fi  tuée  far  b côte  Orientale  de  Me  de.Zeknde  , dans  un, 
terroir  marefeageux:  Ees  plus  belles  de  fes  Maifons  font  accompagnées, 
J.owvam  , de  Jardinages  s & les  plus  neuves  çnt  efté  rebâties  fur  le  débris  decel- 
vcyageâi.An.  tes  que  le  Canon  des  Suédois  y ruina  pendant  le  Siégé  qu’ils  y mirent 
^Danemark  ? ^nil^err,ent  J’annéç  i6;,8o  Deux  ans  apres,  àfçayoir  en  i6<5c0leRoyau- 
& de  Suède,  ^ aFant  efté  rendlu  héréditaire,  quantité  de  Gentils-hommes,  d’Ofo 
Tom.  3.  (e-  fieiers  du  Roy , & de  Marchands,  y firent  aufti  bâtir  beaucoup  de, 
eondpjarpe,  pelles  Maifons , ce  que  l’on  continue  tous  les  jours. 

M:  -,  ^ La,  plupart  de  fes  rues  font  larges  & droites  depuis  le.  Siégé,  l’en» 

ceinte  de  fes  murailles  a efté  fortifiée  par  delgrands  Baftfons  bien  terrai 
fez  , & l’entrée  de  fon  Port  défendue  par  une  bonne  Citadelle  qui, 
commande la  Ville,  &:  par  un  petit  Fort  appelle  Tailleboth.  Ces  nou» 
ycauxOrivrages  deFortification  occupent  le  derrière  du  Palais  du  Roy,' 
r & la  plus  grande  partie  d une  petite  Ifle  appellée  Çhriftianfank  ; Cette 

3fle  eft  fçparée  dç  Copenhague  par  un  Canal  qui  diyife  la  Ville  en  deux 
parties  inégales  La  plus  petite  de  ces  parties  eft  la  moins  peuplée; 
le  Château,  F Arlèn  al,  & 1 Hôtel  de  la.  Mon  noyé,  y font  fit  uez. 

Les  Eglifes  bâties  autrefois  par  les  Catholiques,  fervent  aujourd’huy 
de  Temples  aux  Luthériens.  Les  principales  font  le  S.  Çlprit,  Noftre» 
Dame  qui  eft  couverte  de  cuivre , & S.  Nicolas. 

Vis-à-vis  lapetite  Ifle  de  Çhriftianfank  on  voit  la  Bourfe  ou  la  mai- 
fon  du  Change  : c eft  un  très-grand  Edifice  ou  le  rendent  les  Mar- 
chands & les  Banquiers,  pour  régler  les  affaires  du  négoce.  L’Arfenal 
de  la  Marine  n en  eft  pas  loin  : Le  Canal  qui  fes  fepare,  eft  couvert 
de  Barques,  & va  répondre  dans  le  Port. 

Çe  Port  eft  un  des  meilleurs  qui.  foient  dans  la  Mer  du  Nord,  & un, 
des  plus  fréquentez  de  FEyrope.  Les  droits  qu’on  exige  poux  l’entrée  8c 
h fortie  des.  Vaiftcaux,  font  d’un  revenu  tres-cônfiderabfe.  ' 

Le  Château  qu’on  appelle  le  Palais  du  Roy,  parce  qu’  il  y fait  fon  {e- 
jour  , n eft  pas  çonfiderablepar  fon  bâtiment,  quin’eft  qu’un  gros  Pa- 
villon à l’antique,  mafe  les  appartemeos  font  richement  meublez,  & en- 
tre les  raretez  qu’on  y remarque , les  Sçavans  admirent  yn  Globle  Ce- 
lefte  de  fix  pieds  de  Diamètre , qu’on  croit  avoir  efté  fut  de  la  main  de 
Fin  comparable  Aftronome  Tyçho-Bi:âhé?  qui  eftofe  d’une  des  plus 
IMyftres  Familles  de  Danemark»  : 
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, Maifon  Je  FUifiyicc  du  Roy 
de  Danemark. 


Jouvain  cy- 
ét'vant  cité 

t*i-  S 78. 


JJ  Riderics-bourg  eft  un  Château  fitué  dans  la  partie  Septentrionale 


de  fille  de  Zelande , fur  un  terrain  qui  eft  auffi  en  forme  d’Ille, 
milieu  d’un  petit  lac  que  l’on  paffe  fur  des  Pont-levis  ; on  trouve 
d’abord  une  grande  Cour,  qui  a fiir  fes  ailes  les  Efcuries  du  Roy, 
pleines  de  Chevaux  de  grand  prix  : Apres  cette  Cour  on  en  traverfe 
une  autre  qui  a fur  fes  côtés  les  logemens  des  Officiers  du  Roy  , & 
dans  fon  milieu  un  fort  beau  jet  d’eau  j a Ion  extrémité  on  voit  de 
front  le  Palais  Royal  , qui  eft  de  figure  quarrée  , ayant  un  grand 
Pavillon  à chacun  de  lès  angles , avec  des  galeries  qui  répondent 
d’un  Pavillon  à l’autre  , & qui  font  foûtenuës  par  de  tres-belles 
Colonnes. 

Les  appartemens  y font  en  grand  nombre,  & il  y en  a de  deftinez 
pour  chaque  faifôn  de  l’année.  Les  ameublemens  y font  fuperbes  , 
& travaillez  d’or  & d’argent  : Sur  toutla  Chambre  du  Roy  eft  une 
des  plus  magnifiques  ; mais  laricheffe  & la  fomptuofité  du  lit  & de  la 
tapifferie , s’y  font  particulièrement  diftinguer. 

Chaque  Chambre  eft  embellie  de  Tableaux  choifis  ; & fon  re* 
marque  dans  une  grande  faite  , tous  les  Portraits  des  Rois  de  Dane- 
mark ,&  dans  une  autre  les  riches  prefens  que  les  Rois  de  la  Chref- 
tienté  kur  ont  envoyez. 

La  Chapelle  du  Roy  eft  admirable  par  la  beauté  de  fa  ftruôture, 
8c  par  celle  de  fes  Ornemens  : Sur  tout  on  confidere  comme  une 
choie  très- curieufê  ,&  comme  des  Ouvrages  achevez,  un  Tabernacle, 
une  Chaife  de  Prédicateur , & un  endroit  détaché  où  le  Roy  fe  met 
pour  faire  fes  Prières. 

Les  avenues  du  Château  font  tres-agreables , & le  Païs  eft  varié  par 
des  colines  8c  par  des  bois  où  l’on  prend  à fouhait  tous  les  plaifirs 
delà  Chaife,  particulièrement  celle  du  Cerf,-  car  il  y a peu  de  Pais 
au  monde  où  il  y ait  plus  de  Cerfs  qu’en  Danemark 
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Des  Mois  de  Danemark* 


Ztovity  du 
Danemark. 
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Jouvnin  , 
Voyage  de 
Danemark. 


LA  Geneaîogie  & la  fuite  des  premiers  Rois,  de  Danemark 

enveloppée  de  beaucoup  de  Fables , & les  Hiftoriens  du  Pais  ne 


De  Sainte 
Marthe,  état 
des  Cours  de 
l'Europe 


font  pas  feulement  d’une  opinion  contraire  à celles  des  Etrangers 
mais  ils  difçonviennent  encore  entre  eux-mefmes. 

Le  premier  Roy  Chreftien  s’appelloit  Regnerius,  qui  fê  fit  bapti- 
fer  Pansée  816.  à la  perfuafion  de  Loüis  le  Débonnaire  » Roy  de 
France , & Empereur. 

Ce  Royaume  a efté  long-temps  eleétif , & la  nomination  s’en  fai- 
foit  a Copenhague,  par  les  fufffages  des  principaux  Seigneurs. , 8c  des 
Eftats  du  Royaume  : Apres  fon  Ekétion  les  Sénateurs  le  conduifoienç 
avec  beaucoup  de  magnificence  dans  FEgîife  de  Noftre-Dame  • 8c 
Payant  placé  fur  un  Trône  élevé  devant  le  grand  Autel , on  mettoit 
à lès  pieds  un  Globe,  une  Epée  & une  Couronne,  & l’Evcfque  de 
Rofchild  avoit  le  prérogative  de  le  Sacrer. 

Mais  Tannée  i£6o.  Frédéric  III.  eut  Pavantage  de  faire  déclarer  le 
Royaume  Héréditaire  , en  reconnoiffance  des  grands  fervices  qu’il 
avoit  rendus  à PEflat,  fur  tout  par  la  valeur  & la  vigilance  qui  le  figna- 
la  à deffendre  Copenhague , afiiegé  vigoureufement,  mais  inutilement 
par  les  Suédois  l’annéç  ikyS.  Ce  Prince  a laiffé  deux  fils,  Chriftierne 


V.  qui  luy  a fuccedé , & le  Prince  Georges. 

Chriftierne  V.  fils  aîné  de  Frédéric  I I I.  Roy  de  Danemark  & df. 
N orwegue , vint  au  monde  le  1 8 . Avril  164  6 . fui 


fut  élu  & reconnu  he^ 
ritier  de  la  Couronne  de  Danemark,  le  12.  Juin  1650.  & monta  fur 
le  Trône  apres  la  mort  de  fon  pere , qui  arriva  le  19.  Février  de  l’an- 
née 1670.  Ce  Prince  fut  couronné  à Friderisbourg,  le  17,  Juin  1671. 
& époufale  18.  May  1667.  Charlotte , fille  du  Landgrave  de  Heflè- 


Caffel,  de  laquelle  il  a eu  Jean-Georges , né  Pan  1669,.  Frideric  né  le. 
ai.  Oélobre  167t.  Chreftien- Guillaume  né  en  1672. 


& Chriftine- 

Charlotte  née  le  28.  Janvier  1679. 

Ce  Roy  qui  a eu  toute  l’éducation  que  l’on  peut  fouhaitter  à ut\ 
Prince  de  fà  qualité  , eft  d’une  taille  plus  grande  que  petite  , il  a le 
aort  grave,  le  vifâge  maigre,  8c  la  chevelure  longue  • il  aime  les  bel- 
es  Lettres , & fe  plaift  fort  aux  Armes , ayant  exposé  plusieurs  fois 
fa  per  forme  dans  de  grands  dangers,  tant  fur  Terre  que  fur  Mer. 


F 

le 
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meiries  im- 
primé à 
Lyon. 
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Armoiries  , Ordre  de  Chevalerie  , Titres  , O Livrées  des 
Rois  de  Danemark* 

L*Ecu  des  Rois  de  Danemark  eft  chargé  de  beaucoup  de  marques 
depoffeftion , de  prétentions  & d’Âlliànces.  Ils  portent  partyde 
trois , & coupé  de  deux , qui  font  douze  quartiers  : Au  premier , dot 
femé  de  coeurs  de  gueules  à trois  Lyons  Leopardez  d’azur  , couron- 
nez , lampafTez  & armez  d’or , qui  eft  de  Danemark  : Au  fécond,  de 
Gueules  au  Lyon  couronné  d’or,tenant  une  Hache  d’ Armes  d’argent, 
emmanchée  d’or,  qui  eft  de  Norwege  ; Au  troifiéme  -,  de  Gueules  au 
Lyon  Leopardé  d’or, fur  neuf  coeurs  de  mefme,  rangé  en  face, qui  eft  de 
Gothie  : Au  quatrième,  de  Gueules  au  Dragon  couronné  d’or, qui  eft 
de  Schone  ou  Schanie:  Au  cinquième,  d’Azur  à trois  C ouronnes  d’or, 
qui  eft  de  Suede  : Au  lixiéme , de  Gueules  à un  Agneau  Pafchal  d’ar- 
gent , foutenant  une  Banderolle  de  mefme , marqué  d’une  Croix  de 
gueules , qui  eft  de  Gotland  : Au  feptieme,d’or  a deux  Lyons  Leo- 
pardez d’azur,  qui  eft  de  Slefvic  ; Au  huitième,  de  Gueules  au  Poift 
fon  couronné  d’argent , qui  eft  d’I (lande  : Sur  ces  huit  quartiers  eft 
une  grande  Croix  d’ argent , qui  eft  l’ancienne  devifèdu  Royaume,  de- 
puis la  converfion  de  lès  Peuples  à la  Foy  Catholique  : Sur  le  centre 
de  cette  Croix  font  placées  les  Armes  de  Dithmars,qui  font  de  Gueules 
au  Cavalier  armé  d’argent  : Au  neuvième  quartier,  de  Gueules  à une 
fèüille  d’ortie  ouverte , & chargée  en  coeur  d’un  petit  écufton , le  tout 
d’argent,  qui  eft  d’Holftein  : Au  dixiéme  , de  Gueules  au  Cygne 
d’argent , la  gorge  paflée  dans  une  Couronne  d’or,  qui  eft  de  Stor- 
marie  ; Au  onzième , de  Gueules  à deux  faces  d’or , qui  eft  de  Deî- 
menhorft  ; & au  douzième  , de  Gueules  à la  Croix  pâtée  & alezée 
d’argent  au  pied  fiché , qui  eft  d’Oldembourg. 

C ét  Efcu  eft  entouré  d’un  Colier  de  l’Ordre  de  l’Elephant , & porte 
pour  cimier,  une  Couronne  d’or  fleuronnée,  rehauflee  de  huit  Diadè- 
mes, qui  fe  termine  à un  monde  d’or. 

Chriftierne  I.  dit  le  riche,  Roy  de  Danemark,  de  Suede,  & de  Nor- 
wege, &c.  inftitua  l’Ordre  de  l’Elephant,  l’an  1478.  fous  l’invocation 
delà  Sainte  Vierge  Marie. 

Le  premier  Chapitre  decét  Ordre  fut  célébré  là  mefme  année  en 
l’Eglife  Métropolitaine  de  Lünden  ,pour  la  foîemnité  du  Mariage  de 
Jean , fils  de  Chriftierne,  avec  la  Fille  d’Erneft , Duc  de  Saxe;  depuis 
ce  temps  là  cét  Ordre  a efté  conféré  par  les  Rois  de  Danemark  , aux 
Princes  & Sénateurs  du  Païs  feulement,  le  jour  de  leur  Couronnement. 

Les 
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Les  Chevaliers  de  cét  Ordre  portent  la  Chaîne  dor  aune  bouton- 
nière de  leur  jufte-au-corps,  au  bout  de  laquelle  pend  un  Eléphant 
'd’or  émaillé  de  blanc,  le  dos  chargé  d’un  Château  d’argent  maçon- 
né de  fable  , l'Elephant  porté  fur  une  terraffe  de  fynople  émaillé  de 
fleurs. 

Quand  oh  dépeint  ce  Coller  ait  tour  des  Armes,  ôn  y met  qua- 
tre Eléphants  qui  tiennent  par  le  moyen  d’une  chaîne  d’or , à quatre 
Croix  encrées  aufli  d’or  ; de  la  Croix  la  plus  baffe  il  pend  une  mé- 
daillé d’or  où  eft  reprefenté  un  Eléphant  , à la  place  d’une  Noftre-Da- 
me  que  l’on  y reprefèntoit  anciennement. 

Les  Titres  du  Roy  de  Danemark  font,  Chriftiefne  parla  grâce  dè 
Dieu , Roy  de  Danemark  , de  Norwege  , des  Gots  & Vandales  5 
Duc  de  Slefvic , d’Holftein , Stormarie , 8c  de  Dithmarfe  , Comté 
d’Oldembourg,  de  Delmenhorft  , &c. 


Ses  Livrées  font  Rouges. 


Des  Maufolées  ou  Tombeaux  des  Rols  de  Danemark, 


fouvatn 
ty  - devant 
i&tgpag.Sjs. 


LA  Sépulture  ordinaire  des  Rois  de  Danemark  eft  à Rofchiîd  , 
Ville  de  rifle  de  Zelande  , 8c  eft  à quatre  lieues  de  Copenhague  5 


pour  y aller  de  cette  Capitale,  Ton  fort  par  la  porte  Neuve;  & lé  chemin 
qui  conduit  de  l’une  à l’autre , a efté  applany  & tiré  au  cordeau , 8e 
défendu  avec  des  barrières  dé  diftance  en  diftance  , pour  empefcher 
qu’on  y paffe  à Cheval  ou  en  Carofféfans  l’aVeu  du  Roy. 

Rofchiîd  eft  bâtie  fur  le  déclin  d’une  Colline  * à demydieuë  d’unë 
Anceou  petit  Golfes  qui  a fl  péu  de  fonds,  que  les  Barques  n’y  peu- 
vent venir  que  de  haute  Mer.  Le  Village  de  Climberg  eft  dans  l’en- 
foncement de  ce  Golfe  : On  tient  qùe  la  Mer  ven oit  autrefois  bâ- 
fre le  pied  des  Murailles  de  fes  j ardins  ; & que  tous  les  fables  qu’on 
y voit  aux  environs , y ont  efté  apportez  par  les  flots. 

L’invafion  que  les  Suédois  firent  en  Danemarx  l’annce  ië>  8.  a 


dé- 


folé  Rofchiîd.  Les  Moifons  y font  baffes  8c  mal  bâties,  à la  referve  dè 


quelques-unes  qui  ont  échappé  aux  fureurs  delà  Guerre.  Son  Eglife 
Cathédrale  eft  le  Siégé  d’un  Evefque  Lüthefieri  qui  a droit  de  Sacreir 


les  Rois , 8c  c’eft-là  que  font  leiirs  Tombeaux.  On  la  difcerne  dè 
loin  par  la  hauteur  de  deux  Clochers  qui  font  fur  les  ailles  du  bâti- 
ment. 

Le  Maufolée  de  la  R.eyne  Marguerite  eft  le  plus  fuperbe  de  tous.  Il 


h y i. 
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'fi'y  à qüe  celuy-là  dans  le  Chœur  de  l’Eglife  ; ceux  des  Rois  & des 
Grinces  du  Pais  font  dans  des  Chapelles  à coté,  & dans  quelques  autres 
qui  font  fous  les  voûtes  de  l’Egliïê. 

Après  le  Tombeau  de  la  Reyne  Marguerite , ceux  de  Chriftierné 
I.  & de  Frédéric  I.  font  les  mieux  travaillez , quoy qu’il  y en  ait  beau- - 
coup  d’autres  qui  font  enrichis  d’argent  doré  , & de  cuivre  dore'  , 
Accompagnez  de  Cafques , de  CuiraOes , de  Lances , & d’autres  mar- 
ques Militaires , & de  quantité  de  Trophées. 

Le  Monument  deChriftierne  III.  conftfte  en  une  riche  Colomne 
qui  a plus  de  fix  pieds  de  hauteur , & qui  détermine  la  taille  de  ce 

Prince*  . . , 

Proche  del’Eglifeon  Voit  un  College  ou  maniéré  d Umverhte, 
ou  l’on  donne  des  Leçons  de  Philofophie  & de  Théologie,  félonies 
Dogmes  des  Luthériens. 


Efiat  de  Danemark. 

L'Air  du  Pais  eft  en  general  froid  & pefant,  non  feulement  par  fa  Em^res  dli 
fituation  au  refped  du  Soleil , mais  encore  à caufe  de  fes  bois , & Monde, 
de  la  quantité  de  fes  Ides,  dont  les  Canaux  ou  Trajets  pouffent  quantité  pag.w.&e. 
de  vapeurs  qui  fe  réduifent  en  nuages  ou  en  pluyes  ; D’où  vient  que  les  oes  Bayes , 
Etrangers  y font  attaquez  par  des  rhumes  frequens  : Plus  les  terres  Voyage  de 
approchent  du  Midy  , plus  elles  font  fertiles.  Lajutlande,  & le  Pais 
d’Holftein , rapportent  beaucoup  de  grains,  & rtôurrilfent  de  forts  che» 1 mFicl^  de 
vaux , & une  infinité  de  Cerfs,  & un  tres-grînd  nombre  de  Bœufs  & de  çm  Livre m 
Porcs , dont  on  vend  les  chairs  faiées  aux  Eftrangers , pour  l’avituaille-  yoavain 
ment  des  Vaiffeaux,  ou  que  l’on  mène  vendre  en  Allemagne  & en  Ho-  fj/  - devant 
Jande.  tlt^  en  p^m 

Les  Danois  ont  l’efprit  vif,  la  taille  haute,  & le  vifage  beau  ; îa  No  fours 
blefle  aime  les  Sciences  & les  Arts  > & réuffit  très-bien  dans  les  exercices  £ trot" 
du  corps:  Elle  a grande  inclination  à voyager,  &fe  polit  extrêmement 
par  le  commerce  des  Eftrangers.  La  Langue  Françoife  & l’Italienne  luy 
deviennent  fi  naturelles , quelle  les  prononce  auffi  parfaitement  que 
dans  leur  fource  : En  general  les  Danois  oppofènt  la  fierte  a la  fierté,  & 
le  rendent  traitables  à ceux  qui  leur  font  civilité.  La  bonne  chere  S& 

Tome  III»  £ 
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les  longsrepas  leur  plaifènt  extrêmement  : Les  Dames  y font  belles* 
<k  ont  beaucoup  dcfprit. 

Le  Peuple  y eft  à Ton  aftè,&  la  Noblefle  riche  : L’impoft  que  le  Roy 
"dre  fttr  chaque  VaifTcau-qui  paftèparle  Détroit  du  Sund  , & qui  con- 
lîfte  ordinairement  àunpour  cent, fait  la  meilleure  partiede  Ton  revenu. 
Les  SuedûisCn  eftoicnt-exemptsavantla  Guerre  qui  s’eft  allumée  entre 
Fes  deux  Couronnes Tannée  1674.  mais  pour  cette  exemption  , leurs 
Vai  fléaux  étoient  obligez  d’abaiffer  leurs  Voiles  par  fôûmiiïion  en  paf- 
fmt  devant  Cronembourg , qiii  eft  un  Château  où  les  Danois  exigent 
ce  Droit. 

La  Noblefle  de  ce  Royaume  a beaucoup  de  penchantà  faire  la  Guer- 
re, & ne  dégénéré  pas  de  f humeur  belîiqueufe  des  anciens  Cimbres, 
T eu  ton  s , & V andaîes,  qui  orit'tant  fait  de  bruk  par  îeurscorcqucftes  >.  la 
Soldatefqueeft  accufée  de  n’eftre  pas difciplinabie , ny  foûmife  aux  Or- 
dres de  fes  Chefs.  De  là  viennent  les  difgraces  que  le  Danemark  a fouf- 
Terte's  de  noflre  temps , ce  qui  a réduit  le  Roy  à rechercher  le  fecours  de 
Tes  Voiftns , contre  les  Suédois  ; & par  ce  moyen  il  a repris  dans  ces  der- 
idœes  Guerres,  une  partie  du  Païs  de  Schonem,  & gagné  deux  Batail- 
les'Navâîes , mais  il  en  a perdu  trois  hgnalées  fur  Terre. 

L’Idolâtrie  a eft  é leur  première  Religion  ,elle  en  a efté  bannie  parla 
Catholique,  quiyafubfifté  jufqu’à  ce  que  le  Roy  Frideric  I.  étant 
élu  Roy  en  l’an  1^23.  en  la  place  de  Chriftierne  1 1.  établit  le  premier  la 
Religion  Luthérienne  en  Danemark , afin  de  mieux  s’établir  dans  l’d- 
prit  des  Peuples , & mefme  de  la  Noblelfe  , qui  eft  celle  qui  y a tou- 
jours plus  appuyé  le  party  de  Ta  Religion. 

Ce  Royaume  étoit  autrefois  éîeélif , mais  il  fut  rendu  hérédi- 
taire Pan  1 660.  par  Frédéric  I I I.  âinfi  que  nous  l’avons  dit  dans  les 
jfâges  precedentes. 
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CHAPITRE  IV. 


De  la  Suède  en  general  &)  en  particulier.  De  la. 
Ville  de  Stokplm.  De  fon  chasieau  ; ft)  de 
celuy  de  Tacobdal.  Des  Rois  de  Suede.  De 
leursMafons,  Titres , Livrées , Ordres  mlu 
taire  s , Tombeaux  a Avec  i Etat  du  *P  aïs. 


De  la  Suede  en  general. 


E Royaume  de  Suede , que  les  Habitans  nomment 
Swverie  ou  Suvcdenrick  , & Suveries-rikg  > a cfte  au- 
trefois habité  des  Peuples  Sttjonts , Finni , &c>  comme 
nous  le  remarquons  dans  la  defeription  de  l’ Ancienne 

Germanie. 

Ses  bornes  font  au  Septentrion.,  les  parties  les  plus  Septentrionales 

C il } 


DE  L’EUROPE. 

de  îa  Norwege  & de  la  Mofcovie , comprifës  fous  le  nom  general  cfe 
Laponie  ; à l’Orient  la  Mofcovie  ;au  Midy  la  Pologne  & l’Allemagne* 
entre  lefquek  eft  la  Mer  Baltique;  & à l’Occident  le  Danemark la 
Norwege. 

Scs  Montagnes  confîderables  font  celles  que  les  Anciens  appelloient 
Sevo , que  quelques  Géographes  Modernes  nomment  de  Suede,  aînfl 
que  nous  l’avons  remarqué  en  parlant  de  la  Norwege. 

Ses  Lacs  plus  confîderables  font  ceux  de  Ula,  Ladoga  , Peîpis % 
tVeter,  Wener , Meier , &c. 

Ses  grandes  Rivières  font , Torne,  Kimi , Kirnian,  Loega-reca 
bu  Luga,  Duna,  Angermanus,  &c. 

Ses  principaux  Golfes  font  ceux  de  Bothnie,  Finlande,  &c. 

Son  principal  Détroit  eft  celuy  du  Sund. 

Ce  Royaume , qui  ne  reconnoift  maintenant  qu’un  Souverain , a 
autrefois  été  partagé  en  onze  Royaumes.,  dont  voicy  les  noms  ; 
Finmarchie  , 

Biarmie  * 

Finlande, 

Gotlande.  » 

Sudermanie, 

Suede , 

Vermelandie» 

Helfînge  , 

Jemptie  * 

Angermaniè  » 

Et  Scrifinnie  ou  Skrikfînner. 

La  Fiwnarcbie  ou  Fvnmarck  eft  prefentement  du  Royaume  de 
Norwege  , & plufîeurs  Géographes  mettent  la  Bta'mie  dans  cette 
partie  de  la  Mofcovie , où  font  les  Lappons  qui  obeïfïent  au  Czar 
à l’égard  des  neuf  autres  Royaumes , ils  croient  dans  les  1 erres  qui 
font  encore  au  Roy  de  Suede. 

La  Suede  eft  maintenant  divifée  en  fîx  parties  ou  Régions,  fçavoir  , 
La  Nordland, 

Finlande, 

îngrie, 

Livonie  , 

Gotie  ou  Gothîande , 

Et  Suede  particulière  ou  Suconîc  ; On  les  fubdîvifë  prefquc  tou- 
tes en  plufîeurs  Provinces,  ai,nfî  qu’on  le  peut  remarquer  dans  les 
pages  fuivante^ 


Occident 


4a 


DE  L’EUROPE. 


De  U Suède  en  'particulier. 

LE  Païs  de  Novell  and  ou  les  Novdelles  , a les  Provinces  de  la 
Bothnie  , delà  Lapponie  Suedoife,  Angermanie, femptie,Me- 
deipadie  , Helfinge  , Geftricie, 

La  Lap fonte  ou  Lajmarck  eft  icy  furnommee  Suedoife,  pour  la  difo 
tmguei  des  autres  parties  de  ce  Païs , qui  font  du  Royaume  de  N orwe- 
jp,  &delaMofcovie  : La  Lapponie  Suedoife  eft  divifée  en  plufieurs 
Marches  ou  Gouvcrnemens  ; fçavoir , KimiLpipmarck^mah  Ville 
dcKîrn1  ; TorneLapmavkîh  Ville  de  Torne  ; LuU  Lap  marchez  la 
Vi  e de  Luîa  ; Pitha  Lapmark , la  Ville  de  Pitha  ; Vma  lapmarck,  a h 
Vil  Je  d’Uma  : Toutes  ces  places  font  fur  la  Côte  du  Golfe  de  Bothnie  ; 
il  n y a au  dedans  des  T erres,  que  de  méchantes  habitations. 

La  Bothnie  ou  Bottn,  n eft  autre  chofequ’une  partie  de  la  Lapponie 
Suedoife,  qui  eft  fur  le  Golfe  de  Bothnie,  fa  Ville  principale  eft  7 orne  % 
dont  nous  venons  de  parler  ; ceux  qui  divifentla  Bothnie  en  deux  par- 
très,  donnent  le  nom  de  Wefe-Bottn , c'eft-â-dire  Bothnie  Occidentale , à 
. e dont  il  eft  icy  fait  mention;  & appellent  Bothnie  Orientale ,1a  Pro- 
vince de  Cajanie,  dont  nous  parlerons  çy-aprés, 

VAngerwanie  ou  dtigermanland  a la  Ville  de  Nordmeilwz,  & h 
Montagne  de  Skula , qui  panche  tellement , qu’il  fembîe  qu’elle  aille 
tomber,  1 

JewpHe  ou  Jemftland,  n a point  de  Villes,  mais  feulement  quel- 
les Châteaux , commme  Lidh , Rejfemdt &c. 

Medelpadie  ou  LMedalpad,  eft  un  Comté  qui  a les  Châteaux  de 
indai  , Tcvp  % &c. 

Helfmge  ou  Hdfinghlanâî  a la  Ville  de  MadwickfeualJ. 

Geftricie  ou  G.efenk  a la  Ville  de  Gevals, 

La  Finlande  a les  Provinces  de  Cajanie,  Savoiax , Kekhoîm  , Care- 
lie, Nyland,  Finlande,  & Tavafthus.': 

- aufti  nommée  Bofïhnïe  Orientale  ou  Ooîler  Bottn  a 

les  Villes  de  Quia  ou  Ula,  & Wajfea  ou  Muftafir. 

Savoiax  n’a  point  de  Villes,  mais  les  ParoifFes  de  ïnfalm , Wafu- 
laX'0U,S]  Michd  ’ &e* & Lortereffe  de  Nyflot  y eft  conftderàbîe. 

Kexholm , qui  félon  quelques-uns  fait  partie  de  la  Carelie,.  a le  Châ- 
teau de  Kexholm , & îaForterefte  de  T aÿpoî. 

Suffragant^d'U*1  ’ a ta  V iUe  U®trg  • doHt  l’Evéqu®  çfl 

Njlmd  a les  Villes  de  Barge,  Heifmifirts,E;k&as , &c. 
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La  Finlande  propre  eftdivifée  en  Septentrionale  & Méridionale, 
Septentrionale  a la  Ville  de  Biemeberg , ou  Bierneborg , & la  Meri- 
dionale  a là  Ville  d Abo  , dont  l’Evêque  eft  SufFragant  d’Upfal. 

Tav aphte  ou  Taztafiland  a la  Ville  de  Tavaflhm  , que  l’on  nom 
moit  auparavant  Cvonebourg. 

Itigrte  ou  üngemtanland  aja  Ville  ou  place  forte  de  Notteborç , que 
les  Finlandois  nomment  Pachtenfan,  8>c  les  Mofcovites  On  je  a. 

Livonie  ou  Lïefland>  a les  Provinces  d’Eften,  Letten  & Curlande. 
avec  Semigallen. 

EJïen  ou  EBonte  Villes  de  ReveLy  Narva,  Derpt,  Pernaw , 
Hapfaly  &c. 

Letten  a les  Villes  de  Wolmer  , Wenden  , , Segevolt  ; 

Wenden  eft  le  Siégé  d un  Evêque  SufFragant  de  l’Archevêque  de 
Gnefne  en  Pologne. 

La  Curlande  & la  Semigallen , ont  un  Prince  particulier , qui  eft 
fous  la  protection  du  Roy  de  Pologne  , & dont  nous  parlerons  en 
traittant  de  la  Pologne. 

. Prés  de  Ja  Livonie  il  y a les  1 fies  d zDagho  & Oè'fel ; dans  la  première 
il  y a je  Château  de  Padën , & celuy  d’ Arnsborg  eft  dans  H fie  d’Oèïcl. 

L A rcheveque  de  Riga  ou  Rjig  a eu  pour  Suffragans  , les  Evêques 
deRevel , Derpt,  Hapfal,  & Arusberg  ou  Qëfel , aufquels  on  doit 
ajouter  Windaw , qui  eft  dans  la  C urlande. 

. La  Gethlande  ou  que  les  Suédois  nomment  Gota , a les  Pro- 
vinces de  Wermeland , Gotie  Orientale,  Smaïand , Blefein^  , Skone 
ou  Schonen  , Haîîand  , Gotie  Occidentale  5 Dalie  > & les  Ifles  de 
Gotland  & Oëland. 

Le  Wermeland  a la  Ville  de  CarlBad , &c. 

GotieOrientale  ou  Oft-Gota , a les  Villes  de  Nordhopin u Lindkopirg, >, 
Wadftena , &c.  l’Evêque  de  Lindkoping  eft  SufFragant  dTJpftl. 

Smaland  a les  Villes  de  Calmar  & Vèxfio , cette  derniere  a un  Evê- 
que SufFragant  d’Upfal. 

Blekmg  a les  Villes  de  Chrifiianopel , Rotemby , &c. 

Schonen,  que les  Habitons nomment  Schaone,  & les  autres  Sué- 
dois ou  S came  y a la  Ville  Archiepifcopale  de  Lunden. 

Halland  ou  HaUind  a la  Ville  de  HaelmBadt. 

Gotie  ou  Gothte  Q ccident  a te  ou  WeB-Gota ,a  les  Villes  de  ScaraWa- 
IccopmgySic.  lapremiere  eft  le  Siégé  d’un  EveFché  SufFragant  d’Upfal  éf 
En  ce  Fais  il  y a uneMontagne  nommée  KmdakulLc, proche  du  Lac  de 
Wencr  ; elle  eft  fi  haute,  que  ceux  qui  voyagent  fur  le  Lac , la  voyent 
• plus  de  quarante  lieues  comme  une  nuée  obfcureau  milieu  défais 
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ce  qui  juftîfîe  l'opinion  de  ceux  qui  difent , que  fur  la  Terre  la  vei 
peut  s’étendre  en  ligne  droite,  ou  en  demidiamëtre , jufqu  a 25.  lieue 
Dalie  ou  Daal  a les  Villes  Daleborg  , &c. 

L’Ifle  de  Gotland  a la  Ville  de  Ptsby. 

L’Ille  & O élan  à a les  petites  Vifles.de  B^kholm  & Ottemby. 

La  Suede  particulière  ou  Sueonie  , eft  divifée  en  cinq  Provinces 
qui  font  la  Daîecarlie,  W êft-manie,  Uplande,  Sudermanie  & Nerici 
Dalecarlie  ou  Dalarne , n a point  de  Villes,  mais  feulement  que 
ques  Villages , entre  lefquels  celuy  de  Ljma  eft  le  plus  confiderabîe 
ft  ya  plufieurs  Montagnesremarquabîes  qui  ont  des  Mines  de  Cuivr 
, Weft-manie  ou  Wèft-manland  a les  Villes  âtArofen  ou  Wê  Héros 
c eft  le  Siégé  d un  Evêque  Suffragant  d’Upfal. 

Uplande  aies  Villes  d’Upfàl  & Stockholm,  la  première  eft  le  Sieg 
d un  Archevefché,  & l’autre  eft  la  Capitale  du  Royaume  , nous  e 
parlerons  cy-aprés. 

Sudermanie  ou  Sudermanland  a les  Villes  de  Stregnes , Trofa,  Ny 
coping,  la  Ville  de  Stregnes  eft  le  Siégé  dun  Evêque  fufoeant  d’Upfil 
Nericie  ou  Nerke  a la  Ville  tfQrebro. 

r ^ * 1 entree  du  Golfe  de  Bothnie  , il  n!y  a de  cg& 

fîderable  que  le  Château  de  CaHelhol», 
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U Ville  de  Stockholm , 


de  Suède. 


S 


r N General  d’Armée,  nommé  Eirger-jel  jetta  les  premiers  fon- 

I demensdecette  ViUe  fur  le  Terrain  d’une  petite  Me  appel  ee 
,fituéc  dansleCanal,  qui  fait  la  communication  du  Lacde  Meier 
la  Mer  Baltique  ; le  mot  de  Stok , qui  a donne  le  nom  a la  Ville, 

fie  du  bois  en  langage  du  fais.  . n . . 

•okolm  ou  Stockholm  confi fte  en  fix  petites  lies  ou  Quartiers,S; 
■uxFauxbourgs.Les  Ifles  ou  quartiers  font,Stokolm,Ridherholm, 
uns"holm  , Helglandesholm , Schipsholm , & Laduggariland , 
il  y a le  Fauxbourg  du  Nord,  & celuy  du  Sud. 

’lfle  de  Stokolm  eft  ce  qu’onnommela  ViUe  .c  eft  le  quartier  le 
ix  peuplé.  Depuis  l’année  1 64 1 ■ on  a travaillé  à donner  de  la  largeur 
t fembelilTement  à fes anciennes  rues,  qui  étoient  étroites  , & 
luites  par  détours  ; Sa  principale  rue  eft  Regennfg-gatan  ; elle 
ordée  par  de tres-beiles M aifons , qui  ont  jufqua  cinq  etages  de 
• On  y voit  le  Palaisdes  Nobles;  cét  Edifice  s'appelle  Kiddarchuîct, 
t-là  où  fe  tiennent  lesDicttes  generales, quand  elles  font  convoquées 
ickholm  ; & l’on  voit  dans  la  Salle  de  l’  Affemblée,  les  Armoiries  & 
lires  des  Comtes , des  Barons  & des  Gentils-hommes  de  tout  le 
laumc  : Dans  cette  mcfme  Iflc  eft  le  grand  Marché  qu’ils  appellent 
■a-Torget , & le  Château  du  Roy,  que  nous  décrirons  cy-apres. 
y voit'auflî  le  Temple  nommé  Storakirken , confacre  a S.  Nice- 

II  eft  couvert  de  cuivre  , ce  qui  eft  commun  aux  autres  Tem- 

, & à la  plupart  des  Maifons.  . . v 

L’Ifle  de  Ridderholm , ou  Ifle  des  Nobles,  eft  jointe  a Stokolm  par 
Pont  de  bois  ; c eft  là  qu  eft  le  Temple  de  Cloftrkirk,  qui  a ete  au- 
bis  une  Eglife  de  Cordeliers.  Les  deux  derniers  Rois  de  Suede  y 

t inhumez.  „ . „Tri  , 

Konungsholm,  oul’Me  du  Roy , fe  nommoit  1 Me  des  Moynes 
que  l’on  y profeffoit  la  Religion  Catholique,  parce  qu  en  ce  temps 
in  y avoir  bâty  plufieurs  Monafteres.  Son  terrain  eft  inégal , mais 
l’applamt  tous  les  j ours  pour  y bâtir  des  Maifons  à la  moderne  : On 

oit  de  fort  beaux  jardins,  & d’agreables  promenades  rCette  Illee 

nte  au  Fauxbourg  du  Nord  par  un  long  Pont  de  bois. 


Efchitt- 
guette  ou 
defcnption 
de  Suede  in 

16. 

Jouvain  , 
njoy  ige  de 
Danemark 
fécondé  par- 
tie du  troipé- 
meTome  pag. 
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Helglandesholm,  ou  l’Ifle  du  S.  Elprit  > eft  un  quartier  où  îogêfi 
beaucoup  d Artifans  ; on  y voit  quelques  maifons  allez  belles  ; Il  réponc 
par  deux  Ponts  de  bois , à la  Ville  & au  Fauxbourg  du  Nord 

Schilpsholm , ou  Ille  des  V aifleaux  , eft  un  terrain  compofé  de  deuî 
petites  1 lies  qui  femblent  n en  faire  qu’une  ; c’eft  l’ancrage  desVailfeam 
qui  viennent  moüiller  à Stockholm.  On  voit  en  ce  quartier  ie  Palais  d< 
]’ Amirauté  ,&  quantité  de  magazins  pour  l’équippement  des  Flottes,  il 
eft  joint  au  Fauxbourg  du  Nord  par  un  Pont  de  bois. 

Laduggarfland,ou  Ifle  de  la  Métairie, eft  ainfi  nommée  à caufe  qu’on 
y trouve  la  Menagérie  du  Palais  du  Roy.  Il  y a beaucoup  de  Jardina- 
ges , & de  Maifons  où  le  menu  Peuple  va  fe  promener  : Le  Faux- 
bourg du  Nord  vient  y répondre  par  un  Pont  de  bois. 

Le  Fauxbourg  du  Nord  eft  d’une  étendue  alfez  confiderable;  c’efl 
la  retraite  de  beaucoup  d’Artifans,  & le  quartier  où  l’on  a fait  les  Jar* 
dins  du  Roy. 

Le  Fauxbourg  du  Sud  eft  le  lieu  où  l’on  vend  la  plupart  des  Mar- 
chandées qui  viennent  de  Mofcovie  : L’on  y fait  bâtir  une  magnifique 
Bourfc,  qui  fera  tres-commode  pour  l’Aflemblée  des  Marchands? 

Le  Lac  de  Meier  forme  le  Port  de  cette  Ville , & l’ancrage  ordinaire 
eft  entre  la  Ville  & Schipsholm.  Ce  Port  eft  admirable  pour  fa  capaci- 
té j par  la  tenue  de  fon  fond , & par  fon  abry  ; de  forte  que  les  plus 
grands  Vaifieaux  y font  en  feureté  contre  les  coups  de  Mer , & mefme 
contre  les  infultes  de  l’Lnnemy , à caufe  des  Forts  qui  en  défendent  le 
Canal. 


Du  Châjicau  de  Stockholm. 

CE  Château , qui  eft  le  Palais  où  le  Roy  fait  ordinairement  fà  refi- 
dence , eft  fur  Un  terrain  qui  commande  au  Port , & découvre  la 
devant  cité  Ville.  Sa  porte  fait  face  fur  une  grande  place  publique  , qui  en  eft  fepa* 
6841  irée  par  le  Folfé  qui  environne  le  Château.  Tout  le  bâtiment  eft  divi* 
Jouvatn  fé  en  trois  parties  par  autant  de  grandes  Cours. 
cyitk  *pa*c  ^ans  Prem*ere  on  trouve  des  Corps  de  Gardes  & de  grands  Pavil- 
a ***'  03  Ions  où  fe  tient  1*  A ITemblée  qui  s'appelle  leCollege  de  l’Éxecution;  c’eft 
le  Gouverneur  de  la  Ville  qui  y prefide , & qui  réglé  les  affaires. 

• La  fécondé  Cour  contient  les  Appartemens  où  loge  le  Roy  s qui 
font  compofezde  plufieurs  Pavillons  , & de  quelques  Galeries , pour  la 
communication  de  l’un  à l’autre.  L’antiquité  du  Château  n’empêche 
pas  qu’il  n’y  ait  delà  fimetrie  dans  ces  appartemens  ; & outre  la  commo*- 
dite , on  y trouve  encore  de  tres-riches  meubles.  On  voit  à cafté 
îa  Chapelle  du  Roy  , qui  eft  grande  & fort  propre  ; fa  voûté 
eft  enrichie  de  dorures  & défigurés  de  relief  très -bien  travail-» 
lées  : Quelques-uns  des  anciens  Rois  y ont  efté  inhumez.  On  trouve 
dans  cette  mefme  Cour  les  C hambres  où  l’on  s’afîembïe  pour  les  affai* 
resdei’Eftat  ; à fçavoir , le  College  des  Guerres,  la  Chancellerie  , & 
la  Chambre  des  Comptes.  Au  deffus  de  la  Chancellerie  eft  îa  Charnu 
bre  du  Sénat,  où  s’affemblent  les  Sénateurs  de  la  Monarchie.  Proche 
de  là  eft  la  grande  Salle  du  Royaume , c’eft  ainfl  qu’ils  appellent  celle 
qui  eft  deftinée  à l’Afîembléc  des  Eftats  Generaux  du  Royaume,quand 
ils  font  convoquez  à Stockholm:  On  y voit  les  Armoiries  de  toutes  les 
Provinces  qui  dépendent  de  la  Couronne;  un  peu  plus  avant  on  trouve 
une  célébré  Biblioteque , où  il  y a quantité  de  rares  Manufcrits , avec  un 
grand  nombre  de  Buftes  & d’autres  Figures  qui  reprefentent  des  Dieux, 
des  Empereurs  & des  Rois,  dont  la  plûpart  ne  font  pas  tant  remarqua- 
bles par  la  richeffe  de  la  matière  qui  eft  de  differens  métaux , & mefme 
de  pierres  fines , que  par  la  beauté  & la  régularité  du  travail* 

La  troifiéme  Cour  eft  occupée  par  les  appartemens  de  la  Reine , qui 
font  aufli  très  commodes  & fort  biens  meublez.  Mais  ce  qui  eft  bien 
remarquable  dans  ce  Château,  c’eft  une  Tour  ronde  que  l’on  nomme 
7Ve^ré>»0r,c’eft-à-dire  la  Tour  des  trois  Couronnes,  parce  qu’on  voit 
fur  fon  fommet , trois  Couronnes  de  cuivre  d’oré , qui  figurent  les  A r- 
moiriçs  de  Suede , & reprefentent  les  trois  Royaumes  de  Suede , de  Da- 
nemark , & de  Norwege , autrefois  fournis  à un  mefme  Roy.  Il  y a 
quantité  d’ Artillerie  logée  dans  les  premiers  étages  de  cette  Tour. 

FIGURE  XIX. 
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Du  Château  d’YacobdaL 


CEttc  Maifon,qui  eft  fans  difficulté  une  des  plus  belles  de  la  Suè- 
de , n’eft  éloignée  que  d’une demy  lieue  ou  environ  de  Stokolm  ; 
les  Rois  de  Suede  y vont  fouvent  promener  dans  les  grandes  chaleurs 
del’Efté,  à caufe  de  Tes  belles  Allées , Fontaines,  Cafcades,& autres 
jets  d’eaux  qui  rendent  ce  lieu  très  - charmant. 

A une  lieue  ou  environ  de  Stokolm , eft  auffi  la  belle  Maifon 
de  Dromholm , qui  appartient  à la  Reine  Mere  : Son  bâtiment  eft 
à l’Italienne,  & fort  bien  attendu  ; les  Rois  s’y  promènent  fouvent 
pour  y voir  les  belles  fculptures,  peintures,  & autres  embeliffemcns 
dont  on  l’enrichit  tous  les  jours. 
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FIGURE ■ XX. 
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Des  Rois  de  Sue  de. 

XL  y a des  Hiftoriens  qui  font  monter  l’Origine  de  cette  Monar- 
chie jufqu  aux  temps  fabuleux , & à des  Siècles  fi  éloignez  , que 
la  vérité  s’y  trouve  en  veloppée  de  mille  erreurs  ; mais  il  n’y  a prefque 
point  de  Nation  au  Monde  qui  n’ait  recours  à ce  pompeux  ufage,  & 
à cette  vaine  fubtilité. 

Charles XI.  qui  eft  aujourd’huy  enpolfefîion  delà  Couronne,  eft 
Fils  de  Charîes-Guftave , dixiéme  du  Nom  , ififu  de  la  Maifon  Pala- 
tine des  deux  Ponts,  8c  qui  fut  proclamé  à la  Diettede  Nicoping  l’an- 
née 1654.  par  la  démiffion  volontaire  de  la  Reine  Chfiftine,  fille  du 
Grand  Güftave  Adolfe.  Charles-Guftave  X.  mérita  le  nom  d’Au- 
.gufte  que  lès  Peuples  luy  donnèrent  à caufe  de  fes  Conqueftes  , en 
Pologne  & en  Danemark. 

Charles  XI.  vint  au  monde  le  24.  Décembre  1655.  & par  la  mort 
de  fonpere,  il  vint  en  pofleffîon  de  la  Couronne  s Pendant  fou  bas  âge, 
îa  conduite  de  fa  perfor  ne&de  fon  Royaume  , a efté  confieée  à la 
Reine  fa  Mere,quieftdelaMaifonde  Holftein  - Gottorp  , & aux 
cinq  grands  Sénateurs  de  Suede  ; àfçavoir  , au  Comte  de  Brahé, 
comme  grand  Bailly,  au  Comte  Wranghel  comme  Conneftable  ; 
au  Comte  de  Stembok  comme  Admirai  ; au  Comte  de  la  Gardie  , 
d’Origine  Françoife,  comme  Chancelier  ; 8c  au  Baron  de  Bonde  en 
qualité  de  Treforier  : Il  a efté  déclaré  majeur  le  28.  Décembre  1675 
Charles  XL  eft  d’une  taille  mcdiocre  8c  bien  proportionnée  ; il 
a les  traits  du  vifage  fort  réguliers,  les  yeux  vifs , 8c  la  chevelure  fort 
longue  & d’un  blond  chaftain  ; il  a beaucoup  d’aéfcivité , & excelle 
dans  tous  les  exercices  de  la  Nobleftè  ; il  eft  bon  homme  de  cheval , 
8c  poflede  tous  les  fecrets  de  l’Art  militaire  , dont  il  a fait  des  efiais 
dans  les  Batailles  où  il  s’eft  rencontré. 

Il  a époufé  Chnftine-Charlotte  s Sœujr  de  Chriftierne  V.  Roy 
de  Danemark. 
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FIGURE  XX  T. 
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T)fs  Armoiries , des  Titres  & Livrées  des  Rois  de  Sue  de  y dt 
des  Ordres  Militaires  du  Raïs * 

QUelques-iins  ont  attribué  à la  Suede , les  anciennes  Armoiries  des 
Gots,  qui  portoient  d’azur  à un  Lyon  couronné  , rampant , ou 
pluioft  brochant  fur  trois  ondes  d’argent  : Quelques  autres  luy  ont 
auffi  donné  par  erreur,  les  Armes  qui  furent  inventées  en  confideration 
de  l’Alliance  des  Gots  & des  Suédois,  àfçavoir , le  champ  de  l’Efcu  de 
Sinople  à deux  Vierges  accolées,  couronnées  & veftuës  d’or.  Mais  les 
véritables  Armes  de  Suede  eftoient  anciennement  d’ Azur  à trois  Cou* 
ron nés  d’or*  8c  fervoient  de  marques  honorables  & fignificatives  de 
trois  avantages  qu’on  attribuoit  à la  Ville  d’Upfal  : Une  des  Cou* 
ronnes  fignifioit  qu’Upfal  eftoit  la  plus  fameufe  & la  plus  grande  Ville 
du  Nord  ; la  fécondé  , que  le  plus  grand  culte  des  Dieux  eftoit  à 
Upfal  ; 8c  la  derniere,  qu’Upfal  eftoit  le  Tribunal  de  la  fupreme 
Juftice  du  Pais.  Les  Danois  qui  s'attribuent  aufli  ces  troisCouronnes, 
leur  donnent  une  autre  lignification , 8c  veulent  qu’elles  defignent  les 
trois  Royaumes  de  Danemark , de  Suede  & de  Norwege. 

Charles  XI.  au  jourd’huy  Roy  de  Suede, porte  écartelé  au  premier  & 
quatrième  d’azur, à trois  Couronnes  d’or, deux  en  chef,&  une  en  pointe, 
qui  eft  de  Suede  : A u fécond  8c  troifiéme , barré  d’argent  & d’azur , au 
Lion  dor,  couronné  de  Gueules,  qui  eft  de  Finlande  , fur  le  tout 
écartelé  : Au  premier  8c  quatrième,  de  fable  au  Lion  d’or,  couronné, 
armé  (Stlampafte  de  Gueules , qui  eft  du  Palatinat  du  Rhin  : Au  fe* 
cond  8c  troifiéme  fuzelée  en  bande  d’argent  & d’azur , de  vingt  & une 
pièces , qui  eft  de  Bavière..  , 

L’Efcu  timbré d’une  Couronne  Royale , garnie  de  huit  Fleurons,  & 
fermée  par  autant  de  demy  cercles  qui  fê  terminent  à un  Globe  d’or  , 
qui  eft  le  Cimier  de  Suede  ; l’Efcu  fupporté  par  deux  Lions  d’or  cou* 
ronnez  de  mefme. 

Autrefois cét  EfcueftoitenvironnéduColierdeî’Ordre  de  Jefus, 
appelle  autrement  Ordre  des  Chérubins , qui  étoit  l’Ordre  de  Suede»  ' 
Le  Roy  Magnus  IV.  dunom,inftitua  cét  Ordre  l’année  t 334.  Le 
Coîier  eftoit  compofé  de  Chérubins  8c  de  Croix  Patriarcales  en 
l’honneur  du  Siégé  Métropolitain  d’Upfal  Les  Chérubins  eftoient 
d’or,  émailîez  de  rouge  , & les  Croix  d’or,  fans  émail  : Au  bout  dur 
Coîier  pendoit  une  Ovale  d’or , émaillée  d’azur , avec  un  Nom  de  Je- 
lùsenor,  & dans  la  pointe  de  l’Ovale  il  y avoit  quatre  petits  clouas  , 
émailîez  de  blanc  8c  de  noir,  pour  Ijmboles  de  la  Paflion  du  Sauveur.Le 
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Koy  Charles  IX.  pcre  du  Grand  Guftave,fupprima  cét  Ordre  ea* 
fuite  du  changement  de  Religion. 

Les  Rois  y font  aujourd’huy  des  Chevaliers  qu’ils  appellent  {impie-? 
inent  Chevaliers  de  l’Ordre.  A far  promotion  ils  leur  donnent  une  E« 
eharpe,  une  Efpée , & un  Bouclier , &les  gratifient  de  quelques  Fiefs,  à. 
çondkion  d’eftre  fidcîles  à la  Religion  & au  Prince. 

Les  Titres  du  Roy  font , Charles  par  la  Grâce  de  Dieu , Roy  de 
§qede,  des  Gots  & Vandales , &c. 

Les  Livrées  du  Roy  font  de  couleur  bleue. 


J)çs  Tombeaux  des  Rois  de  Suède, 

gfcJr/tuguct-  T ^ s &°*s  de  Suede  n’ont  point  afFè<5fé  de  Heu  particulier  pour  y 
%e-cy.'dçJvwt  fixer  toutes  leurs  Sépultures,  tant  à caufè  que  la  Couronne  a patte 

qitT  en  differentes  Maifons , qui  ont  choifi  les  Tombeaux  de  leurs  Fa- 
milles particulières;  qu’à  caufe  de  la  diverfïté  des  Religions,  & 
des  difrérens  changemens  du  Siégé  Royal , qui  a efté  transféré  en 
plufieurs  Villes , comme  dans  les  premiers  temps  à Upfal , enfuite  à 
Biorko,à  Sighuna , qui  a efté  ruinée  par  les  Mofcovites,  à S,cara,puis 
derechef  à Upfal  » & en  dernier  lieu  à Stokolm. 

Les  Rois  idolâtres  étoient  enterrez  Tops  les  trois  Montagnes  d’Upfab 
qui  font  à une  demy-lieuë  de  cette  Ville , autrefois  comme  nous  avons 
dit  ,1a  Capitale  du  Royaume  ; Us  appellent  ces  trois  hauteurs  Gambla% 
Uffala^  Hegar-.  La  plupart  des  Rois  Catholiques  font  inhumez  dans, 
les  Villes  de  Strengnes  & de  Wadftena. 

Les  Rois  Luthériens  ont  leurs  Sépultures  dans  l’Eglifè  Cathédrale 
Couvain  d’Upfal , à la  referve  des  deux  derniers , à fçavoir  Guftave-Adoîfe,. 
%'épl^l  furnommé le  Grand , & Charles* G uftave , furnommé  Augufte  , qui 
ç$‘  ont  leurs  Tombeaux  à Stokolm  dans  l’Eglifê  de  Ridderholm , qu.i 
appartenoit  autrefois  aux  Cordeliers , & qui  à caufe  de  cela,  fe  nom? 
rue  CloHrkirk^ 

Les  Corps  de  ces  deux  Princes  font  dans  une  Cave,au  deflous  d’une 
Chapelle  deftinée  à mettre  le  T ombeau  du  Roy  Guftave  ; & l’on  tra- 
vaille prefentement  à une  autre  Chapelle,  qui  fera  bâtie  de  pierré  de 
taille , les.  autres  ne  j’eftant  que  de  briques  ; pour  y faire  le  Maufolée 
de  Charles  X.  furnommé  Augufte. 

Quelques  Seigneurs  de  Suede  y ont  auftï  les  leurs,  à fçavoir  les  Com- 
tes de  Wafaburg , de  Leijonhnfrud  3>  les  Barons  de  Wachtmeifter , Sg 
quelques  autres. 


Eftat  general  de  U Suède . 


Efchauguet- 
te  cy  devant 
cité. 

Eftats  & 
Empires  du 
Monde,  page 
5 é+- 
Jouvaïn 
cy  f devant 

cité  de  la  Sue* 

de  éiy.  &>c. 


T Air  y eftfafh  & fec , mais  dans  la  partie  Septentrionale , il  eft  fi 
A_/  froid,  en  Hyver,  que  la  violence  de  la  gelée  y fait  fendre  les  Arbres, 
«leurs troncs  s ouvrent  &s’ecartent  avec  tant  de  bruit,  qu’un  coup  de- 
Canon  n eclattepas  davantage.  Vers  la  partie  Méridionale,  l’air  eft 
moins  piquant  & plus  humide.  Les  Terresy  font  noirâtres, & peu  fer- 
nies  en  Bleds,  a lareferve  delà  Finlande  qui  en  rapporte  beaucoup,  & 
qui  eft  abondante  en  fruits.  Ilyapeu  de  fes  Provinces  où  l’on  ne  trou- 
Je  dc  Foreftsde  Pins,  avec  quantité  de  bêtes  fauves.On  rencon- 

tre auffi  vers  le  Nord , grand  nombre  de  Ranchers.  La  Mer  &les  EauK 
doucesy  fourmffent  quantitéde  PoilTons , nonoftant  les  grandes  gelées. 

Les  Suédois  font  bien  âits,  & ont  la  taille  belle,  à l’exception  des  La- 
pons.qurn  ontd'ordmairequequatrepieds&demiede  haut.  La  No- 
blelle  Suedoife  fe  diftingue  par  cent  belles qualitez  ; & l'on  dit  qu’en  vi- 
vacité d efpnt  elle  égalé  les  Italiens , en  circonfpeftionles  Efpagnols , en 

A^emami65  ^drefiê  forMeiiles  Anglois,  & en  vigueur  les^ 

emands.  Les  Gentils-hommes  Suédois  aiment  fort  à voyager  & 
tirent  un  grand  fruit  des  reflexions  qu’ils  font  fur  les  maniérés  des  Pais 
qu  ils  parcourent.  Les  Femmes  Suedoifes  font  belles , fpirituelles  & 
fages  : Quand  elles  fe  marient  elles  ne  touchent  point  â leur  dot  qu’a- 
pres  la  mort  de  leurs  peres  ; & au  lieu  de  prendre  le  furnom  de  leurs 
maiis , elles  confervent  celuy  de  leurs  Familles. 

La  richeffe &Je  trafic  du  Pais  confiftent  en  cuivre,  poix,  rafine, cuirs, 
f ourures , mats  de  Navires , & poutres  pour  la  fabrique  des  Vaiffeaux. 
Les  mines  de  cuivre  y font  tres-abondantes , principalement  celles  qui 
font  auprès  dUpfal  : Depuis  peu  on  a trouvé  une  Mine  dament  au- 
près de  la  Ville  de  Sahlberg.  b 

Les  Peuples  y font  naturellement  beiîiquenx,  recherchent  les  oc- 
cafions  defe  fignaler  à la  Guerre  , & combattent  avec  beaucoup 
d ordre  & de  fucces , ce  qui  eft  juftifié  par  les  invafions  & les  éta- 
bMlcmens  des  Monarchies  qu’ils  ont  faits  autrefois  fous  le  nom  de 
Goths,&  par  les  Conqueftes  de  noftre  Siecle  , tant  fur  les  Alle- 
mands , que  fur  les  Danois  & les  Mofcovites.  La  guerre  qu’ils  vien- 
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nent  de  foûtenir  contre  les  Danois  & les  Allemands. , ne  leur  a paS£ 
elle  favorable , le  Roy  Tres-Chretien  leur  a fiit  rendre  par  la  Faix 
ce  qu  ils  avoient  perdu  en  Allemagne  & en  Schonen. 

, Pen?ant  l'Idolâtrie  des  vieux  Siècles , ils  adoraient  un  Dieu  qui 
etoit  ne  en  Finlande , & qu’ils  nommoient  Rofiiofi.  Ils  en  érigèrent 
trois  autres  qu  ils  appelloient  Tbore , Ode»,  & Frigga  ; Ma, s après: 
avoir  receu  1 Evangile , ils  1 ont  fuivy  dans  fa  pureté  jufqu’à  l’année- 
1517.  qu  ds  embralTerent  les  opinions  de  Luther,  Le  Roy  Guftave, 
iurnomme  de  Vafa,  fit  ce  changement , après  en,  avoir  fait  un  autre 
1 annee  precedente  ; car  le  Royaume,  d’éleâif  qu’il  étoit , fut  ren- 
u ereditaire  dans  la  Famille , & par  politique  il  (è  fervit  d’un  chan- 
gement  pour  affermir  l’autre.  Le  droit  delà  fuccefliondu  Royau- 
me  eft  tombe  , parla  demiffion  de  la  Reine  Chriftine  , dans  la 
Maifon  Palatine  des  deux  Ponts,  d’où  eft  forty  Charles  XL  à pre«- 
îçnt  régnant  > comme  nous  avons  dit  cy-devans.  r 
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CHAPITRE  V. 


*De  la  Sarmatie  Européenne  félon  les  Anciens . De 
la  SMofcovie  en  general  (d*r  en  particulier . De 
la  Ville  de  Mofcow  Du  Château  de  Cremelena . 
Des  C^ars  ou  Empereurs  de  Mofcovie  : Et 
de  ï Etat  du  Fais. 


P s parties  les  plus  Septentrionales  de  noftre  Europe , ont 
efté  connues  fous  les  noms  de  Sarmatie  & de  Germanie , Bristlï  Geo%. 
d'où  les  Peuples  étoient  appeliez  S armâtes  ou  Germains.  Mrf- i-  L l* 
Selon  noftre  ordre  Géographique , nous  parlerons  de  la  c*  x'  t'  zo: 


Sarmatie  dans  ce  Chapitre»  & traiterons  delà  Germanie  dans  celuy 
de  1*  Allemagne, 
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De  U Sarmatie  Européenne * 

LA,  Sarmatie  Européenne  étoit  bornée  au  Septentrion  par  cette 
partie  de  l’Océan  Septentrional , que  Ion  nommoit  Mare  Chro - 
»/»w;  àl* Orient  par  la  Sarmatie  Afiatique ; au  Midy  par  lîbérie  , la 
Chokhide , les  Palm  Mœotis , le  Pont  E uxin , & le  Païs  des  Daces  • & 
à l’Occident  par  la  Germanie,  la  Mer  Suevique,  & partie  de  la  Scan- 
die. 

■Bnetii  Geog.  Ses  principales  Montagnes  font , les  Monts  Hyperborei , les  Rtphei,  i 
par:.  i.L.  4.  Alaunus  , Carpathos , &c.  ‘ 

T.  1 p&ils  , SeS  f randes  Rivieres  font  > r«p" » Xbd , Tmais , Beryflene, , pk 

y)‘  tulay  Chrenms , Turmtus,  Chefinus  , &c. 

Ses  principaux  Peuples  font  les  Riphâces  , Roxolam , Tjtannt*  t 
Bafiarnæ  , V'snedæ , ÆfHœu  J & 

Les  Riphâces  en  comprenoient  plufieurs  autres  moindres , Icavoir  â 
les  Hyperborei  , Agathyrfi  , & Arimafpi . 

Les  Roxolajù , quel  on  peut  divifer  en  HamaXobü  & Géorgie  en 
avoient  fous  eux  de  particuliers  : Les  Hamaxobiens  ou  Hamaxobii  , 
ont  fous  eux  les  Bafilides , EJJcdones , Trnaiu  , où  étoit  la  Ville  de 
‘Tanaïsÿ\QS  Jauges  Aîœotœ-fBoryftenitœ,  chez  ces  derniers  étoitlaVille 
d Olbia  ou  Boryflhenes , les  Alauni  avoient  les  Monts  Alauni  rCeux 
quidépendoient  des  Géorgiens  ou  Géorgie  font  les  où  étoitlaVille 
de  Taphra , le  Promontoire  Parthenium  , & la  Ville  Çmmenum  ; 
les  Bojphoraniy dont  le  Royaume  s’étendoit  dans  la  Sarmatie  Afiatique, 
avoient  .la  Ville  d AchilUum  ; & dans  la  Cherfonefe  Taurique, 
Cher]  on  e fus  Taurica , la  ville  de  Theodofia . 

Les  Peuples  Tyrangitæ  en  comprenoient  plufieurs  autres  moins 
confiderables,  fçavoir,  les  Ubi , Axïacæ  , &c.  la  Ville  de  TW,  au- 
trement Ophiufa , y efloit  confiderable. 

y Les  Peuples  BaHarnz  en  renfermoient  plufieurs  autres  moindres, qui 
etoient  les  Atmoni?  Peucinini , ou  efl  la  Ville  de  Eibantavarium  , 
Carpiani , qui  avoient  la  Ville  de  Clepidava , Sidones , où  étoit  la  Ville 
de  Carrodunum  ; Borani  dont  on  ignore  la  fituation. 

Les  Peuples  Vznedœ  avoient  fous  eux  divers  .autres  moindres  Peu- 
ples , fçavoir , les  Neuri , , & Tr-oglodit & 

Les  Peuples  en  comprenaient  plufieurs  ayyes  moindre? 

Qui  font  les  Mini * Seyrri , &c. 
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Ve  U Mofcovie  en  général* 

CE  Païs  Elifbit  autrefois  là  pins  grande  pârtiedeîa  Sarmaüe  des 
Anciens. 

Ses  bornes  font*  au  Septentrion  l’Océan  Septentrional  ; à l'Orient 
la  grandeTartariej  au  Midy  la  Mer  de  Kiian,ahciennemGntCafpicnne* 
la  Géorgie,  & la  petite  Tartarié  ; & àTOccident  la  Pologne,  laSiiedë 
& la  Norwege. 

Ses  principales  Montagnes  font  celles  de  Stoîp , Bogîoüy , &c. 

Ses  grandes  Rivières  font  l’Oby , Volga*  Doh,  Nieper,  Onega* 
Duvina , &c. 

Ses  Lacs  confiderabîes  font  Onega,  Bielozer , Juvânow , Ilmen* 
Lodoga , &c. 

Son  principal  Goifeeflcetuy  de  Beîla-Mbre,  oü  Mer  Blanche. 

La  Mofcovie  fe  divife  en  pîufîeurs  GouVernemens , dont  queh 
ques-uns  portent  le  titre  de  Royaume , de  Frincipaùté  oü  de  Duché! 
& les  Gouverneurs  qui  n’en  pofledentles  Charges  qü’âutànt  qu’il  plaift 
à l’Empereur , y prennent  fouvent  le  Titre  de  Knes>  c’eft-à-dire  Dud 
en  noftre  Langue  , & Waivodes  chez  les  Poîondis.  Les  principaux 
Royaumes*  Principaütez&Duciiezde ce  vafte  Pais , font* 


Laponie* 

Seuvera  * 

Rezati  * 

Duvine , 

Smolensko* 

Worotin  * 

Condora  * 

Bie’ow  * 

Moskow  i 

Jugrie  , 

Plefcow , 

Twer  , 

Petzora  * 

Novigorod  Veliki, 

Rfowa, 

Obdora, 

Bielozer  > 

Roftow  * 

Sibérie  * 

Wologda  * 

Jaroflaw  * 

Permie  * 

Kargapol  * 

Galitz  , 

Cazan  * 

Uftioug  » 

Nifly  Nowogorod 

Aftrachan  * 

Wiatka, 

Wolodimir  , 

Pôle, 

Czermilfes  * 

Sufdal  , <kCi 

Ograina  * 

Mordwa  * 

Les.Provinces  de  Careüe  & d’Ingrie , qui  étoient  autrefois  de  îa 
Mofcovie  , dépendent  maintenant  des  Suédois,  & nous  en  avons 
parlé  en  traittant  de  la  Suede, 
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Ve  la  Mofcovie  en  particulier* 

CE  tte  partie  de  Laponie,  à qui  on  donne  le  nom  de  Mofeovites pour 
ladiftinguer  de  la  Laponie  Nôrwegienne  & Suédoise, comprend 
les  Païs  deMouremanfitoy-Leporie  où  eft  Kola,  de  Terskoy-Leporie, 
& de  Bella-Moreskoy-Leporie , ce  dernier  Païs  eft  à l’Occident  de  la 
Mer  Blanche , & c’eft  de  Ion  nom  que  fe  nomme  la  Mer  des  environs, 
Bdla-More.  f 

La  Province  de  Dwvinc  a pour  Villes  confiderables,  S.  Michel.Ar- 
change,8dePort  S.  Nicolas  , frequente  par  les  Angloi s & Hollandois. 

La  Province  de  Conchra  a quelques  Châteaux , mais  en  general  le 
Pais  femble  n’eftrc  qu’une  Foreft , tant  il  eft  charge  d’ A rbres. 

La  Province  & Principauté dejugne,  JugorJchi  out  Jttgria , a une 
Ville  de  mefme  nom,qui  ne  le  trouve  point  fur  qüelquesCartes.Le  Païs 
eft  ingrat , mais  Ton  tient  que  les  Hongrois  y ont  pris  leur  origine.^  ; 

La  Province  de  Petz,ora , a une  habitation  defon  nom  qui  eft  fituée 
au  Nord  des  -Montagnes,  que  les  Anciens  appelaient  M.  Riphœi , que 
quelques  Géographes  nomment  Kameni  Toyas>&  ceux  du  Païs,  Stolp.- 
La  Province  d ’Obdora , fituée  à l’Occident  du  Fleuve  Oby,  eft  un 
Païs  defert , & prefque  inconnu  aux  Mofeovites. 

La  Province  de  Siherie  a pour  Ville  principale,  Siber  ou  Sibirs,  que 
l’on,  ne  trouve  point  fur  les  Cartes  ; c’eft  le  Siégé  d'un  Archevefque  , 
aufti-bien  que  la  Ville  de  Tobol , où  refide  le  mefme  Prélat  , étant;  la 
coutume  en  Mofcovie,  que  les  Métropolitains , Archevêques  ^Evê- 
ques , ayent  deux  Sieges.  Au  Nord  & à 1 Orient  de  la  Sibérie , fbot 
les  Païs  des  Tartares  S amojedes  & Tingoefes  , qui  different  de  lan- 
gues &de  mœurs  des  Mofeovites,  aufti-bien  que  ceux  de  Lucomorïe , 
qui  dépendent  la  plupart  d'un  Prince  Tartare.  j | 

La  Principauté  de  Ver  mie , Permiski  ou  ’T  eumiski  , a pour  Ville 
principale,  Perm  ou  Prems,  titre  d’un  Archevêque  qui  fait  fa  refi- 
dence  dans  la  Ville  de  Wologda , d’où  il  eft  auftï  A rehevêque. 

Le  Royaume  de  Canari  a fa  Ville  Capitale  defon  nom;  e eft  le  Siégé 
d’un  Métropolitain , auffi-bien  que  la  Ville  dé  Wiats  ou  Suiats.  A 
l'Orient  de  Cazan  eft  le  Païs  des  Tartares  Wg#ra  ou  Bulgares  , & 
Zwolhans , qui  marchent  par  bandes  ou  hordes  fous  la  proteélion 
du  Grand  Duc. 
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Le  Royaume  à'  A Brachan  ou  Aftrakan , prend  Ton  nom  de  jfâ 
Ville  Capitale  ; défi  le  Siégé  d’un  Archevêqué,  aufiï-bien  que  la  Ville 
de  Terskoiou  Terki , fituée  proche  le  bord  Occidental  de  la  Mer 
Cafpienne.  Nous  en  avons  donné  le  Plan  à la  fin  du  quatrième  Livre 
qui  traite  de  TAfie.  1 

Yole  efi  un  Pais  marqué  fur  les  Cartes  comme  un  Defert. 

UOgrama , qui  a vers  fôn  Occident  le  Païs  de  D-koja , l’un  & l’au- 
tre ne  font  gueres  plus  fertiles  que  celuy  de  Pôle. 

La  Principauté  de  Seuvera  a pour  Ville  principale,  Nowigorodt, 
que  l’on  nomme  auftï  Nowogrodek  Sewierski , c’étoit  la  refidence 
des  Princes  du  Païs , avant  qu’il  fut  fous  la  domination  des  Mofcovites. 

La  Principauté  de  Smolenskow  ou  de  Smolenfco,  a fa  Capitale  dé j 
mefmenom;  c’eftoit  le  Siégé  d’un  Evêque  Suffragant  de  l’Archevêque 
de  Gnefne  en  Pologne,  quand  ce  Païs  dependoit  des  Polonois. 

La  Principauté  de  Bielow , Biela  onBieisk , a fa  Ville  principale  de 
fon  nom. 

La  Principauté  de  P les  fa  w'ou  Tskow , a fa  Ville  Capitale  de  même 
nom  ; c’eft  le  Siégé  d’un  Archevêque  qui  l’eftauflï  de  Sborkoi. 

La.  Principauté  de  TFeiiki-Nouvigorod , ou  la  grande  Nouvogrod  ^ a 
pour  Ville  principale , Nouvogrod  ou  Novogorod  , c’eft  le  Siégé  d’un 
Métropolitain , auffi  bien  que  la  Ville  de  Wïelikoulk  ou  Wielkieluki  ; 
au  Midy  de  la  Ville  de  Nouvogrod, efi:  celle  de  Stara  Ruffa, renom- 
mée pour  avoir  donné  autrefois  le  nom  de  Rujf  & de  RuJJïe  , aux 
Peuples  & au  Païs  de  Mofcovie. 

La  Principauté  de  Bieloz,er  , BseleiezJoro  ou  Bidojcforo  , a fâ 
Ville  Capitale  fituée  à l’Occident  du  Lac  de  Bielozer;  la  fituation 
de  cette  Ville  au  milieu  de  plufieurs  Marécages  , la  rend  comme 
imprenable , & c’eft  la  raifon  pourquoy  le  Grand  Duc  y renferme/ 
une  partie  de  fês  Trefcrs. 

La  Province  de  Wologda  ou  Wblochda  , a fa  Ville  principale  de 
mefme  nom  •'c’eft  le  Siégé  d’un  Archevêque,  qui  l’eft  auftï  de  Permie, 
comme  nous  l’avons  dit  en  parlant  de  cette  Province. 

Le  Païs  de  Kargapol  a une  Ville  de  mefme  nom,  fituée  à l'Occi- 
dent de  la  fource  de  la  Riviere  d’Onega,  défi  un  Païs  fterile  & 
defert. 

La  Province  d ’Ufiioug  ou  Ufiiug , a pris  fôn  nom  de  fa  Ville  prin- 
cipale, qui  étoit  autrefois  fituée  fur  l’embouchure  d’une  petite  Ri- 
vière nommée  Jvtg , maintenant  elle  efi  fur  la  Riviere  de  Suchane , 
le  Païs  efi  ingrat  & defert. 

j.  La  Province  de  VFiat&ka  a la  Ville  de  Chlinoff,  Chiljnova  : ou 
Clulinow. 
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Les  Peuples;  Cz>eremiJ[es  qui  habitent  aux  environs  dû  Woîga  * 
font  divifez  en  Lugowoy  ou  Longowoy , & Nogomoy  ou  Nagornb 
Les  premiers  tirent  leurs  noms  des  plaines  ou  prairies  qu’ils  habitent-^ 
& les  féconds  des  Montagnes  qu’ils  occupent. 

Les  Peuples  Mordua  ou  Mordwa  , s’adonnent  à l’Agriculture  , 
& fe  bâtiflent  des  Maifons  plus  adroitement  conftruites  que  celles 
des  Czeremiifes , qui  pour  la  pîûpart  lônt  vagabonds. 

Le  Duché  de  Repart  a fa  Ville  Capitale  de  mefme  nom  ; c’eft 


|e  Siégé  d’un  Archevêque,  aufli  bien  que  celle  de  Moroms. 

Le  Duché  de  Voroün  a fa  Ville  Capitale  de  mefme  nom  , à troi 


lieues  de  celle  de  Coîuga  vers  le  Midy. 

Le  Duché  de  Moskou  ou  Moschow  a fa  Ville  Capitale  de  mefm 


nom  ; nous  en  parlerons  cy-aprés  : C’eft  dans  le  Château  de  cetti 


A l’Orient  de  cette  Ville  efh  celle  de  Çolomna,qui  eft  le  Siégé  di 
feui  Evêque  qui  foit  en  Mofcovie. 

La  Principauté  de  Tuver  a fa  Ville  Capitale  de  mefme  nom 
c’eft  le  Siégé  d’un  Archevêque aufli  bien  que  celle  de  Caflin,  Koflirç 
ou  Koleftn. 

La  Principauté  de  Rfiwa , Rz,owa  ou  Refchow , a fâ  Ville  & fon 
Château  de  mefme  nom  : Sur  fa  Frontière  du  côté  de  l’Orient,  eft 
la  Ville  de  WèhkoLuk , Siégé  d’un  Archevêque.  Nous  en  avons  parlé 
en  traitant  de  la  grande  Nouvogrod. 

La  Principauté  de  Rojioiv  a fa  Ville  Capitale  de  mefme  nom  ; 
c’eft  le  Siégé  d’un  Métropolitain  , qui  l’eft  aufli  dejaroflaw. 

Le  Duché  de  JaroJlaw  a fa  Ville  & fon  Château  de  fon  nom  * 
qui  eft  le  Siégé  d’un  Métropolitain. 

La  Principauté  de  Gajlitz,  ou  Galitz, , a une  petite  Ville  de  me- 
me  nom, 

La  Province  & Principauté  de  Nijfy-Nouvogorod , ou  petite  Nou^. 
vogrod,  a.  pour  Ville  Capitale,  Nife  ; On  luy  donne  aufli  quelque-? 
fois  celuy  du  Pais  ; à l’Orient  de  cette  Ville  eft  celle  de  Waliligo-. 
rod  qui  eft  toute  ouverte. 

La  Principauté  de  Wôlodvnir  a fà  Ville  principale  de  mefme  nom  ^ 
le  Païseft  un  des.  meilleurs  de  la  Mofcovie. 

La  Principauté  de  Sufdal  ou  Sufdael , a fa  Ville  Capitale  de  même 
-nom-  j c’eft  le  Siégé  d’un  Archevêque , qui  l’eft  aufli  de  la  Ville  de 
Torruskoy  ou  Troytfxo, 


Ville  au  le  Patriarche  des  Mofco.vites  fait  d’ordinaire  là  relidence 
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FIGURE  XXIX . 


7* 


DE  L’EUROPE 


De  U Ville  de  Mofiott  3 Capitale  de  la  Mojcavie . 
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CEtte  Ville  eft  appellée  Moskwa  par  ceux  du  Païs , & tire  ce  non» 
de  la  R i viere  de  Moska  , qui  apres  l’avoir  traverfée , fe  va  rendre 
à fix  lieues  de  là  dans  celle  de  î’Occa > & celle-cy  va^enfuite  fe  mêler 
1 dans  le  Volga. 

Il  y a peu  de  Villes  au  Monde  qui  ayent  fouffen  plus  d’incendies. 
Les  Tartares  la  brûlèrent  eh  1571.  l’Armée  des  Polonois  la  mit  tou- 
te en  cendres  en  1611.  &en  1677.  Ie  feu  s’y  eftant  mis  par  accident, 
y fit  un  effroyable  ravage  : Ces  embrafemens  font  d’autant  plus 
faciles , que  les  Maifons  ne  font  bâties  que  de  bois , à la  refërve  des 
Hôtels  ou  Palais  qui  appartiennent  aux  Knés  & aux  Simbojares  ; c’eft 
ainfi  qu’ils  nomment  les  Seigneurs  & les  Gentils-hommes  du  Païs 
Ces  Maifons  là  font  bâties  de  pierre  ou  de  brique  , mais  les  autres  ne 
font  que  de  charpenterie,  avec  du  mortier  mêlé  de  paille  couppée  , & 
couvertes  de  chaux  apportée  de  Smoîensko.  Leur  toid  n’eft  que  d’é- 
corce d’arbres  que  l’on  couvre  quelquefois  de  gazon. 

Elle  eft  fituée  dans  un  lieu  marefcageux , ce  qui  fait  que  les  boues 
y font  tres-in commodes.  Ces  derniers  embrafemens  n’ont  rien  dimi- 
nué de  fa  vieille  enceinte , qui  eft  de  plus  de  quatre  lieues  Françoifes  ; 
mais  il  n a pas  encore  efté  poffible  de  rétablir  le  nombre  de  fe  s Maifons, 
qui  alîoient  à quarante  mille  , ny  le  nombre  de  fes  Eglifes , qui  paf- 
foit  plus  de  quinze  cens,  ce  qui  faifoit  un  profil  tres-agreable,  com- 
me on  le  peut  remarquer  dans  la  page  fuivante. 

Elle  eft  compofée  de  quatre  quartiers  principaux  , nommez  Kai- 
îaigorod , Czaargorod,  Sxoradon  & Strelitza-Salvoda , & d’un  Châ- 
teau qui  a beaucoup  de  circuit. 

Kaitaigorod  eft  détaché  des  autres  par  une  enceinte  particulière  de 
murailles  de  briques  ; Elle  a du  côté  du  Sud,  la  Ri  viere  de  Moska  ; 
& vers  le  Nordja  Riviere  de  Negjina,  qui  après  avoir  pris  fon  cours 
le  long  des  murailles  du  Château , fe  décharge  dans  le  Moska.  Le 
Château; qu’ils  appellent  Cremelena,.&  quifert  de  féjour  au  Czar, 
eft  dans  le  quartier  de  Kaitaigorod  : Devant  ce  Château  il  y a une 
grande  place  publique  où  fe  tient  le  marché  le  plus  fréquenté  de  la 
Ville  Les  Artifans  de  chaque  meftier  y ont  des  rangs  de  Boutiques 
gieilinez  à leur  profefîion  particulière  ; & à quelque  diftance  de  là , 
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il  y a une  autre  place  dont  les  aîles  ne  font  occupées  que  par  des  mai- 
fons  de  Barbiers. 

Czaargorod  en  langage  du  Païs  lignifie  Ville  du  Czaar , ou  Ville 
Impériale.  Ce  quartier  environne  celuy  de  Kaitaigorod  , & a aufti 
une  muraille  particulière  : Il  efi:  extrêmement  peuplé  de  Marchands 
& d’Artifans,  & on  y trouve  quantité  de  Maifons  où  l’on  donne  à 
boire  de  l’Eau  de  Vie  , de  l’Hydromel , & de  la  Biere  : C’eft-là 
que  font  les  belles  Efcuries  du  Czaar,  & un  grand  Arcenal,oîi  quan- 
tité de  Fondeurs  Allemands  travaillent  à de  l’Artillerie  & à des  Clo- 
ches. 

Skoradon  a efté  réduit  par  les  incendies  > au  tiers  de  F étendue  qu’il 
avoit  autrefois.  Il  y palfe  une  petiteRiviere  appellée  Jakufas , qui  s’y 
décharge  dans  le  Moska  ; de  forte  que  par  leurs  frequens  déborde- 
mens,  c’eft  le  quartier  où  il  y a plus  de  boue  ; & pour  en  éviter  les 
incommoditez , ils  mettent  à terre , de  diftance  en.  diftance , des  pou- 
tres par  le  travers  de  la  rue , fur  lefquelles  il  faut  ajamber , fi  l’on  ne 
veut  eftre  tout  couvert  de  fange.  On  travaille  en  ce  quartier  à des 
Maifons  de  bois  qui  fe  démontent , & qui  fe  tranfportent  dans  le 
lieu  où  l’on  veut  établir. 

Strelitza-Salvoda  tire  ce  nom  des  Strelits  ou  Moufqüetaires  de  la 
Garde  du  Czaar,  qui  y font  tous  logez.  Les  Maifons  de  ce  quartier 
font  baffes  & chetives,  aufli  n’y  demeure-t’il  que  le  rebut  du  Peu- 
ple. 

Le  Terroir  des  environs  de  Mofcou  eft  fabîonneux  ; mais  pour 
peu  qu’il  foit  cultivé,  il  fournit  beaucoup  de  grains  : Qn  y voit  dans 
les  Jardins,  des  Melons  d’un  fort  bon  goût,  & qui  pefent  jufqu’à 
quarante  livres. 

Au  bas  du  Profil  de  Mofcou  nous  avons  reprefènté  les  Eglifos. 
de  Saint  Michel  & de  Saint  Nicolas , que  les  Czaar  s ont  choifies; 
pour  leur  fervir  de  Sépulture. 
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Du  Chajîeau  de  Çremelena  yfejour  ordinaire  du  C^aar. 

GE  Château  qui  eft  au  Nord  du  quartier  de  Kaitaigorod , eft  en* 
vironné  par  trois  enceintes  de  murailles  quicn  ferment  un  terrain: 
tres-fpatieux , & qui  font  deffenduës  par  un  large  fôffé  ou  pâlie  la  ri  viè- 
re de  Neglina.  LesTerralfes  ou  Rempars qui  foutiennent  ces  murail- 
les, font  bordées  par  une  infinité  de  pièces  de  Canon. 

Les  appartemens  où  loge  le  Czaar  font  fur  le  derrière  du  Château.  Ils 
ont  d’un  côté  le  Palais  du  Patriarche , & de  l’autre  des  Pavillons  defti- 
nez  pour  les  Knés  & les  Bojares , c’eft-à-dire , pour  les  perfonnes  les. 
plus  confiderables  de  la  Cour. 

Parmy  les  appartemens  du  Czaar,  il  y en  a un  tres-fuperbe,  bâty  à 
l’Italienne  : Les  ameublemens  en  font  magnifiques,  & pourraient  faire 
envie  aux  plus  grands  Monarques  dè  l’Europe;  car  le  Czaar  s’eft  étudiée 
à l’enrichir  de  tout  ce  qu’il  y a de  plus  rare  dans  les  Pais  Etrangers  ; Les 
plus  magnifiques  ont  efté  travaillez  en  Perfe. 

Dans  une  grande  Place  qui  eft  au  devant  de  ces  appartemens,  il  y a> 
deuxTours,  dont  lé  toiâ:  eft  couvert  de  cuivre  doré:  La  plus  haute  des, 
deux  s’appelle  Juan-Welike , qui  en  langage  du  Païs  fîgnifie  le  Grand 
Jean.  On  a fufpendu  dansl’autre  une  Cloche  d’une  grandeur  & d’un 
poids  énorme  : Il  faut  la  force  de  vingt-quatre  hommes  pour  la  faire 
donner  ; & cela  ne  fe  fait  qu’aux  Feftes  folemnelles  , au  Couronnement 
du  Czaâr , ou  à la  réception  d’un  Ambaffadeur. 

A l’une  des  extrémitezde  cette  place  on  voit  la  Chambre  du  Tre- 
for  du  Czaar  , & des  Magazins  toüjours  foigneuferrient  remplis  de- 
munitions  de  guerre  & de  bouche.  Fort  proche  eft  l’Eglife  de  Saint 
Michel,  où  font  les  Tombeaux  des  Czaars. 

On  trouve  aufti  dans  l’enceinte  de  ce  Château , quantité  d’Eglifes 
qui  font  toutes  couvertes  de  cuivre  doré„  Les  plus  belles  font  celles; . 
de  la  Trinité , de  Sainte  Marie , & de  faint  Nicolas  : On  y voit  aufift: 
un  Monafterede  Religieux , & un  autre  de  Filles  , l’un  & l’autre  fous; 
la  Réglé  de  Saint  Bafile , qui  eft  Inftituteur  des  Religieux  Grecs , car 
tous  les  Mofcovites  fuivent  le  Rit  Grec. 

Comme  on  fort  du  Château,  on  trouve  une  Eglifè  appellée  Hieru- 
faleunelle  eft  confacrée  à laTrinité;c’eft  la  plus  magnifique  de  Moskou* 
& on  affûte  que  le  Czaar  J eanBafilovitz  l’ayant  fait  bâtir,  fut  tellement: 
charmé  de  fa  ftruélure , que  pouj  empefeher  £(üe  de  fon  temps  il  né 
s’en  fitdefemblables,il  ordonna  que  l’Architede  qui  en  avoir  donné- 
le  deffein  , eut  les  yeux  crevez.  On  y voit  à côté  deux  gros  Canons 
qui  n’ont  pas  leurs  affûts  ; & le  Peuple  dit  qu’ils  font  là  pour  faire  peur 
aux  T artares , dont  ils  craignent  toujours  les  irruptions. 
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T) es  Cztàars  ou  Empereurs  de  Mofcovie. 

ON  donne  quelquefois  le  titre  d’Ëmpereur  au  Souverain  de  îà 
Mofcovie,  quelquefois  de  Grand  Duc*  & le  plus  fouvent  fes 
Peuples  luy  donnent  celuy  de  Welixoi-Knez , & mefme  celuy  de 
■ Czaar  , qui  félon  l’opinion  commune,  vient  du  nom  de  Cefar  Erm 
pereur  Romain.  jufqu  a prefe  -t  il  n’a  pas  efté  poftible  de  fçavoir  l’o. 
rigine  de  cette  Monarchie,  ny  la  fuite  des  Princes  qui  l’ontregie  ; car  ces 
Peuples  n’ont  point  d’ Annales  ny  d’ËÜftoires , & Ion  ne  fouffré  pas 
que  les  belles  Lettres  s’y  enfeignent  : A peine  y lçait-on  groflierement 
lire  & écrire  pour  les  necefîitez  de  l’ufage.  Comme  les  habitans  y lan- 
guiftent  fous  des  oppreftions  tyranniques , ûn  leur  défend  rigoureux 
fementdefortir  du  Païs,  & de  voyager,  de  peur  qu’ils  necônnoiffent 
avec  quelle  doüceür  les  Eftrangers  font  traitez,  & qu’il  ne  leur  prenne 
envie  de  fe  porter  à quelque  révolté  pour  fe  délivrer  de  la  Tyrannie 
des  Czaars  : Cette  politique  entretient  les  Mofcovites  dan  s l’ignorance* 
&cen’eft  que  par  une  tradition  incertaine  &eonfufe  , qu’ils  fçavent 
quelques  traits  de  l’Hiftoire  de  leilr  Pais. 

Le  Czaar  qui  y commande  en  cette  artnée  1682.  fe  ndmmé  Fieder* 
il  eft  né  l’an  1657.  & a monté  fer  le  Trône  Je  vingt- huitième 
Juin  de  l’année  1675.  après  le  decez  de  fon  Pere , qui  s’appelait  Aies 
xis-Michaloviz.  Nous  venons  d’apprendre  que  ce  Prince  eft  décédé,  St 
que  fon  frere , qui  eft  du  fécond  lit , & qui  n’a  que  dix  ans  , eft 
monté  fur  le  Thrône. 

Les  Titres  du  Czaar  font,  Fieder  par  là  Grâce  de  Dieu,  Grand  Sei- 
gneur,Czaar  8c  Grand  Duc,ConferVateur  de  toutes  les  Ruflies,  Prince 
de  Volodimer , Moskou , Novogorod  ; Czaar  de  Caftan  ; Czaar  dAfe 
tracan  ; Czaar  de  Sibérie  ; Seigneur  de  Pleskou  ; Grand  Duc  de 
Tuerski,  Jugerski,  Permiski,  Warski  * Belgarfei , &c.  Seigneur  8t 
Grand  Duc  de  Novogorod  aux  Païs-bas  ; Commandeur  de  Rofanski  * 
Roftoski,  Gareflapki,  Beloerski,  Udorski,  Obdorski,  Condinski# 
& par  tout  le  Nort;  Seigneur  du  Païs  d’Yvergüe  ■ Czaar  de  Karta- 
linski  & Igrufinski  ; Prince  du  Païs  de  Kâbardinski , Greaski  * 8t 
Jorski  • Seigneur  & Dominateur  de  pluficurs  autres  Seigneuries. 

Le  grand  Sceau  de  Mofcovie  eft  un  Aigle  éployé  qui  porte  fur  fon 
eftomach  un  Efcu,dans  lequel  eft  reprefentéun  Cavalier  qui  combat 
un  Dragon  : Sur  & entre  les  teftes  de  l’Aigle , font  trois  Couronnes 
qu’on  dit  lignifier  la  Mofcovie,  & les  deux  Royaumes  de  Caftan  & 
d’Aftracan  : On  tient  que  ce  fut  le  Tyran  Juan-Bafilovitz  qui  fe 
fervit  le  premier  de  ces  Armes , afin  que  l’on  cruft  qu’il  eftoit  defeen- 
du  des  Anciens  Empereurs  Romains. 
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Bflat  general  de  U Mofcovie, 

L’Air  y eft  rude  & peu  tempéré  ; & fi  le  froid  y eft  incommode 
durant  l’Hyver  , la  chaleur  ne.  l’eft  pas  moins  pendant  l’Efté  » 
toutefois  l’Air  y efl:  fi  bon  , que  ce  ferôit  une  chofe  extraordinaire 
d’y  voir  La  pefte  : La  Terre  y efl  couverte  de  Forefts , & remplie  de 
quantité  de  Lacs  ; les  endroits  où  elle  efl  défrichée  font  extrêmement 
fertiles,  excepté  proche  de  la  Ville  de  Mofcou  , où  le  terrain  efl  fa» 
blonneux,  toutefois  il  y a d’excellens  fruits , & entf  autres  des  Pom- 
mes, des  Cerifes , des  Prunes , des  grofeilles,&c.  mais  il  efl  vray  que 
les  Païs  qui  font  au  Nord  de  cette  Capitale , en  font  dépourveus  à caufe 
du  froid  : Les  Provinces  qui  font  fous  la  latitude  de  Mofcou  , ou  qui 
font  à fon  Midy , font  fertiles  en  Bleds , & en  moins  de  deux  mois  l’on 
y fait  les  femailles  & la  récolté  : Toute  la  Mofcovie,  qui  n’eft  propre- 
ment qu’une  Foreft,  excepté  les  lieux  que  l'on  a défrichés,  efl  extrê- 
mement peuplée  de  gibier  & de  venaifon  , excepté  de  Cerfs , mais 
les  Elands , les  Sangliers  & les  Lièvres , qui  y font  la  plupart  gris  à 
caufe  de  la  froidure,  s’y  trouvent  en  grande  quantité  : Les  Rivières  y 
fournirent  toutes  fortes  de  Poiflons,  à l’exception  des  Carpes. 

Les  Mofcovites  font  de  moyenne  taille,  gros,  gras , forts  & ro- 
buftes,  ils  fe  font  rafer  fur  la  tête,  & eftiment  les  grandes  barbes  ; Us 
portent  tous  des  bonnets  au  lieu  de  chapeaux , & s’habillent  la  plûpart 
comme  ils  font  icy  definez  ; ils  ne  manquent  point  d’efprit,  ils  font 
fins,  rufez,  contredifans , opiniâtres , obftinez , infolens , & ne  s’ap- 
pliquent à aucune  étude  ; au  contraire  ils  font  fi  ignorans,  qu’ils 
croyent  qu’il  fauteftreforcier  pour  faire  un  Almanach.  L’ufage  du 
Tabac  y efl  défendu  depuis  l’année  1634.  pour  éviter  les  defordres 
& les  incendies  qui  en  pouvoient  arriver.  La  taille  des  femmes  y efl 
bien  proportionnée;  elles  ont  le  vifage  beau,  mais  elles  ayment  à fe 
farder  extraordinairement  : Les  vivres  y font  à très-grand  mar- 
ché. 

La  Loy  qui  leur  défend  de  fortir  du  Païs  du  côté  de  l’Europe , 
les  empêche  d’y  aller  trafiquer  ; mais  le  commerce  efl  florilfant  à 
Aftracan  , & quelque  peu  à la  Ville  d’Arkangel  ou  S.  Michel  Ar- 
change, qui  efl  proche  de  celle  de  S.  Nicolas,  011  l’on  faitaufli  quel- 
que trafic  : Le  Commerce  roule  fur  les  Cuirs , les  Fourrures  , le 
Chanvre,  le  Lin  , le  Miel  & les  Cires  que  le  Païs  produit  en  abon- 
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dance,  parmy  les  Marchandées  quon  leur  apporte  , ils  préfèrent  Jes 
ClincaiUeries,  le  Vin  , & les  Eaux  de  Vie  ; il  n’y  a point  de  Nation 
au  Monde  plus  Sujette  aux  excès  débouché  que  celle-là. 

Ils  n’ont  pas  l’humeur  martiale;  neanmoins  ils  font  bons  Soldats 
quand  ils  font  commandez  par  des  Officiers  Eftrangers  qui  ont  du 

îërvice»  . • . tv/i  y-  « 

Les  Poîonois  les  ont  fouvent  ravagez , & leur  prirent  Moicoul  an- 

née  1611.  Il  eft  vray  que  dans  ces  derniers  temps , les  Mofco vîtes  ont 
ôté  Smolensko  aux  Poîonois  ; & «voient  pouffé  leurs  Conqueftesfi 
avant  dansla Lithuanie , ou  Ruffie  Blanche  , qu’ils  tendent  Wilna, 
qui  en  eft  laCapitaie^  mais  les  Poîonois  l’ont  repnfe.  Ils  ont  efte  de- 
poüillez  de  la  Livonie  & de  l’Ingrie  par  les  Suédois  , & font 
tous  les  jours  infultez  par  les  Tartares.  L’annee  1677.  ^nt 
battu  les  Turcs  à Czehrin  , que  ces  Infidèles  avoient  affiege.  En 
l’année  1679.  ils  avoient  trois  armées  fur  pied,  chacune  de  100000. 
hommes.  La  force  de  leurs  armées  dépend  beaucoup  des  Officiers 
& des  Trouppes  Eftrangeres  qu’ils  entretiennent.  Parmy  leurs  For- 
tereftes  conftderables , on  compte  les  Châteaux  des  Villes  de  Vo- 
logda,  de  Biolicxoro , Src. 

Le  Grand  Duc  défraye  les  AmbâfTadeurs  de  vivres  & de  voitures, 
dés  qu’ils  entrent  dans  fes  Eftats  : Ils  ne  permettent  pas  auxDomef- 
tiques  de  ces  Ambaffiadeurs  Eftrangers  , de  fe  promener  par  la  Ville 
de  Mofcou  , fans  une  grande  faveur , afin  d’éviter  les  intelligences. 

Ils  profeftent  la  Religion  Grecque,  & difent  que  l’Apôtre  S.  An- 
dré les  a appelles  au  Chriftianifmc  : Le  Chef  de  leur  Gouvernement 
Bcclefiaftique,  prend  le  Titre  de  Patriarche; depuis  peu  il  s*eft  rendu 
indépendant  de  celuy  de  Conftantinople,  qui  avoit  accoutume  de  le 
confirmer  après  qu’il  avoitefté  du  par  le  Cierge  de  Mofco  vie  .Au- 
j ourd’huy  les  Prélats  Mofcovites  s’en  font  attribuez  le  droit  ; ils  ne 
laiflent  pas  de  vivre  en  bonne  intelligence  avec  les  quatre  Patriarches 
de  î’Lglife-  Grecque , qui  font  ceux  de  Conftantinople  , d Alexan- 
drie , d’Antioche , & de  Jerufalem  : Les  Mofcovites  ont  une  aver- 
fion  extraordinaire  pour  les  Juifs,  & permettent  toutes  fortes  de  Re- 
ligions , excepté  la  Catholique.  L’Office  Divin  s’y  fait  en  Langue 

Le  Pais  eft  gouverné  par  un  Prince  qui  a une  puiffance  abfolue 
de  mort  & de  vie  fur  fes  Su  ets  ; il  prend  le  Titre  de  Czar  ou  Cefar 
êt  h Couronne  y eft  Héréditaire. 
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De  ^ petite  TârtdriK  De  la  Ville  dé  Cffff 
Et  de  i Effet  t du  P ms. 


t>€  U petite  T arîark% 


tnt  la  Mer 


O u s comprenons  fous  îe  nom  de  petite  Tartarie  , une  vïohwai 
partie  de  l’Ancienne  Sarmatie  Européenne  , qui  écoit  Geo£\  L • 3* 
aux  environs  du  Palus  Mœotis  * & du  Tont-Puxin.  6 'ff 

Ses  bornes  font  au  Septentrion  la  Mofcovie  ; à 1 O-  rf^  ‘ ft" 
r de  Zabaehe  » que  Ton  nomme  quelquefois  de  BrtettiGeo* 
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Limen,&  qu’on  appelloit  anciennement  Palus  A/J  eot  ides  ; au  Midyîà 
Mer  Noire  ou  Mer  Majour , anciennement  Pont-Luxin  ; &à  l’Oc* 
rident  la  Pologne. 

Ses  Rivières  conftderables  font,leDonetz,queles  Anciens  nom- 
moient  peut  Tandis , & le  Nieper  anciennement  Borifthenes. 

On  peut  divifer  la  petite  Tartarie  en  Septentrionale  & Méridio- 
nale. 

> La  Septentrionale  eft  toute  en  Terre  ferme*  8c  les  Tartarcs  Nogays 
la  polfedent  ; ils  ont  fort  peu  de  Villes , celle  d Oddw  , d’ Afoph  ou 
d’Afoff,  eft  à l’embouchure  de  la  Riviere  de  Don  : Ils  obeïflent  en 
partie  au  Chain  de  la  petite  Tartarie,  & au  Grand  Duc  de  Mofcovie, 
mais  il  y en  a qui  vivent  indépendans*  lis  vont  par  Hordes * c’eft-à-dire, 
alfemblées  de  Familles , 8c  ils  fe  fervent  de  Chariots  couverts , qui 
leur  fervent  ..de  Maifon  s,  1 or  fque  le  befoin  d’un  nouveau  pâturage;, 
les  oblige  à changer  deféjour  ; Ils  nomment  ces  Hordes  Kankares  : 
Elles  eftoient  autrefois  diftinguées  en  deux  principales , l’une appellée 
la  grande  Nogàye  , & l’autre  la  petite  Nogâye  ; le  Cham  ou  Ham 
Souverain  des  Tartares  de  la  Crimée,  Krimou  Crim,  ou  de  la  Cher- 
fonnelè -,  a détruit  la  grande  Nogaye,  & tient  fous  la  proteriion  la 
petite , qui  eft  entre  le  Donetz  & la  Mer  de  Limen. 

La  partie  Méridionale  de  la  petite  Tartarie  , comprend  la  preft 
qu’l  (le,  que  les  Anciens  nommoient  Tœurica  Cherjonejm  ; elle  faifoit 
partie  du  Royaume  du  Bofphore  qui  appartenoit  à Mithridate,  Roy 
de  Pont  : Elle  eft  maintenant  peuplée  des  Tartares  de  Crimski  ou 
de  Przekop  ou  Perecop  : Ses  Villes  conliderables  font , Or,  comme 
les  Tartares  l’appellent  , ou  Tr^ekop  félon  les  Polonois  ; elle  eft  fur 
l’Ifthme , qui  joint  la  Terre  ferme  avec  la.  prefqu’Ifle , 8c  c’eft  de  foti 
nom  que  l’on  appelle  quelquefois  la  prefqu’Ifte  > Cherfonefè  de 
Precop , Tartaria  Prœcopenjis  ; la  Ville  de  Capha  y eft  confide* 
rabîe  : Le  Château  de  Baluclauwa  y eft  aufli  très  - remarquable, 
non  feulement  parce  que  Ton  y conftruit  les  Galères , & autres 
BâtimensduCham  , mais  encore  pour  fon  Port,  qui  eft  un  des  plus 
beaux  que  l’on  puiffe  voir,  & où  les  Vaiffeaux  font  à l’abry  de  toute 
forte  de  vents.  La  Ville  de  Baccafaray  ou  Baciferay  , qui  eft  au  mi- 
lieu des  Terres,  fert  de  refidence  au  Cham. 

Il  y a aufli  les  Tartares  de  Bilogrcd  , dont  nous  pilerons  dans  la 
BefTarabie,  cy- apres. 
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L’On  croit  que  la  Ville  de  Capha  ou  Caffa  eft  l’ancienne  Théo  âo fiai 
elle  eft  entièrement  au  Turc  • il  y a un  Beglerbey  ou  Gou^. 
verneur  general,  & le  Chain  des  petits  Tartares  n’y  a aucun  pou- 
voir, La  garnifon.  que  le  Grand  Seigneur  y entretient  de  Spahis  & 
de  Jani {Faites , y eft  tres-confiderable.  Le  Sultan  Mahomet  1 1. 
l’a  prit  en  14.75.  Fur  les  Génois  > elle  eft  de  fix  à lêpt  mille 
feux  , & renfermée  d’une  bonne  muraille  ,,  qui  eft  deffenduë 
par  de  greffes  pièces  d’ Artillerie  ; Elle  n’eft  prefque  habitée  que  par- 
des  Chreftiens  ; les  Grecs  y ont  douze  Eglifes,  les  Arméniens  trente- 
deux,  & les  Catholiques  une  qui  eft  dcdiée  à S,  Pierre;  laYilleeft 
extrêmement  marchande. 
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* De  l’EjIat  du  P aïs.. 


L’Air  du  Païs  eft  froid , & le  plus  fouvent  charge  de  broiiillards.  Kicaut  de» 
Les  Terres  éloignées- de  la  Mer  font  fteriles,  couvertes  de  ronces, 

& manquent  de  Fontaines  ; de  forte  quon  y eft  réduit  à boire^  de  ^ 
la  neige  fondue.  Les  Puits  qu’on  y creufe  n’y  fournilfent  que  de  1 eau 
amere  & falée  : Mais  dans  la  Cherfonnefe,  & le  long  de  la  Côte,  les 
eaux  font  abondantes  &' pures,  & les  Terres  lï  fertiles  en  bled  & en 
milet,  qu’il  y en  a peu;  en.  Europe  qui  leur  foient  comparables. 

La  plupart  des  en  fans  des  petits  Tartares  , demeurent  plufieurs 
jours  apres  leur  naifïânce  (ans  pouvoir  ouvrir  les  yeux , ce  qui  leur  eft 
commun  avec  les  chiens,  & l’ôm  attribue  ce  defaut  a la  mauvaiie 
nourriture  des  meres».  _ . 

Les  H-ommes  y ont  la  taille  ramaftee  & vigoureufê,le  teint  bazane, 
de  le  poil  fi  rude , qu’il  tient  du  crin  de  Cheval.  Us  ne  vivent  que 
dé  chair  à demy-cuite  ; auftî  le  Bled  qu’ils  cueillent  dansla  Crimée, 
par  les  foins  de  leurs  Efclaves,  fe  transporte  en  Turquie.  Les  Mur- 
fâs , c’eftr  ainfi  qu’on  appelle  les  plus  confiderabtes , mangent  avec  de» 
îices  là  chai&  dés  petits  poulains  , & quelquefois  ils  en  font  roftir  de 
tous  entiers.  Iis  nomment  leur  breuvage , qui  eft  fait  de  froment 
de  de  racines,  Chimus , & Boza» 

Toute  leur  richefth  comifte  au  Trafic  des  Efclaves  dé  l’un  & de 
l’autre  fexe  , qu’ils  enlevent  dans  leurs  courfes  inopinées  & frequentes , 
tantoft  en  Europe  chez  tes  Mofcovites,  les-  PoLonois  & les  Allemands* 
tantoft  en.  A fie  chez  les  Peuples  du  Gurgiftan  , de  de  la  Minsrelie  : 

On  a .remarqué  que  dans  une  feule  année  ils  ont  enleve  de  la  Silefie 
& de  la  Moravie  , plus  de  cinquante/ mille  perfonnes.  Ils  les  ven- 
dent en  Turquie , ou  bien  dans  laCrimée  aux  Arméniens,  Grecs  & 

Juifs  qui  y font  établis,  - en  payant  le  Tribut  au  Kan,  ou  Prince  du 
Païs. 

Ils  font  belliqueux  de  fort  adroits  à cheval'  : Leurs  Chevaux  font 
infatigables  propres  aux  longues  irruptions  de  ces  Coureurs , qui 
ne  cherchent  que  la  guerre  vont  à la  decouverte  de  aux  dégâts 
comme  nos  Enfans  perdus  ; de  forte  qu’ils  font  toujours  à la  tête  de 
l’Avant-garde  dçs  Armées  ou.  ils  fe  trouver^  de  par  confcquent  les 
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premiers  au  pillage.  Ceux  qui  font  Voifins  de  la  Mofcovîe , prennent 
party  parmy  les  Troupes  Mofcoyites  , mais  ceux  du  Crim  fuivent 
Jes  ordres  du  Grand  Seigneur^  les  Turcs  les  appellent  leursChaffewv 
parce  qu’ils  les  lâchent  & les  déchaînent  fur  les  Peuples  qu'ils  atta* 
quent , comme  des  Chaiïèurs  fur  la  proye. 

Les  Mofcovites  dans  la  trêve  qu’ils  ont  faite  avec  les  Turcs  en  1681 
fe  font  obligez  de  payer  par  année  aux  Tartares  de  Crim,  quarante 
mille  ducats  de  tribut  , à condition  que  les  petits  Tartares  ny  fe- 
ront plus  de  courfes.  J '' 

Ils  fui  vent  îa  Religion  Mahometa.ne  ; mais  ceux  qui  font  dans  les 
Terres  ne  font  pas  des  plus  zeîez,  & n'ont  ny  Mofquées  ny  Imans  , 
çelt  - a - dire  a ny  Temples  , ny  perfonnes  prepafées  pour  le  culte 

Le  Prince  qui  y commande  prend  le  Titre  de  Kam , que  quelques»  i 
tins,  écrivent  Cham  ou  Han  ; Sa  Famille  a de  fi  grandes  liaifons  avec  f 
jelle  des  Ottomans , que  par  un  Traité  fait  entre  elles,  il  eff  dit,  quai 
ii  le  fcng  des  Ottomans  vient  à manquer  , çeluy  du  Kam  luy  fucce- 
«fiera  a la  Couronne  Impériale  : Mais  le  Grand  Seigneur,  pour  tenir,  i 
^ ^aœ  A^ans  Çîuclqpe  dépendance , l’oblige  à luy  envoyer  fon  Fils 
dîné  en  otage  , & d’ordinaire  il  le  fait  nourrira  Rhodes.  Quand  le 
C^rand  Seigneur  va  en  perfonne  à F Armée  5 le  Kam  eft  obligé  de  le 
Suivre  avec  toutes  les  Trouppes  qu’il  peut  tirer  de  fon  Pais  ; mais  il 
fe  contente  d’y  envoyer  fon  Fils  , ou  un  de  fçs  Princes , lorfque 
4 armée  n’cft  commandée  que  par  un  Vi?ir 

Le  Kam  qui  regnoir  en  l’année  1^78  ■'  Vur  les  petits  Tartares  de  I 
|Cnrn  ^ fc  nommoit  Sultan  Nuradin  Rierey.  ' ! 
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J>?  la  Pologne.  De  la  Ville  de  Cracovie.  De  fin 
Château.  Des  Rois  de  Pologne.  De  leurs  Bla- 
fions , Chevaleries , Titres , Livrées  éMau- 
fiolées  * Avec  l E Bat  du  Tais. 


^ R°yaume  P°l°gne  5 eft  un  des  plus  grands  Pais 
||j  ^ S ^ ^uroPe'  ^n  luY  donne  quelquefois  le  nom  de  Re- 
K publique  , par  ce  que  la  forme  du  Gouvernement  eft 

iillli  Ariftocratique  ; c’eft-à-dire  , que  la  fuprême  autorité  eft 
entre  les  mains  des  principaux  de  l'Etat. 

Il  occupe  la  partie  Occidentale  de  la  Sarmatie  Européenne  j & 
l'Orientale  de  la  Germanie. 


DE  L'EURO  P fi. 


94 


De  U Pologne  en  particulier, 

LA  Santogîtie  a pour  Ville  principale  Miednïku  Siégé  cPün  Ëvêqifé 
* SufFragant  de  F Arche  verdie  de  Gnefne  ; elle  eft  tres-peüpîée  * 
& fes  habîtans  font  partagez  en  plus  de  differentes  Religions , qu’il 
ïie  s’en  voit  en  aucune  autre  Ville  de  l’Univers.  Au  Hoiddece  Pais 
Font  les  Duchez  de  Cürlande  & de  Semigalîe.  qui  dépendait  d’un 
Duc  qui  eft  Vaffalde  la  Pologne  ; il  fait  d’ordinaire  fon  féjour  dans 
la  Ville  de  Mittaw. 

Le  Duché  de  Lithuanie  , ou  le  grand  Duché , ainfi  appelle  a caüfé 
qu’il  en  renferme  plufieurs  autres , a pour  Villes  principales,  Po- 
Jofzko , Vitepsk Smolemb  , qui  eft  prefentement  aux  Mofcovites* 
Mfi^t/claw , Minsko , Novogradeck , T 'ohi , Vlne , &c.  toutes  cal 
pitales  des  Paîatinats  de  leurs  noms  • la  Ville  de  Vilne,  Wilna  ou  Vilna, 
eft  le  Siégé  d’un  Evêque  SufFragant  de  Gnefne. 

La  Folmie  ou  Volhinie , fe  divife  d ordinaire  en  baffe  5c  haute  Vô* 
Ünie  ; la  baffe  eft  ainfi  nommée  à caufe  du  courant  des  Rivières  qui 
fe  rendent  dans  le  Nieper  ; fa  Ville  principale  eft  Kiow  , qui  l’eft 
auffi  du  Palatinat  de  fon  nom  » c eft  le  Siégé  d’un  Evêque  SufFra-v' 
gant  de  l’Archevefché  de  Leopol.  Sur  le  bord  du  Nieper  eft  la  Ville 
de  Cire  as  ou  Zir'^a/Ji , dou  les  peuples  font  fou  vent  nommez  Ciré 
Cajfiens  ; mais  en  general  ce  Pais , à qui  Fon  donne  le  nom  d 'Ukraine, 
fertde  demeure  aux  Cozacs  ou  Cofaques  > qui  font  gens  adroits* 
courageux  , & d’un  grand  fecours  pour  les  Polonois,  contre  les  cour* 
fes  des  petits  Tartares  : La  haute  Volhinie  a les  Villes  de  Lufuç  oit,. 
Luc^ko  & Volodimirtz, , la  première  eft  le  Siégé  d’un  Evêque  Suffira^ 
gant  de  Gnefne  ; & l’autre  eft  Capitale  d’un  Palatinat. 

La  P 0 do  lie  eft  divifée  en  haute  & baffe  Podolie  1 la  Haute  à pour 
Villes  principales  Bar , Kamiemeck , &c.  la  Ville  de  Kamienieck  eft  lê 
Siégé  d’un  Evêque  SufFragant  de  Leopol , & la  Capitale  d un  Paîati* 
nat  de  Fon  nom  ; elle  fut  aftiegée  & prife  par  les  Turcs  en  l’année* ' 
i6jz.  de  forte  qu’ils  font  maîtres  d’une  bonne  partie  du  Pais  : La- 
Baffe  Podolie  a pour  Villes  principales  Barclay , Orihow  , &c. 

La  Rujïe  rouge  a pour  Villes  principales  Chèlm  ou  Chielmnic^M 
Befae  , Leopol  ou  Luvoug  , PrxJfimfl , 5fc.  elles  font  toutes  Capi*  * 
taies  des  Paîatinats  de  leur  nom*  les  Villes  de  Chelm  & de  Pr&efmiJÏ 
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font  Sièges  d’Evêques  Suffisants  de  Leopol  ; la  Ville  de  LeopolUëgë 
u un  Aicheveque  dont  nous  venons  dénommer  une  partie  des  Evê- 
que qui  en  dépendit*  eft  célébré  parla  refiftance  quelle  a faite  aux 
Armees  Othomanes,  qu’elle  a repouffées  apres kprife  de  Kamienieck. 

La  Pologne  proprement  dite , fe  divifeen  grande  & petite  Pologne  j 
la  grande  Poigne  a pour  Villes  principales , Gnefne , Pofinm  , Lanci- 
cie , %j.<ve , Sitadie  , KaHtz, , Pojhan , &c;  toutes  Capitales  des  Pa- 
latinats  de  leurs  noms  ; la  Ville  dè  Gnefne  eft  le  Siégé  d un  Archevêf 
que  ; celle  de  Pofnan  l’cft  d un  Evêque  qui  eft  Suffragant  de  Gnefne^ 

La  petite  Pologne  à pour  Villes  Confiderâbles , hublin-,  Sendomierst 
Cracow  ou  Cracovie  , &c/qüi  font  aüfti  toutes  Capitales  de  leurs 
Palatinats  ; la  Ville  de  Cracovie  eft  le  Siégé  d un  Evêque  Suffragant 
de  Gnefne  ; elle  eft  comme  la  Capitale  de  toute  la  République  dé 
Pologne  j ce  qui  nous  donne  lieu  d’ën  parier  cy-aprés. 

La  Prujje  fe  divife  en  Royale  & Ducale  ; la  Prujfi  Ducale , nom- 
mée PrufTede  Brandebourg , à caufe  qu’elle  appartient  aux  Marquis 
de  Brandebourg  qui  en  font  Ducs  * â pour  Villes  principales  ^ Mc~ 
weU  Mont-Royal  ou  Kumnjperg , &c.  La  f rujje  Royale  a pour  ViU 
les  confiderâbles  , Frauvenberg  j Marienbomg  , Culm  , Ko?iicz> 
Dantzic , &c.  la  Ville  de  Frauvenberg  eft  le  Siégé  d’ün  Èvêquë 
Suffragant  de  Gnefne  ; celles  de  Maricnboufg  , Culm  & Konick  * 
font  Capitales  des  Palatinats  de  leurs  noms  • Culm  du  Chuîm  eft  le 
Siégé  d’un  Evêque  Suffragant  de  Leopol  • Dantzic  eft  uüe  Ville 
très  confiderable  par  fes  Privilèges,  qui  en  font  une  efpece  de  Répu- 
blique , eftant  une  des  principales  des  Ànfeatiques. 

La  Polaskie  ou  Polaquie  a pour  Villes  confiderâbles  , Kny/Jin  , 
Byelsb  ou  Buis  ko*  Dfohicin,  &c.  les  deux  Villes  de  Byeisko  & Dro- 
bicin  font  Capitales  de  deux  Palatinats  de  leurs  noms. 

La  Maf&vie  à poür  Villes  confiderâbles  Plotzko , Luv0  , Warfau. 
ou  JVarfo'ûie  * &c.  îa  Ville  de  PÎotzko  eft  le  Siégé  d’un  Evêque  Suf- 
fragant de  Gnefne  ; Warfau  & PIotzko  font  Capitales  chacune  d urt 
Palatinat  de  leur  nom  • mais  Warfau  eft  le  lieu  ou  l’on  tient  d’or- 
dinaire les  Diettes  ou  Àffemblées  generales  pour  f fdcdion  des  R ois  * 
ce  qui  la  met  en  concurrence  avec  Cracovie  , outre  que  Waifoviccft 
le  féjour  ordinaire  des  Rois. 

La  Cujavie  a pour  Villes  principales,  TJladiJîau , Dobrin  , Br'efty 
&c-  les  Villes  d’UIadiflau  & Dobrin  font  Capitales  de  leurs  Palati- 
mts  ; celle  d’Uladiftau  eft  le  Siégé  d’un  Lvêque  Suffragant  de 
Gnefne,  1 • * 


FIGURE  XXXlt* 
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De  U Ville  de  Cracovie. 

Davity  de  Ette  Ville  que  les  Polonois  Scies  Allemands  appellent  CrakoWj 
l’Europe.  ^ i Krakowou  Krakaw , doit  Tes  fondemens&fonnom  à Cracus, 
R°y  du  Pais»  fl11'  & commencer  à la  bâtir  environ  l’année  700. 
Voyage  d^Eu  Elle  eft  divifée  en  deux  parties  principales  par  la  Riviere  de  Viftule , 

rope  , Tome  quilaifle  fur  l’un  de  Tes  bords  le  quartier  nommé  proprement  Cracovie, 
troifl éme.  & fur  l’autre  le  quartier  nommé  C azimir:  On  va  de  l’une  à l’autre  par 

Pai-  29 1 • un  grand  Pont  de  bois , & par  une  grande  rue  appellée  Stradomie , qui 

feparent  ces  deux  quartiers. 

Ce  qui  porte  le  nom  de  Cracovie  eft  environné  d’une  méchante  mu- 
raille, avec  un  Foffé  qui  eft  encore  plus  defedueux , à caufe  qu’il  n’a  ny 
la  largeur , ny  la  profondeur , ny  mefme  la  véritable  enfilade  quipour- 
roitdeffendre  Tes  parties  : Aufli  les  Suédois  s’en  rendirent  maîtres  avec 
facilité  l’année  1656.  Elle  a fix  Portes  & quantité  de  rues  droites-, larges, 
& dont  chaque  côté  eft  formé  par  des  Maifons  qui  font  tres-belle$,&pac 
des  Boutiques  où  l’on  trouve  toutes  fortes  de  Marchandifes  Elle  a une 
place  publique  qui  eft  des  plus  grandes  de  l’Europe,  & où  l’on  admire 
une  fuperbe  Eglifê  confâcrée  à la  Vierge.  Lereftede  la  Place  eft  bordé 
par  des  Portiques  & par  des  réduits  où  l’on  vend  toutes  lescommodi- 
tez  delà  vie  i mais  le  terrain  de  la  Place  eft  incommode  par  les  boues 
qu’on  y trouve  prefque  en  tous  temps.  Les  Colleges  de  l’Univerfité  ne 
fontpasloin  delà  : On  y voit  aufli  l’EglifedesRR.  PP.  Jefuites,  con- 
facrée  aux  Apôtres  S.  Pierre  & S.  Paul , ôd’Eglife  du  S.  Efprit , qui  ap- 
partient aux  Dominicains  & qui  eft  fans  contredit, une  des  plus  célébrés 
de  leur  Ordre , puifqu’elle  poflede  le  Corps  de  S.  Hyacinthe.  On  voit 
aux  environs  les  Con  vents  des  Cordeliers  & des  Minimes,  & lesEgli- 
fes  de  S.  Eftienne , de  S.  Marc , & quantité  d’autres. 

Ce  qui  porte  le  nom  de  Cazimir  eft  environné  d’une  muraille  parti- 
culière qui  renferme  de  tres-belles  Rués,  de  grands  Edifices  publics, 
entr’autresla  Maifon  de  Ville , de  grandes  Places  publiques , & de  tres- 
fuperbesEglifes,  fur  tout  celle  qui  eft  appellée  le  Corps-Dieu  , & le 
Convent  des  Auguftins.  La  Juifverie  , ou  quartier  des  Juifs , eft 
aufli  dans  l’enceinte  de  Cazimir. 

11  y a deuxgran  ds  Faux  bourgs  à Cracovie  qui  ne  different  guere  de 
la  Ville  en  nombre  de  Maifons  & d’Habitans:L’un  fe  nommeC  leparfe 
& l’autre  Stradom,  c’eft-à-dire  Fauxbourg  des  Couroyeurs,  Le  premier 
eft  furie  chemin  de  Vienne  , & c’eft  aufli  le  quartier  où  fe  retirent  les 
Allemands  qui  y font  en  grand  nombre,  8c  pre/que  tous  artifans , car  les 
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Polonoïs  ne  font  pas  fort  propres  à travailler  de  la  main.  La  belle  o , 
de  faint  Florian  eft  dans  ce  Fauxbourg , où  l’on  trouve  aufli  quantité 
de  Maifons  de  plaifance,  qui  ont  de  fort  beaux  Jardins. 

Le  StradomouStradomie,  eft  fur  le  chemin  qui  conduit  à Warfo- 
vie.  Toutes  fes  Maifons  ont  efté  rétablies  depuis  l’année  1656.  quelles 
furent  ruinées  par  les  Suédois , qui  épargnèrent  les  Eglifes  de  Noftre- 
Dame , de  S.  Leonard , le  Convent  des  Carmélites  ,&  les  autres  lieux 
facrez  qui  font  dans  ce  Fauxbourg.  ' 


Du  Château  de  Cracovie, 

ÎL  eft  fitué  furune  hauteur  qui  eft  efearpée  du  côté  de  la  Viftule , 
mais  la  pente  eft  plus  douce  du  côté  de  la  Ville.  Il  a prefque  une  demy 
-devant  lieue  Françoife  de  circuit , & fa  muraille  eft  de  brique , avec  quelques 
(é  p.  2,pi.  dehors  ou  Ouvrages  de  Fortification , qui  ne  font  que  de  terie.  Dans 
une  fi  grande  enceinte  il  enferme  autant  de  rues  & autant  d Eglifes < 
qu’unedes  plus groftes  Villes  de  Pologne.  Sa  garnifon  eft  toute  compo^ 
fée  de  Polonois,  fans  mélange  de  Troupes  Eftrangeres.Leur  pofte  prin- 
cipal eft  auprès  de  la  grande  porte  qui  regarde  la  Ville,  & qui  eft  flanque 
de  deux  groffes  Tours  rondes.On  trouve  à l’entrée  du  Ch  ateaud’EghJ 
Epifcopale , qui  eft  confacrée  à S.  Staniflas  ; f Egide  eft  fuperbe  par  f 
ftru&ure,  & digne  de  vénération  par  les  facrez  dépofts  quelle  poftede 
Le  Corps  de  S.  Staniflas  eft  de  ce  nombre  : C’eft-lâ  que  fe  fait  1< 
Couronnement  des  Rois  dé  Pologne , & Ion  y confiera  la  Couron- 
ne , le  Sceptre  , & tout  le  royal  appareil  qui  fert  à cette  Ceremonie, 
On  y voit  aufli  les  Tombeaux  de  quantité  de  Rois.  £ 

Au  delà  de  cette  Eglife  on  voit  encore  celles  de  S .Michel  & dë  Sain 
George , qui  font  à côté  d’une  grande  Place  quarrée.  Les  ailes  de  J: 
place  font  occupées  par  les  logis  deftinez  aux  Chanoines  qui  omcien 
dans  S.  Staniflas  , & par  les  .Salles  où  font  les  fupfemes  Tribunaux  ;d 
Cracovie,  & de  la  petite  Pologne,  dont  cette  Ville  eft  la  Capitale. 
Les  appartemens  deftinez  pour  le  Roy  & pour  fa  Cour  , lorfque  le 


=Lagcs . wii  y admire  le  pa , ,,  J r • 
chy  de  tres-belles  Peintures,  & les  plafonds  qui  font  dune  menuiieri 
tres-delicate.La  richeffe  des  ameublemens  répond  à cette  magnificence 
On  y voit  aufli  une  grande  Salle  pleine  de  Statues  tres-curieufes , 0 
de  Tableaux  finguliers.  Les  Aigles , qui  font  le  fu  jet  du  Blazon  de 
Armesde  Pologne, y éclattentdetous  cotez  parmy  les  pompeuses mar 
ques  des  Triomphes  & des  Vi&oires  que  les  Rois  du  Païs  ont  emporte 
fin-  differentes  Nations. 


ÿouvain. 
Voyage 
d'Europe,  T. 

i 


Bs  Sainte, 
Marthe  , 
Eftat$  des, 
Cours  de 
ÏÇurop 


ON  tient  que  îe  premier  Prince  qui  ait  étably  quelque  Souve- 
raineté en  Pologne,  fe  nommoit  Lechus,  qui  vivoitf  année  ^5  o. 
que  Cracusquiluy  fucceda  long- temps  après,  fit  bâtir  l’année  700.  la 
Ville  de  Cracovie  ; ôc  que  le  premier  Roy  Chrétien  a efté  Boleflas  ; il 
vivoit  l’année  1 001,  du  temps  de  l’Empereur  Othon  III.  qui  luy  don- 
na le  Titre  de  Roy,  & luy  fit  prêtent  de  tes  habits,  8c  des  enfeignes  de 
l’Empire,  qui  font  l’Efpée  8c  la  boule  ou  Monde  d’or.  Boleflas  JI.  qui 
tua  l’Evêque  Staniflas,  à caute  qu’il  le  reprenoitdefes  débauches  ,v  fut 
çaufc  que  le  Royaume  fut  réduit  en  Principauté,  que  Uladijîasenfut 
çreé  le  premier  Prince  f année  1082.  Premiflas  fut  élu  Roy  l’année 
1295. 6c  c efl:  proprement  depuis  ce  Roy  , jufqu’à  Jean  III.  à prêtent 
régnant , que  l’on  fçait  au  vray  la  fuite  des  Rois  de  Pologne. 

jean  III.  de  l’Illuftre  Famille  des  Sobiesky,  eft  aujourd’huy  en  pote 
feflion  de  la  Couronne  ; il  fut  élu  le  20.  Mars  de  l’année  1 674.  eftant 
auparavant  Sénateur , Grand  Ma refchal,  8c  Generaliflime  des  Armées 
de  la  Couronne  ; fit  fon  entrée  foîemnelle  à Cracovie  le  3.  Janvier 
1676.  6c  fut  Couronné  le  2.  de  Février  de  la  mefme  année  , par 
l’Evêque  de  Cracovie,  nommé  Olzaski, 

Il  a époufé  avant  fon  avenement  à la  Couronne  , Marie  Cafi- 
raire  de  la  G, range.  Fille  de  Henry  de  la  Grange , Chevalier,  Marquis 
d’Arquien , Seigneur  de  Beaumont  > Meftre  de  Camp  d'un  Régi- 
ment de  Cavalerie , 6c  Capitaine  Colonel  des  cent  Suiifes  de  la  Garde 
defeuMonfieur  Duc  d’Qrleans  : Cette  Princefle  luy  a donné  plu- 
fieurs  enfans  ; entre  ceux  qui  vivent  font , Loiiife-Adeîaïe-Theophile, 
tenue  fur  les  fonts  Fan  \6j6.  par  l’Evêque  de  Marfeille  , Àmbalfa- 
deur  de  France  , au  nom  du  Roy.  Therefe-CharlotteXafimire  j 
née  iç  3.  Octobre  1676.  tenue  fur  les  fonts  par  Iç  Palatin  de  Ruffie3 
pour  le  Roy  d’Angleterre. 

Ce  Roy  n’étant  encore  que  Grand  Marefchal,  6c  General  de  l’Armée 
Polonoife,  gagna  furies  T urcs  la  célébré  Bataille  de  Chotzin  le  9.  d’Oc- 
tobre  de  l’année  1673.  & tua  de  fa  main  d’un  coup  de  Sabre,  le  B alfa 
Soliman,  un  des  deux:  Çleneraiix  des  Turcs. 

Ce  Roy  efl:  un  homme  des  mieux  faits  que  l’on  puifle  voir  ; il  efl 
jufie , liberal,  affable,  & tres-gcncreux  3 d’une  prudence  incomparable 
êc  d une  pioté  tres-fincere. 
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Des  Armes , Chevaleries  y Titres  y Livrées , & Maufiléei 
des  Rois  de  Pologne* 

JEan  Troifiéme  , comme  Roy  de  Pologne  3 porte  Efcartetè 
au  premier  & quatrième  de  Gueules  à l’Aigle  d’argent , couron- 
né , becqué , & membre  d’or , qui  eft  de  Pologne  : Au  fécond  & troi- 
fiéme de  Gueules  , au  Cavalier  armé  d’argent  3 tenant  une  efpée  nue 
de  la  main  droite  de  mefme  , & un  Efcu  d’azur  à la  gauche , charge 
d’une  Croix  d’or  à double  croifon  , fon  Cheval  bardé  d’azur  , & 
cloué  d’or , qui  eft  de  Lithuanie  : Sur  le  tout  d’ Azur  au  Bouclier  d’or, 
qui  eft  de  Sobieski  2 Pour  Timbre  une  Couronne  rehauffée  de  huis 
Fleurons  ,&  fermée  de  quatre  demi  Cercles , aboutilïàns  à un  Monde 
d’or,  qui  eft  le  Cimier  de  Pologne  , l’Ecu  environné  des  Ordres  de 
France. 

L’Ordre  de  Pologne  , dit  de  l’Aigle  Blanc , fut  inftitué  l’an  1 3 
par  le  Roy  Ladiflas  i V.  furnommé  Loéfique,ou  d’une  coudée,  parce 
qu’il  eftoit  d’une  taille  fort  petite.  L’inftitution  s’en  fit  aux  Nopces 
de  fon  fils  Cafimir , dit  le  Grand , avec  Anne,  fille  de  Gedimir , Duc 
de  Lithuanie , Prince  Idolâtre. 

Le  Colier  de  cét  Ordre  eft  de  chaînes  d’or,  à un  Aigle  couronne 
d’argent 

Sobieski , comme  Roy  de  Pologne  , fe  qualifie,  par  la  grâce  de 
Dieu , Roy  de  Pologne,  Grand  Duc  de  Lithuanie  , de  Ruffie , de 
Pruffe,  de  Mazovie , Samogitie , Livonie , Smoîensko , & de  Czerni- 
chovie , &c. 

Les  Livrées  du  Roy  de  Pologne  (ont  de  couleur  bleue. 

Comme  les  Rois  de  ce  Royaume  font  éleétifs , il  n’y  a point  de 
lieu  particulier  pour  leur  fêrvir  de  Maufolée,  chacun  délirant  eftre  en- 
fèveli  avec  ceux  de  fa  Famille  ; neanmoins  d’ordinaire  ils  font  enter- 
rez à Cracovie. 

Quand  quelques-uns  de  ces  Rois  fe  font  fignalez  par  de  belles  avions 
pour  le  bien  de  la  Republique  ; les  Ordres  du  Royaume  leur  font 
de  fuperbes  Funérailles  aux  dépens  du  Public  , ainfi  qu’il  s’eft  veû 
pratiquer  à la  Pompe  Funebre  d’Eftienne  Bathory  , Hongrois  * 
Prince  de  Tranfilvanie , & Roy  de  Pologne. 
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Jouvain  T s A ir  de  ce  Pars  efl  en  general  plus  froid  que  chaud , & beaucoup, 
cy  - devant  lu  plus  groffier  & plus  mal  fain  vers  fa  partie  Septentrionale  , par 
cité.  les  vapeurs  continuelles  de  fes  Mardis  & de  fes  Rivières , que  vers  la 

Davity  de  Méridionale  , qui  n’ayant  pas  de  pareilles  cau.fes , joüit  d’une  plus. 
l'Europe , T.  douce  température.  Les  Terres  - font  la  plupart  rougeâtres,  & fleriles 
3.  p»g.  612.  en  froment)  majs  abondantes  en  feigles  & en  petits  grains  : Il  n’y  a 
point  de  Païs  au  monde  qui  foit  plus  plat  , mais  fes  plaines  ne  font 
pas  cultivées  avec  foin , parce  qu’il  y a trop  de  Nobleffe  v & trop  peu 
de  Païfans  : Elles  regorgent  de  Gibier , & les  Forefls  de  bêtes  fauves. 

Les  Polonois  ont  la  taille  bien  proportionnée  ; La  condition  des. 
Païfans  tient  de  l’entiere  fervitude  , & les  alfujettit  rigoureufement 
aux  ordres  & aux  volontez  de  la  Nobleffe , d’ou  vient  qu’ils  ont 
1 humeur  rempante  : Mais  les  Gentils-hommes  ont  l’ame  grande  , 
les  fentimensgenereux,  & l’inclination  portée  à l’éclat  & au  rafle.  Tou- 
te la  Nation  en  general  a l’efprit  ouvert , & aime  les  Sciences  ; & la, 
plûpart  des  perfonnes  du  tiers  état,  parlent  correélement  la  Langue 
Latine.  L’Italienne  y efl  auffi  fort  commune  ^ mais  les  Arts  n’y  font 
pas  floriffans.  Les  Femmes  n’y  font  pas  ff  bien  faites  que  les  Hom- 
mes, & font  peu  fécondés , mais  elles  font  fages  : Il  y a toutefois 
quelques  maris  jaloux , 8e  particulièrement  ceux  qui  ont  voyagé  dans, 
les  Païs  Eflrangers. 

Le  Païs  efl  mal  peuplé,  foit  à caufe  de  la  fterilité  des  Femmes 
foit  à caufe  des  Guerres  continuelles  qu’il  foûtient  contre  les  rebelles 
Cofaques , contre  les  Turcs , les  Mofcovites,  les  Suédois  & les  Alle- 
mands. Le  Peuple  n’y  efl  pas  riche,  8e  ne  s’attache  guere  au  trafic* 
Les  Eflrar  gers  n’en  tirent  que  du  Miel , des  Cires,  & des  Fourures. 

La  Nobleffe  efl  tres-belliqueufe , & fe  fêrt  également  bien  des  Ar- 
mes à feu  , & des  Flèches  ; elle  le  pique  tellement  d’eflre  libre  & in- 
dépendante, que  la  fource  de  fes  maux  efl  venue  de  cette  ambition x 
y a jette  des  défiances  & des  divifions , & a donné  lieu  aux  Eftran* 
gers  d’ufurper  fes  meilleures  Provinces  La  Ville  de  Kaminiek,  Ca- 
pitale delà  Podolie,  qui  efl  maintenant  foumife  au  Grand  Seigneur, 
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etoit  la  feule  Place  que  les  Polonois euffent  fortifiée,  encore  PefioiN 
elle  plus  par  la  nature  de  fa  fituation  , que  par  les  avantages  de  l’Art. 
La  Noblefîe  ne  veut  point  fouffrir  de  Places  de  Guerre , parce  que 
fe  voulant  conferver  la  prérogative  d’élire  les  Rois  , ils  craignent 
que  les  Gouverneurs  de  ces  Places  ne  fe  faifent  les  maîtres  de  l’E- 
îe&ion. 

La  Religion  Catholique  eft  la  dominante,  mais  on  y fouffreauffi 
l’exercice  delà  Grecque,  de  la  Proteftante  , & de  quelques  feftes 
particulières.  Les  Catholiques  font  fous  la  conduite  fpirituelle  des 
Archevêques  de  Gnefhe  8c  de  Leopol,  qui  ont  beaucoup  d’Evêques 
Suffragants , que  nous  avons  nommez  cy-devant. 

Les  Rois  y fontéle<S;ifs,&  nommez  par  les  trois  Eftats,qui  les  choi- 
filfent  toujours  Catholiques.  Dans  les  grandes  affaires  l’autorité 
Royale  doit  concourir  avec  les  fuffrages  des  Sénateurs.  Les  Rois 
nomment  aux  Evefchez  8c  aux  Abbayes  , font  des  Palatins  & des 
Sénateurs,  8c  donnent  les  principales  Charges  du  Royaume, 
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CHAPITRE  IX. 


*De  t lllyrie  en  general > (fr  de  la  Grèce  félon  les 
Anciens.  De  la  Turquie  en  Europe  en  general. 
De  la  Turquie  Septentrionale  en  Europe.  Des 
Villes  de  Waradin , Tude , Prejhourg  ; Et  de 
l Etat  du  Pais.  De  la  Turquie  Méridio- 
nale en  Europe.  De  la  Ville  de  Conflantinople. 
Du  Château  des  fept  Tours.  Du  Serrait.  Des 
Sultans  ou  Empereurs  Turcs . Des  marques 
éclatantes  (df  honorables  qui  font  en  ufage 
ptirmy  les  Turcs  , pour  la  diftincîion  des  dï - 
gnites^  . De  U Sépulture  des  Sultans  j Et  de 
T Etat  du  Pais, 


Ptolem 

Es  Anciens  ont  donné  differentes  étendues  à l’Illyrie  ou 
L ®à\  Myrieum  ; les  uns  font  pris  feulement  pour  cette  Région 

qui  eft  baignée  par  une  partie  de  la  Mer  Adriatique,  ou  BrieùiGeog. 

part.  1.  L.  i- 


Mare  Superum 


D’autres  ont  renfermé  fous  le  nom  d’Illyrie,  le  Pais  des  Daces,  la  c.  1 & l. 3. 

J C.S.&part. 

1.  c.  4.  T.  i. 


Mœjle , & X lllyrie  proprement  dite. 
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Mais  d'autres  ont  encore  donné  à cette  Région  une  plus  grande 
étendue  ; en  forte  qu’elle  eft  bornee  au  Septentrion  par  la  Ger- 
manie & la  Sarmatie  Européenne  ; à l’Orient  par  le  Pont-Eüxin  , 
êc  la  Propontide  ; au  Midy  par  la  Mer  Ægée  , la  Grece  prife 
en  general , le  Golfe  Adriatique  & l’Italie  5 & à l’Occident  elle  a la 
Gaule. 

Ses  principales  Montagnes  font , 

Carpatbus  y 
Hœmtis  y 
Rhodope  y 
Les  jilpes , &c. 

Ses  principales  Rivières  font , Tyras  , & lfîer  , ce  dernier  dans- 
fa  partie  Occidentale , eft  appelle  Danubius  ou  Danube  ; ce  grand 
Fleuve  reçoit  dans  fon  cours  beaucoup  de  Rivières  confiderables  > 
Comme , 

Savus  le  Save  , 

Dravm  le  Drave , 

Tibtfcm  ou  le  Tibifc, 

Les  principaux  Païs  de  l’Illyrie , prife  dans  fa  plus  grande  éten- 
due, font  , 

Dacia  ou  le  Païs  des  Daces  , 

Thracia  ou  la  Thrace  , 

Illyncum  ou  l’illyrie  , proprement  dite, 

Pannonia  ou  la  Pannonie  , 

Le  Noricum  , 

Vmdelicia  ou  la  Vindelicie  , 

Et  Rhatia  ou  la  Rhetie  . 

Nous  parlerons  de  tous  ces  Païs  les  uns  apres  les  autres  dans  les 
pages  fui  vantes* 


Il 


il# 


jillli 
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De  U Dace . 


LA  Daceprifè  dans  toute  fon  étendue , ou  la  grande  Dace,  ren 
ferme  les  Peuples  Jazyges  Metenajtœ , ou  Jazyges  Metenaftes 
îa  véritable  Dace  , Myfia  ou  Myfie,  & Mœfia  ou  M ce  fie. 

Les  Peuples  Jazyges  Metanaftes  étoient  divifez  en  Peuples  Septen 
trionaux  & en  Méridionaux;  Les  Septentrionaux  ont  les  Villes  di 
Vîfcenum  ou  Zenfuc  , Docirava  ou  Hungwar,&c.  Les  Méridionaux 
ont  celles  de  Tranfacinum  ou  Pefth  , Parthifcum , &c. 

Dacia  ou  la  yeritable  Dace,  étoit  aufïi  divifée  en  trois  Régions 
fçavoir , Dacia  tJMeditirranea , ou  la  Dace  au  dedans  des  Terres,  oi 
étoient  les  Villes  de  (JMarcodava  , Zarrmfigetufa  ou  Corone,  &c 
Dacia  Alpetris , ou  la  Dace  Montagneufè  , avoit  les  Villes  de  Pe 
trodava  ou  PettersdorfF , Tiafum , Thrateria  , &c.  Dacia  Rtpenfu 
ou  la  Dace  qui  étoit  fur  le  Danube  , avoit  les  Villes  de  Zeugma  . 
Zurobara  ou  Temefwar  , &c. 

La  Mcefie  étoit  fubdivifée  en  Haute  & Baffe  : La  Baffe  Moefie 
comprenoit  divers  Peuples , fçavoir , Scythœ,  dont  le  Païs  étoit  nom- 
mé Scythia  miner  ou  petite  Scythie,  & avoit  les  Villes  de  Tomi , Tî- 
bifia , ou  Sophie , &c.  Les  Celegeri , où  étoient  les  Villes  Odyjfus  oi 
Varna , Mefembria  , &c.  Les  Triballi  avoient  les  Villes  de  Durof 
torum  ou  Dora , Oefcus.  &c.  La  plupart  de  ces  Peuples,  & une  partie 
de  la  Dace  Montagneufe  , étoient  nommez  Geta>  Getes  : La  Haute 
Moelle  contenoit  les  Peuples  Tricernefti , où  étoient  les  Villes  de 
Et  et  a , Tricornium  , &c.  Timaci  où  font  les  Villes  de  Orrea , 7ima- 
cum , &c.  les  Dardani  ont  les  Villes  de  NeJJUs  ou  Nyffa  , Arrhb 
hantinm  ou  Waziterno  s &c. 
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la  Thrace . 


La  Thrace  fe  divife  en  trois  parties , qui  font,  la  Thrace  au  delà 
du  Mont  Rhodepe , au  refped  des  Grecs  ; îa  Thrace  aux  environs  du 
Mont  Rhodope',  Si  le  Cherfonefe  de  Thrace  . ] 

La  Thrace  au  delà  du  Mont  Rhodope , ou  Thrace  Septentrionale, 
étoit  partagée  en  plufieurs  Régions , qui  portoient  la  plupart  le  nom 
des  Peuples  qui  les  habitoient , comme  Selletica , des ; Peuples  Selletes , 
où  étoient  les  Villes  de  Develtus , Sadama,  &c.  Cœmca , qui  avoit 
les  Villes  Apoloma  ou  Silïopoli,  ou  Vize,  Sic.  Sam  aie  a , où 
font  les  Villes  de  Opdi^um,  Hadrianopolis  ou  Andrinople,  &c.  Ben - 
„ica,  où  étoient  les  Peuples  Agrii,  Si  les  Villes  de  Opixotm,  CilU , 
Sic.  ReJJica , qui  avoit  les  Villes  de  Philippolis  ou  Philippoh,  Perga* 
wùm,  Szc.  Dantbeletica,  où  étoit  la  Ville  de  Partait  a,  Sic.  Serdtca, 
qui  a îaVille  de  Serdica  ou  Triadizza,&c.  Ufdicetftea, ou  font  les  Villes 
de  Ntcopolis  ou  Nicopoîi,  Saz-arana  , &c.  # 

La  Thrace  aux  environs  du  Mont  Rhodope  , avoit  auffi  pluheurs 
Riions , f avoir , Urlana,  où  font  les  Villes  de  Phinopolis  ou  Phi- 
nopoli , ByLantium  Byzance  ou  Conftantinople,  &c.  Corpialica,  où 
étoient  les  Peuples  O dry  fie  , & les  Villes  de  Penntbm  ou  Heraclia  , 
Trajanopolis  ou  Trajanopoli , &c.  Sapote*,  où  font  plufi eurs  Peuples 
qui  portent  les  noms  des  Rivières  de  leurs  Païs,  comme  Hebrus,  Me- 
Ias , Sic.  on  y trouve  auffi  les  Villes  de  Aphroâifw  , i^Æneum,  que 
les  Turcs  nomment  Ygnos,  Sic.  Drofica  , où  font  les  Peuples  Ctco* 
nés,  Bt'jhnes , & les  Villes  de  Maximianopolis , Aidera  , Sic.  Madica , 
que  l’on  appelloit  aulh  Gracia  Macedonica  ou  Grece  Macédonienne, 
avoit  les  Peuples  Derfiai,  Medcbithym , Syropæones,  Turpili , Sic.  on 
y voit  les  Villes  de  Phïlippi , Oefiima,  Sic.  On  eftime  celle  de  Philip- 
pi,  eflre  de  la  Macedoine. 

Cher  fini  fa  s Jhracia , ou  le  C herfonefe  de  Thrace  , a pour  Villes 
principales,  Ljfmachia,Callipolis  ou  Gallipoli , CymJJema , Alope- 

connefos , &c.  . _ n t r-  t - 

A l’Orient  de  la  Ville  de  By&antmm  ou  Byzance,  eit  le  Canal  ou 

Bofphore  de  Thrace , Bofpborm  Thracius , par  où  les  eaux  du  Pont- 
Euxin  fe  communiquent  avec  celles  de  la  Propontide. 

Le  Canal  Hellefpvntusou  Hellefpont  , qui  communique  les  eaux 
de  îa  Propontide  avec  la  Mer  Ægée,  eft  fameux  par  les  deux  Châteaux 
d’ AhidosSi  Seftos,  où  fefontpaflez  les  Amours  de  Leandre  & dTroj 
jihidos  eft  en  Afie , Sc  Seps  dans  le  Cherfonefe  de  Thrace, 
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De  la  Pannonie.  __ 

Cette  partie  de  rillyrie,  prifedans  toute  fon  étendue , étoit  dîVi* 
fée  en  Pannonie  Supérieure  , & en  Pannonie  Inferieure. 

La  Pannonie  Supérieure  avoit  pour  Villes  confiderables  prdche  lô 
Danube,  Juliobona , ou  Vienne  en  Autriche, Flexum  ou  Presbourgy 
Chertobalm,  &c.  entre  le  Danube,  leDrave , & fur  le  Save , font  cel- 
les de  Scarabantia , Sabaria, , Pœtovium  ou  Pettau,  Novidurum>  S if ;ix 
ou  Siffeg , Segefie  ou  Zigea  * &c. 

La  Pannonie  inferieure  avoit  pour  Villes  remarquables  proche  du 
Danube  , celles  de  Arabona  ou  Javarin  , Aquincum  ou  Bude  , qui 
porte  au flî  le  nom  d’Offen,  Eugionum  ou  Zeu  , Cornacum , Tauru» 
rum  ou  Belgrade,  &c.Entre  le  Danube  & le  Drave  font  celles  de  Serbie 
num  ou  Vefperin,  Vacontium  ou  Vazzan  , Mariella  , Teutoburgium 9 
ou  Funfidrchen , ou  les  cinq  Eglifes , &c.  Les  plus  fameufes  entre  le 
Drave  &le  Save  , étoient  celles  de  Certifia  ou  Czernik,  Cibalis  ou 
Siabou  > Sirmium  ou  Sirmich  , Thartium  , &c. 

De  Clllyrie  proprement  dite. 

Ce  Païs  pris  en  particulier , étoit  fubdiviié  en  deux  grandes  parties^ 
fcavoir , Eiburnia  Liburnie,&  Daltnatia  Dalmatie. 

La  Liburnie  contenoit  les  Peuples] apodes,  & Liburni  Liburniens* 
dans  le  milieu  de  la  Terre  des  Japodes,  la  Ville  de  Metulum  ou  Met- 
ling  y eftoit  confiderable , aulh  bien  que  fur  le  Rivage  de  la  M er  celles 
d zFlanona  ou  Fianona,  Terfaùca  ou  Fiume  , Sema  Scgne  ou  Segna  , 
Ortopola  , Vcgia  ou  Veza,  &c.  Proche  de  la  Code  eftoient  les  Ifles 
d'Apforus,  Curitta  , Gif  a , S car  Âne  , &c.  Les  Liburni  Liburmens, 
avoient  dans  le  milieu  de  leurs  Terres , la  Ville  de  Stupi  ou  Bcrgane, 
& fur  les  Rives  de  la  Mer  celles  d '\y&nona  ou  Nona  , Jadera  ou 
Zara , Scardova  ou  Scardo  , &c.  avec  les  Ifles  dtlfa , (feladujæ , &c, 

La  Dalmatie  renfermoit  les  Peuples  Aulariotœ , V zrdiœi,  & Scor- 
Âfci.  Les  Autariotes  avoient  dans  le  milieu  des  Terres,  les  Villes  d< 
Salvia  ou  Sofech,  Adra  ou  Auzech  ^Narona,  &c.  Et  proche  delà  Mei 
celles  de  Tragurinm  ou  Trau , Peguntium  , Epetium , &c.  Et  les  Ifie: 
Tauris  ou  LabraiTo  , & Pharia  ou  Lefina.  Les  Vardiens , dans  le  mi 
lieu  de  leurs  Terres , avoient  les  Villes  de  Dalminum  ou  Denna , Si 
parum  ou  Stripnich,&  zÆquum  ou  Znonich  , & proche  des  Code 
de  la  Mer  , celles  à'Onœum  , Epidaurm  , eu  Ragufe  , mainte 
nant  Republique  , Rimnium,  avec  les  Ifles  de  Corcyra  ou  Curzoji 
Metita  ou  Melada,  &c.  Et  les  Peuples  Scordici  an  dedans  des  Ter 
res,  avoient  les  Villes  Doclea  ou  Medon , Enderum , Sçorda  ou  Scutari 
& vers  la  Mer  celles  de  Lyfus  ou  Aleffio  , UUinium  ou  Dulcigno 
Buha  ou  Budua,  Afcrivtum  > &c. 
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Du  Noricum. 

Ce  Pars  renferme  les  Peuples  Sevaces , Norici,  Ambidranh  Ambn 
lici , Ambifontii , Alauni , &c. 

Les  Peuples  ont  les  Villes  de  Bojodurum  ou  In  fiat  , Lentia 

pu  Lintz  , Tergolape  ou  Lampach  , &c. 

Les  Peuples  Norici  ont  pour  Villes  remarquables,  Lauriacum% 
EUegium  ou  Erlach , Trîgiar.mum  ou  Trafmaur , &c. 

Les  Peuples  Ambidrani  ont  pour  Villes  confiderables , celles 
de  Santicum  ou  Saaneck  , Cileia  ou  Cilley , &c. 

Les  Peuples  Ambilici  ont  les  Villes  de  Tartufanù  ou  Rotenman, 
Noreja  ou  Neumarch,  Virunum  ou  Folmark , &c.  Les  Peuples  Am- 
fyijontü  ont  celles  de  Aguntum  ou  Doblach , Lontium  ou  Lientz , 
Tumia  ou  Villach  , &c. 

Les  Peuples  Alauni  contiennent  les  Villes  d 'Artobriga  ou  Leb* 
Uau x^bcarium  pu  W agram,Æni  ou  I nlpruch,  félon  quelques-uns,  &c. 
cDe  la  Vmâelicie. 

Ce  Pars  qui  a fouventefté  confondu  avec  la  Rhetie , & qui  mefme. 
en  a fait  une  partie , enferme  fous  fon  nom  les  Peuples  ljarci  , qui 
ont  vers  leur  partie  Orientale,  les  Peuples  Boii>  & vers  l'Occidentale  s 
les  Ljcates3  Efliones  & Brtgantii. 

Les  Peuples  Ifarci  ont  pour  Villes  confiderables,  celles  de  Re* 
ginum  ou  Ratisbone  , JJinifca  ou  Munik , P arrodunum  , &c. 

Les  Peuples  Bon  ont  les  Villes  remarquables  de  Petrenfm  ou 
Oofterhoven,  Caftra , Bat  au  a ou  Paffaw  , &c. 

Les  Peuples  Ly  eûtes  ou  Ljcaùi  ont  les  Villes  de  Cèleufium  ou  Neufe 
fiat , Damafia  , Ambra , &c. 

Les  Peuples  Efliones  ont  celles  de  Febiana-,CaHra  ou  Babenhaulen , 
Qmùa  ou  Çuntzburg,  Cambodunum  ou  Kampten  , &c. 

Les  Peuples  Brïgantii  ont  celles  de  Juliomagm  ou  Dutlingen  , 
Brigantium  ou  Bregcntz  , Briguhanna  ou  Beyen , &c. 

De  la  Rhetie. 

La  Rhetie  peut  efrre  divifée  en  deux  grands  Peuples , Ravoir , les, 
Tulwgi)  &Jes  Rhati , proprement  dits. 

Les  Peuples  Tulingiens  avoient  pouç.  Villes  confiderables,  Curia  ou 
Coire,  Tinnetio  ou  Tintfchen,  Taxçatium  ouTavefch,  &c.  Proche  de 
certe  derniere  font  les  fources  du  Rhin*  Les  Peuples  Sarumtes  & Vero% 
y es  y étoient  confiderables , ces  derniers  avoient  la  Ville  de  De  Ilium , 

L^s  Peuples  Rhe tiens , proprement  dits , renfermoient  les  moindres; 
Peuples  Brixantesy  les  Villes  remarquables  de  ces  Païsétoieat,  TA  Aidai 
na  ou  V ilten , Brixino  ou  Brixen,  FVfrvtf  ou  Feltre,  Ver  {ma  ou  Verone^ 
Capitale  des  Retres,  Trukntum  ou  Trente , Terioli  ou  Tirol,  &ç. 


IIG 


DE  L’EUROPE. 


WÊ 


1 5 


De  U Grecs  en  general \ 


llli 


Ttùlem&i 


• Cbarta  Ma. 

■iüK;{lji  II  çcdoni&,&c. 

•'I  il  _ 

JSneiv  Geeg. 


p VI  p0rt.  z.L.  y 


i»»!!!  V - T'  2? 


M 


81!^ 


nm 


ht 


•\?  JliWÉIî 


‘lis 


pV':j|  f 

jll 

PB 


ï ?! 


Mm 

bî;W:' : 


LEs  Géographes  fous  ce  nom  , renferment  les  Païs  qui  ont  pour 
bornes  du  Cofté  du  Septentrion  , Flllyrie  prife  en  general  ; à 
l’Orient  la  Mer  Ægée  ; au  Midy  la  Mer  Mediterranée,;  & à l’Oc-, 
cident  la  Mer  Ionienne  & Adriatique. 

Ses  Monts  remarquables  font O.rbellm,  Çambunt , Ochrysy  Paie* 
thenus , Pyndus  , &c. 

Ses  Rivières  confiderables  font  Axim , Erigon , P meus , Speçchius) 
Alpheus , Ce  liâtes  3 Drilo  ou  Drillon  , &c. 

Ses  Principaux  Païs  font , 

Macedonia  ou  le  Royaume  de  Macedoine  a 
Gracia  'uera  ou  la  véritable  Grece. 

Ses  Ifles  confiderables  font  3 
Scyros , 

Euboea , Negrepcfnt  * 

Cyclades  , 

Creta  , Candie  % 

Cythcra  , Cerigo  <, 


Zacynthus , Zanthe  ^ 

Cep  halonia  , Cephalonies 
heucas  Sanéta  Maura , 
Ççrcyra  ? Corfou  s 
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Du  Royaume  de  Macedoine» 

Le  Royaume  de  Macedoine , pris  en  general , contient  pîufîeur 
Païs , à fçavoir  , Macedonia  ou  la  Macedoine  , proprement  dite 
Iheffalia  la  Theflalie  , & Epirus  l’Epire  ; quelques-uns  y ajoûten 
la  Thrace , dont  nous  avons  parlé  cy-devant. 

La  Macedoine , proprement  dite  , enfermoit  les  Peuples  & les  Re 
gions  Sintica  ou  Sintique , où  étoit  la  Ville  de  IJeraclea  Sintica  oi 
Chefeia , &c.  Odomantice,  quia  la  Ville  de  Amphipolis  ou  Chrifto' 
poli , &c.  E Jouis,  ou  eft  la  Ville  de  Philippi , &c.  Quelques-uns  met 
tent  cette  Ville  dans  la  Thrace  ; Chalcidica  ou  Chalcidique  , a 1; 
Ville  de  Achantus ou  Eriffo,  &le  Mont  Athos  ; Paraxi  ou  Paraxh 
a la  Ville  d ’Olynthus  , &c.  Pieria  ou  Pierie,  a la  Ville  de  Pydna  oi 
Platon  ,&c.  quelques-uns  mettent  ce  Pais  dans  la  Thelfalie  ; Ærpfa 
îhia , ou  Macedoine  proprement  dite , a pour  Ville  principale  Ædejjï 
ou  Vodena,  &c.  Stymphalia  Stymphalie , a la  Ville  de  Gyrtona  oi 
Gyrtone,  Sic.Orefia , où  eft  la  Ville  de  Amanîia , &c.  Les  Elymiotü 
ontlaViiled cBullis,8cc.  Les  Taulantü  ont  la  Ville  de  Dyrrachim 
ou  Duras , &c.  Les  Albani  ont  la  Ville  de  A Ibanopo  lis  > on  tient  qu< 
c’eft  la  Ville  de  Croye  , &c.  Almopia  a la  Ville  de  Europus  , &c 
Orbelia  a la  Ville  de  Garifcus , &c.  Mygdonia  a pour  Ville  confide- 
fable  Antigonia  ou  Cojogna  , &c.  Bjfaltta  a la  Ville  de  Euporia 
&c.  Ampbaxitis  a la  Ville  Thejfalonica  ou  Theftaîonique , &c.  Botïèt 
a la  Ville  de  Relia  ou  Jeniza , lieu  de  la  naiflance  d’Alexandre  1< 
Grand  : Lyncefiis  a la  Ville  de  Heraclea  > &c.  Les  DaJJ'aretii  ont  I< 
Ville  de  Lychnidus  ou  Ocrida , &c.  Les  Parthim  ont  la  Ville  de  Eru 
baa-t  &c.  Les  Eordœï  ont  la  Ville  de  Schampis , &c.  Les  Afirœi  ont 
la  Ville  Aïlrœum  , &c.  Pœonta  a la  Ville  de  Deborus  ou  Dibrii . 
&c.  Les  J on  ont  la  Ville  de  Jorum  > &c#  Pelagonia  a.  la  Ville 
de  Stobi  ou  Starachino^  &c. 
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De  lu  Theffalie • 

La  Thelïàîie  renfermoit  auffi  Tous  foy  plufieurs  Régions  qui  e'toie 
Telagia  ou  Pelafgiotis , qui  ala  Ville  de  Larijja  ou  Lariflb  , &c. 
Province  de  Magnefia , a la  Ville  de  Pher*  ou  Pheres , &c.  au  Sept 
trion  de  la  Ville  de  Pheres , font  les  Monts  Olympus  , OJJ'a  , t 
Ththiotis  ala  Ville  dzPharfalus  ou  Pharfale,  &c  Thejjaliotis  a la  Ville 
B) put  a , & YEftiœotis  a la  Ville  de  Tncca  ou  Tricala  3 &c» 

De  L'Epire . 

Les  principales  Régions  8c  Villes  de  l’Epirefont , Chaoniœ,  où 
la  Ville  deOricum  ou  la  Valone  , &c.  Thefproùa , qui  a la  Ville 
Buthrotum  ou  Butronto  , &c.  CaJJiopœa , où  eft  la  Ville  de 
/ijr  CaJJiopœis  ou  Preuza  ; c’eft  dans  ce  Païs  que  le  Fleuve  Achei 
prend  là  fource  ; Dolopia  a la  Ville  de  Menelaïs , 8cc.  MoloJJîa  ; 
Ville  de  Dodone , &c.  Athamama  a celle  de  Argithea  ; Acarna 
a la  Ville  de  AElium  ou  Cabo  Figalo , &c,  Amphitochia  a la  V 
de  A*gos  Amphilochicum , &c.  Almene  a la  Ville  de  Cafiope , 
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De  U •véritable  Grece  en  particulier. 

S Gus  ce  nom  les  Géographes  renferment  les  Pais  de  FAchaïe, 
Peloponnefe,  & les  Mies  qui  fe  rencontrent  dans  les  Mers  deser 
rons. 

Les  principales  Régions  de  VA  chai  a ou  Hellas  , font  celles  ■ 
Locri  ou  Locriens,  la  Beotie , FÂtique  , Megaris * la  Phocïde,  lb 
tolie  * & la  Doride. 

Les  Peuples  Locri  Locfiens,  fe  divifent  en  trois  parties , la  plus  S 
tentrionaleportoitlenom  de  Locri  Epicnernidii  ou  Locriens  Lpici 
midiens , & avoit  pour  V ille  confiderable  Cnèmides , & les  Monts  Th 
r/iopylœ  ou  Thermopiles , &c.  La  fécondé  partie  qui  règardoit  FE 
ripe  & la  Bœotie,  fe  nommoit  Locri  Qpuntii  ou  Locriens  Opi 
tiens  , & avoit  pour  Ville  remarquable  , O pus , &c  Et  la  troilîé 
partie  qui  règardoit  le  Golfe  de  Cirra  ou  Golfe  de  CorintF 
étoit  le  Vaïsdes Locri  Q&clœ,  Locriens  Ozolæens,  & avoit  Amphi 
pour  Ville  confiderable  :La  Bceotia  Beotie,  a pour  Ville  remarquai 
Thebæ  Thebes,  & les  Monts  Cytheron&  Helicon,&c.  La  Provit 
à'Attica  a pour  Ville  principale  Athenæ  Athènes,  &c.  Megaris  a pc 
Ville  confiderable*  (jkegara , &c.  La  Thocide  a pour  Ville  remarqi 
ble  Delphi  , &c.  Le  Mont  Parnaffe  eft  dans  ce  Païs;  Y<tÆtolh 
pour  Ville  principale*  fai)  don  ou  Aiton  , &c.  Le  Païs  de  Deris 
Doride  a la  Ville  de  Vindus  * Sec. 

Du  Teloponnefè* 

Ce  Païs  qui  con  fi  fie  en  un  Gherfonefe  ou  prefqu’Ifie,  contient 
Régions  de  YAchaia , proprement  dite,  qui  a pour  Ville  confiderafc 
Tatr&VdXm , &c.  Si  cy  onia , où  eft  la  Ville  de  Sicyon  , &c.  Corinîh 
qui  a pour  Ville  remarquable  Corintkm  Corinthe,  &c.  Le  Païs  dl  Ar\{ 
ou  Argolis,  a la  Ville  d'Argos , & c.  YArcadia  a la  Ville  de  Megalop 
lis,  &c.  Laconta  a la  Ville  de  Sparte  ou  Mifitra,  &c.  MeJJenia , a la  Vi 
de  Meifene,  &c«  1 "Elis  a la  Ville  d’Elis  ou  Belveder,  Olympia  1 
Langanico , &c. 

Auprès  de  Corinthe  eft  l’Ifthme  célébré  que  Demetrius,  Ji 
Cefar, CaîigulaÔc  Néron,  & un  autre  particulier  nommé  Heroc 
Atticus  , n’ont  pû  faire  couper  , quoy qu’il  n’ait  guere  que  de 
grandes  lieues  de  large,  ou  fix  milles. 

Des  Ijles  de  la  Grece  en  general. 

Les  Ifles  qui  font  aux  environs  de  laGrece,  peuvent  eftre  confiderc 
ou  dans  la  Mer  Ægée*  ou  dansla  Mer  Ionienne  & Adriatique;  no 
traiterons  des  unes  & des  autres  fort  amplement  dans  le  Chapitre 
vant  * où  nous  renvoyons  le  Ledeur,  pour  éviter  les  redites. 
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De  la  Turquie  en  Europe  en  général* 

SQus  le  nom  general  de  Turquie  eh  Europe j nous  comprendre 
tous  les  Païsqui  fe  trouvent  du  Septentrion  au  Midy  , entre 
Pologne  &îa  Mer  Mediterranée,  à caufe  que  la  plûpart  font  fuj 
ou  tributaires  du  Turc. 

Ses  bornes  font  au  Septentrion  îes  Èftàtsde  Pologne  ; à l’Orieni 
Mer  Noire  ; au  Midy  la  Mer  Mediterranée  i 8c  à l’Occide 
la  Mer  de  Grece  ou  Ionienne  , le  Golfe  de  Venife  , ou  IV 
Adriatique  , & les  Eftats  de  la  République  de  Venife  , & qu 
ques  Eftats  d’Allemagne. 

Ses  principales  Montagnes  font , les  Monts  Crâpack*  Coftegn 
ou  Karopnitze , Mezzovo  , &c. 

Ses  Lacs  confiderables  font,  ceux  de  Raab  , Balaton , Giula,  & 
le  Lac  de  Raab  n’eft  qu’un  dégorgement  de  la  Riviere  de  Raab , i 
îebre  pour  la  déroute  des  Turcs  , commandez  par  le  grand  Vi 
Achmet  Coproli , & battus  l’année  1664.  en  ces  quartiers  par 
Troupes  auxiliaires  de  France,  fous  la  conduite  du  Duc  de  la  Feu 
lade,  qui  a efté  depuis  Marefchal  de  France,  ce  qui  facilita  la  Paix 
l'Empereur  avec  le  Turc. 

Ses  Rivières  remarquables  font  le  Dniefter  , Danube  , Verdai 
Penco,  Carbon  , Drino  , Saw  , Draw  , &c.  ces  deux  dernieres 
rendent  dans  le  Danube. 

Toute  cette  vafte  étendue  de  Païs  peut  eftre  divifée  au  refpeét 
Danube  en  Turquie  Septentrionale , & en  Turquie  Méridionale. 
Nous  parlerons  de  l’une  & de  l’autre  dans  les  pages  fuivantes. 
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De  U Turquie  en  Europe  Septentrionale > 


LEs  Païsou  Prôvinces  de  la  Turquie  en  Europe  Septentrionale, 
font  la  Valaquie , la  Moldavie , la  TranfilVanie , & la  plus  grande 
partie  de  la  Hongrie.  ' v 

Quelques  Géographes  Modernes  appellent  plufieurs  de  ce s Pro- 
vinces du  nom  general  d 'Efclavonie , parce  que  la  Langue  Efclavonne  y 
eft  fort  en  ufage , & d’autres  les  comprennent  dans  le  Royaume  de 
Hongrie  , parce  que  la  plûpârt  de  ces  Pa'is  ont  efté  fujets  ou  tribu- 
taires des  Rois  de  Hongrie  ; & par  cette  mefme  raifon  nous  avons 
crû  les  devoir  mettre  dans  la  Turquie  en  Europe  , puifque  la  plus 
grande  partie  de  ces  Eftats  ou  Provinces , appartiennent  au  Grand 
Seigneur , ou  luy  payent  tribut,  comme  nous  verrons  en  parlant  de 
chaque  Pais  en  particulier. 


Valaquie . 


La  Valaquie  prife  en  general  peut  eftre  divifée  en  Moldavie  & 
Valaquie. 

La  Moldavie , que  d’autres  nomment  grande  Valaquie , & que  les 
Turcs  appellent  Bogdan  , eft  une  Principauté  tributaire  des  Turcs  J 
elle  faifoit  anciennement  partie  de  Dacia  Alpejlris  , & de  Mœfia 
inferior , nous  la  fubdiviferons  en  BefTarabie  & Moldavie. 

La  BefTarabie  fait , félon  la  plupart  des  Géographes , la  partie 
Orientale  de  la  Moldavie  : elle  eft  terminée  à l’Orient  par  la  Mer 
Noire  : Ses  Villes  remarquables  font  Orkakow  ou  Oczakow,  Bia- 
logrod , Biellogrod  ou  Bilogrod  , nommée  autrement  Moncaftro. 
Le  Turc  enleva  cette  Ville  au  Prince  de  Moldavie  en  148  5 auflï 
bien  que  la  Forterefle  & Ville  de  Kilia  ou  Kiliaftari  &c.  Les  Villes  de 
Tarisko  ou  Tarifta,  Tehinie  ou  Tekin  y font  auili  conf  derables; 
celle  de  Tehinie,  qui  a un  Fort  Château  , eft  fituée  furie  Nieller  $ 
elle  appartient  au  Turc. 

Les  Tartares  qui  jdemeurent  aux  environs  de  la  Ville  de  Bilogrod, 
dsoù  ils  prennent  leurs  noms,  y ont  plus  de  500.  Sieges  ou  habita- 
tions , ils  y vivent  à la  maniéré  des  autres  Tartares , de  chair  de 
cheval  , & font  d’un  regard  fort  terrible. 


Moldavie » 

La  Moldavie  prife  en  particulier,  ou  proprement  dite  , faifoit  an- 
cîennement  une  partie  de  Dacia  A/peJlris;  les  Villes  qui  y font  main* 
tenant  conflderables  font,  Chotim  ouChotzyn,  Jariou  Jafly,  Vaflo  » 
Brada  ou  Braiflow,  Czukaw  ou  Süchaw  , refidence  du  Prince  ou 
Vaivode  : La  Ville  de  Braiflow,  eft  Siégé  d’un  Evêque  Suffragant  de 
F Archevêque  de  Coîocza , cette  Ville  eft  au  Turc. 

La  Valaquie  proprement  dite  , eft  nommée  par  quelques-uns, 
petite  Pdlac/uie , ou  Valaquie  Transalpine  , c'eft  à dire  au  delà  des 
Monts  à l’egard  de  la  Moldavie  , ou  grande  Valaquie  , dont  nous 
venons  de  parler , ou  plûtoft  au  deçà  des  Monts  à noftre  égard  ; c’eft 
une  Principauté  qui  eft  aufli  tributaire  des  Turcs , & qui  faifoit  an- 
ciennement une  partie  de  Dacia  Alpeftris  ; elle  a maintenant  quel- 
ques Villes  conflderables,  comme  Tergovifte,  Targovisko  ou Tervis,. 
refidence  du  Vaivode  ou  Prince  de  Valaquie , Dembroviza,  &c. 

Tranfilvanie . 

La  Principauté  de  Tranfilvanie  eft  aufli  tributaire  des  Turcs; 
c’eftoit  autrefois  le  Pais  nommé  Dacia  Mediîerranea , ôcc. 

Ses  Villes  conflderables  font  , Bezterefe  , Segefwar  , Braflaw , 
Zeben  , Cibinium  ou  Hermenftald , Albe  Jule,  Claufenburg  , New- 
marck  ou  Zeckelwaflarhel , &c.  L’on  y met  aufli  les  Villes  de  Wa- 
radin,  Chonad,  Temefwar,  &c.  Les  Villes  de  Claufenburg,  Her- 
menftad , Albe  Jule,  Chonad  & Waradin,  font  Sieges  dTvêques 
Suffragants  de  Colocza  ; les  Evefchez  de  Waradin  & de  Chonad , 
font  entre  les  mains  des  Turcs  ; & la  Ville  de  Temefwar  eft  la  refi- 
dence d’un  Beglerbey. 


"N,. 


DE  L’EUROPE. 
FIGURE  L VL 


40 


4s 


[Moldavie 

Transie 

'VANIE  . 


R O Y A V E 


P O L,/b)  a ! E 

1 


fO 


..4  'Sr^.  1 ^ 

<»►  >X  Craj>ct^ 


4. 


r 


Fi 

eî^EV'  R O P E 


40 


\4$ 


% üj 


Le  Royaume  de  Hongrie  9 où  étoient  anciennement  quelques 
Bnetii  Gsog.  Peuples  de  la  Germanie,  partie  de  la  Pannonie  , les  Peuples  Ja^yaes 
part.  2. l.  2.  Metanaftœ  * & partie  des  Daces  , &c.  eft  ordinairement  divife  en 
***’  *?aute  & ^ffe  Hongrie  : La  Haute  eft  au  Septentrion  , & à l’O- 
Davity  T.  rient  du  Danube  ; la  Bafte  eft  au  Midy  de  cette  mefme  Rivière.  Qn 
i-  d* Europe  peut  aufti  confiderer  la  Hongrie  félon  les  parties  qui  relevent  de  la 
b §8q.  Maifbn  d Autriche , & celles  qui  dépendent  du  Grand  Seigneur. 

Dans  cette  partie  de  la  Haute  Hongrie,  qui  eft  à la  Maifbn  d’ Autriche* 
& que  I on  peut  nommer  Hongrie  Impériale  , on  y confédéré 
la  Ville  de  Presbourg , dont  il  fera  parlé  cy-aprés  ; les  autres  Places? 
de  la  Haute  Hongrie,  tenues  par  l’Empereur,  font,  Eperies  , Caft 
lovie  ou  Kafchaw,  Nitria , Tyrna  ou  Tyrn , &c.  Les  Villes  de  Ni- 
tna  & Tirn,  font  Sieges  d -Evêques  Suffragants  de  1’Archevefché  de 
Strigonie. 

Le  Turc  pofTede  dans  cette  partie  de  la  Haute  Hongrie,  quel’on 
peut  appeller  Hongrie  Turque , les  Villes  de  Newhaufèl  ou  Wurar, 
Agna  ou  Eger  , Colocza,  Vacie  , &c.  La  Ville  deColocza  eft  le 
j^n  ^kevêftuequi  fous  la  domination  du  Turc  : Les? 
Villes  d Agria  & de  Vacie  , font  Sieges  d’Evêques  Suffragants  de 
Mngonie , qui  font  fous  la  mefme  fervitude  : La  Ville  de  Newhau- 
fel  eft  la  refidence  d’un  Sangiac. 

Dans  la  Baffe  Hongrie  l’Empereur  y garde  encore  Lille  de  Schut 
entourée  des  eaux  du  Danube , & remarquable  pour  fa  grandeur  : 
On  y voit  les  Villes  de  Komore , Javarin  , Vefprin , &c.  Les  Villes 
de  Javarin  & de  Vefprin  , font  Sieges  d’Evêques  Suffragants  de 
Mngome.  Les  Turcs  ont  conquis  dans  la  Baffe  Hongrie  , les  Villes 
de  Gran  ou  Stngone,  Bude  ou  Offen  , qui  fert  de  refidence  à un 
Beglerbey  ; Les  autres  Villes  font  , les  cinq  Eglffes  , Kanife,  &c. 

Strigonie  ^ ^ $*ege  d’un  Evêque  Suffragant  cfo 
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, U Fille  de  Waradin. 

CEtte  Ville  que  Ton  nomme  le  grand  Waradin  , pour  la  difth 
guer  d un  autre  Waradin  qui  eft  fur  le  Drave  , eftoit  de  l’an 
Ciei™f  & fe  tr0Uve  maintenant  de  la  Tranfilvanie. 

Elle  eft  fitueeau  Midy  de  la  petite  Riviere  de  Keuvres  ,que  dW 
îres  nomment  Sebes-Keres , que  les  Anciens  appeîloient  Chrifo , qui 
preiid  la  fource  dans  une  des  Branches  du  Mont  Crapack,  d’ou  il 

jettes  d’or"6  RlV1Cre  entraine  Parm7  fon  fable  » de  petites  pail- 

En .l’année mil  quatre-vingt-dix,  Ladiflas,  Roy  de  Hongrie  , y 

Îue  Suffragan”!  g N°ftre'Dame  > ^ eft  k Siégé  d'un  EvI 

Pans  l’année  mil  deux  cent  quarante-deux,  les  petits  Tartare»  fe 
rendirent  matftres  de  cette  Ville , & y exercèrent  d?  grandes  cruau! 
tez , faifant  paffer  la  plus  grande  partie  de  fes  Habitans  par  le  fabre  . 
fans  exception  d’âge  ny  de  fexe.  F ’ 

Cette  Ville  , qui  a une  forte  Citadelle  à cinq  Battions  , ayant 
elle  jugee  par  les  Turcs , un  Porte  favorable  pour  étendre  leurs 
Conqueftes  du  cote  de  la  Tranfilvanie , ils  y envoyèrent  pour  la  pre- 

Armé/°f  “i  m‘  C'nq  T'  qUajre  V'ngt  dix'huit  > une  puiflante 
Arniee , fous  le  commandement  d'Omar,  qui  la  vint  affieser  au  mois 

de  Septembre  ; mais  après  plufieurs  violentes  & cruelle^  attaques , 
an  e part  que  d autre,  les  Turcs  furent  contraints,  par  les  injures 
dutemps,  & la  bravoure  des  Chreftiens,  delever  le  Siégé  le  troifil 
me  de  Novembre  ; mais  en  1 660.  ils  l’ont  foumife  à leur  domination, 

^ en  ont  fait  une  place  d'Àrme  contre  la  Chreftienté. 


Rieaut , L. 
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Ve  U Ville  de  Bude , principale  de  U Hongrie  Ottomm 


T ,A  Ji,,c  * ®u<Je  eftoit  avant  l’invafion  des  Turcs  en  Hnnm-1 
ib!SotHOn^  ; kS  Anciens ia  nommo*ent Curtf , 
Elle  eft divifée  en  Haute  & Baffe  Ville  ; elle  eft  fîtuée  fi, , u a 

Éf 

Soliman  fe  rendit  maiftre  de  cette  Ville  le  20  d’A™^ 
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De  U Fille  de  Presbourg, principale  de  la  Hongrie 
Impériale. 

T f V'Jk  de  Pr«bo“g  a efté  connue  par  les  Anciens  fous  le  n 
i-jd eFlexum:  Les  Hongrois  l’appellent  Po[m  ; elleeft  fituée 
la  Rivage  septentrional  du  Danube,  & fon  terrain  renne  felo, 

PhTdu  Chift  ° 7 ’ d°nt  lei0mrneî  eft  occuPé  P^  le  Château  : 

Plan  du  Château  forme  une  figure  de  quatre  collez  inégaux  cc 
me  celle  que  les  Geometres  nomment  Trapefoïdes  : La  llruét 
en  eft  affez  belle  , & les  fortifications  auffi  avantageufes , que  le  t 
ram  1 a pû  permettre  5 ’ q ' 

. .f"a  V‘jÊ  jft  tres-peuple'e , & l’on  y voit  quantité  de  Marchai 
Uemands  & Italiens , qui  de  jour  en  jour  s y viennent  établir  : I 
Italiens  y ont  fait  bâtir  quantité  de  Maifons  à l’Italienne  , qui  ce 
tubuent  beaucoup  a 1 embeliiïèment  de  Ja  ViPe  ^ 

taineI1?uiefteTitred'ArCheVerChé’  &danS  fon  Metropc 
taine,  qui  eft  en  partie  occupée  par  les  RR.  pp.  leCuires,  on  rem 

le  Corps  facre  de  Saint  Jean , Evêque  d’Alexandrie. 

Lomme  les  Turcs  ont  fouvent  menacé  cette  Place  on 

Xn  ' &TSMk  f°‘;tifirr  3VCC  foi" : °n  7 cntretient  une  bonne  oa 
mfon , & les  Magazms  font  remplis  de  toutes  fortes  de  munitions" 


Ejlat  de  U partie  Septentrionale  de  la  Turquie  en  Europe 

QUoyque  tous  les  Pars  de  cette  grande  partie,  foient  fituez 
milieu  de  la  Zone  Ternpere'e , les  qualitez  de  l’air  n'y  font  1 
ion  pures , ny  fort  falutaires  ; fur  tout  l’air  de  Hongrie  elfcontn! 
aux  tftrangers,  quoyque  beaucoup  de  gens  en  attribuent  pîùtoft 
caufe  aux  mauvaifes  eaux  du  Pars , qu’à  la  malignité  de  l’air!  Le  t< 

iTsVd  lTMdeM°nta8neS7erS,e  Nord>  & &«du en  plaines  v< 
le  Sud.  Les  Montagnes  ont  des  mines  d’où  l’on  tire  d’excellens  m 

s Æiirs.sir; 

•si*-*'*- 


PEuroue  V,! U Tn"f,lvanij:’  Pfoduifent  le  meilleur' 'froment' 
I Lui  ope.  Il  y a une  fi  grande  quantité  de  Poiffon  dans  toutes 
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irréconciliable , audacieufe , & barbare  T ï Ir  j . £ une,humeu 

des  commoditez  de  la  vie , pour  fe  refbmVr  a t ’ & 7 pnvenl 

raines  ou  cavernes,  oùtaSS^t5  hlTS  fous’ter’ 
tre  contre  terre , plûtoft  que  d’avoir  des  Mdfons  j T 

Campagne , où  ils  feraient  obligez  de  recevoir  des  Tur«X°f  ^ <ru  3 

Les  Guerres  continuelles  ont  rendu  le  PaïsfnJL 
rir  Ja  plupart  des  Ouvrier,  qui 

fait  trafic  de  Bled , de  Sel , & de  Vins  • s!,'  . , , Hongrie 

Cire.  La  faineantife  des  Peuples 

Tributs  que  les  uns  payent  au  Grand  Seigneur  P<*r  te,<Am“  Ies 
payent  à l'Empereur  , ne  fuffifen-  pis  à £ 71’  r T ,CS  T'CS 
qu’ils  y entretiennent!  P la  dePenfe  des  gwnifonj 

& dans  ces  derniers  Siècles  de  Turc  auro^fiit  de'o'  at!?n  dans  Htalie  > 
1 Europe,  fi  leur  valeur  ne  les  avo it  retardez^-  Mefme  ^7 

STwt*"'”'*  *■ ■ **ss  rs 

Dans  la  Hongrie  Impériale  la  Religion  Catliolinno  »n  i i „ 
rnune  ; & pour  avoir  voulu  ofter  les  Temples  atix  Calviidft«  P ’f 

quelques  Calvinkes  J ’ & ^ües  Catholiques  & 
La  Hongrie  dans  fa  fplendeur  eftoit  ùn  Royaume  PlediT-  &■  „ „„i 

ES" ,Em^-  »r™  ««■  s4»  H ÜS£  VS 

pofledez  ou  maintenus  j,u  grédu  Sultan!  ’ q"  f°nt  ^ 
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De  la  Turquie  Méridionale  en  Europe . 

’°gim  A Pres  avoir  décrit  les  Provinces  qui  font îa  partie  Septentrion 
; z,  d\  de  Ia  Turquie  en  Europe,  nous  parlerons  maintenant  de  ce] 


Detvity  de 
l'Europe  T 3. 
p ■ 878./0Z3, 
frc. 


'Ricaüt  L.ï. 
c . 1 1.  de 
ÏEmp,  Qtt. 
Spon.  T ■ î-  p. 
50.  &e. 


qui  compofent  la  Méridionale. 

Ses  principaux  Païs,  en  fuivant  noftre  Méthode  Geographiqu 
font , la  Bulgarie , Romanie  * Macedoine , Theflàlie , Achaie  ‘ Mor 
T pire , Albanie , Dalmatie,  Croatie,  Morlaquie , EfçJavonie,  Bofn 
Servie,  &c. 

La  Bulgarie  fait  partie  de  la  Mœjie inferieure  des  A nciens  ; fa  Vi 
principale  eft  Sophta  ou  Sophie  , féjour  ordinaire  du  Beglerbey 
Rurmli  ou  de  Romanie ; c’eft  la  plus  honorable  Charge  de  celles  q 
foit  dans  la  Turquie  en  Europe,  auffi  fon  Beglerbey  prend  to 
jours  la  qualité  de  Balfa  ; il  a de  revenu  un  milion  & cent  mille  Afpri 
qui  font  vingt-fept  mille  cinq  cent  de  nos  livres/à  raifon  de  fix  dénie 
pour  Afpre,  qui  eft  environ  leur  prix  ; il  commande  à vingt-quat 
Sangiacs  ou  Comtez. 

La  Romanie,  anciennement  Thracia , a pour  Ville  Capitale , Cor 
tantinople  , qui  left  auffi  de  tout  l’Empire  des  Turcs;  nous  en  pa 
îerons  dansles  pages  fui  van  tes;  à l’Occident  de  cette  Ville  eft  ce] 
d’Andrinople  , que  les  Turcs  nomment  Edernay  ; elle  fert  quelque 
fois  de  refidence  au  Grand  Seigneur.  Vers  le  Midy  de  Conftant 
nople  eft  le  Détroit  de  Gallipoli , dont  nous  parlerons  cy-aprés. 

La  Macedoine,  qui  a retenu  Ion  ancien  nom  parmy  nous,  a pot 
Ville  principale,  Salonichi  ou  Sclanik  , anciennement  TbeJJaloniyue 
c eft  la  refidence  d un  Sangiac,  ou  Gouverneur  particulier. 

La  Theffialie  , que  nous  appelions  encore  de  fon  ancien  nom  , 
pour  Villes  principales,  Larifla,  Janna  ou  Jania ; cette  derniere  eft  ] 
féjour  d’un  Sangiac. 

L’ Achaie,  qui  conlêrve  encore  Ion  ancien  nom  parmy  nous,  a pou 
Villes  confiderables  Athènes,  que  l’on  appelle  abusivement  Setines 
qui  eft  encore  tres-remarquable  pour  fes  antiquitez. 

^ La  Morée,que  les  Anciens  appelloient  Pelopcwe  faeüunc  prefqu’Ift 
jointe  à la  terre  ferme  de  l’Achaïe,  par  flfthme  de  Corinte;  fes  Ville 
confiderables  font,  Napoli  de  Romanie,  Mifitra , prés  ou  defliis  le 
ruines  de  l’ancienne  Lacedemone  , Coron , Bel veder , &c. 

L’Epire , qui  a retenu  fon  ancien  nom  parmy  nous,  a pour  Ville 
remarquable,  Larta , que  l’on  croit  eftre  l’ancienne  Ambracia. 

L’Albanie , qui  fait  la  partie  Occidentale  de  l’ancienne  Macedoine \ 
a pour  Villes  principales,  Scutari,  Antivari,  Croy  ou  Çroya:  La  Ville 
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d’ A ntivari,qui  eft  fous  la  puiftànce  du  T urc,eft  le  Siégé  d’un  A rchevê* 
que,  qui  a fous  luy  les  Evêques  de  Scutari,  Drivafto,  &c.  la  Ville 
deCattaro  y eft  confiderable  ; c’eft  le  Siégé  d’un  Evêque  SufFragant 
de  l'Archevefché  de  Barri' en  Italie.  La  Ville  de  Croye  a efté 
iàmeufê  par  les  Conqueftes  de  Scanderberg  ; c’eft  de  ce  Païs  d’où 
viennent  les  Amantes , Peuples  vagabonds  & errants  dans  tous  ces 
Païs , que  l’on  comprenoit  anciennement  fous  le  mot  de  Grece , fi  on 
en  excepte  la  Bulgarie, la Romanie,  & partie  de  l’Albanie. 

La  Dalmatie  retient  encore  fon  ancien  nom  ; elle  eft  pofledêe  par 
les  Turcs  & les  Vénitiens  : Les  Turcs  y ont  pour  principales  Villes, 
Scardone,  Narenza,&c.  Les  Vénitiens  y pofledent  Zenzegna , Nona , 
Zara,  Sebenico,  Trau,  Spalatro,  Almifla  : & dans  de  petites  Ifles,  cel- 
les de  Veglia,  Arbé  , Olèro,  &c.  Les  Villes  de  Zara  & Spalatro  , 
font  Sieges  d’Archevêques , & les  Evêques  des  Villes  deZegne,  No- 
ne , Scardone , Sebenico  , Trau  , AlmilTa , &c.  font  Suffraganfslde 
Spalatro  ; & ceux  des  Villes  de  Veglia , Arbé  & Ofero,  le  font  de  Zara. 

VersleMidy  delaDaîmatie,  eft  la  Ville  & Republique  de  Ragohfê 
ou  Ragufè , anciennement  Epidaurus  , c’eft  le  Siégé  d’un  Archevê- 
que , à qui  on  donne  pour  Sulïragarits  , les  Evêques  de  Stagno  , 
Tribigne  , Budua,  &c. 

La  Croatie  eft  occupée  en  partie  par  les  Turcs , &en  partie  parla 
Maifon  d’Autriche  ; elle  fervoit  anciennement  de  demeure  aux  Peu- 
ples J apodes  dans  l’Illyrie  ; les  principales  Villes  qui  font  aux  Turcs, 
font , Wihtz,  Caftanow , &c.  celles  qui  font  à la  Maifon  d’Autriche 
fe  nomment  Petrina , Sizek , &c.  Au  Midy  de  la  Croatie  , 8c  fur  le 
Golfe  de  Venife , eft  la  Morlaquie , dont  la  Ville  principale  eft  Segne 
ou  Zeng  , qui  eft  à la  République  de  Venife. 

L’Efclavonie,  partie  de  l’ancienne  Pannonie, efte n partie  fous  la  do- 
mination du  Turc,  & en  partie  fous  celle  de  la  Maifon  d’Autriche  5 les 
Villes  principales  qui  appartiennent  aux  Turcs,  font  Gradisk , Pofega , 
&c.  celles  de  la  Maifon  d’Autriche  font , Zagrabia  ou  Agran  , Kopra- 
nitza  ou  Zaproncza , &c.  la  Ville  d’ Agran  eft  la  demeure  d’un  Sangiac | 

La  Bofnie , partie  de  l’ancienne  Pannonie , a pour  Villes  confiderà^ 
blés,  Jaytza,  Bagnialuk  , &c.  cette  derniereeft  larefidence  du  Be- 
glerbey  de  Bofnie , qui  a fous  luy  fept  Sangiacs. 

La  Servie , anciennement  partie  de  la  Pannonie  & de  l’Illyrie , a 
pour  Villes  confiderables,  Belgrade,  Semendrie  ou  Zendrevil , Noni-- 
bazar,  Priftina,  Orach,  &c.  la  Ville  de  Belgrade  eft  la  demeure  d’un 
Sangiac» 


Du  Detroit  de  Gallipoli. 

LEs  Anciens  le  nommoient  YHelleffontym  ourd'huy  on  l’appelle 
indifféremment  les  Dardanelles , ou  le  Détroit  de  Gallipoli. 
Il  y a mefme  des  Pilotes  Italiens  qui  le  nomment  Amplement  lesChâ- 
teaux,  à caufe  des  deux  Fortereffes  qui  font  de  part  & d’autre  du  GânaJ, 
pour  en  deffendre  l’entrée  aux  Vaiffeaux  qui  paffent  de  T Archipel  à 
Conffantinople. 

Ce  Détroit  fepare  la  Romelie  de  laNatolie  , c’eft-à-dire  la  Thrace 
de  l’A  fie  mineure  ; & l’un  des  Châteaux  dont  nous  venons  de  parler, 
eft  fitué  en  Europe , à peu  prés  fur  le  terrain  où  eftoit  Seftos , & l’autre 
eft  dans  Y A fie  aux  environs  d’Abydos  ; ils  font  vis-à-vis  l’un  de  l’au- 
tre , à la  diftance  d’une  demy  lieue. 

Le  Château  deNatolie  ou  d’Abydos  eft  dans  un  païs  plat  : Sa  figure 
eft  quarrée,  & chaque  face  de  fon  enceinte  eft  flanquée  par  trois  greffes 
Toursà  l’antique  : Au  milieu  de  l’enceinte  s’élève  un  Donjon  qui  eft 
aufli  de  figure  quarrée:  Les  Foffez  que  l’environnoient  autrefois,  font 
prefque  comblez  de  toutes  parts,  & mefme  les  Murailles  n’en  font  pas 
trop  bien  entretenues , ce  qui  le  fait  reffembîer  plütoft  à une  mafure, 
qu  a un  Château , ce  qui  eft  un  effet  de  la  négligence  ordinaire 
des  Turcs,  ou  plûtoft  un  mépris  qu’ils  font  des  Princes  Chrétiens, dont 
QtùcletŸoy»  ys ne craignent  guere  les  infultes,nylesSiegespar  les  formes  : Ce  qui 
fa  £ 2 îS  * en  fait  la  force  eft  une  tres-bonne  Artillerie , où  il  fe  trouve  des  pièces 
W 2 d’un  calibre  & d’une  portée  extraordinaire  ; de  forte  que  fe  s batteries,  & 

celles  de  l’autre  Château  fecroifent  pour  obliger  les  Vaiffeaux  qui  paf- 
fent le  Détroit,  de  venir  moüiller  devant  Abydos , où  ils  demeurent 
trois  jours  pour  eftrevifitez,  & payer  les  Droits  du  paflàge,qui  font 
fort  confiderables. 

Le  Château  de  Romelie  ou  Seftos,  eft  au  pied  d’une  Montagne;  il 
eft  de  figure  Triangulaire;  là  Muraille  eft  fortifiée  par  des  Tours  ron- 
des, & couvertes  de  plomb , & renferme  dans  fon  milieu  un  Donjon, 
qui  eft  aufli  de  figure  ronde.  Du  côté  de  la  Mer  cette  Muraille  a des 
embrazures . où  l’on  voit  des  Canons  d’un  calibre  prodigieux  , mais  les 
Foffez  n’en  font  pas  meilleurs  que  ceux  de  l’autre  Château  ; une  partie 
delà  Montagne  qui  eft  au  deffus  de  Seftos  , eft  occupée  par  un  gros 
village  qui  eft  affez  bien  peuplé:  C’eftdansce  Château  que  le  Grand 
Seigneur  tient  prifonniers  les  Chevaliers  de  Malte,  & les  Chrétiens  de 
confideration  qui  luy  tombent  entre  les  mains. 

Le  P.  Fournier  dans  fon  petit  Traité  des  Fortifications  , nous  a 
donné  les  Afpeéts  de  ces  deux  Châteaux , ainfi  que  nous  les  avons 
reprefente  dans  le  haut  de  cette  Stampe. 
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J)e  U Ville  de  Conjlmtinofle , 

CEtte  Ville,  qui  eft  aujourd’huy  la  Capitale  de  la  Monarchie  Qt* 
tomane,  a efté  connue  par  les  Anciens  fous  le  nom  de  Bizance, 
L’année  3 31.  l’Empereur  Conftantin  le  Grand  Payant  aggrandie , en 
fît  le  Siégé  de  l’Empire  Romain  ; & pour.faire  durer  la  mémoire  de 
ce  fameux  Empire , voulut  qu’elle  portaft  le  nom  de  Nouvelle  R o*. 
me  , & que  la  Province  de  Thrace  où  elle  eft  fituée , s’appellaft  Ro- 
melie  ou  Romanie.  Apres  la  mort  de  Conftantin  cette  nouve  le 
Rome  prit  le  nom  de  Conftantinopoîis , & par  abréviation  ceîuy  de 
Polis,  qui  veut  dire  Ville  , à l’exemple  des  Romains,  qui.  par  exeek 
^lence  donnoient  le  nom  d’Urbs  à l’ancienne  Rome.  Ainfi  les  Grecs 
de  Romanie  , voulant  dire  qu’ils  alloientàla  nouvelle  Ville  de  Conf. 
tantin , difoient  h-rtiniPotim , d’où  s’eft  formé  le  nouveau  nom  de 
Stampol  ou  Stambol , à peu  prés  comme  nous  voyons  qu’en  Dau-* 
phinélemotdeGratianopolis  s’eft  corrompu  en  ceîuy  de  Grenoble  • 
il  y en  a qui  veulent  que  le  mot  de  Stambol  dérive  de  quelques  noms 
Turcs  qui  fignifient  tantoft  grande  feureté,  tantoft  abondance  des 
Fidelîes,  ou  autre  ehofç  de  pareille  nature,  ce  qui  n’a  pas  beaucoup  de 
probabilité. 

Conftantinopîe  fut  prife d’aftaut  par  Mahomet  IL  le  Mardy  troL 
|îeme  Fête  de  la  Pentecofte  de  l’année  1453, 

Elle  eft  fituée  fur  le  Canal  de  la  Mer  Noire  , appellé  autrefois 
Bofphore  de  Thrace,  ou  Bras  de  S.  Georges,  La  figure  de  fon  Plan 
eft  Triangulaire  ; & la  Mer  qui  bat  des  d'eux  cptez  de  ce  Triangle  , 
y fait  fans  contredit  le  plus  beau  Port  de  l’Europe  ainfi  que  l’on  le 
peut  remarquer  dans  fon  Plan, 

II  eft  fi  excellent  poqr  l’ancrage  des  plus  grands  Vaiffeaux  , qu’ils 
trouvent  fond  par  tout  , & peuvent  donner  en  feureté  de  la  Proue 
contre  terre.  L’enceinte  de  la  Ville  peut  avoir  environ  trois  lieues  Fran- 
çoifes,  y comprenant  le  Serrai!  3 elle  a vingt-deux  Portes  : Son  terrain 
eft  couppé  par  fept  coîines , comme  ceîuy  de  l’ancienne  Rome.  Ainfi 
toutes  les  M^ifons  eftant  fur  des  élévations  differentes  , fe  voyent 
avantagçiifement  delà  Campagne  & de  la  Mer  ■ & comme  les  toids. 
fU  font  fuperbes  a &C  les  faces;  enjolivées  de  plusieurs  couleurs , il  n’y  a 
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rien  de  plus  charmant  à Ja  veuë  , & le  Porfil  en  eft  tres-beau  : Ma 
Ife  dedans  delà  Villene  répand  pas  à la  beauté  de  cet  afped,  car  les  rut 
en  font  étroites,  & conduites  en  biaifant  : Les  Maifonsn’y  font  ordi 
nairement  bâties  que  de  bois , d ou  vient  que  les  emhrazemens  y fon 
tres-frequens.  11  y a quantité  de  Fontaines  publiques , tant  devar 
les  Mofquées  , qu’aux  Carrefours  principaux. 

Les  Mofquées  y font  en  grand  nombre  & tres-fuperbes.  Celle  d 
Sainte  Sophie  eft  la  plus  belle,  & a fervy.  de  modèle  aux  autres 
chaque  Mofquée  a un  Hôpital  & un  Co!Iege,pour  la  fubfiftance  S 
pour  hnftrudion  des  Turcs  qui  font  dans  la  neceffité. 

On  y voit  la  Place  publique,  qu’ils  nomment  Atmeydan,  & qui 
les  Grecs  appeîloient  Hypodrome  : Elle  eft  embellie  dune  Obelifqu< 
& d une  Colonne  formée  par  trois  Serpens  d’airain , entrelacez  les  un 
avec  les  autres*  Il  y a d autres  Colonnes  élevées  en  d’autres  endroit 
de  la  Ville. 

Le  vieux  & le  nouveau  Serrail , le  Château  des  fèpt  Tours  , & 
Palais  de  Conftantin , font  encore  des  lieux  tres-remarquables. 

Au  delà  du  Canal  qui  fait  le  Port  de  Conftantinople  9 on  voit  h 
petite  Ville  de  Galata,  que  beaucoup  confondent  avec  Pera  , parce 
qu  il  y a peu  de  diftancede  1 un  à l’autre.  L’Ambalfadeur  de  France 
loge  à Pera , ceux  de  l’Empereur , du  Roy  de  Pologne,  & de  Ra= 
gufe,  demeurent  dans  Conftantinople. 

Au  Midy  de  cette  Ville  eft  la  Mer  de  Marmora , que  les  Anciens 
appeîloient  Propontis , oh  fon  trouve  deux  ifles  âu  côté  de 
3 A lie  , nommées  Chizico  & Marmora  , cette  derniere  donne  le 
pons  a cette  Mer. 
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Du  Chajlem  des  Jept  Tours . 


LA  partie  de  la  Ville  de  Conftantinopïe , qui  forme  un  Ai 
entre  le  Midy  &f  Occident , & qui  regarde  la  Mer  de  Marm< 
eit  fortifiée  par  un  Château  de  figure  quarrée , qui  a fept  Tours,  d 
j ejt  aufiî  quarree  ; elles  font  couvertes  de  plomb  ; on  1 
donne  a chacune  yo.  coudées  : C’eft-là  que  l’on  renferme  les  1 
fonmersdEftat,  & les  Grands  de  la  Porte,  que  le  Grand  Seign 
ne  veut  pas  faire  mourir , & d’autres  qui  font  en  otage.  Ce  lieu 
allez  agréable  ; rien  ne  manque  aux  Prifonniers  qui  y font , * 
y a de  fort  beaux  Logemens.  Dans  la  grande  fedition  qui  arriv 
Conftantinopïe  1 année  1 648.  la  Milice  mécontente  & irritée  cor 
le  Sultan  Ibrahim , pere  du  Prince  qui  régné  aujourd  huy,  enleva 
Empereur  du  Serrail,  & le  traîna  aux  fept  Tours,  oh  il  fut  étranj 
Le  Sultan  Ofman  y périt  auffi  du  mefme  genre  de  mort , dans 
femblable  tumulte  l’année  1622, . Les  Prifonniers  Chreftiens  qui  y f 
retenus,  y finifîent  ordinairement  leur  vie  : Caries  Turcs,  par  1 
pure  herte , ne  confentent  guere  à l’échange  ny  à la  rançon. 

On  garde  auffi  dans  les  fept  Tours  , le  revenu  des  Mofquéê 
& ce  Threfor  eft  tres-confiderabîe  • car  il  y a des  Mofquées , c 
toutes  charges  acquittées  , ont  plus  de  cent  mille  écus  de  rever 
Cet  argent  eft  deffiné  à faire  la  guerre  pour  la  deffenfe  de  la  Fo> 
celt-a-dire,  contre  les  Chreftiens,  & l’on  n’oferoit  y toucher  üc 

ce^de^Turcs  ^ **  3 §UCre  de  Nation  Plus  ftrupuleufe  q 


D#  Serrait . 

Suide,  T J-  Grand  Seigneur  en  a un  à Burfe  en  Afie , un  à Andrinopfo 
Voyage  de  ^ ^eux  a Conftantinople,à  fçavoir  le  vieux  Serrail  oùlogeoit  Mal 
Confiant  met  fécond , après  Japrife  de  la  Ville,  & où  chaque  nouveau  Suli 

p*&.28S.&c.  envoyé  les  Femmes  de  Ton  PredecefTeur  ; & le  grand  Serrail,  qui 
celuy  où  logent  les  Sultans  quand  ils  font  à Conftantinople.  Le  p 
mier  elt  au  milieu  de  la  Ville;  & celuy  dont  nous  voulons  parle 
elt  a 1 Angle  Oriental  de  Conftantinople. 

Son  enceinte  eft  compofée  d’une  fimple  muraille  , avec  de  vieil 
Tours, qui  ne  Tentent  rien  delà  face  fuperbe  d’une  Maifon  Royale.  I 
Tours  font  quarrées  du  coté  de  la  Mer  ,&  celles  qui  regardent  la  Vi 
font  rondes.  Pour  empêcher  qu’on  n’approche  de  ces  dernieres,  on 
met  en  fentinelle  des  Azamoglans , c’eft-à-dire,  des  Enfans  de  tribi 
Jeves  fur  les  Chrétiens.  Sur  une  des  Tours  qui  regardent  F A fie, 
Sultan  a fait  faire  un  Cabinet,  où  il  va  fouvent  prendre  l’air  ; & plus  t 
fur  le  bord  delà  Mer , il  y a un  petit  Badin  ou  petit  Havre  qui  eft  cc 
vert , ou  fê  retirent  les  Galiottes , Caics  ou  Brigantins , que  monte 
Grand  Seigneur  quand  il  va  à la  promenade  fur  Mer. 

Il  y a trois  grandes  Cours  où  l’on  peut  entrer,  le  refte  eft  inacceflib 

Dans  la  première  Cour  on  voit  d’un  côté  le  logement  des  Azam 
glans , & de  l’autre  l’Infirmerie  des  Efclaves  du  Serrail. 

Dans  la  fécondé  C our  le  terrain  eft  plein  de  Cyprès , & les  aîles  bâti 
en  portiques,  & occupées  par  lesCuifinesdu  Serrail,  parles  Ecuriesc 
Grand  Seigneur,  & par  le  Divan  ; c’eftainfi  qu’on  appelle  une  granc 
Salle  où  les  Vizirs  s’aflemblent  pour  les  affaires  de  l’Eftat.  Le  Hafnac 
aufli  dans  cette  Cour  : Le  mot  de  Hafna  veut  direlaChambre  duThr 
lor , ou  1 on  met  le  tribut  des  Peuples , & le  revenu  de  l’Empire.  A cô 
on  rencontre  des  Oda , c eft-a-dire , des  Chambres  où  logent  des  Ik< 
glans,  qui  eft  le  nom  quel  on  donne  à l’élite  des  Enfàns  de  tribut,  qi 
font  la  plupart  deftinez  à lèrvir  auprès  de  la  perfonne  du  Sultan. 

Dans  la  troifiéme  Cour  eft  une  grande  Salle  où  le  Grand  Seignei 
donne  Audience  aux  Ambaffadeurs  qui  viennent  à la  Porte.  Le  me 
de  Porte  fîgnifie  la  Cour  du  Sultan  : Le  Thrône  du  Grand-Seignei 
eir  dans  cette  Salle , qui  eft  richement  embellie. 

Au  delà  font  les  Appartemens  des  Odaliques , ou  Filles  Efclaves,  r< 
Ervees  ppur  les  plaifirs  du  Sultan.  La  defeription  en  eft  mal-aifée  à fairi 
fi  ce  n eft  par  les  Eunuques  du  Serrail , ou  par  quelque  mifèrabîe  qi 
en  aefte  chaffé  pour  fes  crimes , qui  peut  reveler  quelque  choie  desmy 
teres  qui  s y paftènt  ; & par  quelque  Odalique  que  le  Sultan  en  tii 
pour  marier  à quelque  Bacha. 


Des  Sultans  ou  Empereurs  Turcs» 

^"V  Ttoman , un  des  plus  grands  Conquerans  qui  ayent  efté  dan 
Ch  aie  ondiUe  ^ ,e’  reconnu  P°ur  le  premier  Sultan  ou  Empereur  dé 

Hifioire  des  Turcs  ; Selon  1 opinion  commune  il  jetta  les  premiers  fondemem 
Turcs,  l.  I.  de  cette  formidable  Monarchie , Fan  née  i<oo.  & établit  le  Siège  d( 

?.  l’Empire  à Prufe  ou  Burfa,  Ville  de  Natoîie. 

Mahomet  1 V.  à prêtent  régnant  eft  né  le  2.  Janvier  1642»  & efl 
monte  au  Throne  1 année  1648.  dix  jours  après  la  mort  du  Sultan 
ibrahim  fon  Pere,  qui  dans  ce  temps-là  fut  étranglé  à Conftantmo- 
pie , dans  le  Château  des  fept  Tours,  par  une  fedition  que  la  Milice 
y excita  , comme  nous  avons  dit  cy-devant. 

Il  a des  Freresqui  vivent  encore , contre  la  politique  ordinaire  des 
Sultans , qui  ont  accoûtumé  de  les  faire  étrangler,  pour  fe  mieux  â (furet 
1 Empire , & otei  aux  mecontens , le  moyen  d?y  élever  un  Ufurpateut 
au  préjudice  des  droits  d ainefïè  : Il  a un  Fils  qui  a déjà  efté  Circoncis^ 
avec  la  magnificence  accoutumée  en  de  femblables  occafions. 

Le  Sultan  eft  d une  taille  moyenne  , un  peu  courbée , 8c  d’un  tem- 
pérament délicat;  il  a le  vilâge  fort  bazanné;  à la  joue  gauche  il  a une 
cicatrice,  qui  eft  l’effet  d un  foufflet , & le  coup  d’un  Diamant  que 
Ion  Pere  avoit  au  doigt , un  jour  qu’il  frappa  ce  Fils  en  colere  • il  eft 
fort  incommode  d une  defeente , qui  luy  eft  venue  des  violens  exer- 
cices de  la  Chafle , ou  il  s’attache  avec  une  paflion  qui  n’eft  prefque 
pas  croyable,  d’où  vient  que  les  mecontens  luy  donnent  par  rail- 
lerie, le  furnom  d Aveigi,  qui  fignifie  Chaffeur  ; il  aime  la  Guerre* 
& fans  les  continuelles  remontrances  de  les  Favoris , il  commanderoit 
lès  Armees  en  perlbnne.  On  le  fait  refoudre  par  politique  , à ne  fè 
pas  eloigner  d Andrinople  , pour  avoir  l’oeil  fur  les  mécontens,  fur 
la  conduite  de  fe$  Frcres , & fur  l’adminiftration  des  Finances  : Ainfi 
c eft  delà  qu  il  ordonne , & qu’il  envoyé  lès  commandemens , pour  la 
recompenfe  & pour  la  punition  de  ceux  qui  font  dans  le  fèrvice*  Hors 
delà  on  l’accufe  d’eftre  fâcheux  & chagrin  envers  les  Officiers  de  fa 
Maifon , & en  general  fort  avare. 

Il  s’eft  rendu  redoutable  aux  Chrétiens  par  la  Conquefte  de  Neu- 
hauzel , de  Candie,  & de  Kaminieck  : Il  a fait  la  Paix  avec  les  Mofi 
covites  ; qui  l’année  1677,  battirent  fes  Troupes  devant  la  Place  de 
Czchrin. 
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Des  marques  éclatantes  & honorables  quifontenufage  pàrtn 
les  Turcs , pour  la  dijlinclion  des  Dignités. 

LE  Blafon  n’eft  point  connu  parmy  les  Turcs  : Ses  Lftendars  ontJi 
nom  de  Dieu , & quelquefois  celuy  de  Mahomet , écrit  en  carac 
teres  Arabiques  ; & outre  ceux-cy , il  y a le  grand  Etendart  de  l’Em. 
- pire,  & le  Touk. 

Legrand  Etendard  de  l’Empireeft  une  maniéré  de  Drapeau , qu< 
on  conferye  avec  foin  dans  le  Serrai!^  à caufe  qu’ils  difent  que  Le 
gillateur  Mahomet  y a imprimé  fa  main. 

Le  Touk  eft  une  queue  de  Cheval  attachée  au  bout  d’une  demy- 
pique  ; fon  origine  eft  attribuée  à un  Bacha  qui  commandoit  une  armée 

de  Turcs,  le  jour  d unegrande  Bataille,  où  leur  grand  Etendart  ayanl 

d te  pris  par  l’Ennemyj&  cette  perte  ayant  effrayé  & fait  plier  les  Turcs, 
le  Bacha  couppa  d’un  coup  de  Sabre , la  queue  d’un  Cheval , &l’ayam 
attachée  au  bout  d’une  demy- pique  , il  vintàîa  tête  des  fuyards  , te 

anima  à combattre  fous  cette  nouvelle  enfeigne,&  il  releva  fi  bien  leur 

courage  & leurs  efperances , qu’ils  revinrent  à la  charge,  & gagnerentla 
Bataille.  Depuis  ce  temps-là  le  T ouk  eft  demeuré  comme  un  T rophée 
& une  marque  d’honneur  pour  les  premières  perfonnes  de  l’Empire. 
Le  Sultan  en  fait  porter  fept  quand  il  eft  à l’Armée  : Le  Grand  Vizir 
en  porte  autant  s il  commande  1 Armée  en  l’abfênce  duGrandSeigneur; 
mais  il  n en  a que  fix  quand  le  Sultan  s’y  rencontre  Les  autres  Bachas 
en  ont  chacun  trois , & il  y en  a un  pour  chaque  Bey  ; c’eft  ainfi  qu’on 
nomme  les  Gouverneurs  des  Côtes  de  la  Mer. 

Le  Grand  Seigneur  porte  à fon  Turban  trois  aigrettes  noires,  faites 
de  plumes  de  Héron;  mais  s’il  envoyé  le  Grand  Vizir  à l’Armée,  il  en 
ôte  une  , & la  met  au  Turban  du  Vizir , pour  marque  de  l’authorité 
qu  il  luy  donne. 

Les  Titres  que  le  Sultan  le  donne  dans  les  Patentes  qu’il  fait  expedier, 
ne  font  pas  toujours  conceus  en  mefmes  termes  ; & le  changement  de 
itile  dépend  du  Reskpitab  ; c’eft  ainfi  qu’on  nomme  le  grand  Secré- 
taire d Eftat  ; en  voicy  une  efpece  de  Formulaire  : Moy  qui  fuis 
1 Empereur  Mehemet,  fils  de  l’Empereur  Ibrahim  , de  l’Empereur 
Achmet,  de  l’Empereur  Amurath,  & de  l’Empereur  Selim  : Moy 
qui  parla  Grâce  de  Dieu  , & par  l’abondance  des  merveilles  de  fon 
Prophète , fuis  le  Diftributeur  des  Couronnes,  l’azile  des  plus  grands 
Princes  del  Univers  ; le  Libérateur  des  Peuples  oppreffez  fous  le  joug 
des  Giaours  ou  Infideiles  ; Le PofTeffeur  des  deuk  Auçuftcs  & bain- 
tes  CiteZjMecque  Sc  Medine;  leTutelairedelaSainte  jcrufalem.  Sic. 

FIGURE  LXX. 
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De  Sainte  Sophie,  principale  Mofquée  de  Confiantmople ■. 


CEt  excellent  & fuperbe  Edifice  n’eft  quele  refte  d’un  plus  gran 
qui  fut  commencé  par  Juftin , & achevé  par  Juftinien , tous  dei 


ge  de  coin.  Empereurs  d’Orient  qui  le  cônfacrerent  à la  SageffeDi vine,  fous  le  not 
âi^gia  Sophia.  Les  Turcs  en  ont  retranché  une  grande  partie,  < 
confervé  le  Dôme , qui  n’eftoit  que  le  Chœur  de  l’ancienne  Eglife. 

Le  Diamètre  de  ceDome  eft  à peu  prés  de  1 1 $ ,pieds;il  eft  en  vironr 
de  deux  rangs  de  Galeries,  chaque  rang  foûtenu  par  foixante  Colomn 
d’une  mefme ordonnance, mais  de  differente  matière,  les  unes  de  Po 
phire , les  autres  de  Marbre  blanc.  Pendant  que  l’Eglife  appartenc 
aux  Chrétiens , toutes  les  Femmes  étoient  obligées  de  le  placer  dans  c 
Galeries,  qui  font  tres-fpatieufes.  L’ufage  general  de  l’Eglife  Orienta 
deftine encore aujourd’huy  des  réparations  dans  chaque  Eglife  oui 
Femmes  afliftent  au  ServiceDivin,  fans  être  mêlées  avec  les  homme' 
cela  eft  auftï  pratiqué  dans  quelque  Eglife  du  Portugal. 

Le  pavé  eft  tout  deMarbre,&  les  murs  reveftus  aufli  de  tables  de  ma 
bre&dePorphire.  On  y remarque  encore  quelques  débris  d’Imagi 
que  lesTurcs  ont  brifées  ou  effacéesfils  ont  mis  des  couleurs  aux  endroi 
où  il  y avoit  des  Anges  en  demy  relief  ; & fur  les  couleurs  qui  cachet 
ces  débris , ils  ont  fait  écrire  le  nom  de  Dieu,  en  caractères  Arabique 

On  y voit  une  Efpece  de  petite  T ribune , pratiquée  dans  la  hautei 
de  la  muraille,  & deftinée  pour  le  Grand  Seigneur,  qui  s’y  vient  plac< 
par  un  petit  efcalier  dérobé,  lorfque  la  dévotion  l’appelle  dans  la  Mo 
quée  : mais  lesTurcs  y reverent  particulièrement  une  pierre  de  marbr 
qu’ils  affurent  avoir  fervy  à la  Sainte  Vierge,  lorsqu’elle  lavoit  les  langi 
de  fon  Fils.  Us  y montrent  auffiun  Tombeau  qu’ils  difent  eftre  celu 
d’un  Empereur  Conftantin.  Devant  le  Portail  on  voit  des  Turbès  c 
]M arbre, c’eft- à-dire,  des  réduits  en  façon  de  C hapelles  couvertes  £ 
Dôme  , & qui  fervent  de  Sépultures  à quelques  jeunes  Princi 
Ottomans. 

Au  delà  d’un  Portique  qui  régné  devant  la  face  de  l’Edifice,  & oîil 
femmes  Mahometanes  viennent  quelquefois  faire  leurs  Prières , e 
voit  neuf  Portes  de  bronze , dont  il  n’y  a que  la  cinquième  quifo 
ouverte  pour  entrer  dans  la  Mofquée. 

On  voit  aufti  au  dehors  de  Sainte  Sophie,  quatre  Mwarets,ceR ain 
que  les  Turcs  appellent  des  Tours  bâties  à plufieurs  étages , accomp; 
gnées  de  Balcons  en  faillies,  & qui  leurtiennent  lieu  deClochers.  Di 
hommes  appeliez  Mue^ïm , y montent  cinq  fois  chaque  rour  à de  cei 
tainesheures,pour  appeller  lesT  urcs  auA^^5ceft-à-dire,à  FOraifoi 
Car  les  Turcs  ne  fe  fervent  point  de  Cloches  pour  avertir  le  Peuple. 


Etat  de  la  Turquie  Méridionale  en  Europe. 

COmme  ce  Pais  s* étend  du  Nord  au  Sud  , l’Air  y eft  differen 
félon  fes  diverfes  fituations , mais  en  general  il  eft  bien  tempe 
ré  par  tout  : Les  Terres  y font  fertiles  , mais  cette  fécondité  el 
rendue  inutile  par  la  pareffe  des  Turcs , & par  les  oppreffions  qu  il 
font  fouffrir  aux  Chreftiens,  qui  aiment  mieux  ne  les  pas  cultiver 
que  de  les  cultiver  pour  d’autres.  Le  Païs  eft  mal  peuplé , ce  qui  el 
un  effet  de  la  contagion  qui  y eft  frequente,  & des  Guerres  contl 
nuelles  qui  font  périr  une  infinité  de  Turcs. 

Les  Turcs  font  ordinairement  robuftes , & d une  taule  bien  pro 
portionnée  ; leur  fobrieté  contribue  à la  vigueur  de  leur  tempera 
ment.  Il  ne  les  faut  pas  confondre  avec  les  Renégats , qui  ont  beau 
coup  de  brutalité , & peu  de  bonne  foy , comme  ils  en  ont  déjà  don 
né  des  preuves  par  leur  apoftafie  ; mais  les  Turcs  naturels  font  fincerc 
quand  on  leur  dit  vray  , & ont  beaucoup  de  politeffe  entr’eux  , t 
beaucoup  de  propreté  en  leur  maniéré.  La  férocité  qu  ils  font  p£ 
roître  aux  Chrétiens  5 eft  étudiée , pour  montrer  feulement  qu’ilse 
font  peu  d’eftime. 

Quoyque  les  Turcs  puiffent  avoir  en  mefme  temps  quatre  terr 
mes  légitimés , cette  pluralité  y eft  fi  rare , qu’il  ne  s’en  voit  pre 
que  point,  & mefme  la  répudiation  des  femmçs  y eft  peu  in 
quente  : Mais  pour  des  filles  Efclaves  , chaque  particulier  a dro 
d’en  pofïeder  autant  qu’il  en  peut  faire  fubfifter.  On  y accufe  1 
deux  lexes  d’une  amour  infâme  & deteftable , les  hommes  pour  1 
hommes  , & les  femmes  pour  les  femmes. 

Beaucoup  de  Relations  ont  publié  une  grande  împofture , quan 
elles  ont  dit  que  le  Grand  Seigneur  eftoit  proprietaire  de  tous  1 
fonds  de  terre  de  Turquie  ; & que  les  Peres  n’en  laiffoient  pas 
fucceffion  à leurs  enfans  ; car  le  droit  d’heriter,  félon  les  degrez  d 
fang,  n’eft  pas  feulement  accordé  aux  Turcs  , mais  encore  aux  Grec 
en  payant  au  Grand  Seigneur,  trois  pour  cent , plus  ou  moins  à ch 
que  changement  d'heritier  : Pour  recevoir  ce  droit  il  y a^  dans  ch 
que  Ville  un  Officier  appelle  Beit-Elmal-Emini.  Ainfi  fœconom 
des  Turcs  ne  roule  pas  feulement  à amaffer  de  l’argent,  mais  enco 
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I faire  valoir  leur  fond  de  Terre.  Les  principales  Marchandées  qu’on 
tire  du  Païs,  confiftent  en  Soye,  en  Cotons,  & en  Huile. 

Ils  font  belliqueux  & intrépides,  & font  la  Guerre  avec  autant 
de  Prudence  que  de  courage , ce  qui  eft  juftifié  par  les  Guerres  de 
Candie  ; mais  ils  entendent  mal  la  Marine , & font  foibles  fur  Meii, 
Leurs  Troupes  confiftent  en  Jamffaires , qui  font  des  enfansde  tribut, 
& qui  fervent  à pied  ; en  Spahis,  qui  font  leurs  Cavaliers  ; & en  Zaiitis 
& Timariots , qui  poffedent  des  Terres  leur  vie  durant , à condi- 
tion de  fërvir  à la  Guerre  à leurs  dépens.  Les  Timariots  ont  moins 
de  revenu  que  les  Zaims  ; & ils  en  different , comme  un  Comman- 
deur de  Malthe  différé  d’un  Grand  Prieur. 

La  Religion  des  Turcs  eft  celle  que  Mahomet  leur  a prefcrite,  8c 
qui  eft  expliquée  dans  l’Alcoran  : Ils  adorent  un  feul  Dieu  ; Ils  re- 
çonnoiffent  Mahomet  pour  fon  Envoyé  ; & confiderent  Jefus- 
Chrift  pour  un  grand  Prophète  : Ils  fe  font  circoncire  à l’âge  d’onze 
ou  douze  ans.  Ils  obfervent  rigoureufement  tous  les  ans , un  Jeune 
d’un  mois  , qu  ils  appellent  Ramadan.  On  leur  interdit  l’ufage  du 
Vin , de  la  Chair  de  Pourceau  , & de  quelques  animaux  qu’ils 
croyent  immondes.  On  leur  commande  cinq  Prières  chaque  jour* 
à differentes  heures.  Us  font  oblige?  d’aller  une  fois  en  leur  vie  à la 
Mecque,  ou dsy  envoyer  quelqu’un.  Ils  croyent  que  les  impuretez 
du  Corps  foüillent  l’Ame  , & pour  en  expier  le  crime  , lorfqu’ils 
ont  fatisfait  aux  neceflitez  de  la  nature  , ils  fe  lavent  foigneufêment 
avec  de  l'eau , ou  faute  d eau  » ils  fe  frotent  avec  de  la  terre  ou  du 
fable. 

Le  Gouvernement  y eft  Monarchique  * 8c  le  Sultan  eft  un  des 
plus  abfolus  Monarques  de  ]’ Univers. 
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Jjlçs  de  l' Archipel  qui  font  vers  ï Europe, 


E l Ï,ES  qui  font  proche  de  Ja  Romanie,  font , Sa, 
mandrachi , Lembro,  Stalimene,  Tafîo  , &c.  Vers  la 
Theflalie&  TAchaïe,  font  celles  de  Pelagnifi , Dromi , 
Scopoli , Schiati , Schiro,  Negrepont,  Andro  ,Tine  % 
Micone , ^ixia,  Nio , Namphio,  S.  Erini , Cerigo,  Ingia,  Zeaj 
Fermeria  3 Serphino , Sira  , Sirna  , Paro , Sifano , Milo  , &c.  Pour 
les  autres  qui  font  moins  confiderables , nous  en  traiterons  en  par» 
#ant  des  unes.  5c  des  autres. 

L Ifle  de  Candie  eflt  au  Mi'dy  de  T Archipel. 

Vers  1 Occident  de  î Epire,  Achaie,  8c  Morée  dans  la  Mer  Ionienne^ 
iont  les  Ifles  deCorfqu,  Sainte  Maure,  Cefalonie,  Zante,&c.  que  l’on 
peut  remarquer  dans  la  Carte  de  la  Turquie  Méridionale  en  Europe. 

Nous  avons  tire  la  pîufpart  des  Difcours  & Defleins  de  ces  Ifles 
du  Livre  des  Ifles  de  FArchipel,  de  Marco  Bochini,  de  Davity, &de 
pluîieurs  Mémoires  fort  curieux  faits  fur  les  lieux  par  des  Capitaines 
w Vaifieaux  a & Chevaliers  de  Malthe 
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Ves  IJles  de  Samandrachi , Lembro , Stalimene  3 dis 
petites  qui  Les  environnent . 

L’Ifle  de  Samandrachi  s’appelloit  anciennement  Samothracejk  catife 
quelle  fut  peuplée  en  commun  par  les  Habitans  de  la  Thrace,&  de 
l’Ifle  de  Samos  : Elle  n’eft  qu’à  trois  lieues  de  la  Terre  Ferme  II  y avoij: 
autrefois  une  Ville  allez  côfiderable  fur  une  hauteurà  l’Orient  de  fille, 
elle  eft  changée  aujourd’huy  en  un  méchant  Village  qui  eft  fort  mal  peu- 
plé : Elle  eft  abondante  en  Porcs , en  Dains , & en  mouches  à miel.  ! 

L’Ifle  de  Lembro, connue  autrefois  chez  les  Grecs  fous  le  nom  d’Im- 
bros , a beaucoup  plus  de  Montagnes  que  de  plaines.  On  n’y  trouve 
que  deux  Villes,  ou  pîutoftdeux  Bourgs;  le  plus  grand  eft  fitué  dans  un 
Valon  ; & le  moindre  fur  le  Ibmmet  d’une  Montagne.  Tous  deux  font 
mal  peuplez,  & ont  pourtant  des  Eaux  excellentes.  L’Ifle  eft  abondante 
enMiel,enChevres  fauvages,&en  quelques  autres  beftiaux,que  les  Peu- 
ples qui  font  Grecs,  vendent  aux  Vailfeaux  qui  y viennent  moüiller. 

L’Ifle  de  Stalimene  a efté  connue  fous  le  nom  de  Lemnos,<\uc  IcsGrecs 
modernes  ont  corrompu  par  celuy  de  Stalimene:  Elle  a du  côté  du 
Nord,laThraceouRomanie,  & la  petite  llîe  de  Samandrachi  ; vere 
l’Eft  la  Côte  de  Natolie , & la  petite  lfle  de  l’Embro  ; au  Sud  le  large 
des  Mers  de  l’Archipel  ; & à l’Oiieft  le  Monte- Santo. 

Ses  Caps  les  plus  remarquables  font,  Cochino,  la  Staîa , Plati  & Paleo- 
Caftro  : On  y a compté  autrefois  foixante  Villes  ou  Bourgades, qui  font 
la  plupart  ruinées. 

La  Ville  de  Stalimene  y eft  encore  allez  conliderable , les  autres  lieux 
portent  le  nom  de  Choyions , qui  lignifie  Villages.  Celles  â'HepheJlia 
& Myrina  y ont  efté  anciennement  en  grande  réputation. 

Ceft  dans  les  Carrières  de  Stalimene  qu’on  prend  la  Terre  ligillée, 
falutaire  pour  beaucoup  de  Maladies , fur  tout  pour  les  pertes  de  fang. 
Les  Anciens  la  nommoientTerre  Lemniems  ou  Sphragieme.  LeGrand 
Seigneur  en  tire  un  revenu  conliderable..  Chaque  année  le  jour  de  la 
Transfiguration  de  Noftre-Seigneur,  qui  échet  au  mois  d’Aouft  , les 
Calogers  de  l’Ifle  viennent  recueillir  cette  Terre  auprès  d’une  Chapelle 
appeîlée  Sotira*  ou  Chapelle  du  Sauveur  , & la  mettent  dans  des  lacs , 
où  l’on  applique  le  Sceau'du  Grand  Seigneur , comme  autrefois  on  y 
appliquoit  le  Sceau  des  Puiffances  qui  regnoient  dans  le  Païs,  d’où  vient 
le  mot  de  Sphragis , & de  Terre  ftgillée,  ou  cachetée  d’un  Sceau. 

Lille  eft  bien  cultivée  , & produit  des  Vins  excellens  , mais  elle 
n’a  point  de  Ports  qui  foient  fours.  Vers  Ion  Midy  eft  la  petite  iffo 
de  Strati, 
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7>e  i'ijle  de  TdJJo,&  du  Monte-Santo  ou  Mont-Aibos. 

Lille  de  Talfo , qui  étoit  autrefois  appellée  , Thajj'os  ou  Im 
laJ]îa&ÏÏL  à une  grande  lieue  delà  Terre  fermede  la  Roman  ie,  vis-à- 
vis  l’embouchure  d’une  petite  Riviere.  Son  circuit  eft  à peu  prés  de  fepi 
ou  huit  lieues,  & Ton  ter  An  fort  inégal , moitié  Plaines,  moitié  Monta- 
gnes. Les  Montagnes  de  fa  partie  Méridionale  ont  desCarrieres  d’oul’or 
tire  un  Marbre  admirable  , & portent  des  vignobles  dont  le  Vinef 
excellent. 

Elle  fut  autrefois  une  colonie  des  Phéniciens , qui  y bâtirent  la  Villi 
qui  y fubfifte  encore , mais  dans  un  état  beaucoup  different  de  fon  an- 
cienne fplendeur,  quoyqu’elle  foit  allez  bien  peuplée  : Elle  eft  fî tuée  ai 
Nord  de  rifle , en  partie  fur  une  hauteur  , & en  partie  fur  un  terrait 
plat,  à quelque  diftance  d’un  petit  Golfe  qui  luy  fertdePort , & don 
l’entrée  eft  deffenduë  par  un  vieux  Château. 

Cette  Ifle  eft  au  Nord-Eft  du  Monte- Santo,  qui  eft  aujourd’huy  ur 
Cherfbnefe  ou  Peninfule  fur  la  Côte  deMacedoine,&  qui  étoit  autrefois 
une  Ifle , qu’un  tremblement  de  terre  attacha  au  Continent , apres  qui 
Téboulement  de  fes  Montagnes,  eut  comblé  le  Canal  qui  les  feparoit. 

Le  nom  de  Monte-Santo  eft  celuy  que  les  Italiens  luy  ont  donné;  le 
Grecs  du  Païs  le  nomment  Agios  Oros  , qui  lignifie  au lïi  Montagne 
Sainte;  mais  l’antiquité  l’a  connue  fous  le  nom  d’Athos  ; &r entre  les  au- 
très  fingularitez  qu’elle  en  a publiées , elle  n’a  pas  oublié  la  propolitior 
qu’un  fameux  Architecte  fit  à Alexandre  le  Grand  , de  tailler  cette 
Montagne  , & de  luy  donner  la  relfemblance  & les  exactes  propor- 
tions de  la  figure  d’un  Homme. 

Son  Sommet  eft  toujours  couvert  de  neiges,  & fa  hauteur  eft  fi  extra- 
ordinaire , qu’en  Efté  fon  ombre  s’étend  jufqu’àla  Ville  de  Stalimene 
dont  nous  avons  parlé  cy-devant,  & qui  en  eft  éloignée  de  27.  à 2$, 
lieues. 

Elle  eft  nommée  Monte-Santo,  ou  la  Montagne  Sainte,  parce  quelle 
eft  habitée  par  des  Calogers  ou  Religieux  Grecs  de  l’Ordre  de  Saint 
Bafile,  qui  y mènent  une  vie  tres-aüftere , & qui  fournirent  la  plu- 
part des  Prélats  de  l’Eglife  Orientale.  Quoyque  le  circuit  de  la  Mon- 
tagne foit  de  prés  de  vingt  lieues , ils  font  les  feuls  qui  y peuvent  de- 
meurer , & les  Turcs  en  font  exclus  par  un  Privilège  des  Sultans.  Le 
nombre  des  Calogers  montoit  autrefois  à fix  mille , diftribuez  en  24. 
Monafteres;  mais  ce  nombre  de  Religieux  & de  Monafteres  a dimi- 
nué : Les  Monafteres  d'Aÿa  Laura  , & d 'Onrefedi , y font  encore 
en  tres-bon  eftat. 
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Des  If  es  de  Felagnifi  , üromi , ~6cefeli  , Sehiati  , & ~d 
pt  vîtes  qui  les  environnent. 

CEs  Ides  font  connues  en  general  fous  le  nom  de  Dromes  par  ] 
Pilotes  du  Levant  : Elles  regardent  au  Septentrion  la  Macedoii 
& le  Monte-Santo , à l’Orient  le  large  des  M ers  de  l’Archipel,  au  Mic 
les  Ifles  de  Schiro  & de  Negrepont , & à l’Occident  la  Thefl'alie. 

> L’Ifle  de  Pelagnifi  a deux  Ports,  l’un  à l’Orient, & l’autre  à l’Occider 
l’entrée  de  l’Oriental  eft  dangereufe , parce  que  le  vent  d’Lft  y jet 
beaucoup  de  fables;  elle  n’a  qu’un  Village  qui  eft  fitué  fur  la'  pen 
d’une  Montagne:  On  y trouve  quantité  de  bois,&  de  bonne  eau  doue 
Les  petites  Ides  ou  Ecueils  des  environs  font,  Larfura,  qui  n’a  point  c 
Port,  & qui  eft  efearpée  de  tous  cotez  • Viropula , Jura,  Prafonidi  r , 
Piper  : Cette  derniere  n’eft  qu’un  Rocher  qui  fait  une  faillie  en  Mer 
en  façon  de  Voûte. 

Les  Dromes  font  deux  Ides  fort  proches  l’une  de  l’autre.  La  ph 
grande  porte  d’ordinaire  le  nom  de  Dromi  ou  Dromo  : La  plus  petit 
eft  encore  diftinguée  par  celuy  de  Saraquino  : Il  y a un  petit  RuîlTel 
d’eau  douce  dans  celle  de  Dromi , & un  fort  bon  Port  à Seraquinc 
Toutes  deux  font  couvertes  de  bois , & ont  des  Carrières  de  Marbre 
On  voit  auprès  des  Dromes  les  petites  Ides  de  Santo-Helia  ou  Ili: 
&d’Adelphi,  que  les  Pilotes  appellent  Scoglieto,  ou  le  Rocher.  Dan 
celle  de  Santo-Helia  eft  une  petite  Chapelle  avec  un  Hermitage  oi 
demeurent  deux  Calogers.  D 

Les  Ides  d’ Adelphi,ou  des  deux  F*eres , ne  font  que  deux  Rocher 
au  Midy  de  Seraquino. 

Les  Ides  deScopeli  & de  Sehiati,  font  audi  fort  proches  l’une  d< 
l’autre  ; celle  de  Scopeli  eft  adez  peuplée,  & l’on  y trouve  de  grande 
ruines  qui  juftifient  quelle  l’a  efté  autrefois  beaucoup  plus  : Son  Fori 
eft  bon , & l’entrée  en  eft  étroite. 

L’Ide  de  Schiatti  eft  feparée  du  Cap  de  Verlichi  en  Macedoine , pâi 
un  Canal  qui  n’a  qu’une  lieue  de  longueur  ■ c’eft  le  Cap  que  les  An- 
ciens appelaient  Magne  fia. 

Cette  l de  a plufieurs  Ports  afturez  : Le  meilleur  & le  plus  frequente 
eft  celuy  qu’ils  appellent  Agios  Georgios,  c’eft-à-  dire , de  S.  Georges , 
qui  eft  à une  petite  diftance  d’une  Montagne,  où  il  y a une  Ville  de 
mefme  nom.  On  y voit  audi  beaucoup  de  démolitions,  qui  marquent 
fon  ancienne  fplendeur  : Aujourd’huy  les  Corfaires  Chrétiens  y font 
de  frequentes  induites , & ravagent  tout,  d’où  vient  que  le  plus  fouvent 
elle  n’eft  habitée  que  par  des  Calogers  : On  y trouve  de  l’eau,  du  bois, 
Ôc  plufieurs  chevres  fauvages , avec  quantité  de  Lapins. 
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Des  ijles  de  Schiro  & de  Negrepont  , & des  petites  (J 
les  environnent \ 

L’ïfle  de  Schiro  a confervé  Ton  ancien  nom  de  Scyros  ; elle  < 
au  Nord-Eft  de  FMle  de  Negrepont  : On  y voyoit  autrefi 
quatre  petites  Villes  fituées  fur  des  Montagnes  ; maintenant  cl 
font  réduites  en  petites  Bourgades  médiocrement  peuplées.  Le  Pc 
de  Schiro,  & la  Ville,  regardent  le  Sud-Oüeft  ; il  efl  de  bonne  tenu 
&'la  Ville  moyennement  peuplée.  Ce  fut  dans  cette  Ifle  que  Thet 
mere  d'Achille,  fit  élever  ce  jeune  Héros  fous  l'habit  de  fille , qui  h 
donna  la  facilité  d ’infpirer  de  l’amour  à Deidamie,  fille  de  Lycomec 
Roy  de  Scyros.  Pyrrhus  fut  le  fruit  des  amourettes  d’Achille&  < 
Deidamie.  Ce  fut  auffi  à Scyros  que  mourut  Thefée  , après  q1 
la  fadion  de  fes  Ennemis  l’eut  chalfé  d’ Athènes  ■ ce  qui  a dé 
efté  remarqué  par  Monfieur  de  la  Guilletiere,  dans  fa  Lacedemoi 
ancienne  & nouvelle. 

On  recueille  dans  cette  Ifle , du  Coton  & du  Lin , & l’on  nou 
rit  dans  fès  Montagnes  une  infinité  de  Chevres , dont  le  laid  fert 
faire  d’excellens  fromages. 

On  voit  aux  environs  de  Schiro  , les  petites  Ifles  de  Scanda 
de  Schirodola  , que  les  Italiens  nomment  Sciropola  : Elles  fo 
toutes  deux  defertes , <k  font  environnées  de  quantité  de  peti 
Ecueils. 

L’Ifle  de  Negrepont  efl:  la  plus  grande  de  l’Archipel , les  Anciei 
îuy  ont  donné  les  noms  differens  de  AfaSlis,  d’Albantias,  de  Chdç-t 
d'Hellopia  8c  d’ Oeubée , qui  efl:  le  plus  fameux.  Les  Grecs  l’appelle] 
Egripos  > dont  par  corruption  s’eft  formé  le  nom  de  Negrepont 
que  luy  donnèrent  les  Vénitiens,  quand  ils  s’en  rendirent  les  ma 
très  fous  le  General  Tiepoli. 

Du  côté  du  Septentrion  elle  regarde  la  Theflalie  ; à l’Orient  1 
Iflesde  Schiro  8c  de  Chîrodola;  au  Midy  les  Ifles  d’Andros  ; & 
l’Occident  la  Terre  Ferme  de  la  Bœotie  , dont  elle  efl  feparée  p; 
le  Canal  de  l’Euripe. 

Les  Anciens  ont  affûté  qu’un  tremblement  de  Terre  la  détacl 
du  Continent  de  la  Grece  j 8c  que  ce  Trajet  fut  incontinent  remp! 
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par  les  eâuX  de  l’Euripe , dont  le  mouvement  approche  du  flux  oit 
reflux  de  l’Océan  , toutefois  avec  beaucoup  plus  de  déreglement , St 
moins  de  certitude;  mais  en  general  fon  Flot,  c’eft-à-dire,  fon  flux 
ou  fon  montant;  & fonEbe,  c’eft-à  dire,  fon  reflux  & Ion  defcen* 
dant , ne  font  point  reglez  à fept  fois  en  24.  heures , comme  les  An- 
ciens  ont  crû. 

Le  Cap  le  plus  célébré  de  cette  Ifle  efl;  ceïuy  que  les  Anciens 
âppéïîoient  Capharem  , & que  les  Modernes  nomment  indifffe- 
femment  Figera  ou  Capo-Doro. 

La  Ville  de  Negrepont,  appellée  Chalets  par  les  Anciens,  donne 
le  nom  à cette  Ifle  : Elle  efl;  fur  le  bord  de  l’Euripe  , & l’on  palfe 
delà  dans  la  Terre-ferme , par  un  Pont-levis  qui  fe  joint  à un  Pont 
de  pierre  de  cinq  arcades.  Les  Galeres  & les  petits  Vaiiïeaux  paf* 


fent  à l’endroit  où  efl;  le  Pont-levis  : La  Viîleefl:  fort  peuplée, mais 


il  n’y  loge  que  des  Turcs  & des  Juifs  , les  Grecs  demeurent  dans 
les  Fauxboürgs  qui  font  tres-beaux.  Sa  principale  Eglfe  effoit  con- 
facrée  à S.  Marc , aujourd’huy  elle  fert  de  Mofquée  ; La  Ville  fut 
prife  l’année  1470.  par  Mahomet  II.  qui  traita  la  garnifon  Véni- 
tienne avec  une  barbarie  effroyable. 

Il  y a entôre  dans  l’Ifle  plufieurs  Villes  ou  Bourgades  , dont  les 


plus  confiderables  portoient  anciennement  le  nom  de  Ccryntus , que 
l’on  nomme  maintenant  Serinto  ou  Ellopia  , Artémis  ou  Vaïon.i,  Li- 


îanto  ou  Litamto,  Amarinthus  ou  Armenia , Stura , CarjHus ou  Câ- 
rifto,  Eretria  ou  Rocco  , Polirica,  Edepfos  ou  Limene,  Litana  où 
Litar  ; d’où  le  Cap  le  plus  proche  a pris  le  nom  de  Litar , &c. 

Le  terroir  de  cette  Ifle  efl;  fl  fertile  , quaprés  la  Bataille  de 
Lepante,  gagnée  par  les  Chrétiens  fur  les  Turcs  en  1571.  le  Pape 


Pie  V. 


vouloit  que  l’Armée  des  Chrétiens  attaqua  Negrepont  * 
faire  une  Place  d’ Armes  , à caufe  de  l’abondance  des  vivres. 


pour  en 

6c  de  la  commodité  du  Pofte. 


Aux  environs  de  cette  Ifle  il  y a plufieurs  Ecueils  , dont  les  plus 
confidrabks  font  Pondico , Spittins,  Micomfia,  6c c. 
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Des  Ips  d'Andro , de  Tine , & des  petites  qui 
les  environnent • 


L’ifle  d’Andro  a’efté  nommée  chez  les  anciens  Grecs,  Hùlrujia, 
Epagée  & Andros , & quelques  Pilotes  luy  donnent  maintenant 
les  noms  d’ Andri  ou  d 'Andria 


noms  a /inan  ou  a sinaria. 

Elle  a efté  autrefois  extrêmement  peuplée  , ce  qui  fe  connoilt 
par  la  quantité  des  démolitions  qu’on  y trouve.^  L ancienne  Ville 


d’ Andros  , qui  étoit  au  milieu  de  l’Ifle,  eft  prefque  toute  ruinee  : 

^ 11  * 1 1a  mofinna  nAm  fllT  Ici 


Celle  qui  porte  aujourd’huy  le  mefme  nom  , eft  fituee 
teur  d’un  Rocher,  à l’extremité  d’une  langue  de  terre:On  y voit  encore 
le  Korion  de  Garda  ou  Guardia,  qui  eft  auffi  fur  un  Rocher  ifole , & 
attaché  au  terrain  de  lifte  par  un  Pont  de  pierre.  Cette  Ifte  a beau- 
coup d’eaux  douces , & eft  abondante  en  fruits  : Elle  eft  environnée 
de  quantité  d’Ecueils,  dont  les  plus  confiderables  font  ,Calojero , Ca- 
lojera,  Scogli,  &c.  ce  dernier  porte  un  nom  Italien  qui  fignifie£<w//, 
de  détermine  la  nature  de  fon  terrain  : Tout  cela  eft  defert. 

Les  Ifles  de  Tine  & des  Sdilles  , font  du  nombre  de  celles 
que  les  Anciens  ont  appellé  Cjclades  , à caufe  de  leur  fituation  en 

façon  de  Cercle.  < , r 

Les  premiers  noms  de  Tine  ont  efté  Hj/arufia  , a caule  de  les 
Eaux  , & Ophiufa  , à caufe  de  fes  Serpens  : Enfuite  elle  fut  appe- 
lée Tenos , d’où  s’eft  formé  le  nom  de  Tine.  Cette  Ifte  etoit  au- 
trefois célébré  par  un  Temple  & par  un  Bocage  confierez  a 
Neptune  , où  l’on  venoit  en  foule  faire  des  Sacrifices  a cette 
Divinité  des  Eaux , comme  Strabon  le  témoigne  dans  fon  dixième 

Livre.  . . 

La  Ville,  ou  plûtoft  le  Korion  de  Tine,  eft  à une  grande  lieue 
de  la  Mer  , au  pied  d’une  Forterefle  qui  appartient  aux  Vénitiens , 
auffi  bien  que  le  refte  de  rifle.  Le  Pais  produit  des  Vins  excel- 
lens,  des  Figues  delicieufes  , & quantité  de  Lapins  : On  y trahqitf 
auffi  de  Soye.  Les  Habitans  y profitent  la  Religion  Romaine  ; & 
il  y en  a fort  peu  du  Rit  Grec. 
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Les  Ifles  qu’on  nomme  les  Sdilles , font  deux  Mes  les  plus  ceîe* 
bres  de  l’antiquité  , qui  les  connoiffoient  fous  les  noms  de  Delos  & 
de  Rhenea  ou  Rhenia. 

Elles  font  feparées  l’une  de  l’autre  par  un  fi  petit  Canal , qu’au- 
trefois  Policrate  , Tyran  de  Samos  , le  fit  traverfer  par  une  Chaîne 
de  fer , pour  marquer  la  prééminence  & la  fuperiorité  de  Delos,  qui 
üenoit  Rhenia  dans  une  efpece  de  feryitude. 

Delos  dans  les  Siècles  plus  reculez , avoit  efté  nommée  /Jfteria  8i 
Cynthia  ; çe  dernier  nom  eftceluy  d’une  Montagne  qui  eft  au  milieu 
de  rifle,  que  les  Italiens  nomment  Monte  Cintio : Ce  fut  là  que  Latone 
donna  la  nailfançc  à Apollon  & àDiane  ; & pour  en  conferver  lame- 
moire,  on  y bâtit  un  Temple  qui  a efté  long- temps  la  vénération  de 
tout  le  Paganifme  \ Car  les  Perfans  mefme  venans  à Pinvafion  de  la. 
Grèce  , avec  une  Flotte  de  plus  de  mille  Voiles , n’y  abordèrent 
qu’avec  des  fêntitnens  de  Religion  & de  refpeâr. 

On  a crû  dans  l’antiquité , quelle  avoit  efté  flottante  : Il  eftoit 
défendu  d’y  enlêvelir  des  Cadavres  ; & pour  marquer  le  refped 
qu’on  avoit  pour  l’accouchement  de  Latone  , il  faloit  que  les  fem- 
mes groffes  allaffent  fe  délivrer  dans  l’Ifle  de  Rhenia , où  l*on  enfe-, 
veliffoit  aufli  les  Morts  de  Delos.  Les  deux  Ifles  n’ont  aujourd’huy 
pour  tous  Habitans , qu’une  infinité  de  Lapins , & les  antiquitez 
s’enlevçnt  chaque  jour  par  les  curieux  qui  y voyagent. 

Il  y refte  le  débris  d’un  Gymnafion , ceft-à-dire,  d’un  lieu  défi 
tiné  par  les  Grecs  aux  exercices  du  Corps  & de  l’Efprit  : Ce  que 
nos  Modernes  ont  traduit  par  le  mot  d’Ecole  ; d’où  vient  qu’on 
donne  encore  à Delos.  le  nom  d’Ecole,  & les  Corfaires  Chrétiens  fe 
fervent  indifféremment  de  ce  nom  a ôc  de  çeîuy  des  Sdilles  , pour 
jîgmfo  Dçlps.. 
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Des  Ijles  de  M icône  & de  Ni  xi  a,  & des  petites  qui 
les  environnent \ 

L’Ifle  de  M icône  a confervé  fon  ancien  nom  de  Aft  coms. Elle  eft  une 
de  celles  que  les  Anciens  appelaient  Qclades.  Son  Port  n’eft  pas 
mauvais  : Sa  Ville , ou  plutoft  Ton  Korion , eft  prefque  defert , à caufe 
des  frequentes  infultes  des  Corfaires , & des  perfecutions  des  Turcs.  Le 
Pais  eft  couvert  d arbrifleaux  , qui  fervent  de  nourriture  à un  grand 
nombre  de  Chevres  fàuvages , & de  retraite  à quantité  de  Vautours. 

A l’Orient  de  Micone  font  deux  petites  Ifles,  ou  plûtoft  deux  gros 
Rochers  qui  portent  les  Noms  de  Rocho  & de  Gyaro,  &piufieurs 
petits  Efcueils , marquez  du  nom  de  Scoglii. 

L Ifle  de  Nixia  a porté  dans  les  premiers  temps  les  Noms  de  Via , 
Strongyle&  Naxm, dont  s’eft  formé  par  corruption  celuy  de  Nixia; elle 
étoit  confacréeau  Dieu  Bacchus,  à caufe  des  Vins  excellens  qu’elle  pro- 
duit. On  dit  auffi  qu’il  y fut  élevé,  fous  la  conduite  des  fcpt  Pleyades 
quieftoient  de  cette  Ifle;  & qui  pour  reconnoiflânce  de  cette  éducation» 
furent  changées  en  autant  d’EftôiIIes,&  placées  par  Jupiter  dans  la  conf- 
tellation  du  Taureau*  L Infidelle  Thefee  abandonna  Arianedans  cette 
Ifle,  après  l’avoir  enlevée  d’entre  les  bras  de  Minos,  Roy  de  Crete. 

Les  Vénitiens  la  prirent  fur  les  Empereurs  de  Conftantinople  l’année 
ai  i o.  & elle  a eu  fes  Ducs  particuliers  d’extradion  Italienne  , jufqu’à  ce 
que  le  Sultan  $elim,pere  du  Grand  Soliman,  la  fournit  à la  Monar- 
chie Ottomane.  Les  Defcendans  de  ces  Ducs  y fubfiftent  encore. 

L’Ifle  eft  affez  peuplée,  & fur  tout  fa  Ville  Capitale  : Elle  eft  auprès 
d’un  Lac  où  l’on  pêche  d’excellens  Poiffons,&il  y aaufli  des  Salines:  on 
y trouve  quantité  de  Villages  qui  ont  de  tres-beaux  Vignobles. 

La  Religion  Romaine,  & celle  de  l’Eglife  Orientale,  y font  fuivies , 
chacune  pour  fon  party,&  on  y voit  un  Archevêque  Latin, & un  Grec. 
Les  Millions  des  RR.  P P.  Jefuites  , & des  Capucins , y font  établies 
^vec  un  grand  fruit.  Les  Greçsy  ont  auffi  quantité  de  Monafteres. 

Le  Pais  abonde  en  Cerfs  & Perdrix,  & en  Troupeaux  de  Vaches,  de 
Brebis  & de  Chevres.  Les  Eaux  yToqt  tres-bonnes,  particulieremënt 
celles  d’une  Fontaine  qui  eft  auprès  d’üne  Eglife  confacrée  à la  Pana- 
gia>  c’eftainfi  qu’ils  appellent  la  Vierge  , fous  le  nom  de  toute-Sainte, 
On  y voit  pour  antiquité  un  Palais  du  Dieu  Bacchus,  & un  Temple 
d’Apollon,  qui  tombent  tous  les  jours  en  ruines. 

Aux  environs  de  Nixia  il  yal’Ifle  de  Stenofa , qui  a un  bon  Port  > 
avec  de  l’eau  douce,  & quelques  Efcueils,  qui  ne  font  confiderables. 
que  pour  le  danger  des  naufrages,. 


Des  Ijles  de  Nïo , Namphioy  S.  Erini  , Policandro , & dt 
petites  qui  les  environnent . 

Lifte  de  Niofo  nommait  autrefois  Sa  partie  Orientale  eft  u 
platPaïs  où  il  y a beaucoup  d’eaux  douces.  A Ton  Occident  elle 
quelques  petites  Montagnes  couvertes  de  bois  : Son  Port  appelle  Mat 
ganari,  regarde  au fli  l'Orient.  L’Ifle  eft  fertile  & habitée  par  des  A 
mutes  ; c'eft  ainfi  qu’on  appelle  les  Albanois,  qui  ont  quitté  leur  Pa 
après  la  mort  de  Scanderberg.  Au  Nord  de  Plüe  de  Nio  font  les  petit 
Mes  de  Pira,  Chiero,  Radia,  &c.  Elles  furent  autrefois  habitées, princ 
paiement  celle  de  Radia,  où  l’on  voit  les  ruines  d’un  vieux  Château. 

L’Ifle  de  Namphio  eft  celle  que  les  Anciens  appelîoient  /tnaphê , c 
lebre  par  un  Temple  confacré  à Apollon  ,furnommé  <±Ægletuu  Sc 
terrain  eft  mêlé  de  Plaines  & de  Montagnes.  On  y trouve  quelqu 
Ruifteaux , dont  l’eau  eft  amere  & falée , mais  il  y a des  fources  d’e; 
douce.  Les  Habitans  y font  en  petit  nombre,  à caufe  des  frequent 
infultes  des  Corfaires.  A fon  Septentrion  eft  la  petite  Ifle  de  Camen 
L’Ifle  de  S.  Erini  s’appelloit  autrefois  'TUra-,  contre  l’opinion  con 
ïnune , qui  veut  qu’elle  fé  nommât  Therafia , qui  en  eft  proche , & qi 
en  fut  fêparée  par  un  tremblement,  félon  le  témoignage  de  Pline  & c 
Paufanias.  Quelques  Italiens  font  nommée  Santa-Irene,  d’où  fe  foi 
formez  les  noms  de  Santerini  & de  S.  Erini.  Pline  en  parle  fous  le  no: 
de  Phtlatera , & Paufanias  fous  le  nom  de  Théra  & de  C aliBm  Son  te 
roireft  fée,  & n’a  ny  Ruiffeauxny  Fontaines  ; toute  l’eau  qu’on  y bc 
eft  celle  despîuyes  5 d’où  vient  que  l’on  n’y  recueille  que  de  f orge, d 
ïnilet,  des  melons  & des  Concombres.  Il  y a des  Vignes  en  quelqu 
endroits , ce  qui  eft  d’autant  plus  admirable,  qu’étant  plantées  dans  d 
Terres  brûlées,  elles  ne  laiftént  pas  de  donner  de  bon  Vin.  La  dixien 
partie  des  Habitans  fuit  le  Rit  Latin,  fous  la  conduite  d’un  Evêque  ; 
refte  obeït  à P Eglifè  Orientale,  fous  un  Evêque  Grec  : A fon  Mid 
font  les  petites  Ifles  de  Poîegafa  & de  Chriftiana. 

L’Ifle  de  Policandro,autrefois  Pholeganârm , produit  de  bons  grain 
mais  elle  n’a  point  de  Vin  ; fa  bourgade  eft  à une  grande  lieue  de  la  Me: 
On  y voit  cinq  Eglifes  Grecques  ; celle  qui  eft  confacrée  à la  Panugn 
eftdefèrvie  par  des  Calogers  qui  y ont  un  Monaftere.  Il  y a auffi m 
Monaftere  de  Filles,  appelle  Agios  J:am \ c’eft-à-dire  , Saint  Jean, 
L’Ifle  de  Sicandro,  autrefois  Oenos,  eft  auprès  de  Policandro,  àufli 
bien  que  l’Ifle  de  Chiro ou  Sicmo,  & plufleùrs  autres  petites, qui  furei 
autrefois  habitées;  Leur  terrain  qui  eft  dépourveu  d’eau  , paroift  toi 
brûlé  5 étant  fec  & fans  Arbres  j elles  font  fort  baffes  & fans  Port 
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FIGURE  L XXXIII. 


Des  Ijlès  de  Cerigo  & d’Ingna  , & des  petites  qui 
les  environnent. 


CErigo  regarde  au  Nord  le  Cap  Maleoou  Saint  Ângelo,  & \ 
POiieft  le  Cap  de  Matapan;  autrefois  nommé  le  Tenare: Elles 
Côtes  fort  élevées  , particulièrement  celles  qui  font  tournées  àl’Oi 
dent  ; de  forte  que  les  Vaiffeaux  qui  viennent  d'Italie  , croyent  c 
cette  Ifle  fait  une  partie  des  Terres  Fermes  de  la  Morée , & ne  décc 
vrent  le  Canal  de  Cervi,que  de  deux  à trois  lieues.  Le  Port  d’Ag 
Nicolaos  eft  le  meilleur  de  î’ifle.  Elle  a quatre  petites  Montagnes,  d< 
les  fommets  eftoient  autrefois  occupez  par  autant  de  petites  Ville 
Aujourd’huy  il  n’y  a que  celle  qu’on  nomme  Cerigo  ; elle  eft  ai 
peuplée , & les  fugitifs  de  rifle  de  Candie  s’y  font  venus  établir  p( 
ne  fe  pas  éloigner  des  agréables  Climats  de  la  Grece. 

Le  Château  eft  extrêmement  fortifié  , tant  par  l’Art  que  pai 
Nature  ; & les  Vénitiens  qui  font  les  Maîtres  de  l’Ifle  , y entretii 
nent  une  forte  garnifon. 

Le  terroir  de  l*Ifle  rapporte  de  très-bons  Vins , quantité  de  Figi 
& d’Olives;  les  Ghevres,  les  Lapins,  & les  Afnes  fauvages,  y fc 
en  grand  nombre.  On  dit  que  dans  la  tête  de  ces  Afnes , on  troi 
de  certaines  pierres  qui  facilitent  les  couches  des  Femmes  qui  fc 
en  travail. 

Les  petites  Ifles  qui  l’environnent  font  celles  de  Cervi  , D 
gonere  , Porefa  , Cerigotto , Lango , &c.  Celle  de  Cerigi 
to  eft  aufli  nommée  Ceccrigo , & s’appelioit  autrefois  Æg)la  i 
i^ÆLgialia. 

L’Ifle  d’Ingna,  Engia  ou  Egina,  s’eft  rendue  fameufe  dâhs  les  vie 
Siedes,  fous  les  noms  de  Porphiris  8c  de  Cytbere.  L’antiquité  fe  perli 
doit  que  Venus  avoit  efté  formée  de  l’écume  qui  fe  rencontre  dans 
Mers  de  cette  Ifle  ; 8c  lesHabitans  y reveroient  cette  Deefle  dans  1 
Temple  fuperbe  qu’ils  luy  avoient  confacré  fous  le  nom  de  Vm 
Uranie . 

Elle  eft  vers  l’Orient  du  Brazzo  di  Maina,  qui  faifoit  autrefois 
partie  Orientale  de  la  Côte  des  Lacédémoniens,  & qui  eft  aujourd’hi 
célébré  par  la  valeur  dç  lès  Peuples,  & par  leur  intrépidité  à le  deffe 
dre  contre  les  infultes  des  Turcs. 
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Des  Ijles  de  Zea  , de  Fermeria,  de  Serphino > & des  peti 
qui  les  environnent . 

“T  ’Ifle  de  Zea  s’appeîloit  autrefois  Ce  os  ou  Cia , du  nom  quep 
t -à  toit  un  des  Géants,  qui  étoit  fils  de  Titan. 

Le  Nord  & le  Sud  de  fa  Côte  ont  de  hautes  Montagnes,  n 
leur  intervalle  eft  un  plat  Pais.  A fa  partie  Occidentale  il  } 
un  Port  tres-alfuré,  & d’une  étendue  à tenir  une  grolfe  Flotte 
un  fond  de  bonne  tenue 

On  y trouve  quelques  Ruilfeaux  & plusieurs  Fontaines  , er 
autres  on  parle  d’une  qui  met  uneefpece  de  folie  dansl’efprit  de  c< 
qui  boivent  de  fon  eau  5 mais  après  un  leger  alfoupilfement  , elli 
digéré , & leur  elprit  fe  remet. 

Elle  avoit  autrefois  quatre  Villes  * d’où  vient  qu’on  l’appel 
Tetra-polis.  Elle  donna  la  nailfance  au  Poète  Simonide  , & au 
meux  Médecin  Erafiftrate.  Comme  elle  eftoit  affez  fterile  , or 
avoit  fait  une  Loy  , qui  ordonnoit  le  poifon  aux  Vieillards 
avoient  atteint  foixante  ans  ; & qui  par  une  trop  longue  ï 
fembloient  dérober  les  aliments  aux  jeunes  gens  necelfaires  à la  pat 

La  Ville  de  Zea  eft  au  milieu  de  l’Ifle,  8c  porte  titre  d’Evcf 
dans  l’Eglife  Orientale  ; mais  l’Evêque  n’y  relide  que  la  moitié 
l’année , 8c  pafte  l’autre  moitié  à Thermia.  On  fait  grand  trafic 
Soye  à Zea  , & le  Vin  y eft  excellent. 

A l’Occident  de  Zea  eft  fille  de  Macronilo  , autrefois  H 
na  ; elle  eft  maintenant  toute  deferte  , & il  y a quantité  de  pc 
Efcueils.  La  petitelîè  de  la  Planche  fait  qu’on  ne  l’a  pas  pu  reprefen 

L’Ifte  de  Thermia  s’appelloit  autrefois  Tolyœgos  : Les  Pil< 
Italiens  luy  ont  donné  le  nom  de  Fermenia  ou  de  Fermia,  qui 
le  mot  corrompu  de  Thermia,  qui  lignifie  des  Bains  d’eaux  ch 
des.  En  effet  il  y a proche  de  la  Mer  des  fources  minérales  & ch 
des,  dont  fufage  eft  excellent  pour  beaucoup  de  maladies , parti 
lierement  pour  les  tumeurs. 

La  Ville  de  Termia  y eft  conliderabîe  , & on  y trouve  enc 
un  grand  Bourg  , qui  eft  au  pied  d’un  vieux  Château. 

L’Ille  de  Serphino  a efté  connue  par  les  Anciens  fous  le  nom  de 
ryphus  : L’antiquité  a publié  que  Perfée  y fut  élevé  ; & qu’ayant 
jour  montré  aux  Habitans  la  tête  affreufe  de  Gorgone,  il  les  corn 
tit  en  pierre;  & on  a voulu  juftifier  cette  Metâmorphofe , pai 
quantité  des  Rochers  qui  s’élèvent  fur  le  terrain  de  cette  Ifle  ; qi 
ques  Matelots  Italiens  l’appellent  Serfino.  h on  Port  eft  au  b ud~Ei 
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Des  Ijles  de  S ira , Sirna , Paros  ou  Paro , & des  petites 
qui  les  environnent . 

L’Ifle  de  S ira  eft  celle  que  les  Anciens  ont  nommée  Scyru  ; elle  e: 
encore  peuplée  de  quelques  Grecs , principalement  vers  fa  parti 
qui  regarde  le  Sud-Eft,  où  il  y a un  Port  qui  a Ton  entrée  couverte  ç 
trois  petits  Efcueils  : A la  pointe  Méridionale  de  Sira,  il  y a un  gran 
Efcueil  de  couleur  rouge  , & il  s’étend  jufqu  au  Nord  du  Port  c 
cette  Ifle. 

L’Ifle  de  Sirna  eft  deferte,  & Ion  terroir  fort  pierreux. 

L’Ifle  de  Paros  ou  Paro,  a portée  les  noms  de  Demetrias , de  Zt 
cynthus , & de  Mimé  , celuy  de  Paros  luy  fut  donné  par  un  des  Fi 
de  Pluton , nommé  Paros . 

Elle  a efté  Fameufè  par  l’excellent  Marbre  que  l’on  tiroit  de  fês  Cai 
rieres , & qui  étoit  recherché  par  les  Architeéfes  & Sculpteurs  de  Tant 
quité,  comme  le  meilleur  de  l’Univers  : On  le  tiroit  de  la  Montagn 
appelléeaujourd’huyCapreffo,  & autrefois  Marpeffus  ou  Marpefla. 

Le  Port  de  Paro  eft  un  des  plus  afïiirez  de  l’Archipel  : La  Ville  d 
allez  peuplée , & deffenduë  par  un  vieux  Château,  qui  eft  le  meilleu 
des  trois  qui  font  dans  lifte.  11  y a plufieurs  Villages,  & des  Eglifc 
qui  font  aftèz  bien  entretenues , fans  y comprendre  quelques  Monaf 
teres  de  Calogers , ou  Religieux  de  Saint  Bafile. 

On  y trouve  de  grands  débris , des  célébrés  Monumens  de  l’anti 
quité,  & fur  tout  les  démolitions  d’un  Temple  dans  la  partie  Occi 
dentale  de  l’Ifle.  . 

L’Air  y eft  falutaire , & la  Terre  fertile  en  Vins,  en  Grains , ei 
Fruits , & fur  tout  en  Figues.  Les  Habitans  ont  le  teint  plus  blanc  qu 
ceux  des  autres  lfles  de  F Archipel.  Les  Hommes  y font  civils,  & 
l’on  afliire  que  les  Femmes  n’y  perdent  leur  fécondité  qu’à  l’âge  d 
ioixante  ajis , & que  jufqu’à  cét  âge  elles  peuvent  avoir  des  enfans. 

Entre  les  petites  lfles  qui  font  aux  environs  de  Paro,  on  confider 
particulièrement  celles  d’Anti-Paro , Sigilo  , Rocchi  , & plufieur 
Efcueils.  Le  Port  de  celle  d’Anti-Paro  ou  d’ A ntiparos,  eft  petit , I 
peu  leur  : On  y voit  un  Château,  avec  un  Village  où  les  Habitan 
font  fort  pauvres  : Les  autres  lfles  fopt  defertès. 

FIGURE  LXXtVl 
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Des  Ijles  de  Sifano  , de  Milo , & des  petites  qui  les 
environnent . 

L’Ifle  de  Sifanto , que  les  Mariniers  Italiens  nomment  le  plus  fou 
vent  Sifano,  a efté  connue  par  les  A nciens  fous  les  noms  de  Sipb* 
fiosySc  de  Syphms  : Elle  a une  petite  Bourgade  nommée  Schinufa.  Soi 
terrein  eft  fort  fterile  La  Religion  y eft  partagée  ; les  uns  fuivent  1 E 
çlife  Romaine , & les  autres  l’ Orientale.  Les  Latins  y ont  un  Evêque 
& les  Grecs  y ont  quelques  Monafteres  pour  les  Hommes,  & de  pai 
ticuliers  pour  les  Filles.  On  y trouve  une  mine  de  Plomb  ; & ceux  d 
Pais  le  vantent  auffi  d’une  mine  d’or,qu  ils  dennent  cachee,de  peur  d 
attirer  les  Turcs.  Hérodote  rapporte,  que  quand  la  Flotte  de  Xerxes 
Roy  de  Perfe,  fit  voile  pour  ravager  la  Grece  , il  n’y  eut  des  lfl< 
de  l’Archipel,  que  celles  de  Siphanos^SeriphusiSt  Miios-> qui refuferer 
l’entrée  de  leurs  Forts  à ces  Barbares.  Dans  ce  temps-là  les  habitans  d 
Siphanos  adoroient  le  Dieu  Pan,  & on  y voit  enebre  les  débris  de  fo 
Temple.  A l’Occident  de  Sifanto  eft  l’Ifîe  de  Falconera,ainfi  nommée 
caufedu  grand  nombre  de  Faucons  qu’on  y rencontre.On  voitprod 
de  Sifanto  plufieurs  Ercueiîs,celuy  deChriftiani  eft  le  plus  confiderabl 
L’Ifle  de  Milo  eft  encore  une  des  Cyclades . Les  Phéniciens  qui  : 
peuplèrent, luy  donnèrent  le  nom  de  Bjblus^opxi  eftoit  celuy  d une  Vil 
de  Phenicie  : Elle  fut  en  fuite  appelîée  Zapbyria , & puis  Mélos , d’o 
s’eft  formé  par  corruption  le  nom  de  Milo. 

Elle  a un  grand  Port  fort  affuré.  La  Ville  eft  petite,  mais  peuplée 
elle  eft  le  Siégé  de  deux  Evêques , un  Latin  & un  Grec.  Les  Eglif 
Grecques  y font  fort  bien  entretenues  : Celle  des  Latins  eft  fitu< 
hors  de  la  Ville,  & eft  confacrée  à faint  Pierre.  | 

On  y voit  quelques  R uifleaux ,'  & beaucoup  de  Fontaines.  H y ad 
fources  minérales  de  foufre  qui  font  tres-falutaires , auffi  font-elles  fo 
fréquentées  par  les  Malades  : Elle  eft  abondante  en  Oliviers  & en  V 
gnes;  & on  y trouve  des  Terres  qui  font  tres-fertiles  en  grains.  : 
Les  Habitans  font  accufez  de  manquer  de  foy  , ce  qui  eft  d’aï 
tant  plus  dangereux , qu’ils  font  extrêmement  civils , & ne  donnei 
aucun  foupçon  de  leur  perfidie. 

Les  Athéniens  ruinèrent  autrefois  cette  Ifie,  après  avoir  fait  périr  toi 
fes  Habitans,  puis  ils  s’y  rétablirent,  &en  firent  une  de  leurs  Colonie 
Les  Ifles  qui  font  autour  de  Milo  fe  nomment  Anti  Milo,  appell 
Cimolo  parles  Grecs , & connue  auffi  par  les  Anciens  fous  le  nom  c 
Cîwolm.  Il  y a enfuite  Polimo  ou  Poftne , Remomilo  , Paximadi 
Anti-Milo,  &c. 
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Ve  ïljle  de  Crete. 

CEtte  Ifle,  fi  fameufe  dans  l’antiquité,  a porté  differens  noms 
dont  les  plus  confiderables  ont  efté  ceux  de  Hecatompolts , 
caufe  de  cent  Villes  qui  y étoient  comprifes  > elle  a efté  suffi  connu 
fous  les  noms  de  Macaria  ou  heureufe,  de  Creta  ou  Crete,  &c. 
Les  Mers  qui  luy  tiennent  lieu  de  bornes,  font  du  côté  du  Sef 
tentrion  Creticum  Mare , la  Mer  de  Crete  ; à 1 Orient  Mare  Cai 
paîhium  & R-hodienfe , laMerCarpatienne  & de  Rhodes  ; au  Mid 
Mare  Lîbycum , Mer  de  Libye  ; & à l’Occident  Mare  lonium , ] 
Mer  Ionienne , &c. 

Ses  principales  Montagnes  font , les  Monts  DiBœ  ou  VuBœus , Iât 
&c.  Ce  dernier  Mont  ne  doit  paseftre  confondu  avec  un  autre  Mor 
Ida  quieft  dans  la  Phrygie , & fur  lequel  Paris  termina  le  différend  d< 
trois  Deeffes,  en  donnant  la  Pomme  à Venus  ; Celuy  de  Crete  e: 
célébré  pour  l’éducation  de  Jupiter , qui  y fut  élevé  par  les  Corybar 
tes , Sacrificateurs  ou  Preftres  de  Cybele. 

Ses  principales  Rivières,  qui  ne  font  proprement  que  des  Rui 
féaux,  font,  Lethaus , ÇataraBm  ou  CatapaBes , EleBras  ou  Elefîr, 
Mafia  H as  ou  Mafalia  , & Pyenus , &c. 

Ses  principaux  Caps  ou  Promontoires  font , Quantum  , Dion 

Zepbjrium , Samomum , &ç. 

Ses  principales  Villes  font5 

Cyteum , * 

Camara  , 

Gnoffus , 

Gortyna,  qui  a vers  la  Tramontane,  le  Labyrinthe furnommék 
Crete,  pour  le  diftinguer  de  celuy  d’Egypte. 

Pfychium , ) 

Pcecilafium  , 

Lyffus , 

Cifamus  , 

Cydonis  ou  Cydonia  j 
Rhytimna  , 

Subrita  , &c. 

Les  plus  confiderables  des  petites  ïfies  qui  font  aux  environs  c 
î’Ifte  de  Crete , font , Dia,  Letoa  , Claudos  , ^y£gialia  , Sic.  l’Ii 
de  Claudos  avoÿ  une  Ville  de  fon  nom. 
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Ve  Fljle  de  Candie. 


1 


LEs  Anciens  ont  connu  cette  Ifle  fous  le  nom  de  Creta , qu 
fait  place  à celuy  de  Candie. 

Elle  a pour  bornes  les  Eaux  de  l’Archipel , & de  la  Mer  Me< 
terranée  , qui  l’environne  de  toutes  parts. 

Ses  principales  Montagnes  font,  Lafthi , Pfiloriti,  &c. 

Ses  Ruifleaux  confiderables  font , Platonica  , Gofiro  , Armir 
Strono , Naporale , Lineo  & Caphareo. 

Ses  Caps  remarquables  font , Sanlâno  , Salomon  , Girapietr; 
Saint  Jean  Baptifte , & Spada. 

Cette  Ifle  eft  divifée  en  quatre  Territoires  ou  Cantons,  dont  cl 
eun  porte  le  nom  de  fa  Ville  principale , à fçavoir  , de  la  Cane 
de  Retimo  , de  Candie , & de  Sittia. 

La  Ville  de  la  Canée  , s’appelloit  autrefois  Cy dénia  , bâtie  ] 
Cydon  , Fils  de  Mercure  : C eft  la  première  Ville  que  les  Tu 
ont  foumife dans  rifle,  & qui  leur  a fervy  de  place  d’ Armes  pc 
la  Conquefte  du  refte  : Elle  aefté  Siégé  d’un  Evêque,  auffi-b 
que  la  Ville  de  Gifâmopoli. 

Le  Païs  de  Retimo  a la  Ville  de  Retimo  pour  Capitale  : Elle 
à l’Orient  du  Golfe  de  la  Suda  , & fur  la  Côte  Septentrionale 
rifle  • elle  a efté  Siégé  d’un  Evêque  , aufli-bien  que  Miloj 
tamo. 

Le  Canton  ou  Territoire  de  Candie,  a pour  Ville  principal 
la  Ville  de  Candie,  Capitale  de  l’Ifle  ; ça  efté  le  Siégé  d’un  Arc) 
vêque  ; N°us  en  parlerons  dans  les  pages  fuivantes.  Les  Villes  d’i 
cadia  ouGortina,  Sichimo,  &c  ont  efté  Sieges  d’Evefché. 

Le  Territoire  de  Sittia  , qui  donne  le  nom  au  quatrième  C; 
ton  de  l’Ifle  , eft  une  Peninfule  à l’Orient  de  Candie  : La  V 
qui  luy  donne  le  nom  a efté  le  Siégé  d’un  Evêque  Suffragant 
Candie,  comme  l’ont  efté  tous  les  Evefchez  de  cette  Ifle.  S 
Port  eft  leur,  & dans  l’enfoncement  d’un  petit  Golfe?  L’Ifth 
de  cette  prefqu’Ifle  eft  occupée  par  les  Montagnes  de  Lafthi. 
yille  de  Hierapetra  ou  Gierapetra,  a porté  le  Titre  d’Evefché. 
Ea  Ville  de  Gortim  ou  Gortine  a fervoit  autrefois  de  demeure  a 


D E .L’EURO  P E. 

FIGURE  L XXX IX. 


}99 


2 Ot 


If 


I S L E, 


D E 


Ca 


ND  I E 


A 'R 


JïCer 


I P E 

NAM,:HJU 

ANTOKINTgjJ 

0 T ^ 


j xaiÆhio  C 
5aj 

;e  r C an  cli 

Sanâono 


Cj 


iJmx$û 


Lfej  F ^iITAiA  M 

— T ChSstîana 

i aACtozo  X V ^ÜVYDEROGNY 

^«-uozo  Meri 

5$ 

M EDITERRANE  E 


« 


K iïîjt 


âo©  DE  L’EUROPE, 

JMS'Roebet  Rois , & eftoït  comme  la  Capitale  de  l’Ifle  : Elle  eft  fîtuée  fur 
wX*j»  ^ ^ *a  Pet*te  ^^ere  de  Lineo  ou  Lenée  : On  y voit  encore  pli 

m ***'  fleurs  antiquitez , tant  des  Romains  que  d’autres,  mefme  avant  qi 
ies  Turcs  fe  fuffent  rendus  maiftres  de  rifle.  Les  Curieux  troi 
voient  aux  environs  dé  cette  Ville,  & faifoient  tirer  hors  des  Te 
res,  quantité  de  diverfes  Statues  de  Marbre,  & plufieurs  Medaill 
& pièces  de  Monnoye  ancienne  , tant  d’or  que  d’argent,  & de  cuivr 
avec  des  Infcriptions  Grecques  Sc  Latines» 

Les  petites  Ifles  qui  font  aux  environs  de  rifle  de  Candie , foi 
Lifte  de  Standia,  détachée  de  Candie  par  un  Canal  de  deux  à trc 
lieues  de  large  : Cette  petite  Ifle  eft  à l’oppofite  dun  terrain  où  fui 
fiftoit  autrefois  une  Ville  connue  fous  les  noms  de  Matium,  Cyteu 
& de  Dion  ; de  ce  dernier  nom  elle  prit  le  nom  de  Dia  , d’où  e 
venu  celuy  de  Standia  & de  YEfîania  : Cette  Ifle  , qui  eft  fterile 
& dont  le  terrain  eft  de  roc  , a trois  ancrages  confïderables  , où 
Flotte  des  Vénitiens  venoit  moüiller  pendant  le  Siégé  de  Candie 
car  le  Port  de  Candie  n’a  pas  alfez  de  fond  pour  les  grands  Vai 
féaux  ; les  noms  de  ces  trois  Ports  font  , Agmlia , la  <JMadona , 
$anz>ori. 

L’Ifle  de  Gozo  eft  au  Midy  de  l’Ifle  de  Candie  , & à cir 
lieuës  du  Cap  Hermiço  ou  de  Saint  Jean  Baptifte , qui  eft  la  poin 
la  plus  voifine  de  cette  Ifle  : Le  Terroir  en  eft  fterile  & pie 
de  Rochers  : On  voit  dans  la  partie  Orientale,  de  vieilles  ruine 
qui  marquent  qu  autrefois  il  y avoit  des  Habitans  ; mais  le  i>iej 
de  Candie,  & les  irruptions  des  Corfaires , en  ont  fait  une  fol 
tude. 


La  petite  ïfled’Anti-Goro,  eft  à l’Occident  de  celle  de  Qozo , el 
eft  environnée  de  quantité  d’Lfcueils  fort  dangereux.  ^ 

A l’Orient  de  Fille  de  Gozo  , on  voit  les  Ifles  de  Gaiderone 
©u Guiderogny , & Chriftiana  ; & à l’Occident  de  Candie,  celles* 
Pandolicho , de  Gambofo  qui  font  toutes  defertes. 
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Des  Roches 
Journal  de 
Candie.. 


Travaux  de 
Mars  T.  %. 
M-  30. 


De  la  Ville  de  Candie , Capitale  de  l'ijle. 

CFtte  Ville  a efté  appellée  Cyteum  par  les  Anciens,  & a pris  le  ne 
de  Candie,  quelle  a communiquéaurefte  de  rifle: Elle  eftfitc 
en  partie  fur  le  roc , & en  partie  fur  une  terre  fablonneufe. 

Son  Port  n’a  pas  allez  de  fonds  pour  les  grands  Bâtimëns,qni  fc 
contraints  de  mouiller  àlbfle  de  la  Standia , que  nos  François  ont  s 
pellée  l’Eftantie.  Outre  le  Port  principal  de  Candie,  il  yen  a un  2 
tre  nommé  Dramata,  qui  ne  fert  qu’aux  Barques  & aux  Chaloup 
Cette  V iîleeft  divifée  par  une  petite  muraille  en  deux  parties  inégal 
la  partie  qui  regarde  le  Port , fe  nomme  la  Cité,  ou  la  Cité  vieille,  ce 
qui  elt  du  côté  de  la  Terre,  fe  nomme  Cité-neuve. 

La  Cité  vieille  renferme  la  Maifon  de  Ville, l’Arcenal,  quantité 
grands  Magazins,  & plufieurs  Maifons  à l’italienne.  On  y voit  an 
l’Eglilè  de  S.  Marc , qui  étoit  le  Siégé  de  l’Archevêque  , & que 
Turcs  ont  convertie  en  Mofquée,  Payant  épargnée  pendant  le  Siégé, 
garantie  des  boulets  de  leur  Artillerie , dans  Pelperance  d’y  établir  le 
culte.  LePalaisdePArchevêqueeftauprésj&deftinéà  un  autre  ufai 
La  Cité  neuve  eft  trois  fois  plus  grande  que  l’autre.  On  y voyoit 
îres-beaux  Palais,  avant  que  les  Bombes  & le  Canon  des  Turcs  en  ei 
fent  fait  des  mazures.  Ils  ont  auffî  ruinél’Hôpital  qui  étoit  tres-beau, 
les  Eglifes  de  Noftre-Dame , de  S.  Paul, de  l’Enfant  Jefus,  & de  To 
les  Saints,  avec  quantité  d’autres  deftinées  au  Rit  Latin  & au  Grec. 

Cette  Ville  a efté  une  des  meilleures  places  de  Guerre  de  l’ Uni ve 
& l’Hiftoire  ancienne  & moderne  ne  parle  d’aucun  Siégé  qui  ait  dt 
plus  long-temps,  & qui  ait  efté  mieux  difputé  ; quoique  le  coi 
de  la  place  fût  fortifié  irrégulièrement.  Le  Port  eftoit  deffen 
par  une  Terraftè  ou  Rempart , qui  faifoit  des  Angles  rentrans 
faiîlans.  Le  côté  de  la  Terre  eftoit  fortifié  par  fept  Baftions  à Ca; 
mates , & par  plufieurs  dehors  , comme  Caponnieres , Ravelin 
Demy-Lunes , Cornes , Couronnes , Bonnettes  & Redoutes , cl 
que  Ouvrage  avoit  un  bon  retranchement. 

Elle  fut  aftïegée  l’année  1645.  par  Uflan-Bacha , & le  Siégé  pl 
Leurs  fois  réduit  en  blocus , fut  enfin  renouvellé  par  le  Grand  Vi: 
Achmet  Coprogîi  Bafta,  qui  y planta  le  piquet  le  24.  May  1667. 
contraignit  la  place  de  fe  rendre  au  mois  de  Septembre  1 6 6%. 

Le  Siégé  de  cette  Place  m’a  fervy  avantageufèment  dans  mes  T rava 
de  Mars,  à prouver  la  force  & bonté  des  Places  fortifiées  à Cafemates. 
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2.04 

Bftat  de  Candie  de  fin  ancien  Labyrinthe . 

LAir de  cette  Ifle  eft  pur,  & ne  foufFre  guere  d’animaux  veni 
meux.  Le  terroir  a plus  de  Montagnes  que  de  plaines.  LesVs 
lées  y rapportent  beaucoup  de  grains  & d’herbages.  Le  peu  d’Ol 
viers  qui  s’y  Font  confervcz  , rapportent  des  Olives  d'une  grofîèn 
extraordinaire.  La  Vigne  y vient  prefque  fans  aucun  foin,  & dont 
du  Vin  appelle  Malvoifie , qui  eft  d’un  goût  excellent. 

Cette  Ifle  qui  étoit  extrêmement  peuplée  avant  lmvafion  de 
Turcs,  eft  devenue  comme  un  Defert,  foit  par  la  mort  de  fes  Habi 
tans , foit  par  leur  retraitte  ; & l’on  remarque  que  les  Turcs  eftan 
entrez  dans  la  Ville  de  Candie , parla  capitulation  qu’ils  obferveren 
religieufement , n’y  trouvèrent  pour  tout  habitant  , qu’une  vieill 
femme  Grecque,  le  refte  ayant  préféré  l’exil  à un  féjour  odieux. 

. Pendant  la  domination  des  Vénitiens , la  Religion  Romaine  & 1 
Grecque  y eft  oient  également  profefiees.  Chacune  avoit  fon  Archevé 
que  dans  la  Ville  de  Candie,  qui  a toujours  reconnu  S.  Tite  pour  foi 
premier  Prélat.  11  refte  encore  dans  rifle  quelques  Chrétiens  de  l’un  8 
de  l’autre  Rit,  mais  le  nombre  des  Latins  eft  beaucoup  moindre  qu 
celuy  des  Grecs,  qui  y ont  encore  quelques  Monafteres  de  Calogers. 

L’Ifle  eft  aujourd’huy  gouvernée  par  un  Bacha  quirefide  dans  1 
Ville  de  Candie , & qui  a fous  îuy  plufieurs  Agas  & Vayvodes , diftri 
buez  dans  les  autres  Villes;  mais  les  Vénitiens  s’y  font  confervez  troi 
Places  confiderables , à fçavoir , Spina-longa,les  Grabufes , & la  Suda 
Au  Septentrion  de  la  Ville  de  Nephia , proche  le  Mont  Ida,  or 
voit  des  ruines  lôuterraines,  que  quelques-uns  croyent  eftre  celle 
d’une  ancienne  Carrière  , où  l’on  trouve  plufieurs  Caverne 
remplies  d’un  infinité  de  Chauves-Souris  ; d’autres  veulent  que  c< 
foient  les  ruines  du  fameux  Labyrinthe  , qui  y fut  bâty  fur  le  model< 
vlme  Liv.  d’un  qui  étoit  en  Egypte,  & qui  fervoit  de  fepulchre  au  Roy  Moeris 
V**  C 6%  13  Pédale  Athénien , un  des  plus  excellens  Artifans  de  l’antiquité,  prit 
• le  foin  de  la  conftruélion  de  ce  Labyrinthe , pour  favoriler  la  pafîior 

déréglée  de  Pafiphaé,  Reine  de  Crete.  Les  ingénieux  détours , & 
routes  entrelacées,  qui  fembloient  fe  confondre  l’une  dans  l’autre , & 
dont  on  ne  pouvoit  fe  dégager  qu’avec  de  tres-grandes  précautions  3 
en  faifoient  tout  Pembaras  , aufti-bien  que  le  grand  nombre  de 
portes , & devenues  qui  répondoient  l’une  dans  l’autre  , & qui 
étoient  malaifécs  à démeler  ,à  caufe  de  la  conformité  regu  lier  e de  tou- 
tes leurs  parties , qui  ne  laiftoient  aucune  marque  particulière  pout 
les  diftingucr. 
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De  l'ijle  de  Corfou,  & des  petites  qui  l’ environnent. 


franc.  Ma- 
no.  Levento 
Specchio  del 

Mare. 


Ette  Ifle  a efté  connue  fous  les  noms  de  Phœacte  & de  Corcyre 


Ses  Caps  principaux  font,  le  Capo-blanco,  qui  eft  au  Nord  , 1 
ceîuy  de  Leuchino,  que  quelques-uns  nomment  encore  Capo-blanc( 

L’Ifle  a fon  terrein  plat  du  côté  du  Nord,  & couppé  de  Montagne 
vers  le  Sud.  Elle  a de  petits  RuifFeaux,  dont  les  eaux  font  excellente; 
entr’autres  ceux  de  Sainte  Barbe , dePinife  & d’Euripe. 

Toute  rifle  eft  divifée  par  les  Vénitiens,  en  quatre  Gouvernemens 
qu’ils  appellent  Baglia  ou  Reggimento , à fçavoir , de  Loros , du  Mi 
lieu , de  la  Guire , & de  Levohin. 

La  Ville  Capitale  porte  le  nom  de  l’Ifte  : Elle  eft  fituéeà  l’Orient,  2 
à l’extremité  d’une  peninfule , qui  luy  laide  fon  Port  au  Nord  & à l’Efl 
l’ancrage  y eft  excellent,  de  à couvert  des  vents  du  Nord,  par  lifte  d 
Malpere.  Les  Maifons  de  la  Ville  font  allez  bien  bâties , mais  les  rue 
en  font  fort  étroites  : On  commence  à en  élargir  quelques-unes. 

Il  y a un  Archevêque  du  Rit  Latin , &fa  Cathédrale  eft  très- belle 
Les  Grecs  qui  y font  en  très-grand  nombre,  n’ont  point  de  Prélat , ê 
leur  conduite  fpirituelle  eft  foumife  à une  efpece  de  Vicaire  qu’ils  appel 
lent  Protopapa.  Ils  confervent  avec  une  grande  vénération , le  Corps  d 
S.  Spiridion , qui  eft  en  fon  entier. 

Quoyqueles  Vénitiens  ayent  fortifié  beaucoup  de  Poftes  dans  cett 
Ifle , il  n’y  en  a point  qui  égalent  les  Fortifications  de  la  Ville.  Les  Mu 
railles  en  font  bonnes , & terraffées  par  un  rempart  , dont  la  largeu 
donne  lieu  à de  grands  retranchemens.  L’Artillerie  y eft  entres-boi 
état,  & les  Magazins  foigneufement  pourveus  de  toutes  chofes.  L 
Ville  eft  entre  deux  Fortereffes.  La  vieille  eft  fur  lentrée  du  Port , ac 
compagnée  de  tout  ce  qui  peut  rendre  une  Place  de  Guerre  capabl< 
d’une  forte  refiftance.  On  y a pratiqué  une  avenue  fous  terre  , qu 
conduit  à un  Fort  appellé  Fort  de  la  Campana , élevé  fur  la  pointe  d’ür 
Efcueil,  & reveftu  de  trois  enceintes  de  murailles.  La  Forterefle  neuv< 
eft  à l’Occident  de  la  Ville,  fur  l’avenue  qui  répond  dans  les  Terre 
de  rifle  : Elle  flanque  & voit  de  revers,  une  partie  delà  Ville. 

L’A  ir  de  cette  Ifle  eft  pur  & falutaire , & les  Terres  y font  tres-fer- 
tiles.  Les  Orangers  & les  Citronniers  y font  en  abondance , & rappor- 
tent de  tres-beaux  fruits.  Le  Miel  & la  Cire  y font  communs , les  Vin; 

tres-delicieux  , & l’Huile  d’une  bonté  extraordinaire.  Les  Bleds  & le! 

, 

autres  grains  n y manquent  pas. 

De  toutes  les  Ifles  qui  font  aux  environs  de  Corfou»  celles  de  Pachïîl 
& d’Antipachfu , font  les  plus  confiderables. 
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Des  Jjles  de  Zanthe  > de  Santa  M aura  > de  Cephalonie  , < 
des  petites  qui  les  environnent* 

AU  Sud  de  Cephalonie  eft  l’Ifle  de  Zanthe  -,  nommée  autref 
Hyrie  & puis  Zacinthtu.  La  Ville  de  Zanthe,  Sicge  d’un  E\ 
que,  eft  au  Nord  de  l’Ifle.  La  Êortereffe  ëft  fur  une  haute  Mon 
gne,  & les  Vénitiens  y entretiennent  une  bonne  garnifon.  L’Ifle 
extrêmement  peuplée,  & produit  quantité  deVins, deBleds  & d’Huil 
Le  commerce  des  Raifins  de  Corinthe  y eft  confiderable* 

Au  Midy  de  Zanthe  font  les  petites  Ifles  de  Strivâli , &c. 
L’Ifle  de  Santa-Maura  a efté  autrefois  connue  fous  les  noms 
Nentos , & de  Leucm  i Elle  eftoit  anciennement  jointe  à la  Tei 
ferme,  par  un  Ifthme  que  l’on  couppa  de  deftein  formé  : E 
eft  peuplée  par  des  Grecs  qui  y vivent  miferablement  , qui 
qu’elle  foit  fertile , mais  leur  mifere  Vient  de  l’oppreffion  des  T tires  c 
en  font  les  maîtres,  & qüi  pouffent  lafeVerité  jufqu*au  dernier  poir 
afin  de  les  empêcher  de  fe  pouvoir  reconnoître;les  T urcs  rendent  la  r 
vigation  fort  dangereufê  de  ce  côté  ^ à caufe  du  grand  nombre  de  C( 
faires  qui  arment  tous  les  jours  des  Galiottes  pour  infulter  les  M: 
chands  & les  paffagers.  Le  plus  alfüré  de  fes  Ports  s*appelle  Chwenou 
Au  SüdTft  de  Santa-Maurâ  eft  l’Ifle  de  Theaco,  nommée  par 
Italiens  Val-Lï-Compare  j & connue  par  les  Anciens  fous  le  ne 
d 'Ithaca  ; c’eftoit  le  Païs  natal  d’Ulyffe. 

L’Ifle  de  Cephalonie  fe  nommoit  autrefois  Sawoi , qu’il  ne  fa 
pas  confondre  avec  Ÿ autre  Samos  qui  eft  fur  la  Côte  d’Afie , dans 
iVlers  de  l’Archipel.  Cephalonie  faifoit  une  partie  du  Royaume  d’1 
lyffe , & la  plupart  de  fes  Habitans  fuivirent  ce  Héros  à la  guerre 
Troye.  Sa  Ville  principale  porte  le  nom  de  rifle*  c’eft  le  Siégé  d’i 
Evêque. 

Cette  Ifle  à deux  âffez  bons  Ports,  l’un  auSüd-Oiieft,  & fautre 
Nord-Eft  : Celuy  du  Sud-Oüeft  eft  le  meilleur,  & fe  nomme  si 
goftoli  ; il  eft  à couvert  par  une  petite  Iflequi  s’appelle  Guardian; 
Et  dans  fa  partie  la  plus  enfoncée  dans  les  Terres,  il  y a un  gros  Bou 
nommé  Louxouri.  Cette  Ifle  rapporte  de  fort  bons  Vins,  & qua 
tité  de  ces  Raifins  que  nous  appelions  Raifins  de  Corinthe , que  ! 
Vaiffeaux  Anglois  y vont  charger  tous  les  ans.  Les  Vénitiens  ' 
font  les  maiftres. 
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P»  l’ancienne  Italie.  De  t h Mie  Moderne.  Di 
la  V. die  de  Venije,  De  la  Place  Saint  Marc » 

I De  là  Ville  de  ‘Home.  Du  Capitole.  De  l E* 
i ■ g^f  ? de  S.  Pierre-,  Du  château  S.  tAnge.  Des 
Papes  g/  de  leurs  Armoiries.  Des  Ordre i 
{Militaires  qu  ils  ont  inflituez.  De  leurs  Ti- 
tres & Livrées  « Et  de  l’Effat  du  Pais, 


De  l'Italie  en  general* 


Lle  a Por^  plufieurs  noms , dont  les  plus  cônfiderà- 
jjg  blés  ont  efté , Satumia  , Hefperja  , Aâfonia  , Qenotfta  * 
&c.  La  plupart  iïiefmede  ceux-là  ont  efté  les  noms  pro^ 
. près  de  quelques-unes  dë  Tes  Provinces  particulières  * 5c 
v ont  eftc  attribuez  par  üfurpatiàn  : Le  nom  d’italia  a diverfcS 
pgines  ; & félon  la  plus  commune  opinion  * il  vient  d’iin  nommé 
a!us,  qui  étoit  Roy  de  Sicile. 

Ses  bornes  dans  les  premiers  temps  ri’étoient  paS  certaines  j les 
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plus  aÛùrées  font  celles  qui  luy  donnent  du  côté  du  Septentrion 
V Myrte  en  general,  où  font  les  Montagnes  des  Alpes  ; à l’ O rien 
la  Riviere  ÜArfta  ou  Arfo,  la  Ville  de  Pola,  & le  Golfe  Adria 
tique  Mriaticus  finus  ou  Mare  fuperum ,& Man  lomum\ au  Mid 
Mare  Aufomum  , Siculum  ou  de  Sicile  , & Mare  Thyrrenum  y 
l’Occident  elle  a le  Fleuve  Taras  ou  Var , & les  Alpes , &c. 

Ses  principaux  Monts  font  , Alpes  , Appenmm , &c. 

Ses  Lacs  confiderables  font  , Verbanus  ou  Major  , tarins  o 
Corne,  Benacus  ou  Garda,  Thracymcnus  ou  Perugia  , Fucmus  c 


Ses  principales  Rivières  font , Athefis  ou  Adige  , P a Jus  ou  Pc 
Æfis  ou  Fiumefino , Aternus  ou  Vomano , S arm  & Pefara  . Au] 
Jus  ou  Ofanto , Gratis  ou  Crate , Vultumus  ou  Volturno  , Lyns  c 
Garigliana  , Tiberis  ou  Tibre  , Arnus  ou  Arno  , &c.  Entre  le  1 
& le  Fiumefino,  eft  la  petite  Riviere  de  Rubtcon  ou  Rubicone,lii 
meufe  dans  l’Hiftoire  de  Cefar.  . _ . . 

Ses  Caps  confiderables  font , Cumerum , Agafusj  Salentmum  < 
Capo  Santa  Maria  , Lacinium  ou  Capo  délia  Colona  , Leucopet 

ou  Punta  délia  Saeta.  , v „ T .. 

Entre  plufieurs  divilions  que  1 on  a donne  a 1 ancienne  Italu 
nous  fuivrons  celle  qui  la  divife en  Septentrionale  & Méridionale, 
en  plufieurs  Ifles. 

Sous  la  partie  Septentrionale  de  l’ancienne  Italie  , on  compre 
d’ordinaire  tous  les  Pais  qui  font  depuis  les  Montagnes  des  Alpe 
jufqu’à  l’embouchure  des  Rivières  zÆfts  & Lins  , en  panant  v 

l’Occident  du  Lac  de  Fucmus  r 

Sous  la  partie  Méridionale  de  l’ancienne  Italie , on  renferme  te 
les  autres  Pais  de  l’Italie , qui  font  depuis  ces  bornes , jufqu’au  Pj 
montoire  Leucopetra,  partie  plus  Méridionale  de  l’Italie  : Pour 
Ifles  on  les  confidere  , où  dans  le  Golfe  Adriatique  , ou  dans 
Mers  de  Sicile  & de  Tofcane. 
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De  La  partie  Septentrionale  de  C ancienne  Italie  en  particulier 

S O us  ce  nom  les  Géographes  comprennent  les  Païs  de  Gallia-Ch 
4 Ipina  , JJmbria  , Sabïna , Latium  , T'ufiia  ou  Etruria , &c, 
La  &£//**  CtsrAlptna,  Gaule  au  deçà  des  A lpes,  a efté  ainfi  nomtnéi 
par  les  Romains , au  refped  des  Alpes  & de  la  Ville  de  Rome,  pour  h 
diftinguer  de  la  G allia  Tranf-Alpina , Gaule  au  delà  des  Alpes , d< 
laquelle  nous  traiterons  en  parlant  de  la  Gaule  en  general, 

La  Gaule  Cis-  Alpine,  qui  a porté  auffi  le  nom  de  Gallia  Togata,  ; 
eaufe  des  habits  longs  que  portoient  les  Gaulois  , eftoit  aurti  divifée  ai 
refpeét  du  Fleuve  Palus,  en  Gal.ia  Trmfpadana , ôt  en  G alita  Cifpada 
na , parce  qu'au  refpe&dela  fituation  de  Rome  , l’une  eftoit  au  deli 
de  la  Riviere  du  Po , & l’autre  au  deçà  ; & ça  efté  dans  la  plûpart.  d' 
ces  Pats  où  les  Lombards  Te  font  faits  depuis  connoître , & y on 
donné  leqr  nom  , en  appellant  le  Païs  Lombardie. 

Les  principaux  Païs  de  la  Gaule  Cis- Alpine , font  , Rhatia  oi 
Rhætie,  qui  a la  Ville  de  Jridentimm , Ôte,  nous  en  avons  parlé  en  trai 
tant  des  Pais  de  l’Illyrieen  general  : La  Région  V'enetia  ou  de  Venife 
a les  Peuples  Cami,  où  font  les  Villes  àeJuliumÇarniçum  ou  Zuglio 
Aquileia , &c.  VHifiria  a les  Villes  à'Ægida  ou  Capo  d iftria  . Pola 
&c.  Veneti  ont  les  Villes  de  Patavium  ou  Padouë,  Hadri S pin  a,  ôte 
La  Gaule  au  delà  du  Po , a pour  principaux  Peuples  les  Euganei 
qui  ont  fous  eux  les  Peuples  Bnx  entes,  Rugufii , St  ont , Triumplini 
Camuni , Vennones , Calucmes , Suanetes , ôte.  Les  Villes  remarquable 
des  Euganeensfont,  Anonium , Sabium  ,Telium , ôte.  Les  Cenoman 
ont  les  Villes  de  Mantua , Cremona,  Bnxia  ou  Breffe,  ôte.  Les  Peu- 
ples Lævï  ont  les  Villes  de  No-varia  , Ticinum  ou  Pavie , &c,  Les  Li- 
b:cii  ont  les  Villes  de  Fercellœ , Laumellum , ôte.  Les  T zurini  ont  le 
Villes  de  T aura  fia  ou  Au  gu  fa  Faurinorum  , Turin  , Forum  Vibtt 
Cartel  Fiori , Ôte.  Les  Segufim  ont  les  Villes  de  Segufo  , Suze  , Cin 
gomagum,  S.efane , Ôte.  Les  Selaflî  ont  les  Villes  d’ Augutta  Fr  æ' or  s a ou 
Aorte , Eporedia  ou  Yurée,  ôte.  Les  Lepontù  ont  les  Villes  de  Belitio , 
Cafrum  RéllUona , O fiel  La,  ôte.  Les  Orobn  ont  les  Villes  de  Comum 
Bngomum , ôte.  Les  Infubres  ont  les  Villes  de  Mediolanum  ou  Milan 
Lan  s Pompeia  Ou  Lodeve,  ôte.  La  Galia  Cijpada&a , Gaule  au  deç; 

du  Po , a pour  principaux  Peuples  les  Senones,  qui  ont  les  Villes  de  Ra- 
venu  a , C a(ena , ôte.  Les  Lïnganes  ont  les  Villes  de  Forum  Corne  lit  ou 
Imoîa , Fa-ventta , ôte.  Les  Boit  ont  les  Villes  de  P arma , Mutina  ou 
Modene,  Ôte.  Les  Anamani  ont  les  V illes  de  Placentia , Fidentia,  ôte. 
Les  Ligures  ou  Ligurens  étoieqt  divisez  en  Montant  ou  Montagnards! 
êt  en  Capillpu  ou  Maritimes  : Les  Liguriens  Montagnards  étoient  eux* 
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irîefmes  fubdivifés  en  divers  Peuples, qui  font  les  Velmtts  \ où  étoîer 
les  Villes  de  Velta , Dertona , Sic.  Les  Statielioxx  Statelates  , ont  1 
Villes  d' Afta , AlbuPompeja  , &c.  Les  Fàgienni ont  les  Villes  d*^// 
gfifiœ  Vagknnorum  ou  Carmagnole  yPollentia>  Sic.  Les  Liguriens  M; 
ritimesrenfermoient  fous  eux  les  zieri  Ligures , ou  vrais  Liguriens,  qi 
avoient  les  Villes  de  Genua  ou  Gennes , Savona  ou  Savone , &c.  ÎLi 
Jngmni  ont  la  ViWcà'  Albium  Ingaunum  ou  Albenga,&cXes  Inttmti 
ont  la  Ville  d ' A Ibiimt  Intemeltu?/i  ou  Vintemille  , &c.  Les  fàé'ant 
ont  les  Villes  d’Herculis  MonœciPortus  ou  Monaco  yNicaa  r &çl 
L Umbria , Umbrie , a les  Villes  d’ A riminum  ou  Rimini , $eti 
Galhca  ou  Senagaglia,  Spoletium  ou  Spoleto,7Wer  ou  Todi , Ttferîiu: 
ou  Cita  di  Caftello  , Sarfina  , &c.  Sabina  ou  Terre  SabfhÉ 
a les  Villes  de  Nur fia  ou  Norfia,  Reate  Rieti,  Cures  ou  II  Vifooviai 
Sabina, &c.  La  Ville  de  Cures  eftoit  la  Capitale  desSabins,&melm$cj 
Peuples  en  ont  efté  nommez  Cures  y8i  en  fuite  Quintes.  Latium  ouj 
Païs  des  Latins, n’étoit  dans  les  premiers  temps, qu’une  petite  Région  ci 
l’on  bâtit  la  Ville  deRome,qui  devint  en  fuiteCapitale,non  feulemétd! 
Latins,  mais  encore  du  plus  fameux  de  tous  les  Empires  ; mais  les  Latii 
s’eftant  étendus, ils  âvoient  pour Villes  principalesT/W  ouTivôli  ,Albt 
Lmga,  Lanuvtum  ou  CivitaLavina,  Qfiia  le  Port  d’Oftie,&c,Enfuii 
iîsonteu  les  Peuples  Aequi  ouAequicothOU  étoient  les  Villes  de  Falen 
ou  Vico-Varo,7V^  ou  J rez/a,  A Igidum  ou  L Ofteria,  &c.  Les  Hemi 
ont  les  Villes  à'  Anagnia  ou  Anagni,  Ferentinum  ou  Ferentino,  &c.  L< 
Polfci  ont  les  Villes  de  Sora,  Circai  ou  Monte  Circello , Antium  o 
Antio  Rovinata , SueJJa  Pometia , &ç.  Les  Aurunci  ont  les  Villes?  d 
Fuftdi  ou  Lago  di  Fundi , Caieta , Sic.  Les  Rutuli  ont  celles  d 'Ariki 
Aphroâifium , Sic.  Tufcia  ou  Etruria  Etrurie,  a lès  Peuplit 
Arretini , où  font  les  Villes  de  PiHorium  ou  Piftoie , Florentia  ou  Fie 
rence,Arretmm  ou  Arezzo,&c.  Les  Cortonenfis  ont  là  Ville  de  Cortèm 
êcc.  Les  Cluftni  ont  les  Villes  de  Sena  ou  Sienne  en  Tofcane  , Ciufim 
ou  Chiufi,  Sic.  Les  Volftmi  ont  les  Villes  de  Fol  finit  ou  Bolfene,  Suan 
ou  Soana,  Sic.  Les  Fali/ci  ont  là  Ville  de  Fuient , Sic.  Les  repentes  or 
la  Ville  deFeiii  fîtuéeoù  eft  maintenant  celles  de  Scrofano  , &c.  L< 
C are  tani  ou  Agyllini  ont  la  Ville  de  Care  , qui  avoit  porté  auparavan 
le  nom  à'Agylla  ou  Cerveteri,  Sic.  Les  T ar quint  ont  les  Villes  de  Tar 
quinta , Centum-Ceilœ , ou  Civita-Vecchia , Sic.  Les  Ruffellani  ontle 
Villes  de  RuJJeila  ou  Bagni  di  Rofèlîe,  SaturniaySic.  Les  retulonii  on 
les  Villes  de  Aîajfia , Sic.  Les  Volaterrani  ont  les  Villes  de  Fol  a 
terra , H erculis  ou  Pionfoitio,  Labronis  P ortus  ou  Livourne,  &c.Le 
Apuani  Ligures  ont  les  Villes  de  Lun  a ou  les  Marbres  de  Gennes,  Luit 
ou  Luqües,  qui  eft  maintenant  Republique , Pi  fa  ou  Pife , Sic. 
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3 e la  partie  Méridionale  de  l'ancienne  Italie  en 
particulier * 

ON  la  diviie  d’ordinaire  en  trois  parties , qui  font,  îe  i 
nium , la  Campant  a , & la  Magna  Gracia. 

Sous  le  nom  de  Samnium  les  Géographes  renferment  plu 
Peuples , comme  les  Picèntim  ou  Picentiniens , ou  vrais  Picentin 
qui  ont  les  Villes  tfAncona  , Firmum  ou  Porto  di  Fermo  , 
On  ajoûte  à leur  Païs , ceux  qu’ils  nomment  Ager  P aime» fis 
eft  la  Ville  de  Truentum  , &c.  Prœtutianus  Ager : où  eft  la  Vill 
Jnteramwum  ou  Teramo  , &c.  Hadrianus  Ager , où  eft  la  1 
Hadria  ou  Atri , &c.  Les  Peuples  Vefiini  ont  les.  Villes  de  P 
ou  Civitadi  Penna,  &c.  Les  cMarrucini  ont  la  Ville  de  Tk 
ou  Chie'ti  ou  Tieti  , &c.  Les  Frentani  ont  les  Villes  de  Ortc 
Larimm  ou  Larina  , &c.  Les  Peligni  ont  les  Villes,  de  Corfinù 
Sulmo  ou  Sulmona  , &c.  Les  Marfi  ont  la  Ville  de  Marrubi, 
Mornea , &c  Les  Samniees  , proprement  dits , ou  les  vrais  Samr 
ont  les  Villes  de  Triventum  ou  Trivento,  Beneventum  ou  Bene\ 
&c.  Les  Hirpini  ont  les  Villes  de  Ahetlinum  ou  Avellino , Cor 
ou  Conza , &c. 

La  Campania  ou  la  Campanie  , a pour  principales  Villes  V 
jrum  ou  Venafro , Cales  ou  Caîui  , Capua  ou  Capouë , Nota 
Noie  , Nuceria  ou  Nocera , Surrentum  ou  Sorrento  , Neapolis 
Naples,  Atella  ou  Averfa , Puteoli  ou  Pouzzol , Cuma , &c.  Ve 
Midy  de  la  Campanie,  font  les  Peuples  cPicentini>  qui  ont  pour 
les  principales , Picentia  » qui  a efté  la  Capitale  des  Peuples  Pi 
îiniens  , Eburi  ou  Evoli , Salernum  ou  Salerne , &c. 

La  Magna  Gracia , ou  la  grande  Grèce  > contient  les  Région 
Japygia  & (POenotria- 

La  Japygia  renferme  YApidia  ou  la  Poüille,  & la  Mefapia 
Calabre. 

La  Poüille  fe  fubdivifê  en  ^/fpulia  Daunia  , où  eft  le  I 
Agafus , ou  Porto  Græco,  & les  Villes  de  Sipontum  ou  Sipon 
Ar pi  ou  Arpe,.  &c.  Et  en  A pâli  Peacetii , ou  Apuliens.Peuceti< 
où  font  les  Villes  de  Canuftum , Barium  ou  Bari  > &c0. 
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La  Mefapia  ou  Calabre  renferme  les  Peuples  Calabri , qui  om 
Villes  de  Brundufium  ou  Brinde,  Hy  drus  ou  Otranto  , &c.  Les  S 
Untinh  nommez  aufïi  Mefftpii,  ont  les  Villes  de  Tarentum  ou  ' 
rente,  Soletum  ou  Soleto-,  &c.  - *" 

La  Région  tfOenotria  renferme  la  Liïcârita , & les  Peuples  Bn 
La  Lucania  Ce  fubdivifoit  au  refpeft  des  Monts  Apennins  & d( 
Ville  de  Rome  en  Lucania  tram  Apenninum  3 ôu  Lucanie  au  delà 
l’Apennin  ; & cette  partie  avoit  autrefois  porté  le  nom  de  Sybar 
rum . Ses  Villes  remarquables  font,  Metapontum  ou  Torredi  M; 
* Sybaris,  & c.  La  Lucania  cis  Apenninum , ou  la  Lucanie  au  deçà 
l’Apennin  , qui  avoit  aufli  autrefois  porté  le  nom  de  PofiJoniatu 
a pour  Villes  confiderables  Buxentum  ou  Polycaftro,  cP<tJlum , < 
l’on  nomme  aulli  Poftdoma  ou  Rudera  Piefti , &c. 

Les  Peuples  Brutii  étoient  divifés  au  refped  des  Montagnes 
feparoient  leurs  Pais  comme  en  deux  parties  égales  ; en  Br 
Iranfmontani , Bruntiiens  au  delà  des  Monts  , ou  anciennes 
Locri  & Crotoniata , leurs  Villes  confiderables  étoient  , Rufitar, 
ou  Roflano , Crotona  ou  Cortone , Petelia  , Locri  , furnomi 
Eptzephyrii  ou  Girace , &c.  Les  Brutii  cis  Montant , Brutiiens 
deçà  des  Monts , anciennement  Hipponienfes  & Rhegini  , avoi 
pour  Villes  remarquables  , Hipponium , que  l’on  nommoit  auffi 
bovalentia  & Vtbom , ou  Monte  Leone  > Scylleum  ou  Sciglio  , l 
gium  ou  Reggie , &c„ 

De*  Ijles  de  l' Ancienne  Italie . 

Pour  éviter  les  redites , nous  parlerons  des  Ifles  de  l’ancie 
Italie  , en  traitant  des  Ifles  de  l’Italie  moderne  dans  le  Chap 
fuivant. 
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FIGURE  xc  ix. 
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De  l' Italie  Moderne  en  general, 

< ° 

?..  ... 

O Es  Bornes  qui  répondent  ptefque  à lès  anciennes , Font  au  Septe 
L 1™”*'  ^ tr^on  Sav°ye  5 ^es  SuiiTes , & l’Allemagne , où  fe  trouvé  la  pl 
ififtrod.  Geo-  grande  partie  des  Alpes;  à l’Orient  la  Turquie  en  Europe  &lc  Go] 
grapb.  de  Venife,  ou  Mer  Adriatique  ; au  Midy  la  Mer  Ionienne  ou  < 

Davity  Grece,  & lTfle  de  Sicile  ; & à l’Occident  la  Mer  de  Tofcane  , 

d\ Europe  T.  Mer  de  Genhes , & la  France  ; toutes  lès  Mers  que  nous  venons  < 
îj p*g  *■  &c.  fpecifier , Font  des  parties  de  la  Mer  Mediterranée. 
de.  Beauté^  Ses  principales  Montagnes  Font , les  Alpes  & l’Apennin, 

Ses  principaux  Lacs  Font, le  Majeur, en  Italien  Maggion  ou  Mâjou 
Cûmo  de  Corne , Lago  di  Garda , de  Garda , Perugia , Celano , & 
onelii  Ses  principales  Rivières  Font  , Adige , Po,  FiumeFino , PeFcara 
Cjtal.U  g°S'  Sàngro,OFanto,  Selo,  Volturno,  Tibre,  Tevero,  Arno,  &c. 
7ouv  ' d Ses  Caps  remarquables  Font,  Ancône,  Porto  Græco  , Çapo  ! 
l’iuïiçtn  C Maria di  Leuca , Capo  RiFuUo , Capo  di  Stilo  * Capo  dell  Armi 
Piambino,  &c. 


Pour  Faciliter  là  connoiflfance  de  l’Italie,  nous  la  diviFerOnt  en  Septei 
trionale&en  Méridionale. 

La  partie  Méridionale  renFermera  * 

L’Eftat  de  Venife  , 
le  Duché  de  Mantouë  * 
le  Duché  de  Modene , 
le  Duché  de  Parme  , 
la  Republique  de  Genncs  * 
le  Piedmont, 
le  Milanois , 
le  Montferat  , &c. 


Là  partie  Méridionale  aura, 
l’Eftat  Ëcclefiaftique  , 
le  Duché  de  ToFcane  , 
le  Royaume  de  Naples , &e. 
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De  V Italie  Moderne  en  particulier . 

Efiat  ou  République  de  Déni  le. 

L’Eftatde  Venife  en  Italie  comprend  plulieurs  Provinces  ou  T 
ritoires , qui  fout , le  Cadorin  , qui  a pour  Ville  principale , Pü 
di  C adore,  &c.  Le  Frioul,  en  Italien  Friuli,  où  font  les  Villes  de  Udii 
Concordia  , Grado , &c.  la  Ville  d’Udine  eft  le  féjour  ordina 
du  Patriarche  d’Aquilée,  celle  de  Concordia  d’un  Evêque  Suffrag; 
d’Aquilée  , & celle  de  Grade  eftoit  le  Siégé  d’un  Patriarche  , av; 
qu’il  eut  efte  transféré  à Venife  : On  ajoute  ordinairement  au  Frit 
le  Territoire  du  Comté  de  Goritz  , qui  a pour  V ille  principale  Gori 
&c.  elle  eft  à la  Maifon  d’Autriche  : Le  Territoire  du  Comté  de  M( 
Ealcon  > quiaun  Château  de  mefmenom  ; & le  Territoire  d’Aquil 
ou  eft  la  Ville  d’Aquilée , qui  porte  le  titre  de  Patriarchat.  L’Iftri 
pour  Villes  confiderables,Tergete  ou  Triete,  Capod’lftrie,  Peder 
Pola , Parenzo , Citta  Nova,  &c.  toutes  avec  titre  d’EvefchezSufï 
gants  d’Aquilée.  LeDogadoales  Villesde  Meftre,  Venife,  &c.  ne 
parlerons  de  la  Ville  de  Venife  dans  les  pages  fuivantes,  étant  non  feu 
mentla  Capitale  du  Dogado,  mais  de  toute  la  Republique  de  Venil 
Les  trois  petites  lfles  de  Caorle  ou  Cahorle,  Torcello  , & Chiofo 
Chioggio , qui  font  partie  du  Dogado,  font  toutes  trois  Sieges  d’E^ 
ques  Suffragants  de  Venife.  Le  Polefin  a les  Villes  de  Rovigo , Adi 
&c.  l’Evêque  d’Adria,  qui  eft  Suffragant  de  l’Archevêque  de  Rav< 
ne , fait  fa  refidence  à Rovigo.  Le  Padoiian  a la  Ville  de  Padouë,  ê 
elle  eft  le.  Siégé  d’un  Evêque  Suffragant  d’Aquilée.  Le  Veronois  a 
Ville  de  Verone,  c’eft  le  Siégé  d’un  Evêque  Suffragant  d’Aquil 
Le  Breffan  ou  Comté  de  Breffe , a la  Ville  de  Breffe,  &c.  c’eft  le  Sic 
d’un  Evêque  Suffragant  de  l’Archevêque  de  Milan.  Le  Cremafq 
©u  Cremafc  a la  Ville  de  C reme , &c.  c’eft  le  Siégé  d*un  Evêque  Si 
fragant  del’Archevêque  de  Bologne.  Le  Bergamafqueou  Bergamaf 
la  Ville  de  Bergame,  &c.  elle  eft  le  Siégé  d’un  Evêque  Suffragant 
Milan.  Le  Vicentin  ala  Villede  Vicenze,  &c.  elle  eft  le  Siégé  d’ 
Evêque  Suffragant  d’Aquilée.  Le  Feltrin  a la  Ville  de  Feltri , &c.  e 
eft  le  Siégé  d’un  F.vêque  luffragant  d’Aquilée.  Le  Bellunellè  a la  Vi 
de  Belluno,  &c.  elle  eft  le  Siégé  d'un  Evêque  fuffragant  d’Aquilée. 
Marche  Trevifaneou  Territoire Tarvifan, aies  VillesdeCeneda,T; 
vifio  ou  Trevigi,  &c.  elles  font  Sieges  d Evêques  fuffragants  d’ A qui! 
Ceneda  appartient  au  Pape.  A l’Orient  de  cét  Etat  eft  celuy  de  Tren 
qui  a fa  Ville  principale  de  fon  nom  , quelques-uns  le  place  en  Al! 
magne  ; fon  Evêque  qui  fait  fa  refidence  à Trente  , eft  independai 
Nous  avons  parlé  des  lfles  de  cette  République  dans  la  T urquie. 
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Du  Duché  de  Mantouë. 

Ce  Duché  comprend  k Marejuifat  de  Chaftillon  , de  la  Stivére , ïe 
Duché  de  Mantouë  pris  en  particulier,  le  Duché  de  Guaftalla  , le' 
Comté  de  Novëîlara , la  Principauté  de  Bozolo,  &c.  Tous  ces  Païs  ont 
leur  Ville  Capitale  de  leur  nom  ; & la  Ville  de  Mantouë  eft  le  Siégé 
d’un  Evêque -qui  eft  indépendant. 

Du  Duché  de  Modene. 

Sousîenom  de  ce  Duché  nous  renfermerons  la  Mirandole,laPrin- 
cipauté  de  Carpi  ,1e  Duché  de  Modene  pris  en  particulier,  la  Seigneu- 
rie de  Saffuvolo , la  Frignane , la  Carfagnane  , le  Duché  de  Regge , la 
Seigneurie  de  Corregio , Scc  Tous  ces  Eftats  ont  leurs  Villes  Capitales 
de  leur  nom , excepté  la  Frignane , qui  a pour  Capitale  la  Ville  de 
Seftoîa  : Les  Villes  de  Carpi,  Modene,  & Regge  , font  Sieges  d’E- 
véques  SufFragants  de  Bologne. 

Du  Duché  de  Parm&. 

L'on  comprend  fous  ce  nom  le  Duché  de  Parme  pris  en  particulier , 
cjui  a pour  Ville  confiderabîe  Parme , &c.  cette  Ville  eft  le  Siégé  d’un 
Evêque  Suffragant  de  Bologne  ; le  Territoire  de  Fiorenzuvolo , qui  a fa 
Ville  principaîede  fon  nom,  &c.  l’Eftat  Palavicin,  qui  a pour  Ville  re- 
marquable, Borgofan  Donino,  &c.  cette  Ville  eft  le  Siégé  d’un  Evêque 
Suffragant  de  Bologne  -jleComté  deRoiïena,avec  fa  Ville  de  fon  nom  • 
leDuchédePlaifance  ,qui  apour  Capitale  Plai fan  ce  ; cette  Ville  eft  le 
Siégé  d’un  Evêque  Suffragantde  Bologne  : La  Principauté  de  Landi , 
qui  a 'pour  Ville  confiderabîe  Borgocii  val  Tarro,  &c. 

De  la  République  de  Cernes. 

Cette  Republique  occupe  la  plus  grande  partie  d’une  longue  Côte 
qui  fe  courbe  en  Arc  dans  les  Terres , & cette  Côte  prend  fouventle 
nom  de  la  Rivière , ou  Côte  de  Gennes  : Sousce  nom  l’on  renferme  le 
Territoire  dePontremoli,qui  a faVille  principale  de  fon  nom,  &c.  Cet- 
te Riviere  fbfbbdivife  en  Riviere  du  Levant  & en  Riviere  du  Ponant; 
Dans  la  partie  du  Levant  font  les  Villes  de  Brugneto,  Sarzane , Spezza, 
Scc.  la  Ville  de  Brugneto  eft  le  Siégé  d’un  Evêque  Suffragant  de  l’Ar- 
chevëfchéde  Gennes;&  ceîuy  de  Sarzane  eft  indépendant.Dans  la  partie 

du  Ponant  font  les  Villes  de  Gennes,Savone,Noîi,Albenga,Ventimille, 

■Scc.  la  Ville  de  Gennes  eft  le  Siégé  d'un  Archevêque,  & les  Evêques  de 
Noli,  Âlbcnga,en  font  SufFragants;  les  Evêques  de  Savone  & de  Ven- 
timilîe,f6ntSuffragantsdel’Archcvefchéde  Milan,.  Entre  la  Ville  de 
Savone  & celle  d’Albenga,  eft  le  Marquifat  de  Final,  avec  une  Ville 
de  rnefme  nom , qui  appartient  au  Roy  d’Efpagne  : Et  plus  à 
l'Occident  eft  la  Principauté  dOneglia,  & le  Comté  de  Marro , avec 
leurs  Villes  de  mefrne  nom  , qui  appartiennent  au  Due  de  Savoye  ; 
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La  Principauté  de  Monaco  a pour  Ville  Capitale  , Mouîg-ues  ôts 
Monaco  , &c.  Ton  Prince  eft  fous  la  proteôion  du  Roy  de  France. 

Du  Pied-Mont. 

Le  Pied-Mont  pris  dans  toute  Ton  étendue  , renferme  le  Duché 
CT  Aouft,  qui  a A ouft  pour  V ilîe  principale  ; cette  Ville  eft  le  Siégé  d’un 
Evêque  fuffragant  de  F Archevefché  de  Monftier , en  Savoye  : La  Prin- 
cipautéde  Maïïeran  a fa  Ville  principale  de  Ton  nom,&c.  LaSeigneurie 
de  V ercc-il  a pour  Capitale  V erceil,  &c.  cette  V illetft  le  Siégé  d’un  Evê- 
que fuffragant  de  Milan.  La  Principauté  de  Pied- Mont  a pour  Villes 
principales  T urin,  Foffano,  Mondovi , Pignerole , &c  la  Ville  du  T u- 
rin  eft  le  Siégé  d’un  Archevêque,  & les  Evêques  des  Villes  de  FofTano 
& de  Mondovi,  en  font  fuffragants;  la  Ville  de  Pignerole  a efté  cedée 
^âu  Roy  de  France  : LeComtéd’Aft  afa  Ville  Capitale  de  Ton  nom,&c. 
cette  Ville  eft  le  Siégé  d’un  Evêque  Suffragant  de  Milan  : Les  Langhes 
ont  la  Ville  de  Cotemiglia  pour  Capitale,  Sec.  Le  Marquifat  de  Ceva  a 
fa  Ville  principale  de  fon  nom , &c.  Les  Gouvernemens  de  Sofpello, 
IPoggîen,  S.  Eftienne  & Barcinonette,  ont  leurs  Villes  Capitales  de  leur 
nom  ; au  Midy  de  Poggiet  eft  le  Comté  de  Nizze  ou  Nice , qui  a pour 
Ville  confiderable  Nice,  &c.  cette  Ville  eft  le  Siégé  d’un  Evêqueindé- 
pendant  : Le  Territoire  de  Saluffe  a Saluffe  pour  Capitale,  & eft  Siégé 
d’un  Evêque  indépendant  : Le  Marquifat  de  Sufea  pour  Ville  confi- 
■derabfe , Sufe,  & c.  Le  Marquifat  d’Yvrée,  dans  lequel  eft  le  Cavanois, 
a pour  Villes  principales  Yvrée,  Lanzo,  &c.  la  Ville  d’Yvrée  eft  le 
Siégé  d’un  Evêque  fuffragant  de  Turin  , &c. 

Du  Milanois. 

Sous  ce  nom  Fon  renferme  le  Comté  d’ Anghieria,  oh  font  les  Villes 
«de  Domcdofceila,  Anghieria,  &c.  Les  Territoires  de  Corne , de  Milan, 
3a  Campagne  de  Lodi,  le  Territoire  de  Cremone  ,les  Campagnesde 
Tortone,  de  Bobieffe  ou  Bueïl,  d’Alexandrie  de  la  Paille,  le  Terri- 
toire de  Pavie,  la  Campagne  de  Vigevano,  le  Territoire  de  Novarre, 
&c.  Tous  ces  Pais  ont  leurs  Villes  Capitales  de  leur  nom  ; la  Ville  de 
Milan  eft  le  Siégé  d’un  Archevêque  , &les  Evêques  des  autres  Villes 
font  fes  Suffragants , excepté  ceux  de  Corne , de  Pavie  & de  Bo- 
bielle , le  premier  étant  Suffragant  d’ A quilée , le  fécond  indépendant, 
Si  le  troifîéme  Suffragant  de  Gennes. 

Du  Mont- F errât. 

Ce  Pais  appartient  au  Duc  de  Savoye,  au  Duc  de  Mantouë,  &c.  Le 
Duc  de  Savoye  y aies  Villes  deTrin,  Albe,&c.  Le  DucdeMantouë-a 
celles  de  Cafal , Acqui,  &c.  Le  Roy  de  France  eft  en  poffellïon  de  la 
Citadelle  de  Cafal,  &y  a garnifon  Françoife:  Les  Villes  d’Albe,  Cafal 
& Acqui  font  Sieges  d Evêques  Suffragants  de  Milan. 
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De  l'Ejïat  EccleJiaJHqne. 

L’Eftat  Ecclefiaftique  » Staîo  délia  Chiefa  > contient  pîufîeurs 
Pais , qui  font  , 

Le  Duché  de  Ferrare  , qui  a pou?  principales  Villes  , Ferrare  3 
Comachio , &c.  ces  deux  Villes  font  Sieges  d’Evêchez  ; celuy  de 
Ferrare  eft  indépendant , & celuy  de  Comachio  eft  fuffragant  de 
R avenue. 

Le  Bouî'onnois  a pour  Ville  principale  Bologne  la  GrafFe  , Siégé 
d’en  Archevêque. 

La  Romagnea  pour  principales  Villes,  Ravenne  , Cervia  , Ri- 
«nini  , Saiiîna,  Cefena  , Bertinoro  , Forli  , Faenza  , Imola  , &c. 
Toutes  ces  Villes  font  Sieges  d’Evêques  Suffragants  de  Ravenne. 

Le  Marquifat  de  Meldola  a fa  Capitale  defon  nom  > elle  eft  au 
Midy  de  la  Ville  de  Forli. 

Entre  la  Romagne  & le  Duché  d’Urbin , eft  la  République  de 
S.  Marin , qui  a une  Ville  de  fon  nom. 

Le  Duché  d’Urbin  a pour  principales  Villes  , Fefàro , Fana, 
Senigagîia  , Foffumbreno  , Eugubio  , Cagli  , Caftro  Durante , 
Urbin,  S.  Leo*&c.  la  Ville  d’Urbin  eft  le  Siégé  d’un  Archevêque* 
& les  autres  Villes  que  nous  venons  de  fpecifier , font  Sjeges  d’Evêques 
lûffragants  d’Urbin , excepté  celuy  de  Fano,  qui  eft  indépendant. 

La  Marche  ou  Territoire  cT Ancône  a pour  principaîesVilles  Ancône* 
N.  Dame  de  LaurettejRecanat^FermojRipa-Tranfone,  Monte  Alto, 
AfcolijCamerinOîSan  SeverinOjTolentino,  Jefî,  Humana,  Ofîmo, 
Macerata,&c.La  Ville  de  Fermoeft  le  S iege  d’un  A rchevêque,&  toutes 
ces  autres  Villes  font  Sieges  d’Evêques;les  E vefchez  d’Ancone  & d’Hu- 
manafont  unis  enfemble  ; celuy  de  N.  Dame  de  Laurette  eft  aüfli  uny 
à celuy  de  Recanau , 8c  font  Suffragants  de  Rome*  aulli  bien  que  ceux 
d’Afcoli,  Camerino  ,Jeft  & Omo  ; ceux  de  Ripa-Tranfone,  M.  Alto, 
San-Severino  ,Tolemino&  Macerata  ,font  Suffragants  de  Fermo. 

L’Umbrie,  ou  Duché  de  Spoîete  dans  toute  fon  étendue, a les  Villes 
d’Affife , Fuligno , Nocera , Rieti , Terni,  Narni , Amelia  , Todi  , 
Buagna,&c.  Foutes  ces  Villes  font  Sieges  d Evêques  fuffragants  de 
Rome  ; f Evefthé  de  Noricia  a,  efté  uni  à,  celuy  de  Spolete. 

La  Terre  Sabineapour  Villes  considérables  Vico-Varo,ouVefcovio, 
Magliano, &ç.  ces  Villes  font  Sieges  d’Eveques  fuffragants  de  Rome. 

La  Campagne  de  Rome  a pour  principales  Villes , Tivoli  , Paîef- 
trina  , Alatro  x Yeroîi , Terrarine  Oftia  3,  Albano  3Rome  * Frafcat* 
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Lerentino,  Anagni , Sezza,  Segni  * &c.  Toutes  ces  ViHes  fout  Sregeç 
ef  Evêques  fuffragants  de  Rome  ; nous  parlerons  de  cette  Ville  dansv 
‘les  pages  fuivantes. 

Le  Patrimoine  de  Saint  Pierre  a pour  Villes  confiderables , Horta, 
Citta-Caftellana , Nepe,  Porto  , Çivita-Vecchia,Corneto  , Monte- 
Fi  a fçone , Viterbe,  Sutri,  &c.  Toutes  ces  Villes  font  Sieges  d5Evêques 
fyifragants  de  Rome  ; les  Eyefche:z  d’Horta&  de  Çitta-Caftellana , 
Ont  efté  unisenfembîe  ; ceiuy  de  Porto,  eft  aufli  uny  à celuy  d’Oftie  \ 
On  renferme  d’ordinaire  dans  ce  Païs , les  V illes  de  Caprarola , Ronci- 
glione , &c.  qui  font  au  Duc  de  Parme.  Le  Duché  de  Braçciano , oit 
eft  la  Ville  de  Bracciano,  qui  a fon  Duc  particulier  s Et  le  Duché  de 
Caftro , qui  a pour  principales  Villes,  Tofcanella , Caftro , &c.  Ces 
Villes  font  Sieges  d’Evêques  fuffragants  de  Rome;  PEyefché  de 
tTofcanelîa  a efté  uny  à celuy  de  Viterbe. 

Le  Territoire  d’Orviete  a les  Villes  d’Qrvieto  , Acqua-Pendente  ^ 
$ic.  elles  font  Sieges  d’Evêques  fuffragants  de  R orne. 

Le  Territoire  de  Peroufe  a ies  Villes  de  Pérou fe,  Citta-di-Pieve  Sf 
&c,  ces  Villes  font  Sieges  d’h vêques.  fuffragants  de  Rome. 

Le  Contadoâi  Cita  di  Caftello  , a fa  Ville  principale  de  fon  nom  ; 
çette  Ville  eft  le  Siégé  d’un  Evêque  fuffragant  de  Rome. 


Du.  Duché  de  Tojcanea 


La  Tofoane  comprend  le  Domaine  de  Florence,  qui  a pour  Villes* 
çonfi  durables,  Citta  di  Sole,  Borgo  di  San-fepüîçhro,  Gortona,Monte- 
Pulciano , Cofte , Volterra , Livourne  , Pife , Piftoie,  Prato , Fiefoli  , 
Arezzo,  Florence, &c.  Les  Villes  de  Florence  & Pife  font  Sieges  d’Ar- 
chevcfque , êc  les  Evefques  des  autres  Villes  font  fuffragants  de  Flo- 
rence , excepté  LEyêque  d’ Arezzo  , qui  eft  fuffragant  de  Rome , & 
çeluy  de  Liyourae  qui  l’eft  de  Pife;  Le  Territoire  de  Sienne  a pour 
Villes  çonfiderabks  Siçone , Pienza,  Chiuft,  Soana , Groffeto,  Monte- 
Alcino.,  Sec.  La  Vilk  de  Sienne  eft  le  Siégé  d’un  Archevefque,  & les 
Evefques  des  aytres  Villes  en  font  fuffragants  VersleMidy  de  ce  Ter- 
ritoire font  la  Principauté  de  Maffe , la  Seigneurie  de  Piombino  , & 
les  Villes  d’Orbitello,  Porto  Hercoîe  ,&c.  les.  Villes  de  Malle  & de 
Piombinofont  Sieges  d’Evêques  fuffragants  de  Pife,  & ces  deux  Evê-?, 
chez  ontefté  unis  : la  Ville  d'Orbitcllo  eft  la  Capitale  de  l’Eftat  Délit 
prefidii.  Au  Nord  de  la  Ville  de  Pife , eft  la  Ville  de  Lucques , Capi- 
tale d’une  Republique  de  fon  nom;  ç’eilie  Siégé  d'un  Eveque  iàdé» 
pendant.  * * * ” .d'y':.""  ' ' ■ «i 
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Du  Royaume  de  Naples, 

LE  Royaume  de  Naples  contient  les  Païs  & Territoires'  de  l’Abruz; 

Ultérieure,  qui  a pour  Villes  considérables  , Campli  ou  Campoli,  Au 
Civitadi  Pinna  , Aquiîa,  Civita  Ducale  , Teramo,  Scc.  Toutes  ces  Vill< 
font  Sieges  d’Evêques  Suffraganes  de  l’Archeyefché  de  Chieti  , excepté  1 
Evêques  d’Aquila  Sc  de  Teramo  , qui  font  indépendant  ; L’Eveiché  c 
Civita  di  Penna  eft  uni  à celuy  d’Atri. 

L’Abruffe  Citerieure  a pour  Villes  remarquables  , Chieti,  Ortona-a-Mar 
Lanciano , Solmona  , Scc.  Les  Villes  de  Chieti  & de  Lanciano  font  Sieg( 
d’Archevêques  ; les  Evêques  des  Villes  d’Ortona  & de  Solmona  font  Suffi:; 
gants  de  Chieti.  L’Arcbevelché  de  Lanciano  n’a  point  de  Suffragants. 

La  Capitanate  a pour  Villes  confiderables  , Termoli  ou  Termini  , Lefinc 
Vielle  , Monte  Sant-Angelo  , .Manfrédonia  , Siponte  , Mont-Gargan 
Salpe  ou  Solpe,  Afcoli  , Bovino,  Troia  , Volturata  , Dragonana  , Sai 
Severo , Lucera  delli  Pagani,  Ferentino, , Scc.  Les  Villes  de  Mont-Garga: 
S.  Angelo,  Manfrédonia , Siponte , font  Sieges  d’Archevêques  qui  ont  ell 
unis  ; & les  Evêques  de  Vielle  , San-Severo,  Lucera  & Troia,  en  font  Suffi, 
gants  ; & ceux  des  Villes  de  Termoli,  Lefîna,Tragonerà,  Ferentio,  AfcoJ 
Bovino,  Volturata,  font  Suffragants  de  Benevent  ; celuy  ds  Solpe  eft  Suffi; 
gant  de  l’Archevêque  de  Trani  dans  la  Terre  de  Bari. 

La  Terre  de  Bari  a pour  principales  Villes  , Barleta , Trani  , Bifeglia 
Molfetta,  Giovenazzo,  Bari  , Polignano , Monopoli , Converfano,  Gravin; 
Monervino  , Cannofa , Andria,  Ruvo,  Bitonto,  Bitetro^ , &c.  La  Ville  c 
Barlette  fert  de  relîdence  à l’Archevêque  de  Nazareth  • les  Villes  de  Trai 
Sc  de  Bari , font  Sieges  d’Archevêques  ; les  Evêques  de  Bizegîia  Sc  d’Andri 
font  Suffragants  de  Trani  ; celuy  de  Molfetta  eft  indépendant , & celuy  c 
Monopoli  eft  Suffragant  de  Siponte  ; & les  Evêques  des  Villes  de  Giovena: 
zo , Polignano  , Converfano  , Monervino  , Ruvo  , Bitonto  Sc  Bitetto 
font  Suffragants  de  l'Archevefché  de  Bari  ; à cét.  Archevêché  on.  a uni  l’I 
vefché  de  Canofa. 

La  Terre  d’ Otrante  a pour  Villes  remarquables  Oftuni , Brindfes- , Lecce 
Otranto,  Caftro , S Maria  de  Leuca , Aleffano , Ugento  , Gallipoli,  Nardt 
Tarante  , Caftellaneta , Matera , Matola , Oria , &e.  les  Villes  de  Blindes 
Otrante , Tarante  Sc  Matera  , font  Sieges  d’Archevêques  ; celuy  de  Matera 
efté  uni  à celuy  de  Cirenza , qui  eft  dans  la  Bafilicate  ; les  Evêques  d’Oftui 
& Oria  font  Suffragants  de  Blinde  ; Sc  ceux  de  Leçce,  Caftro,  Alezzano,  : 
Maria  de  Leuca , Ugento,  Gallipoli  & Nardo , le  font  d’ Otrante  ; Sc  ceux  d 
Caftellaneta  Sc  Matola,  font  Suftfagants  de  Tarante. 

La  Bafilicate  a pour  Villes  confiderahles , Laviello  , Meîfî  , Rapolla  , Vc 
nolâ,  Cirenza , Monte-Pelofo  , Tricaric©,  Turfi,  Potenza,  &c.  La  Ville  c 
Cirenza  eftffe  Siégé  d’un  Archevêque  qui  a efté  uni  à celuy  de  Matera  ; le 
Evêques  de  Venofa,  Tricarico , Turfi  Sc  Potenza  , font  Suffragants  de  C 
renza  ; & celuy  de  Laviello  î’eft  de  Bari  y mais  les  Evêques  de  Melfi,  Rapoll; 
Sc  Monte-Pelofo , font  indépendans. 

La  Calabre  Citerieure  a pour  principales  Villes,  Caffano  , Roffano,  Cariat 
Umbriatieo , Stroagoli , Cerenza,  Martoraua-  2 Amantea , Cofenza,  Mont-AR 


San-Marco , Bifîgnino  , Sec.  Les  Villes  de  RofTano  & Cofenza  , font  Sieges 
d’ Arche  vécues  ; Les  Evêques  de  ÇafTano  , deS„.  Marco  de  Befîgnano,  font 
jndépendans  ; & ceux  de  Carieti,  Umbriatico  , Strougoîi,  Cerenza,  font  Suf 
fragants  de  l’Archevefché  de  S.  Se  venu , dans  la  Calabre  Ultérieure  ; & les  deux 
Evêchez  de  Çariati  & de  Cerenza , font  unis  ; L’Evêché  d’Amantea  eft  uni 
4 celuy  de  Tropea,  qui  eft  dans  la  Calabre  Ultérieure. 

La  Calabre  Ultérieure  a pour  Villes  confîderabîes  S.  Se  ver  in,  Cortone,  Ifola 
Bel-caftro , Cantazaro , Squilace  , Girace  , Bove , Regge , Nicotera , Tropea 
Nicaftro , Taverna,  Monte-Leone,  Miieto  , Oppido , Sic.  Les  Villes  de  S.  St- 
vérin  & de  Regge  font  Sieges  d’ Archevêques  ; les  Evêques  de  Bel-caftro  & 
d’Ifola font  Suftragants  de  S.  Severin -,  & les  autres  de  Regge,  l’Evêché  de 
Cantazaro  eft  uni  à celuy  de  Taverna  j & celuy  de  Miletp-  à celuy  de  Monte- 
Leone  , ce  dernier  eft  indépendant. 

La  Principauté  Ultérieure  a pour  Villes  principales , Santa  Agatha,  Bene- 
vent,  Ariano,  Trevico,Cedogna,  Monte-Verde,  Conza,  M.  Marano,  Avellino 
Fricento,  Bizazza , Sant-Angelo,  Nufco,  &c.  Les  Villes  de  Conzza  & de 
Benevent,  font  Sieges  d’Archevêques  : Les  Villes  de  San-Angelo,  Cedogna, 
Bizazza,  font  Sieges, d’Evêques  Suftragants  de  Conza  ; l’Evêché  de  Monte- 
Verde  eft  uni  à l’Arcnevèfché  de  Nazareth  , qui  a fon  Siégé  dans  la  Ville  de 
Barlette , fîtuée  dans  la  Province  de  Bari  : Les  Evêques  d’Ariano  , Trevico 
M.  Marano,  Avellino,  Santa  Agatha  & Fricento,  font  Suftragants  de  Bene- 
vent  ; Les  Evêchés  d’Avellino  & de  Fricento  ont  efté  unis , ôc  l’Evêque  de 
Nufco  eft  Suffragant  de  Salerne. 

La  Terre  de  Labour  a pour  Villes  confîderabîes  , Sora  , Venafre,  Alifi. 
Telefe,  Gajazzo , Serra,  Noie  , Caftel-a-mare-diftabia  , Vico  , Sorrento 
Maffa  di  Sorijgnto , Naples,  Pouzzol,  Cuma,  A ver  là,  Capouë,  Calvi , Ca- 
yinola , Tiuno  , Sefla , Trajetto , Mola , Gaete  , Fondi , Aquino  , Monte  Caf 
lino  , Sec.  Les  Villes  de  Capouë , de  Naples  & de  Sorrento , font  Sieges  d’Ar- 
çhevêques  , & les,  autres  d’Evêques  • Les  Evêques  de  Sora,  Venafre , Gajaz- 
zo , Cazerta  , Calvi , Carinola  , Tiano , Sefla  , Trajetto,  Mola , Gaete , Fondi. 
Aquino , & Monte  Caflino , font  Suftragants  de  Capouë  ; Les  Evêchez  de 
Trajetto  , Mola  & Gaete  , ont  efté  unis  ; Les  Evêques  d’ Alifi  Se  de  Telefe  j 
font  Suftragants  de  l’Archevêché  de  Benevent  ; & les  Evêques  de  Cuma  . 
Serra , Noie,  Averfa , Pouzzol  & Ifchia  , font  Suftragants  de  Naples  ; & 
ceux  des  Villes  de  Caftel-a-maçe-Piftabia , Vico,  & de  Mafla  di  Sorrentb. 
font  Suftragants  de  Sorrento. 

La  Principauté-  Citerieure  a pour  Villes  remarquables  , Sarno  , Acerno  , 
Campagna,  Cangiano,  Marfîco  Novo , Policaftro.,  Caftel-a-mare-della-Bruc- 
cana , Capaccio  Nuovo,  Salerne , Minori , Amaîphi , S.cala , Lettere , Nocera 
délit  Paganij  la  Çava,  Ravello  , &c.  Les,  Villes  de  Salerne  & d’Amalphi  font 
Sieges  d’Archevêques  ; & les  Villes  de  Sarno  , Acerno  , Campagna  , Mar- 
Cico  , Policaftro  & Nocefa  , font  Sieges  d’Evêques  Suftragants  de  Salerne  ; 
l’Evêque  de  la  Cava  ëft  indépendant  ; & celuy  de  Cangiano  eft  Suffragant  de 
Conza  : Les  Çvêques  des  Villes,  de  Minori,  Scalâ , Lettere  & Ravello,  font 
Suftragants  d’Amalphi. 

Le  Comté  de  Moliffeapour  Villes  confîderabîes , Guarda,  Alferes , Larina, 
Trivento,  Moliffe  , Boiano , Ifernia , &c.  Ces  Villes  , excepté  celle  de  Mo- 
lifte , font  Sieges  d’Eyê^ues.  Suftragants  de  Benevent  ; l’Evêque  de  Tricentb 
çit-  indépendant*  T 
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DE  L’EURO 


De  la  Ville  de  Venife « 


Y ^ ^ Ville  de  Venife  doitfes^commencemens  à des  Cabanes  de  1 


nuvain  p.  ^^heilrs>&àla  frayeur  des  Peuples  de  la  Terre  ferme  duFrioul 
785.  Voyage  1 Utrie , qui  pour  éviter  les  ravages  & les  barbaries  d’Attila  , fe  re: 
d'halte  & gierent  1 année  42 1 . dans  ces  Cabanes , élevées  dans  de  petites  Ifles 
de Malthe.  bout  du  Golfe  Adriatique,  & firentleurs  premières  habitations  I 
Rialto  , 1 une  des  72.  Ifles  qui  compofent  cette  fameufe  Vi 
Elles  font  jointes  1 une  à l’autre  par  plus  de  quinze  cent  Ponts*  qui  n’< 
chacun  flu  une  feule  Arche;  & la  communication  en  eft  encore  facili 
paruneinfinitéde Gondoles  ou  petites  Nacelles,  qui  voguent  inc 
fâmment  fur  ces  Canaux,  Les  Canaux  font  revêtus  de  pierre  de  taille, 
tous  les  Edifices  fondez  fur  pilotis.  Le  long  du  grand  Canal,  qu’on  ; 
pelle  Canal  de  Rialto,  on  compte  plus  de  deux  cens  Palais  trts-fupert 
Le  nombre  des  Paroifles  monte  à 71.  & celuy  des  Convents,  tant 
Religieux  que  de  Religieufes,  a 5 p.LaVille  eft  ouverte,  fans  Muraill 
fans  Arbres,  fans  Fontaines , & fans  Carofïès.  Son  circuit  efl:  de  plus 
deux  lieues  Françoifês , & enferme  plus  de  deux  cent  mille  Habitans 

Son  grand  Arcenal  efl:  le  plus  complet  qui  foit  dans  l’Univers, & ri 
n égalé  1 ordre  & la  quantité  des  munitions  qui  font  dans  chaque  IV 
gazin , tant  pour  les  Armées  Navales,  que  pour  celles  de  Terre.  On 
voit  la  GaleafFe , que  quelques-uns  appellent  Ducertore,  & les.aut 
Bucentaure.  Tous  les  ans,  au  jour  de  l’Afcenfion  , le  Doge,  ou  D 
de  Venife,  la  monte  quand  il  fait  la  ceremonie  d’époufer  la  Mer,  & qi 
jette  une  Bague  dans  les  Flots,  pour  marque  du  Domaine  qu’il  a i 
le  Golfe  de  Venife. 

Dans  le  petit  Arcenal , qu'ils  appellent  encore  la  Salle  du  Confei!  c 
Dix,  on  voit  un  grand  Magazin  d’Armes , entre  lefquelles  efl  le  Cafq 
d’Attila  , Je  Sabre  du  fameux  Scanderbeg  , qui  fut  la  terreur  c 
Turcs,  & les  Armes  d Henry  I V.  Roy  de  France. 

11  n y a point  d Eglife  ny  de  Palais  à Venife , où  l’on  n’admire  de  tr< 
excelle  ns  Ouvrages  d’Archite&ure , de  Sculpture  & de  Peinture.  No 
décrirons  dans  la  page  fuivante , FEglife  & la  Place  de  S.  Marc. 

Les  Vénitiens  ont  beaucoup  d’efprit,&  font  grands  Politiques  : C 

les  accufc  d’être  un  peu  avares.  Les  Femmes  y font  belles  & chaft* 
x La  forme  du  Gouvernement  de  l’Eftat  y efl  pure  Ariftocratie,  c’e: 
à-dire  une  fupréme  Magiftrature , exercée  par  l’élite  de  laNobleffe,  fa 
aucune  participation  du  Clergé,  ny  du  tiers  Eftat.  Ces  Nobles  élife 
pour  Chef  un  des  vingt-cinq  Procurateurs  de  la  Republique , & 
nomment  Doge  : Sa  Charge  efl  à vie.  Les  Procurateurs  font  1 
premières  personnes  de  l’Eftat, 


DE  L'ÈÜRÔPÈ. 


De  U Place  & de  P Eglife  de  S.  Marc. 

IL  n’y  a pas  Une  Ville dans  1 Univers  qui  ait  une  Place  publique  d 
les  Ailes  Toient  comparables  aux  Bâtimens  qui  environnent  la  pi 


? S j.  &c.  de  S.  Marc.  On  y vbit  d’un  côté  le  Palais  du  Doge,  dont  la  Façade 


vy*£*  d'lI  tres‘^uPer^e  • Dans  urt  autre  on  admire  l’Eglife  de  Saint  Mai 
tRte  & e que  nous  décrirons  cy-deiîbüs  : Plus  loin  on  remarque  la  Zeccha 


Midi  h?. 


Monhoye,  &la  Biblioteque  de  là  Ville.  Les  intervalles  quifontîe  < 
cuit  de  la  Place , font  occupez  par  des  Portiques  foutenus  par  des  < 
îonhes  de  marbre  ; & cesmefmes  Portiques  foutienhént  des  corps 
iogis,oüpiutoft  des  Palais,  dont  les  faces  font  enrichies  par  de  rie 
Peintures , & par  une  infinité  de  bas  reliefs*  tout  ceîa  de  mefthe  ord( 
hance , & de  pareille  fimetrie.  Sous  les  Portiques  font  de  riches  M 
chands  ; & au  delîus  logent  des  perfonnes  de  qualité. 

On  remarque  dans  cette  Place  une  grofie  ifour  qui  fert  de  Cîoch 
deux  Colonnes  de  marbre*  dont  l’une  porte  la  Stâtuë  de  S;  Theodc 
qui  eft  toute  dorée  ; & fur  l’autre  on  à élevé  un  Lion  ailé  qui  eft  ai 
doré,  & qui  reprefente  ceîuy  de  S . M arc.  On  y voit  aufli  trois  grai 
Mats  de  Vaiffeaux  élevez  fur  un  pied-deftaii  de  Bronze.  Aux  Fe 
folemnelîes  ori  arbore  les  Pavillons  ou  les  Etendarts  de  la  Repu! 
que,  à la  pointe  de  Ces  trois  Mats.  , _ *! 

L’Égîiiède  S.Mafc  n’éft  pas  la  PatriarchaîeouCathëdrale  de  Ven 
car  cette  C athcdralc  s’appelle  le  Dôme  ou  Santa  Tetra  à Cafiello , ci 
de  S. Marc  n’â  efté  bâtie  qü’âprés  que  lesVenitiens  eurent  transféré  d’j 
îexandrie  à Venife,  le  Corps  de  ce  faint  Evangelifte,  qu’ils  prirent  pd 
un  de  leurs  Protedeurs. 

L’Ëgiife  de  S . Marc  a cinq  Portés  de  Ërônié  î Sur  le  coürdhnèrm 
de  la  principale  oh  admire  par  dehors  quatre  Chevaux  de  Bronze, grat 
comme  nature,  d’un  oüvrage  achevé,  & qui  ont  fait  autrefois  l’on 
ment  de  l’Arc  Triomphal  de  Néron  * élevé  à Rome  * d’où  ils  fure 
tranfpOrtez  à Cohftantinopîe,  & delà  à Vende.  Les  Murailles  font, 
vêtues  par  dedans  des  plus  belles  T ableS  de  M arbre  qui  fe  puifiént  trq 
Ver  : On  en  voit  deux*  entr’autres,  qui  par  des  veines  naturelles,  repj 
fentent  la  figure  d’un  homme  eh  perfedion.  Le  tour  de  la  Nef  eft  fort 
par  trente-fix  Colohnes  de  marbre  * qui  foutiennent  une  voûte  conq 
fée  de  cinq  couppes  * dont  le  lambris  & le  platfond  font  reveftus  de  p 
ces  rapportées  de  Marbre  à la  Mofaïqüe.  A chaque  Colonne  on  voit 
Edifions  des  Armes  des  Doges  qui  ont  gouverné  la  République.  1 
Ecufibnsfontde  Marbre.  Legrand  Autel  eft  d’une  ftrudUre  magnî 
que,  & tout  le  Chœur  eft  enrichy  de  bas  reliefs  admirables. 
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De  U Ville  de  Rome. 

R Orne,  autrefois  la  plus  puiflante  Ville  de  l’Univers  par  l’étendue 
de  fon  E mpire  , eft  aujourd’huy  la  plus  digne  de  vénération,  par 
les  droits  facrez  de  fon  Souverain  Pontife. 

Elle  fut  bâtie  fur  la  fin  de  lafixiéme  Olympiade , & l’an  75  5.  avant 
la  nailfance  de  jefus-Chrift. 

Cette  Ville  eftoit  fort  petite  dans  fes  commencemens  ; & Romuluî 
fon  Fondateur  & fon  premier  Roy,  fe  contenta  du  Mont  Palatin,  qui; 
entoura  de  murailles  : Quelque  temps  apres , ayant  fait  alliance  avec 
Titus  ou  Tatius,  Roydes  Sabins,ilyajouta  le  Mont  Capitolin;  de- 
puis ce  temps-là  elle  fut  diverlèment  aggrandie,]ufqu’à  ce  que  du  temp! 
de  l’Empereur  Aurelien , elle  avoit  en  fon  enceinte  la  Colline  des  Jap 
dins  ou  Coliis  Hortulorum , & les  Monts  Quirinal,  Viminal , Efqui- 
lin,  Cælius,  Aventin, Capitolin  ou  Tarpeius,  & Palatin,  avec  une  partie 
du  Mont  Janicule.  Ses  Murailles,  fous  cét  Empereur , pouvoien; 
avoir  environ  treize  milles  de  circuit.  # 1 

L'Empereur  Augufte  la  divifa  en  quatorze  Régions  ou  Quartiers 
La  première  fut  nommée  Porta  Capena  ; cette  Porte  fe  nomme 
aujourd’huy  la  Porte  de  S.  Sebaftien. 

La  fécondé  Région  étoit  appellée  Calimontana  ou  C<tlïmonûum\ 
parce  qu’elle  étoit  fur  le  Mont  Cælius. 

La  troifiéme  Région  fe nommoitT^f  & Moneta , ou  Ijîs  & Serapü 
à caufe  que  l’on  y voyoit  les  Temples  & les  Statues  decesfauflè 
Divinitez. 

La  quatrième  Région  étoit  nommée  Via  Sacra  & Templum  pacis , 
caufe  d’un  Temple  de  la  Paix,  qui  fut  un  des  plus  fuperbes  de  l’Atf 
cienne  Rome. 

La  cinquième  Région  s’appelloit  Exquilina  cum  colle  Vimïnalh  parc 
qu’elle  compren  oit, outre  leMontViminal,une  partie  duMontEfquiliï 
La  fixiéme  Région  étoit  connue  fous  le  nom  d'Alfa  Semita . 

La  feptiéme  Région  k nommoit  Via  lata-, d’une  de  fes  principales  rue; 
La  huitième  Région  étoit  appellée  Forum  Romanum,  d’une  grand, 
place  qui  occupoit  une  partie  du  terrain  qui  étoit  entre  le  Mont  Pc 
latin , & le  Capitolin.  # 1 

La  neuvième  étoit  nommée  CircusFlaminim-,  d’un  de^esCirquei, 
La  dixiéme  s’appelloit  Palaüum  ; on  y voyoit  le  Palais  de  l’Empc 
reur  Augufte , que  l’on  nommoit  auflï  le  Siégé  de  l’Empire  Romaiï 
Domus  Augufîana  fedes  lmpeni  Romani. 

L’onzième  s’app  elloC/rrus  Maximus , d’un  de  lès  principaux  Edif 
ces  s qui  étoit  deftiné  pour  des  jeux  publics. 
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La  douzième  Région  étoit  nommée  Ptfcina  publiea  du  nom  d’un 
grand  Etang  où  les  jeunes  gens  apprenoient  à nager. 

La  treiziéme  Région  portoit  le  nom  à'Aventmm  , parce  que  le 
Mont  Âventin  y eftoit  compris. 

La  quatorzième  Région  étoit  appellée  Tranïlybema , c’eft-à-dire. 
au  delà  du  Tibre  , parce  qu  elle  étoit  feparée  du  refte  de  la  Ville,  & 
au  delà  du  Tibre  du  côté  de  l’Occident. 

Fopifcus  dit , que  fous  l’Empire  d’Aurelien , qui  regnoit  enviror 
deux  cent  vingt  ans  après  Claudius , les  murailles  de  cette  Ville  retrou- 
vèrent de  cinquante  milles,  mais aujourd’huy  fon  circuit  approche  d< 
quatre  lieues  ; d’autres  veulent  que  l’enclos  de  Tes  murailles  foient  d< 
vingt-trois  mille  pas  communs. 

Rien  n’égalera  jamais  la  magnificence  des  Edifices  publics  qu’on  ] 
admiroit  autrefois  ; à fçavoir,  des  Cirques,  Théâtres,  Amphithéâtres 
Portiques,  Maufolées,  Aqueducs,  Arcs  de  Triomphes,  Thermes  01 
Bains  publics,  Naumachies,  ou  Lacs  pour  faire  combattre  des  Navires 
& autres  femblables  monumens,  également  eftimables  par  la  beauté  di 
Marbre  & de  la  matière, par  le  travail  des  Archite&es  & des  Arti 
fans  qui  s’y  efloient  fignalez  : M ais  comme  la  V ille  a efté  prife  fept  foi 
par  la  force  des  Armes,  elle  a bien  changé  de  face  : Aujourd’huy  1 
fplendeur  confifte  en  la  magnificence  de  fesEglifes,  dont  les  plus  au 
guftes  font,  S , Pierre,  & S.  Jean  de  Latran  : Elleparoiftauffi  parlaporu 
pe  de  fes  Palais , dont  les  plus  fuperbes  font,  de  Farnefe,  de  Borghefe , 8 
de  Barberin:  Elle  éclate  en  la  beauté  de  fes  Rues,  en  celle  de  fes  V igne$ 
c’eft  ainfi  qu’on  nomme  fes  fuperbes  Jardins  : Enfin  on  y admire  les  déj 
bris  de  fes  anciens  Edifices,  fes  Places  publiques,  fes  Fontaines,  fes  Ou 
vrages  de  Sculpture  & de  Peinture,  le  nombre  & les  commoditez  de  fe 
Hôpitaux  ; car  prefque  toutes  lesNations  del’Egiife  Occidentale  y onj 
le  leur  particulier,  fans  ceux  qui  font  ouverts  à tous  les  Pauvres  qui  s’ 
prefentent.  Celuy  qui  porte  le  nom  de  Saint  Efprit , a plus  decenj 
mille  écus  de  rente. 

La  Ville  eft  diviféeen  deux  parties  inégales  par  la  Riviere  du  Tibre, 
&eft  encore  diftinguée  en  14. quartiers, quoyque  d’ordinaire  on  n’y  ej 
compte  que  i$.que  les  naturels  du  Pais  nomment  par  corruption ,Rm 
Ces  14  quartiers,qui  comprennent  plus  de  90.  Paroifles,  font  nomme 
des  Italiens,  di  Monti,  délia  Colonna,del  Ponte, de  Y Arenula  ou  Regoll 
délia  Ptgna , del  Capitello , df  *. Trdtevere , del  Cawpo  Mario  , di  P * 
rione , diSant-Angelo , délia  Ripa , di  Borgo  , di  SaniEvftachio  , & * 
Jrivi  L’Eglife  de  S.  Pierre , le  Château  S.  Ange , & le  Capitol( 
y font  fi  remarquables , que  nous  ferons  cy-  apres  une  defcriptio1 
de  chacun  en  particulier. 
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Du  Capitole , 


DE  toutes  les  Coîines  cjui  font  dans  l’enceinte  de  Rome  , celle  du 
Capitole  eft  la  plus  elevée  & la  plus  célébré  ; là  pointe  fê  nommoit 
Rupes  Trapeia  , ci  ou  les  Criminels  étoient  autrefois  précipitez  par  Tôt"» 
drç  delà  Juftice,  Tarquin  le  Superbe  y fit  bâtir  une  Forterelïè  , qui 
fut  inutilement  affiegée  par  les  Gaulois, apres  qu’ils  eurent  brûlé  Rome, 
du  temps  de  Camille.  Il  y ayoit  autrefois  deux  Temples  confacrez  à 
Jupiter,  fous  différents  attributs,  & les  Romains  embellirent  cette 
Montagne  de  quantité  de  fuperbes  Edifices,  & d’excellcns  Ouvrages  de 
Sculpture  ; de  forte  qu’on  y voyoit  plus  de  richefTes  & d’ornemens  que 
dans  le  refte  de  la  Ville. 

AujourdTuy  pn y remarque  le  Confcrvatorio , c’eft  ainfi  quoi* 
appelle  le  Palais  où  les  Sénateurs  s’affemblent , & puis  l’Eglife  des 
Cordeliers  , nommée  Ara-Cœli , bâtie  fur  les  ruines  d’un  Tem^ 
pie  confacré  à Jupiter  Feretien  , autrement  furnommé  Capitolin. 

Une  partie  des  plus  célébras  Ouvrages  anciens  & modernes  de 
Sculpture  & de  Peinture , font  difperfez  en  differens  endroits  du  C& 
pimle.  Il  y en  a mefme  qui  n’ont  rien  de  rare  que  leur  extrême  vieil- 
lefie.  De  ce  dernier  rang  font  deux  Colonnes  , une  appéllée  Mil* 
Itatium , & l’autre  Columna  Rojlrata.  La  première  y a efté  apportée 
de  la  Place  publique  appellee  Foru  Romanü  ,oii  A ugufle  î’avoit  fait 
elever  comme  un  terme  fixe , d où  Ton  commençoit  à compter  les 
Milles,  ceft-a-dire,  les  diftances  itinéraires  de  mille  pas,  comprifèsi 
entre  la  Ville  de  Rome  , & les  autres  Villes  de  l’Empire.  L’autre 
Colonne  fut  dreffée  a la  gloire  de  C.  Duillius , vainqueur  des  Car- 
thaginois y & le  premier  des  Romains  qui  ait  gagné  une  Bataille 

On  y voit  suffi  les  Trophées  de  Marius  ; l'excellente  & inimitable 
Statue  de  Març-Aurele,  reprefenté  à Cheval  : Celle  d’un  Lion  qui 
tient  vin  Cheval  avec  les  dents  ; elle  pafîè  pour  un  Chef-d’œuvre  de 
Sculpture  ; c’eft  l’Ouvrage  dq  fameux  Michel  l’Ange  : Enfin  le 
Marbre  & le  bronze  richement  travaillez  fous  diverfés  reprefentations, 
y font  etaîez  de  toutes  parts.  Il  y en  a mefme  qui  fervent  au  Gouvern 
nemeqt  & a la  Police  de  la  Ville  ^ car  on  voit  auffi  fur  du  bronze  , 
Jes  Loix  des  douze  Tables  ; èc  fur  du  Marbre  , les  mefures  ou  di-s 
vifions  exaéies  qui  règlent  les  mefures  vulgaires  de  la  Ville  , comme 
h Çaqtiç  §?  k Paliîie , qui  répondent  à nos  Pieds  & | nos  Toifq, 


H 
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3e  P Egtife  de  Saint  Pierre  de  Rome . 

DEvant  fon  grand  Portail  régnent  deux  Places  publiques.  La  pli 
éloignée,  qui  eft  la  plus  magnifique , a fon  terrain  d’une  figuri 
Voy*g?  d'i~  ovale  , & les  Ailes  en  font  terminées  par  un  fuperbe  Portique,  comporf 
* de  quatre  rangs  de  Colonnes.  Dans  le  milieu  de  cette  place  on  rema* 
h d eux  belles  Fontaines  ; & dans  1 intervalle  qui  fépare  leurs  deusj 

r * ‘ ’ Bafïi  ns , on  admire  le  plus  magnifique  des  Obélifquesde  l’Univers 

Î1  eft  d’une  feule  piece  de  Marbre  granité,  c’eft-à-dire,  de  marbre  nor. 
poly,&  cettepiece  eft  haute  de  13.  toifes  & deux  pieds,  fans  comprendre 
îa  hauteur  de  fà  bafe  & de  fon  pied-d’eftal , qui  eft  encore  de  4.  toiles  & 
deux  pieds.  L’Urne  qui  renfermoit  les  cèdres  de  ) ules  Cefar,étoit  autre» 
fois  élevéeftir  la  pointe,  aujourd’huy  c’eft  une  Croix  : La  féconde  Placé 
qui  a fés  côtés  enrichis  comme  la  precedente,  vient  finir  au  grand  Efcad 
lier  de  cette  magnifiqueEglife.Audeffus  de  l’Efcalier  de  la  mémeEglife, 
^ eleve  fon  Portail,  j ufqu  a la  hauteur  de  *4.  toifes.  Sa  ftruâure  eft  félon 
1 ordre  Ionique,-  il  contient  un  fuperbe  Portique  qui  a la  voûte  dorée, 
& qui  régné  devant  toute  la  largeur  du  Portail.  Au  defTus  du  Portique 
eft  aufft  une  magnifique  Galerie  où  Sa  Sainteté  paroift  chaque  jour  dut 
Jeucjy  Saint  & de  Pafques,pour  donner  la  bénédiction  au  Peuple  qui  eft 
à genoux  dans  les  deux  Places.  On  y voit  une  infcription  Latine , qui 
ïparque  que  le  Pape  Paul  V.  fit  bâtir  ce  Portail  l’année  1612,. 

Des  cinq  Portes  qui  font  à ce  Portail,  celle  du  milieu  eft  de  bronze, 
& à la  main  droite  eft  celle  qu’on  appelle  la  Porte  Sainte , parce 
quelle  ne  s ouvre  que  l’année  Sainte  ; c’eft  ainfi  qu’on  appelle  l’an-» 
nef  du  grand  Jubile  , qui  fe  célébré  de  25.  ans  en  25.  ans. 

Le  deffein  & le  plan  de  l’Edifice  eft  pris  fur  la  figure  d’une  Croix  * ! 
dont  la  longueur  eft  à peu  prés  de  cent  toifes,  & celle  des  branches  ou  de 
3a  traverlé  de  66.  toi  fés  Sur  le  centre  ou  milieu  de  ces  branches , s’élève 
le  Dôme  qui  a de  hauteur  prés  de  5 5 .toifes,mais  le  refte  de  la  voûte  n’en 
a que  24.  Tout  le  Pavé  de  l’Eglife  eft  de  Marbre,  & toute  la  Voûte  eft 
doree.  Sur  le  milieu  des  Branches  delà  Croix  ou  delaTraverfeeftélevé 
le  grand  Autel,  au  deflops  de  la  Couppe  ou  du  Dôme.  Il  n’y  a rien  qui  j 
égalé  la  fomptuofité  de  cét  Autel,  ny  le  riche  travail  du  Dais  de  bronze  j 
que  le  Pape  Urbain  VIII.  y a fait  élever.  Chaque  Pape  après  fon  élec-  ! 
îion , eft  porté  fur  cét  Autel,  & reconnu  pour  le  Succeffeur  de  S,Pierre, 
Il  n’y  a quel©  Papequiy  puifTe  dire  la  Meffe,  ou  ceuxàquiilen  donne 
expreffemcnt  la  liberté  Sous  1 Autel  eft  la  Çonféflion  de  S.  Pierre,  c’eft 
ainfi  qu  on  appelle  le  facré  & fuperbe  T ombeau  où  le  Corps  de  cét  Apôi  ’ 
tre  eft  en  déport.  Auprès  de  cette  Eglife  on  voit  le  Palais  du  Vatican* 
lenrarquable  par  la  beaute  dp  batiment  3,  & par  rare  Bibliote<^ue» 


Bu  Chat  eau  Saint- Ange. 

Roma^ntica  E Château  qui  fert  au  jourcThuy  de  Forterelfe  à IaVille  de  Rom 

de  Ntrdini  Vj  fut  autrefois  une  greffe  malfe  de  bâtiment,  appellée  Moles*  8c  S j 
z.,  7.  r?.  pulchrum  Adriani , où  Ton  renferma  les  cendres  de  l’Empereur  Adriel 

Ritmtto  di  L’Architeéie  y éleva  plufieurs  belles  Colonnes,  & quantité  de  Stj 
Rom*  mo-  tues , qui  ont  efté  difperféesen  differens  endroits  de  la  Ville.  Le  no! 
erna , j>.  y Saint-Ange  luy  a efté  donné,  lèlon  l’opinion  commune,  par  le  Pap 
Saint  Grégoire,  qui  afliftant  à une  Proceffion  generale,  pour  obtenS 
du  Ciel  la  fin  d’une  horrible  pefte  qui  ravageoit  la  Ville , appel 
çeut  en  Pair  au  deflùs  de  cét  Edifice , un  Ange  remettant  une  épée  dai! 
le  Fourreau,  pour  un  témoignage  quelacoleredu  Ciel  eftoitpalfée;  c 
qui  donna  lieu  d’élever  fur  la  pointe  de  cét  Edifice  , la  Statue  du 
Ange  qui  tient  une  Efpée  à fa  main. 

Son  enceinte  eft  fortifiée  par  cinq  Baftions  > avec  quelques  Dehor 
Le  corps  du  Bâtiment  eft  compofé  de  deux  gros  Donjons  élevez  Pu 
fur  1 autre,  & bâtis  de  pierre  de  taille;  Celuy  de  delfus  commande  à ' 
Ville , & à une  partie  des  environs.  On  y voit  de  tres-belles  pièces  d’Ai 
tillerje,  & il  eft  deffendu  par  une  forte  garnifon. 

Autrefois  Beîifaire  y foûtmt  un  Siégé  contre  les  Gots  ; 8c  les  Pape 
regardent  au jourdhuy  ce  Fofte  comme  un  azile  contre  une  fedition 
auffi  ont-ils  ménagé  une  avenue  fecrette  pour  s’y  rendre  de  leur  Palai: 
Le  Magazin  des  Armes  y eft  tres-complet,  & on  y montre  mefme  cellt 
dont  Charles  de  Bourbon  eftoit  reveftu  quand  il  fut  tué  au  Siégé  cl; 
Rome.  On  y fait  garderies  Prifonniers  d’Eftat  ; & les  Threfors  d 
Pape  y font  en  dépoft  : Sur  tout  on  y confèrve  cinq  millions  que  Sixt 
V.  y fit  renfermer , avec  une  Bulle  qui  porte  anatheme  & excommu 
nication  contre  celuy  de  fes  Succdîèurs  qui  employera  ces  deniers 
autre  ufage  qu’à  deffendre  la  Ville,  dans  la  plus  prelfante  neceffité.  ; 

Le  jour  delà  Fete  de  S.  Pierre  on  fait  la  Giràndola  au  Château  Saint 
Ange;  c’eft  ainfi  qu’on  appelle  un  célébré  Feu  d’ Artifice, compofé  d' 'un 
infinité  de  Fuzées  difpofées  à l’entour  de  ces  Donjons  ; & qui  dans  leu 
execution , forment  de  très  agréables  & tres-brillantes  figures. 

On  va  à ce  Château  par  un  Pont  bâty  fur  le  Tybre  , 8c  nommt 
auffi  le  Pont  Saint  Ange  , qui  eft  foutenu  par  cinq  Arches. 

Le  delfus  de  ce  Pont  eft  d’une  ftru&ure  admirable  , 8c  embelb 
par  des  Figures  de  Marbre , dont  les  unes  reprefentent  Saint  Pierre  qj 
Sain  Paul»  & les  autres  des  Anges.  Il  y aaujourd’huy  quatre  Pont' 
fur  le  Tybre,  fans  y comprendre  un  autre  qui  eft  à moitié  rompu» 
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Des  Papes. 


LA  Dignité  des  Papes  tire  fon  Origine  de  PApôtre  Saint  Pierre! 

qui  ayant  reçeu  de  Jefus-Chrift,  î’authorité  de  gouverner  & dj 
régir  le  Troupeau  des  Fidelîes , établit  le  Saint  Siégé  à Antioche,  l’ar| 
née  ^7.  de  noftre  Salut , & le  transfera  à Rome  l’année  44.  Il  atranl 
mis  & communiqué  ce  droit  à fes  Sncceffeurs. 

Depuis  Fétabliftement  de  cette  fuprême  dignité  , jufqua  fannéî 
courante  168  2.  on  fait  monter  ordinairement  le  nombre  des  Papes, 1 
246.  Maisr'tous  les  Hiftoriens  n’en  conviennent  pas  ; & comme  il  \ 
a eu  beaucoup  de  Schifmes  & de  concurrences  d’ Antipapes  , les  uni 
reconnus  par  une  Nation  , les  autres  rejettez  , les  Hiftoriens  des  dit 
verfes  Nations  ont  fuivy  l’intereft  particulier  de  la  leur  ; & donnj 
fournit  le  Titre  de  Pontife  légitimé,  à celuy  qui  n’eftoit  que  l’U| 
furpateur  du  S»  Siégé  , félon  l’opinion  d’un  autre  Peuple. 

Innocent  X I.  qui  remplit  aujourd’huy  ce  Thrône  Suprême  , q 
qui  fut  créé  Cardinal  fous  le  Titre  de  S.  Onuphre  , l’année  1645] 
par  le  Pape  Innocent  X.  a efté  élevé  au  Pontificat  le  21.  Septembre 
1676.  eftant  âgé  de  6y.  ans&fept  mois  : Il  eft  natif  de  Corne , Villi 
du  Milanés , & s’appelloit  Benoift  , iffu  de  la  Famille  des  Odefcall 
chi.  Sa  taille  eft  grande  , & fon  vifage  maigre  , Il  eft  d’un  meritJ 
fingulier  , & d’une  vie  tres-exemplaire  , charitable  , auftere  , zélé  j 
pieux,  & ennemy  de  la  pompe  : Mais  ce  qui  jufqu’à  prdênt  l’a  dift 
tingué  de  la  plupart  defesPredecelïèurs,  c’eft  là  conduite  dessin teçefïeel 
& fon  affe&ion  tres-moderée  pour  l’avancement  de  lès  Parens  ; car  il 
travaille  à donner  des  bornes  au  pouvoir  immenfe  des  Cardinaux 
Neveux,  qui  fous  les  autres  Pontificats , font  montez  aux  plus  haute! 
dignitez  de  fEftat , & mefme  ont  acquis  diverfes  Principautez* 
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DE  L’EUROPE. 

Des  Armoiries  des  Papes , des  Ordres  Militaires  quils 
inttituez,  ,*  de  leurs  Titres  & Livrées . 

INnocent  XI  aujourd’huy  Souverain  Pontife  , porte  dans  un  C 
touche,  les  Armes d’Odefcalchi , qui  font, d’argent  à trois  Tranj 
de  Gueules,  qui  enferment  fix  Rocs  d’Echiquier , aufli  de  Gueu] 
trois,  deux, un;  Le  premier Trangle  foûtientun  Lion  Leopardél 
Gueules  , au  chef  d’or , chargé  d’un  Aigle  de  fable  ; &fur  l’hfcu  , 
lieu  de  T imbre,  une  Thiare  à trois  Couronnes  ; & derrière  PEfc 
deux  Clefs  paflees  en  fautoir  , une  d’or  & l’autre  d’argent. 

Plufieurs  Papes  animez  de  zele  contre  les  Infidelles& Heretiques, \ 
inftitué  des  Ordres  Militaires , qui  n’ont  fubfifté  qu’autant  que  II 
Pontificat.  1 

Le  Pape  Jean  XXII.  en  l’année  1 3 20.  créa  dans  Avignon  un  Orc| 
f'pi™/  ^ont  Ies  Chevaliers  portoient  une  Croix  d’or  émaillée  de  rouge  ;,i 
UonnZ  ' ftitre  à Peu  Croix  pattée. 

chap.  4 $.  p.  Le  Pape  Paul  II.  inftituaa  Rome  l’an  1468.  l’Ordre  des  Chevali 
&c.  du  Saint  Efprit , qui  furent  enfuite  appeliez  les  Freres  de  l’Hôpital 
Saint  Efprit  ; Ils  eftoient  diftinguez  par  un  Manteau  Violet , chat 
d’une  Croix  pattée  d’argent. 

Le  Pape  Alexandre  VI.  créa  l’an  1498.  les  Chevaliers  de  S.  Georg 
qui  portoient  une  Croix  d or,  environnée  d’un  cercle  de  même  mét| 
Le  Pape  Leon  X.  étant  averty  l’année  1520.  que  les  Turcs  met 
çoient  les  Côtes  d’Italie , inftitua  l’Ordre  des  Chevaliers  de  S.  Pierj 
deftinez  à la  deffenfe  du  Royaume  de  Naples,  & de  l’Eftat  Ecclefia^ 
que  : Ils  portoient  au  bout  d’une  double  chaîne  d’or  , l’Image  j 
S.  Pierre  dans  une  ovale. 

Le  Pape  Paul  111.  créa  l’an  1540.  l’Ordre  des  Chevaliers  de  S.  Pal 
qui  portoient  une  Médaillé  d’or  , où  eftoient  figurées  deux  Efp 
de  Gueules  palfées  en  Sautoir. 

Le  Pape  Pie  IV.  fit  l’an  1560.  des  Chevaliers  qui  eftoient  appel! 
de  fon  nom  : Entre  les  Privilèges  qu’il  leur  accorda , ils  avoientl’ava 
tage  de  porter  le  Pape  fur  leurs  épaules,  quand  il  fortoit  en  public  ; j 
dans  tous  les  lieux  où  fe  rencontrait  fa  Sainteté  , ils  prt  noient  le  pas  f 
' les  Chevaliers  de  Malthe&  de  Prude.  Us  eftoient  diftinguez  par  u; 
Médaillé  d’or  y dont  la  graveure  reprefentoit  le  Souverain  Pontil 
porté  fur  les  épaules  des  Chevaliers. 

Le  Titres  de  Sa  Sainteté  font , Innocent  X I.  par  la  Grâce  \ 
Dieu , Evêque,  Serviteur  des  Serviteurs  de  Dieu , &c. 

Ses  Livrées  font  de  couleur  rouge. 
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Ejïat  general  de  r Italie • 


5 A ir  du  Païs  eft  chaud  en  general , mais  l’ardeur  de  T Ëfté  eft  rtic 


derée  par  les  Vents  du  Nord,  & par  la  fraîcheur  des  nuits.  Les  Te 
res  y font  fertiles , & rapportent  en  quelques  endroits  deux  fois  Tanné 
Les  Fruits,  les  Grains  & le  Vin,  y font  excèllens  : Lès  Sources  d’eas 
vive  y font  communes  & abondantes. 

Les  Italiens  ont  ordinairement  la  taille  médiocre,  le  vifâge  maigre , < 
leteint  bazanné.  Ils  font  naturellement  ingénieux,  & propres  aux  Arts< 
aux  Sciences;  forts circonfpe&s , diffimulez  & vindicatifs.  Ils  portent 
bien  & le  mal  ju'qu’àTexcés , & Ton  ne  leur  voit  guere  de  temperanc 
entre  la  probité  & la  corruption,  cariispanchent  entièrement  vers  Tur 
ou  vers  Tàütré.Iis  ont  excellé  particulièrement  dans  T Architecture, dat 
îa  Sculpture  -,  Bc  dans  la  Peinture  : Ils  ont  fi  bien  réüffi  dans  la  Navig; 
lion , que  Ton  doit  à leurs  Courfes , la  découverte  de  TAmerique  ; c; 
Gennes  a veu  naître  Chriftophle  Colomb,  & Florence  a donné  le  joi 
à Americ  Vefpuce.  L’Art  de  fortifier  les  Places  à la  moderne  , e 
suffi  venu  des  Italiens  ; & nous  leur  fommès  obligez  delà  conftru&id 
des  Cazemates,qüenou$aVonsre6Hfiée  dans  nôtre  fécond  Volumedi 
Travaux  de  Mars , & que  nous  amplifierons  davantage  dans  TImprei 
fion  nouvelle  que  ftous  en  allons  faite.  Les  Femmes  y font  grandes 
agréables,  fpiritüelles , propres , amoureufes , mais  gardées  avec  un 
Vigilance  & ünè  jaloufie  prefque  auffi  rigoüreüfê  qu’en  Portugal  ; c 
qui  leur  donne  beaucoup  plus  de  penchant  pour  les  Etrangers  * qu 
pour  ceux  de  leur  Nation. 

Le  commerce  du  Pais  roule  particulièrement  fur  lés  Soyes , fu 
les  Huiles , & fur  les  Vins. 

L’humeur  martiale  & belliqüeufe  des  Ifaîiens,fembîe  àVoir  degener 
depuis  que  le  Siégé  de  l’Empire  fut  transféré  de  Rome  à Conftantino 
pie,  & la  divifion  du  Pais  en  plufieurs  Eftats  ou  Principautez  parti 
culieres,  jointe  àl’abondan ce  & aux  delices  qui  $’y  rencontrent , les 
rendus  plus  propres  aux  intrigues  & aux  cabales , qu’à  là  profeffion  de 
Armes.il  eft  pourtant  vray  qu’il  en  eft  forty  dans  ces  derniers  temps  de^ 
Generaux  d’ Armée  qui  ont  eu  de  la  réputation,  & qui  l’ont  méritée,  j 

La  Religion  Catholique  y eft  religieufèment  obfervéepar  tout , éj 
le  Judaïfme  eft  fouffert  en  quelques  endroits  , fur  Tefperance  d’ünj 
fainte  converfion , que  Ton  facilite  particulièrement  à Rome„ , pa 
Tordre  exaCt  qu’on  donne  à tous  les  Juifs , d’écouter  une  înftruc: 
tion  une  fois  toutes  les  femaines. 
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CHAPITRE  Xll 


De  î 1 fie  de  Corfe  \ Et  de  ÏEflat  du  Pals,  De 
t J fie  de  Surdaigne  $ {g)  de  f E fiat  du  Puis, 
De  t lfle  de  Siale . De  la  Ville  de  Païenne* 
Du  Mont-Gibel  ^ Et  de  l EBat  du  Pals . 


: 


De  l'ijle  de  Corfe » 


EtîE  ÏÔe  à efté  anciennement  àppeïlée  7'hcra'pnc,  em  P-  table  :■ 
fuite  elle  Rit  nommée  Cyrhus  par  un  des  Fils  d’ Hercule  ; ffff60*' 

& l'e  norn  de  Corficâ , qui  a formé  le  mot  Vulgaire  de 
Corfe  , luy  fut  donné  par  une  femme  de  Ligurie , Gecg.  Brieni  i 
orfica  , qui  y envoya  un  Colonie*  part.  z,l . $. 

R ij 


à&O  DE  L’EUROPE 

iïixp,xi.  T. j.  £|je  regarâe  la  Côte  de  Gennes  au  Septentrion  ; celle  de  Toïcai 

fœg-J>i9  & ^ <je  p£fî;at  Ecclefiaftique  à l’Orient  ; fl  fie  de  Sardaigne  £ 

»L'*'  *£>  Cf>  ^ C) 

$ag.  ioï8.  Midy  5 &c. 

jD^vày  de  Sa  principale  Montagne  eft  celle  que  les  Anciens  appelloiei 
£&a rop*  p.  Mom  Aurtm  , qui  porte  maintenant  le  nom  de  Tenda. 

T'  -3-  Ses  principales  Rivières  font  celles  que  les  Anciens  nommoiei 
Taz/ola  , maintenant  Golo  , Rhotanus , Qrbo,  Circidius,  Carbion 

Son  principal  Promontoire  ou  Cap , eft  celuy  que  les  Anciei 
sppelloient  Sacrum  Promontorium , aujourd’huy  C apo  Corfo. 

Ses  Villes  principales , tant  les  anciennes  que  les  modernes , font  3 
■ Centurinum  ou  Centuri , 

-Mantimm  ou  Baftia, 

Nebio  ^ 

’Mariana , 

Accia,  ces  trois-cîernieres  Villes  font  Sieges  d’Evêques  SufFragan 
Gennes 
Aleria , 

Antilànô  > 

Porto  Vecchio 5 
T alla  ou  P alla  , S.  Bonifkio  » 

XJrcinium  ou  Adjazzo * 

Sagona * 

Calvi  , 

iPalania , Baïagna , 

Canelata -<>  S.  Fiorenza  , &?c„ 

Les  Villes  d’AJeria , Adjazzo , Sagona  & Calvi , font  Sieges  d’J 
"vêques  SufFr-agants  de  Pile  j les  Evefchez  de  Sagona  & Calvi  foi 
unis. 

Les  petites  Mes  qui  font  aux  environs  de  Corfê,  font,  Giraglia 
Einocchiaruola , Corfi  , Gargano  , Spano  , Caprea  , Jclba , & 1 
Tormigues. 

La  Ville  de  Baftia  en  eft  la  Capitale  ; quelques-uns  luy  doi 
^ient  le  nom  de  Terra  Nueva  ; elle  eft  commandée  dun  fort  Ch 
$eau  ,ou  Citadelle , fortifiée  de  bons  Battions,  Ces  deux  Ports  non 
niez  de  S.  Florent  & de  Boniface  , font  capables  de  recevoir  les  pli 
grands  Vaiffeaux  de  la  Mediterranée, 
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Efiât  general  de  Vljle  de  Corfe . 

LAir  y eft  grollier  8c  pelant , 8c  la  Terre  mêlée  de  Rochers,  8 
couverte  de  quantité  de  bofqaets,dont  les  Habitans  arrachent  tou 
les  jours  les  arbres  , pour  en  cultiver  le  terroir.  Les  Figuiers  & les  Oli 
viers  y produifent  des  fruits  exceîlens , & les  Vins  y font  admirables.  Or 
pêche  du  Corail  le  long  des  Côtes  de  S . Bonifacio , & dans  le  Païs  d< 
Nebio  on  trouve  des  Mines  de  Fer&d’Âhm.  A Pietra-Pola  il  y a de: 
Bains  d eau  chaude  , qui  ont  des  quaîîtez  iâlutaires  pour  beaucoup 
de  maladies^  Les  Chevaux  du  Païs  ont  une  vigueur  extraordinaire 
suais  comme  ils  font  extrêmement  fougueux , ils  font  fùjets  à dou- 
bler des  reins , & à détacher  des  ruades. 

Les  Corfes  font  de  belle  taille , 8c  bien  proportionnez  : Ils  ont  l’hu- 
meur brulque,  ouverte,  & fort  oppofçe  aux  ceremonies  & aux  formais 
tez  qui  font  ordinaires  aux  autres  Nations.  Ils  haïlfent  le  travail , A 
ayment  la  Chaflé  avec  paillon,  : Il  n’y  a point  de  gens  au  monde  plus 
vindicatifs , 8c  dont  la  haine  foit  plus  dangereule. 

Ils  font  fobres.,  8c  ne  vivent  le  plus  fouvent  que  de  leur  Chafle  ; 
mais  comme  ils  ne  font  pas  laborieux  , il  y en  a peu  qui  amafTem 
du  biçn  ,&  qui  foient  riches  - à peine  le  débit  de  leurs  Vins,  8c  de  leur 
Cire , peut  fuffire  à leur  donner  des  habits,  8c  autres  neceffitez  de  la  vie, 
Ils  ayment  les  Armes,  &Ia  Seigneuriede  G,ennes  s’en  fërtpour  les 
garnifons,de  les.  P laces.  Les  P apes.  en  avoient  pour  la  garde  d,e  leur  per- 
fonne  • mais  l’année.  1 Je  Pape  Alexandre  VII.  fut  obligé  de  les  cafr 
for , pour  donner  fatisfadion  au  Roy  Tres-Chrêtien  , qui  avoit  eftê 
offenfe  enlaperfonnede  Madame  la  Duchefïè  de  Crequy , femme  de 
Mon  fleur  le  Duc  de  Crequy,  fon  Ambaftàdeur  à Rome , qui  fut  in=? 
fultee  par  1 infoîence  de  la  Garde  Corfe.  ; 8c  pour  réparation  de  cét  at- 
tentat , entre  les  autres  fâtisfadions  de  fà  Sainteté,  il  y eut  une  Pyramide 
élevée  à Rome,  qui  portoit  une  infcription  où  fe  lifoit  l’énormité  de 
Fadionj  mais  le  Roy , par  un  effet  de  fa  generofité , en  a permis  la  dé-, 
moîition. 

La  Religion  Catholique  eft  la  feule  quon  fuit  dans  la  Corfè  , 8c  le 
foin  du  fpi  rituel  eft  commis  à la  diligence  de  les  Evêques,,  particuliè- 
rement à celuy  de  la  Baftia. 

Les  Tofcans  ont  efté  les  premiers  maîtres  de  cette  Ifle  ; ils  en  furent 
chaflèz  par  les  Carthaginois,  & ceux-cy  par  les  Romains,  qui  en  furent 
dépoffedez  par  les  Sarrazins.  Les  Papes , les  Pifans  & les  Génois  l’ont 
«occupée  à di  verfes  fois . A la  fin  les  Génois  en  font  demeurez  les  maîtres. 
Ils  y en  voyent  un  Gouverneur,  qui  prend  le  Titre  de  Viceroy,  & tien-, 
nent  de  fortes  garnifons  à,  Ajazzo,  à la  Baftia , 8c  à Saint  Boniface. 
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Me  Flfte  de  Sardaigne  x & de  F liftât  du  T dis. 

CEtte  Ifle  a porté  anciennement  les  noms  de  Sardinia , Ichnufi  ] 
Sandaliotis  , &c,  Les  Italiens  l’appelle  Sardigna  & Sardegna,  & 
les  Êfpagnpls  , Cerdena , & Sardena. 

Elle  eft  ü tuée  au  Midy  de  fille  de  Coriè  } & environnée  des 
Mers  de  Tofcane  & de  Sardaigne. 

Sa  principale  Montagne  eft  celle  que  les  Anciens  nommoienf 
fyfani , que  quelques-uns  nomment  Caneîla, 

Ses,  Rivières,  confîderabîes  étoient  nommées  des  Anciens  a Cedrïs 
aujourd’huy  Ccdro  , Th  y r fus  Thyrc  ou  Tyrfo  , &c.  3 

Ses  principaux  Çaps  font,  Erehantium , maintenant  Reparata,  Car* 
h on  an  a ou  Capo  Forrato  a &c. 

Ses  V il  les  considérables , tant  les  anciennes  que  les  modernes , font , 
P uhlium  ou  peut-être  S.  Reparata,  Terra-Nova , Olbia  OJbia  , Suai] 
(pu  Suel a avec  Titre  d’Evefché,  qui  a efté  uni  à l’Archevefché  de 
Cagliari  dont  il  eftoit  SyfFragant  , Calans  ou  Cagliari  , Siégé 
<d’ Archevêque  , Metalia  ou  Civita  di  Glifia  , Siégé  d’Evêquej 
Suffragant  de  Cagliari  ; Toralba  a Siégé  d’un  Evêque  qui  a 
çfte  uni  a l’Archevefché  d’Qriftan  , dont  il  eftoit  Suffragant  ; 
Santa  Jufta  , Siégé  d’un  Evêque  qui  a efté  uni  à F Archevefche! 
4 Oriftan,  dont  il  eftoit  luffragant  ; TJfellis  Oriftan  , Siégé  d’un  Ar- 
chevêque; O/ya  Qiêo,  Bofa  Bofa , Siégé  d’un  Evêque  fuffragant  de 
1 Archevejché  de  Saflàri,  Corax  Alger i,  Siégé  d’un  Evêque  fuffragant 
«de  Saftàri  ; çét  Evefché  a efté  uni  à çeluy  dp  Bofa  a Saffari  , Siégé \ 
d’un  Archevêque. 

Monte-Pvçal , Siégé  d’un  Evêque  fuffragant  de  Cagliari  , eft  au 
Nord  de  cette  Archiépiscopale. 

La  Villç  de  Cagliari  , Cafter  ou  Cagîier  , paffè  pour  la  Capitale 
4e  cette  Ifle  ; elle  eft  fituee  proche  de  la  Mer  fur  un  Terrain  Mon-, 
iagneux  a &c.  ■ ' iff 

Les  petites  Ifles  qui  font  aux  environs  de  la  Sardaigne  ,font , Rofâ3 
Tavolara,  Serpentera,  Çoltelazo,  Palma-de-Saleou de San-Antiocoa 
de  San-Pietro  , Zanara  , &ç. 

Cp  P aïs  ne  ÿoüit  pas  d’un  air.  fort  falutaire , fur  tout  vers  la  partie 
Méridionale,  où  quantité  de  Marets  exhalent  des  vapeurs  contagieufes- 
Les  Infulaires  ont- le  teint  fort  brun  ,&  la  taille  fem.blahîe  aux  Corfes. 
On  les  acçufè  d/eftre  ruftiques  & incivils  , à la  referve  de  ceux  qui  font 
dans  les  Villes,  ou  Ton  trouve  quelque  efpece  de  politeffe. 

Cette  Ifle  eft  au  Roy  d’Lfpagne  ; il  y envoyé  un  Viceroy  qui  fait 
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Ve  rifle  de  Sicile . 

LjEs  Anciens  lüy  ont  donné  pkfîeurs  noms , à fçavoir , Sicania,  Sicilia 
Triquetra , & Trimer  ia , ces  deux  derniers  defîgnent  fa  figure  Triai? 
gulaire , formée  par  fés  trois  Caps  principaux. 

On  croit  qu’elle  eftoit  autrefois  attachée  au  Continent  de  l’Italie  , S 
qu  elle  en  fut  feparée  par  une  furieufe  agitation,  de  la  Mer , qui  rompl 
illthme  qui  la  joignoit  à l’Italie , & qu’il- fe  fit  un  Canal  appellé  le  Phad 
ou  Detroit- de  Meffinc  , anciennement  Fretum  Siculum  , où  fe  trou  voit  ld 
célébrés  Goufres  & Efcueils  appeliez  Scylla  & Charybdis .. 

Elle  eft  baignée  du  côté  du  Septentrion  par  les  Mers  que  les  Aneieii 
nommoient  Mare  Tyrrhmum  Mer  Tyrrhene  ou  de  Tofcane  ; à l’Orieii 
parla  Mer.  de  Sicile  ; aq  Midy  par  celle  qu’ils  nommoient  Mare  Libycum 
Mer  de  Lybie  ou  d’Afrique , &c.  J \ 

Ses  principales  Montagnes  ont  efté  appellées.  des.  Anciens  , Polorus  oi 
Neptumus,  aujourd’huy  Monti  di  Namari,  JEthna  Mont  Gifiel,  Hereus , pai 
tie  du  Mont  Aitifîna , Ne  brode  s Madonia  , Eryx  Trapani. 

Ses  principales  Rivières  étoiene  anciennement  chidas , maintenant  Rofma 
smo , Terias  Taretta  , Himera  Salfî , Crimifus.  ou  S.  Barthélémy  , &c. 

Ses  Promontoires , ou  Caps  plus  confîderables , étoient  nommez  des  An 
eiens , Pelorus  , maintenant  Capo-del-Faro  , Pachynus  ou  Capo  di  Paflaro 
Lilybium  ou  Capo  di  Marfalla  Marzala  ou  di  Coco  , &c. 

Ses  Villes  confîderables , tant  les  anciennes  que  les  modernes  , fe  peuven 
confîderer  fur  fes  Rivages  & dans  le  milieu  de  fes  Terres , ou  félon  fa  d ivi 
£on  moderne,  dans  fès  trois  Valées  que  l’on  nomme  Demona  , Noto  & 
Mazara.  * J 

Les  Villes^ remarquables  de  la  Valée  de  Demona,  font,  Agathynum  , qud 
f on  eftime  eftre  S.  Marco  ; Patti,  Me  fana  MefTrne  , Catane,  Caim 

©u  Caidoma,  &c.  La  Ville  de  Meffine  eft  le  Siégé  d’un  Archevêque,  & les 
Eveques  de  Marc  & de  Patti , font  de  fes  fuffragant* , l’Evêque  Ee  Catand 
eft  fuffragant  de  i Archevefché  de  Mont-Real. 

La  Vallée  de  Noto  a Syracufe  ou  Sarragoça , Neetum  Noto,  &c.  La  Ville 
de  Syracufe  eft  le  Siégé  d’un  Evêque  fuffragant  de  Mont-Real. 

Lf  Vallf  àc  Mazara  a Cephalædmm  Cifalu , Panormus  Palerme,  Capitaîd 
de  1 Lie,  Mont-Real,  Agrigentum  Gcrgenti  , Mazarum  Mazara  , &c.  Led 
Vîjff  de  Ealerme  & de  Mont-Real,  font  Sieges  d’ Archevêques,  l’Evêque  dd 
Cifalu  eft  fuffragant  de  Meffine  ; & ceux  des  Villes  de  Gcrgenti  & Mazara , ld 
font  de  Palerme.  0 

Les  Ifles  qui  font  aux  environs  de  la  Sicile  , font,  Stromboli  , Panaria,' 
Lipari  , Volcano  , Didimo , Fenivefa , Ericufa  ou  Alicur , Uftica  ; elles  font 
appellees  en  general  Ifles  de  Lipari , & il  y a le  Siégé  d’un  Evêque  qui  eft 
fuffragant  de  Meffine  : Les  Anciens  les  ont  connues  fous  les  noms  à’ Æ.o lia 
& de  VulcanU , à caufe  des  Dieux  Æole  & Vulcain  , tres-celebres  dans  la 
Fable.  A l’Occident  de  la  Sicile  il  y aies  Ifles.  de  Levanzo  , Maretimo , &- 
Favagnara,  que  l’on  croit  être  les  Ægades  des. Anciens , où  les  Romains yaût*, 
quuent  fur  Mer  les  Carthaginois.  La  plupart  de  ces  Ifles  n!ont  pas  pu  eftrc 
pofees  dans  la  Carte , à caufe  de  f*  petiteile, 
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De  la  Ville  de  T derme  , Capitale  de  la  Sicile. 

CEtte  Ville  aefté  nommée  Ptmormm  chez  les  Anciens.  La  Vil! 
de  Meffine  luy  a toujours  difputé  le  pas  pour  la  Richeffe  & pou 
j(yZaZ'i-  h fPlendeur  du  trafic  ï mais  Palerme  l’a  emporté  par  la  refidênce  de 
talie  é>  de  Vice'^oîs  > & Par  beauté  de  fes  bâtimens.  Son  Port  regarde  le  Sep- 
Maltbe.  tentrion  & le  Levant  ; & Ton  peut  moüilîer  contre  fon  mole  fur  cin< 
ou  fix  brafTes  de  fond. 

Elle  n’eft  pas.  feulement  confiderable  dans  îa  Sicile  , mais  il  y en  ; 
mefme  fort  peu.  dans  fltalie  qui  foient  plus  grandes  & plus  belles  Se: 
Rues  font*  droites  & longues , & chaque  jour  on  travaille  à les  élargir 
&à  les  border  de  tres-belles  Maifons».,  Ses  deux  plus  grandes  Rue 
font  celles  qu  on  nomme  de  Calfaro  , & la  rue  neuve.  Elles  fe  tra- 
verfent  par  le  milieu , &ont  fur  leurs  aîles.  des  Palais  fuperbes , & de; 
Egliiês  magnifiques  : Celle  de  CafFaro  eft  la  promenade  ordinaire,  & 
le  Cours  où  fe  rencontrent  les  Carolfes  desperfonnes  de  qualité. 

LesYlaces  publiques  y font  en  grand  nombre,  & chacune  a fa  Fon- 
taine  richement  travaillée.  Devant  le  Palais  du  Viceroy  il  y a une 
Place  embellie  dune  Statue  en  Marbre  , de  Philippes  I V.  Roy 
« d'Efpagne , qui  eft  fur  un  pied-deftail  , environné  d une  tres-belle 
Baluftrade0  Les  Viéfcoires  de  ce  Prince  font  gravées  fur  ce  pied-deftail, 
La  plus  fuperbe  de  fes  Fontaines  eft  devant  le  Palais  où  fe  rend  la 
Juftice  : Elle  ne  cede  à pas  une  Fontaine  de  l’Europe  en  delicatelfe 
de  travail;,  en  nombre  de  Figures , 8c  en  f agréable  difpofition  de  fes 
Jets  d’eau.  , 

L Eglilé  Métropolitaine,  qui  eft  le  Siégé  d’itn  Archevêque  , eft: 
Wn  Edifice  ancien , mais  les  Autels  & les  Chapelles  font  éclâtter  dej 
tous  cotez  la  beauté  & le  travail  du  Marbre,  & la  magnificence  des1 
plus  rares  Tableaux  de  fltalie.  On  y conferve  le  Corps  de  Sainte 
Rofalie  , qui  apres  une  vie  tres-pieufe'  & tres-auftere  , mourut  dans 
une  Caverne  au  pied  du  Monte- Peregrino  , 8c  dont  finterceffion 
eft  tous  les  jours  reçhqr.chée  par  les  , malades . , avec  un  fuccés  mira- 
culeux. 

L annee  1676. 1 Armée  Navale  dé  France  , commandée  par  Mon- 
fieur  le  Marefchal  de  Vivonne,  brûla  à la  rade  de  Palerme,  les. 
meilleurs  VailTeaux  des  Flottes  d’Efpagne  & d’Holande  , jointes, 
enfemble  pour  le  fecoursdela  Sicile.  Le  VailTeau  Admirai,  monté 
par  Dom  Diego  d’Ybarra , fût  un  dès  premiers  brûlèZi 


ï>  E UÊÜROPË. 


Du  Mont-Gibet , & de  i'EBat  de  U Sicile . 

LE  Mont-Gibel , que  les  Anciens  ont  appelle  Æthna , & où  il 
ont  cru  que  le  foudre  de  Jupiter  avoit  confumé  les  Geâns , ef 
aulii  célébré  que  formidable,  par  les  globes  de  feu  qu’il  pouffe  d< 
temps  en  temps,  & qu’il  vomit  par  plufieurs  bouches  : Ce  qui  ef 
d autant  plus  eftonnant,  que  fon  fommet  eft  chargé  de  neiges.  On  ï 
remarqué  que  la  Terre  qui  eft  au  pied  de  cette  Montagne , produit  de< 
Arbres  & des  Amples,  qui  rie  peuvent  ordinairement  venir  que  dan* 
les  Terres  de  la  Zone  Torride. 

Le  8.  Mars  de  l’année  1 669.  il  fe  fit  uhe  nouvelle  bouche  fur  cette 
Montagne,  qui  vomit  un  torrent  de  fiâmes , dont  la  matière  fluide  & 
dévorante,  eftoit  une  'efpece  de  bitume  qui  s’étendit  vers  la  Ville  de 
Catanea,  qui  en  auroit  efté  confumée  fans  lefècoursmiracuîeux  qu’elle 
receut  du  Ciel , par  finterceffion  de  Sainte  Agathe  , Patrone  de  cette 
Ville , de  laquelle  on  porta  les  Reliques  en  Proceflion. 

Pendant  un  relâche  de  quelques  jours  on  entendoit  au  deffous  dü 
terrain  de  Catânea,  tin  bruit  affreux,  & ce  bruïtfut  bien-toft  fuivy  d ’uff 
fécond  épanchement  de  cette  matière  ardente , qui  ruina  plus  de  20. 
Villages , «Sdaplûpart  des  Maifons  de  Catanea  furent  embrazées  * qui 
depuis  cette  defolation  , ont  efté  rétablies  plus  belles  qu’auparavant  j 
apres  que  ce  gouffre  de  fiâmes  eut  ceffé  fon  ravage,  & que  la  bouché 
du  Mont-Gibel  fe  fut  refermée. 

Le  premier  jour  du  mois  de  Janvier  i68i.  il  en  eft  fortÿ 
quantité  de  ^fiâmes  mêlées  de  matières  minérales  , & ces  feu* 
ont  continué  fort  long-temps*  fans  qu’on  ait  fenti  à Catanea  , aucun 
tremblement  de  Terre , ny  entendu  aucun  bruit , ce  qui  n’eft  jamais  ! 
arrivé  de  cette  maniéré  : Les  Habitans  d’un  lieu  fitué  à l’Orient  dé 
cette  Montagne,  ont  feulement  ouy  pendant  plufieurs  jours,  un  bruit 
comme  celuy  d’un  torrent , avant  que  de  voir  fortir  les  fiâmes* 

Au  commencement  du  mois  de'  Juin  de  cette  mefme  annéé  ! 
courante  1682.  il  en  eft  forty  des  Eaux  en  fi  grande  abondance, 
que  toute  la  Campagne  en  a efté  innondée. 

On  remarquera  qu’à  l’Orient  de  la  Ville  de  Naples,  eft  le  Mont 
Vefiive  ou  Vejlmw  , nommé  maintenant  Mont-de-Somina  , renom-  ; 
mépour  le  feu  qui!  jette,  de  mefme  que  le  Mont  - Gibel  de  Sicile, 
dont  nous  venons  de  parler. 

Ce  Païs  en  Efté  eft  extrêmement  chaud,  mais  dans  les  autres  faifon* 
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t_àts  & il  eft  Fort  modéré,  & mefme  bien  fouvent  le  vent  du  Nord  y rer 


Molde*  fQrt  temperé  : Le  terroir  y eft  extrêmement  fertile  ; les  Arhi 

' P g%  fruitiers  y viennent  en  perfedion  ; les  Vins  y font  admirables , &1 


ns- 


grains  eXcelîens  ; mais  en  particulier  le  Froment  y croit  en  telle  aboi 
dance,  que  la  plûpart  des  Terres  rendent  cent  mefures  pour  une,  au! 
la  Sicile  eft  appellée  d’ordinaire , le  grenier  des  Grains  de  l’Italie  & c 
Malthe. 

Les  Siciliens  font  jaloux , fobres  & vindicatifs  ; ils  tiennent  leu 
femmes  extrêmement  captives;  & pour  empêcher  que  par  un  efpr 
de  galanterie , elles  nepâflent  d’une  Ville  à l’autre  , il  y a un  Régi 
ment  qui  deffend  à toutes  les  Hoftelleries  , fous  peine  d’une  grof 
amende  , de  loger  des  perfonnës  qui  n’ayent  point  de  barbe  : E 
forte  qu’un  mary  qui  voyage  avec  fa  femme  , eft  obligé  de  port< 
une  folemnelle  àtteftation  de  fon  mariage» 

On  trouve  dans  les  Rivières  de  l’Ifle,  & mefme  dans  les  Plaines 
quelques  pierres  fines,  comme  des  Àgathes,  des  Berils,  &c.  Le  Corai 
le  Porphire  & l’Albâtre  n’y  manquent  point  ; Les  Soyes  font  coït 
munes  aux  environs  deMeffine,  & l’on  y trafique  mefme  de  neigi 
qu’on  tranfporte  à Malthe.  Le  Miel , la  Poix  ^ la  Laine  ; le  Sel  min< 
ïal,le  Sucre  & le  Safran , s’y  trouvent  auffi  d’un  côté  ou  d’autre. 
Tous  les  Peuples  dë  cette  Ifle  font  profefîion  de  la  Religion  Ci 


tholique , & dépendent  de  plufieürs  Evêques,  qui  font  SufFragants  d( 
:s  deMeffine  j de  Mont-Real* 


Archevêques  deMeffine  j de  Mont-Real,  8c  de  Palerme. 

Cette  lfle  a paffé  fous  differentes  Dominations,  & là  fertilité  l’â  é 
pofée  à beaucoup  de  Conquërans  ; Les  Cyclopes  l’envahirent  1< 
premiers  ; enfuite  les  Grecs  * les  Carthaginois , les  Romains , le 
Gots  & les  Sarràzins  ; ceux-cyen  furent  chaffeZ  par  les  Normands 


puis;  les  Allemands  foccederent  aux  Normands  : Les  Franco 
Davîtyâe  l’ont  gouvernée  dix-fept  ans  * & en  furent  dépofîedez  l’ar 
T Europe  T.  3.  née  n 8 3.  par  les  Vefpres  Siciliennes  : Les  Aragonois  s’en  font  rendu 
P*S-  les  maîtres  ; & le  Royaume  d’Aragon  ayant  efté  annexé  avec  h 

autres  Royaumes  d’Efpagne , ce  Pais  eft  encore  fournis  aux  Efpa 
gnok 


&c. 
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CHAPITRE  XIII. 

De  l'Efpagne  ancienne  en gêner d& en  particulier,, 
De  lEfpagne  Moderne  en  general  & en  parties 
lie k De  la  Ville  de  Madrid,  refidence  du  Roy 
d' E/pagne.  Du  Palais  du  Roy  d* E/pagne  à 
Madrid . Des  Jfles  de  Majorque  , Minor- 

que , Tvica  fg)  Cadis . De  la  grande  "Place 
de  Madrid Du  Buon  - Retire . Des  Rois 
d E/pagne «>  De  leurs  t Armoiries  -5  Titres 
Livrées  >•  @r  des  Ordres  Militaires . De 
î Efcurial 4 //V$  Sépulture  des  Rois  d E/l 
pagne  : Et  de  l Bfïat  du  Pais,  Du  Royaume 
de  Portugal.  De  là  Ville  de  L/fione,  Du  Palais 
du  Roy  ae  Portugal  Du  Tribunal  de  t Jnqui* 
fition*  De  la  Tour  de  Bêlent*  Des  Rots  de 
Portugal  De  leurs  Armoiries  -,  Ordres  de  Cbe^ 
v alene s , Titres,  Livrées  Sépultures  -,  £* 
de  l Eftat  du  Pats. 


L>e  CEfpàgne  ancienne  en  general 

O u s traiterons  dans  ce  Chapitre  des  Païs'que  ï'*on  rèii-  w,ï  Ge* 
termea  ordinaimfousîe  nom  general  del’Efpagne>quoy-  pvt.z.l.+  i 
quiîs  dépendent  de  plufieurs  Couronnes. 

L’Ancienne  Efpagne  a èfté  ordinairement  appellée  & l- *■*•+*- 
'Ipwia , & quelquefois  Hêfaria , Ikria  & CtlUbsr'w.  " 2 16 t*8- 
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Ses  bornes  font  au  Septentrion  l’Océan  Occidental  & la  Gaule, 
à laquelle  elle  eft  attachée  j de  tous  les  autres  cotez  elle  eft  baignée 
par  la  Mediterranée  & par  l’Océan  Occidental , ce  qui  fait  qu  elle 
peut  eftre  mife  au  rang  des  grandes  prefqu’Iftes. 

Ses  Rivières  confiderables  font,  Iberus,  Ebre,  B œtis,  G uadalqui  virj 
Ams , Guadiane , Tagus,  Tage , Dur  tus , Douro,  &c. 

Ses  principales  Montagnes  font-,  Pjrmœi , Pyrénées , iâuheda  * 
Orofpeda,  Sierra  Alcaraz,  Mariant*  Sierra  Morena , Solorius*  Mon- 
tagne de  Tolede  , &c.  . , 

Les  Romains  ayant  conquis  fEfpàgne  , la  diviferent  en  deux 
grandes  parties , qu’ils  appelèrent  Citerieure  & Ultérieure  à l’é- 
gard de  Rome. 

La  Citerieure  > qu’ils  nommoient  aüfli  haute  F.fpagne , & Tarra* 
conoiîê , Hijpania  Citeri&r , Superior  & Tarraconenfis*  fut  depuis  di- 
vifée  en  trois  ou  quatre  Provinces,  fçavoir , G alla  cia , Tarraconenfis , 
Canhaginenfis , & les  Mes  Baléares  & Pityufes  , qui  faifoient  une 
Province  : Nous  parlerons  dans  les  pages  fuivantes  des  Peuples  & 
des  Villes  confiderables  qui  étoient  dans  ces  Provinces. 

L’Efpagne  Ultérieure  ou  Balle  , Hifpania  Ulterior  & lnfc'rior 
comprenoit  les  Provinces  de  Lufitania  & Bætica  , aufquelles  or 
a j où  toit  la  Mauritawa  Tingitana , que  l’on  nommoit  encore  Hifpa- 
nia  Transfretana  * c’eft-à-dire , l’Efpagne  au  delà  du  Détroit , para 
quelle  èftoit  en  Afrique,  où  nous  en  avons  parlé. 

Les  Provinces  de  Gallœcia>  Lufitania*  & Bætica  * étoient  gouver 
ïiées  par  des  Confuls , & les  autres  avoïent  chacune  un  Præjes  ou  Pre- 
rident , & toutes  enfemble  dépendoient  d’un  Gouverneur  General 
que  l’on  nommoit  Vtcarius  Hifpaniarum. 

Nous  parlerons  auffi.  dans  les  pages  fuivantes  des  Peuples  & dei 
Tilles  confiderables  qui  étoient  dans  ces  Provinces. 
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De  kantienne  Ejpagne  en  particulier . 

CEtte  grande  partie  de  l’Efpagne  , que  l'on  nommoit  Tarraco* 
nenfts  ou  Tarraconoife , & que  les  Romains  appelloient  Cite- 
mure  à leur  égard,  avoir  un  grand  nombre  de  Peuples,  dont  les 
plus  confiderables  font , les  Gallæci  ou  Callæci  , qui  étoient  di* 
vifez  en  Lucenfes  & Braccarit  ; les  Villes  des  Lucenfes , font , Java- 
jus,  Lucus  Augufti,  Iria  Flavia  , &c.  Les  Villes  des  Bracarii  font 
celles  de  Aqua  Cahda  Cilinorum  ou  AquaCiltrue,  Br  ac  car  a , &c. 

AJiurès  étoient  divifez  en  Tranfmovtam  & Cifmontani  ; les  Tranf 
montant , c’eft-à-dire,  qui  eftoient  au  delà  des  Monts  , & qui  eftoient 
les  plus  proches  de  la  Mer  , avoient  les  Villes  de  Pelontium , Lucus 
AHumm,  &c.  Les  Cifmontani  occupoient  la  partie  Méridionale  du 
Pais,  & avoient  pour  Ville  principale  Aflurica  Augufia  , d’où  ils 
prenoknt  quelquefois  le  nom  d ' Augufiani. 

Vaccæi  ont  les  Villes  de  Pintia , Arbacula , Sentie  a,  &c. 
Arevacæ  ont  les  Villes  de  Clunia  > TJxama , Segubia , &c. 
C.arpetani,  avoient  les  Villes  d zMantua,  Complutum,  Toletum,  8cc. 
Or  étant,  où  étoient  les  Villes  de  Nokba,  CMmtefa,  Cajlulo,  Ore* 
tum-Germanieum , &c. 

Cantabri , que  Ton  fubdivifoit  en  Varduli , Cari  fît  , Cantabri  & 
Autrifrmes  : Les  Varduli  ont  la  Ville  de  Segontia  Par  amie  a,  &c.  Les 
Carijfi  celle  de  Vella  ou  Belleia , &c.  Les  Cantabri , proprement  dits, 
celle  de  Juliobr'tga , &c.  Les  Autrigones  ont  la  Ville  de  Flaviobriga, 
«jue  Ton  nommoit  auparavant  Amanm  Portm , &c. 

Au  Midy  des  Cantabriens  eftoient  les  Murbogi , ou  peut-eftre  > 
(fur gémi , ou  eft  la  Ville  de  Bravum  ou  MafBurgi , &c. 

Les  Vafcones  ont  les  Villes  de  Pompe  Ion  ou  Pompejopolis , Jacca 
<051  Vacca,  Calagurris , &c. 

îkrgetes  avoient  les  V ilîes  de  Bergufia,Bergidum , //^r^ , O/cvz,  &c. 
Lacetani  ou  Jaccetani , ont  les  Villes  de  Lifo,  ou  Lejfa,  Jcfpus,  &c. 
Cæretani  & la  Ville  de  Julio.  Libjca  , &c. 

(aftellani  ont  la  Ville  de  Bcfjida , &c. 

Indigetes  avoient  les  Villes  de  Juncaria  , Rhoda  ou  Rhodopolis , 

Empcriæ , 8tc, 

Auîhetani  ont  les  Villes  de  Gerunda , , &c. 

Lœtmi  avoient  la  Ville  de  Barcmo  , &c. 


DE  L'EUROPE-  *77 

Cofetani  ont  la  Ville  de  Tarraco  , &e. 

Mèrcaones  avoient  les  Villes  de  fart  h ago  vêtus  ou-Carthage  vieille^ 

Dertoja  ,.&C. 

Edetani  ont  les  Villes  de  Cœfar-  Augufîa ,.  Saguntus , &c. 

Conte  fi  ani  avoient  les  Villes  de  Valmtia , DianiumyAlone,Carthag»- 
nova. ou  la  nouvelle  Carthage,  &c. 

Baftitanf  ont  les  Villes  de  Vërgilia  ou-  Ve f ce  Ha  y Av  ci , Bajii  y Scc. 

Celtiberi  ou  Ceîtiberiens , eftoient  fubdivifëz  en  Berones , Pelendo- 
nef,  Lob&tani  & Celtiberi  j lès  Bennes  ont  là  Ville  de  , &c.  Les. 
Pelendones  celle  de  Numantia  ou  Numance,.  &c.  Les  Lobetanf  celle 
de  Lobetum ,&c.  Les  Ceîtiberiens,  proprement  dits , ont  lès  Villes* 
de  Bilbilis y Manda,  Segobriga , Arcobriga  ou  Alce  , &c. 

Les  Mes  Baléares  ou  Gymnefiæ , font  divifées  en  grande  & petite. 
Major  & Mmor  • la  petite  a la  Ville  de  Jamna  > & dàns  la-grande 
ïl  y a- la? Ville  de  Palma,8cc. 

La  plus  grande  des  Hles  Tytiufes  a là  Ville  de  Ebufus , l'autre 
Me  plus  petite & qui  en  eft  proche  , portoit  le  nom  à'Qphiufa. 

La  Betique , ou  Province  Bxtica , contenoit  les, Peuples  Ce/f/c*  en 
partie,  & les  Villes  Aranda  ,Aruci , &c. 

Turduli  avec  les  Villes  de  Corduba  y Illibem  , Afiapa,.  fflipula- 
Magna , &c. 

Bafiuli , furnommez  />«»» , ont  lès  Villêsde  Magnus  P or  tus,  Ma- 
lac  a ■>  MUnda  y Carteia  ou  TarteJJusy  Hera  clea , &c. 

Partie  des  Turdetani , avec  les  Villes  dfUifpalis  }TarteJfus,8cc.  auf- 
quelles  on  peut  ajoûter  l’Ifle  de  Gadts. 

La  Lufitanie  ou  Lufitania  >,  avoit  lès  Peuples  V’ettones  , avec  la 
Ville  de  Salmantica  , &c. 

Lu  fit  ani  ou,  Lufitaniêns  , où  eftoient  les  Villes  de  Conimbrica  , 
Norba  C œfaraa  , Augujiàr  Emerita , Capitale  de  là  Province  Qly» 
fippo  ou  XJiyfippo  y &c. 

Partie  des  PeupIes  C eltici,  avec  les  Villes  de  Langobriga  & Cuni- 
ftorgis , <$“c. 

Partie  des  Peuples  Turdetani  y de  les  Villes  de  Fax  Julia  , Ojfo- 
naba , <3tc. 
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Dç  l Ejpagne  Moderne  en  general . 


WWW. S.  T Moderne eft-bornce  par  l'Océan  Occidental,  & pap 

T.1.L4..C  !,  Sti  Royaume  de  France  ; les  autres  cotez  de  cette  grande  pref- 

*>6-  çùem/0m  ^ 3 Mer  Med«erranée>  & par  l’Océan  Oc. 
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Les  £fta«  de  Caftille  comprenoient  les  Provinces  de  Bifcave 

»^i!ES3f^ 

& Alganef'  * P°rtuSal  n’0M  <îue  deu*  Provinces,  Portugal 

Maintenant  ces  trois  Eft»  font  pofFedez  par  deux  Rois,  le  R„f 
Catholique , que  l on  appelle  communément  le  Roy  aEtpatm  { 
prefque  tous  les  Eftats  de  Caflille  & d’Arragon  • & l Rovdfl  * 
tugal  tient  les  Ellats  de  Portugal,  8 ’ 7 * 

<^p«r*dTïfpapte  qui  eft  fojette  au  Roy  Catholique,  eft 
fubdivifte  en  plufieurs  Provinces , qui  portent  prefque  toutes  le  Ti- 

des  ÂurTuZ’  SiV°,r  ’AR,°>'aUmC  de  GaIice  ’ Ia  Principauté 

A turies , la  Seigneurie  de  Bifcaye  , les  Royaumes  de  Navarre  & 

Mu  ciTr'  ‘rCTT,  *C**W*S  teRoy,  urnes  de  Val  nce, 
amS’eRn"* Je*Anda°ufie, Caftille Stteon';  aufquels  on  peuti 
JL  * Rpyaume  de  Majorque , qui  comprend  les  Ifles  de  Mi» 
«orque,  Majorque  & Y««a,  dont  nous  traiterogs feparément. 
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De  l'EJpagne  Moderne  en  particulier. 

1E  Royaume  de  Galice  a les  Villes  de  Mondonedo,Lugo,  Orer 
j & T uy,qui  font  autant  de  Sieges  d’Evêchez  SufFragants  de  laVi 
de  Compofteîle , principale  de  cette  Province  ; on  donne  quelquefi 
à cette  Ville  le  nom  de  Saint  Jacques , ou  Sant  Jago  de  ComfofteLL 
elle  eft  honorée  du  Titre  d’Archevefché  , qui  a plufîeurs  Evêch 
SufFragants , outre  ceux  que  nous  venons  de  nommer  , nous  Fera 
mention  des  autres  en  leur  lieu  ; TEglifè  Archiepifoopale  de  S.  Jacqu 
& Ton  Hôpital  Royal , font  magnifiques  ; il  y a outre  cela  Ur 
verfité  dans  cette  Ville. 

La  Principauté  des  ^paries  a pour  Ville  Capitale  Oviedc 
qui  porte  Titre  d’Evefché  SufFragant  de  Compoftelle. 

La  Seigneurie  de  Rifcaye  eft  divifee  en  trois  petites  Provinces  q 
font,  Guipufcoa , «s4lava,  & la  vraye  Biscaye  ; dans  celle  de  Gu 
pufcoa  eft  la  Ville  de  Fontarabie , fur  les  confins  de  France  , Tolofâ 
&c.  la  VilledeToîofaenefteftiméela  Capitale  : Dans  la  Province  dV 
lava  la  Ville  de  la  Vittoria  y eft  la  plus  confîderable  • & la  vra] 
Bifcaye  a pour  Ville  confiderabîe  Bilbao  , éloignée  Tune  granc 
lieue  de  la  Mer,  dans  l’enfoncement  d’un  petit  Golfe,  qui  porte 
nom  de  Porto  Galeta. 

Le  Royaume  de  Navarre  eft  divîfé  en  Haute  & en  Baffe  Navarn 
La  Haute  Navarre,  dont  nous  allons  parler  , a efté  ufurpée  par  1 
Rois  d’Efpagne  depuis  Tannée  i y i i.  La  Baffe  Navarre  eft  au  Rc 
de  France  • elle  eft  fèparée  de  la  Haute  par  les  Monts  Pyrénées , < 
nous  en  parlerons  en  traitant  delà  France.  La  Haute  Navarrea  pot 
Ville  Capitale  Pampelune  , c’eft  le  Siégé  d’un  Evêque  SufFragant  d 
Burgos  : Elle  a deux  Châteaux,  dont  le  plus  ancien  a fervy  de  de 
meure  aux  Rois  du  Païs  ; l’autre  a efté  bâty  par  les  Efpagnols,  pou 
mieux  s’afFurer  de  la  Ville. 

Le  Royaume  d ’Mrragon  contient  pîufieurs  Villes  confiderables 
comme, Jacca, Huefca, Tervel,  Balbaftro,  AIbarazin& Tarracona,qn 
font  toutes  honorées  du  Titre  d’Evefchez  SufFragants  de  SaragofTe 
la  Ville  Capitale  de  ce  Royaume  ou  Province,  eft  Zaragoca  ou  Sa 
ragoflè  ; c’eft  le  Siégé  d’un  Archevêque  dont  nous  venons  de  nom 
mer  les  Suffragants. 

La  Principauté  de  Catalogne  peut  eftre  divifee  en  Rouflillon  5 
vraye  Catalogne. 

Le  Comté  de  Rouflillon  eft  maintenant  à la  France  ; fa  Ville  princi 
pale  eft  Perpignan , Siégé  d’un  Evefché  SufFragant  de  Narbonne , aufl 
bien  que  la  Ville  d’Elne. 
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La  vraye  Catalogne  a pour  Villes  confiderables , Urgel , Gîrona , 
ch , Barcelone , qui  eft  la  Capitale  , Tortofe , Lerida  ou  Leida , & 
îfone  , qui  font  SufFragants  de  Tarragone  ; la  Ville  de  Tarra- 
ne  eft  fur  la  Cofte  Méridionale  ; elle  porte  Titre  d’Archevefché, 
nt  nous  venons  de  nommer  les  SufFragants. 

Le  Royaume  de  Valence  a pour  Villes  principales  Segorbe  , Va- 
ce,  Alicante  & Orivelha  ; Valence  porte  Titre  d’Archevefché , 
nt  les  Evefchez  SufFragants  font  Segorbe  & Orivelha , &c.  elle  eft 
jCapïtale  du  Royaume , & n’eft  éloignée  de  la  Mer  que  d’un  quart 
j lieue  ; elle  eft  fans  Port,  & n’a  qu’une  méchante  Rade  , c’eft  le 
jge  d’un  Archevêque  qui  y a un  tres-beau  Palais  , & un  Jardin 
jin  de  plantes  fort  rares:  Son  Univerfité  eft  très  fameufe. 

Le  Royaume  de  Murcie  aies  Villes  de  Murcie  & Cartagene  ; la 
;miere  eft  Capitale  du  Royaume  ou  Province  de  mefme  nom , & 
tderefidence  à l’Evêque  de  Cartagene  ; Fautre  porte  Titre  d’E- 
ché  SufFragant  de  Toîede  : Son  Eglife  Cathédrale  de  Sainte  Ma- 
, eft  une  des  plus  magnifiques  d’Efpagne  ; on  y voit  un  grand 
mbre  de  Chapelles  richement  parées. 

|Le  Royaume  de  Grenade  a pour  Villes  remarquables  , celles  de 
•enade,  Guadix,  Alméria  & Malaga  ; l’Evefché  de  Guadix,  eft 
|jn  quelques-uns,  SufFragant  de  Seville.  La  Ville  de  Grenade  eften- 
*e  fameufe  pour  eftre  la  Capitale  du  Royaume  de  fon  nom  : l’E- 
fe  Archiepifcopale  eft  fuperbement  bâtie, avec  plufieurs  belles  Cha- 
jles-  L’on  voit  dans  celle  de  S.  Jerome  les  Tombeaux  où  repo- 
it  les  Corps  du  Roy  Ferdinand , & de  la  Reine  lfabelle  , qui 
îeverent  cette  Ville  aux  Mores. 

Le  Royaume  & Andalousie  contient  les  Villes  de  Jaen  , Cordouë, 
(ville , &c.  Les  deux  premières  font  honorées  du  Titre  d'Evêchez 
jfFragants  deTolede  ; Seville,  Capitale  du  Royaume  , eft  auffi  le 
îged’un  Archevêque,  qui  eft  un  des  plus  confiderables  de  toute 
Üpagne  : Son  Prélat  a plus  de  cent  mille  écus  de  rente  ; & la  Fa- 
;ique  de  l’Eglife  Métropolitaine  de  Sainte  Marie  , plus  de  trente 
jlle,  outre  les  cent  vingt  mille  qui  font  diftribuez  à fes  quarante 
aanoines  : L’Eglife  Métropolitaine  eft  la  plus  grande  de  toutes  les 
ïlifes  d’Efpagne.  Au  Midy  de  ce  Pais  , & prés  de  la  Cofte  eft 
le  de  Cadis , qui  dépend  de  ce  Royaume  , dont  nous  parlerons 
-apres. 

Le  Royaume  de  Cafiitle  eft  divifé  en  Caftille  vieille  & nouvelle; 
'Villes  remarquables  de  la  vieille  font,  Burgos,  la  Calzada,  Cala- 
rra , Ofma , Siguenca , Segoyia,  Pîacenzia , Coria  > Avila  , 8c  Val- 
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laddid  ; Burgos  eft  le  Siégé  d'un  Archevêque  ; la  Calzada  ou 
Domingo  de  la  CaUada,  c’eft-à-dire,  Saint  Dominique  de  la  Chaui 
porte  Titre  d’Lvefché  , mais  qui  eft  uni  avec  celuy  de  Calaho 
ils  font  tous  deux  Suffragants  de  Burgos  ; Ofma  ou  Borgo  d'Ol 
avec  Siguenca , Segovia  & ValladoJid , ont  le  Titre  d'Evefchez 
fragants  de  Tolede;  Placenzia , Coria  & Avila  , font  les  Sieee< 
trois  Eveques  Suffragants  de  Compoftelle.  j 

La  Caftille  Nouvelle  , fous  laquelle  on  peut  auffi  comprendr 
Province  d EHramadoure  a pour  Villes  remarquables  , Madr 
Alcala,  Cuenca,  Badajos,  Tolede,  &c.  Madrid  fertderefidenct 
Roy  Catholique  • nous  en  parlerons  cy- apres  : Alcala  a 
fameufe  Umverfite  ; Cuença  a un  Evêque  Suffisant  de  ' 

lîdV  “'“y  dc  BadaJœ  rei,eve  de  l’Archevêque  de  Comporté 
Tolede  eft  le  Siégé  d un  Archevêché  fort  confiderable  : 11  y a t 
verfite  ; elle  a quelquefois  fervy  de  refidence  aux  Rois  d’Efpaei 
elle  eft  encore  la  Capitale  de  la  Caftille  Nouvelle,  que  l'on  nom 
aulli  Royaume  de  Tolede, 

Le  Royaume  de  Leon  a pour  Villes  confiderables,  celles  de  Le 
Placencia  , Camora  , Salamanca  , Ciudad-Rodrigo , Aftorea  ; 
f Evêque de  Placencia  eft  Suffisant  de  Burgos;  les  autres  Villes’ , 
font  auffi  Epifcopales,  relevent  pour  le  Spirituel , de  l’Archevêc 
de  Compoftelle.  La  Ville  de  Leon , Capitale  du  Royaume  , t 
principale  Eglife  ornée  de  la  Sépulture  de  trente-fept  Rois  du  Pa' 
& d'un  Roy  de  Caftille  & de  Leon  , qui  prit  le  Titre  d'Empen 
a Efpagne  ; elle  eft  la  plus  belle  de  toutes  les  Egüfes  du  Royauœ 


P.  Labbe 


Des  Ijles  de  Minorque , Majorque  > & Tvica a & des  peu 
qui  Les  environnent . 

LE  Royaume  de  Majorque  comprend  les  Ifles  de  Minorque 
ae  Majorque,  qui  font  reprefentéesdans  la  Carte  precedente  • 
‘h-  7-  /•  i.  liiesrurent  nommées  dansles  premiers  temps,  Gjnrnlfiæ,  parce  c 
les  Habitans  eftoient  tous  nuds  ; enfuite  elles  furent  appel lées  Balear 
Davity  t.i.  d un  mot  Grec  qui  fignifie  lancer , parce  que  les  Habitans  eftoient  f 
4 mr°*e'  adroitsa  Wr  def  PieJres  avec ^ fronde.  Les  noms  modernes  fc 
uro  j 1 eftendu^  de  leur  terrain  , comparé  lun  avec  l’autre  ; . 
llfle  de  Majorque  eft  plus  grande  que  celle  de  Minorque-  Pour  a 
d Yvica,  & quelques  autres  petites  qui  en  font  proches,  elles  onte 
connues  fous  le  nom  de  Tytmfa.  r 
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Minorque  a pour  Ville  principale  Citadelia  ; Lé  Port  de  Mahnn 
r[ue  l’on  nommoit  anciennement  Mago , eft  un  des  meilleurs  de 
Efpagne  ; 8c  quelques-uns  fe  font  avifez  d y placer  une  Ville  de 
Vlinorca , qui  prefentement  eft  inconnue. 

L’ifle  de  Minorque  a fon  terrein  couppé  par  quantité  de  Monta- 
ges ; & fes  Côtes  font  fl  élevées , que  de  loin  il  lemble  quelle  foit 
fivironnée  de  murailles. 

L’ifle  de  Majorque  ou  de  Mallorque , a porté  autrefois  le  nom  de 
'olumba  : Elle  eft  partagée  par  une  chaîne  de  Montagnes,  qui  régné 
lu  Nord  au  Sud. 

On  y trouve  pîufieurs  Sources  d’eau  douce  , & deux  Ruiiïèaux 
ntre  autres  ,1’un  nommé  Binafelem  , & l’autre  Majorque  , du  nom 
le  l’ifle.  La  Ville  Capitale  porte  le  nom  de  rifle , 8t  fe  nommoit  an- 
[refois  Palma  ; elle  eft  le  Siégé  d'un  Evêque  qui  eft  fuffragant  de 
[Archevêque  de  Valence.  On  y voit  une  Univerfité  floriftante,  ou 
Raymond- Luîle  a autrefois  enfeigné  ; 8c  fa  Do&riney  eft  tellement  re- 
tarée, qu’il  y a un  Profelfeur  gagé  pour  l’expliquer. 

! L’air  de  l’ifle  eft  fort  fain , & les  vents  de  Mer  y tempèrent  les  cha- 
eurs  de  l’Efté.  Les  Terres  y font  pierreufes , & ne  nourrilfent  aucun 
taimal  venimeux  : Il  s’y  recueille  un  peu  de  grains,  & les  Vins  y font 
ortbons.  Les  Inful aires  font  vigoureux  & grands  Corfaires  : Ils 
[ont  tous  les  jours  aux  prifes  avec  ceux  de  Barbarie,  8c  les  repoulfent 
Ivec  beaucoup  d’intrépidité.  Les  deux  derniers  Grands  Maiftres  de 
Vlalthe  qui  commandoient  l’Ordre  de  S.  Jean  , eftoient  natifs  de 
Majorque.  Aux  environs  de  cette  Iflc  on  trouve  celles  de  Cabrera 
5c  de  Dragoncra. 

L’ifle  d’ Yvica  eft  pleine  de  Montagnes,  8c  fa  Cofte  eft  efearpée,  8c 
ILune  approche  fort  dangereufe,  excepté  celle  du  Pont  d'Yvica,qui 
eft  tournée  au  Midy  ; outre  ce  Port  il  y a encore  ceuxdeTines  &de 
5.  Hilario  , qui  font  tous  trois  accompagnez  de  petites  Villes.  Les 
rerres  de  l’ifle  ne  fouffrent  point  de  Serpens  ny  de  bêtes  nuilibles  : 
Elles  rapportent  des  fruits  excellens , 8c  beaucoup  de  grains.  On  y 
trouve  des  falines  qui  fburniflènt  de  fel  à une  partie  de  l’Efpagne  8c 
de  l’Italie. 

Les  petites  Ifles  qu’on  rencontre  aux  environs  d’ Yvica  , font  T zco- 
fnago,  Formentera , Beleran  8c  Connirghero  ; & tirant  à l’Occident  vers 
la  bouche  de  la  Riviere  d’Ebre,  on  voit  auffi  les  Efcueils  de  Colubraria. 

Toutes  ces  Ifles  appartiennent  au  Roy  d’Efpagne , 8c  luy  fournit* 
fent  les  meilleurs  Matelots  de  fes  Flottes. 


De  L 'ijle  de  Cadis, 

D A ns  les  premiers  Siècles  elle  porta  le  nom  de  fille  de  Juhoh,o 
cetteDeelTeeftoitreligieulèmentadorée,  enfuite on  la  nomir 
Geog . Royale , Gales , d’où  s’eft  formé  par  corruption  le  mot  de  Cadis. 

*•7  -l.  i.  Elle  eft  prés  de  la  Côte  Occidentale  de  f Andaloufie,au  Nord  du  De 

f Dœ'vitjT.  tro^  de  Gibraltar  : C’eftceque  les  Anciens  ont  appellé  le  terme  d< 
t.  d'Europe  Voyages  & des  Travaux  d’ Hercule  ; & ce  fut  là  que  Jules  Cefejyar 
pag.  18  j.  admiré  une  Statue  d’Alexandre,  & veü  pîufieurs  Mémoires  particuliei 

Jewvfun  de  ce  grand  Héros,  pleura  de  douleur  de  fe  voir  dans  un  moindre  degr 
23f*  de  gloire,  & fentit  redoubler  l’ambition  qui  le  porta  à de  fi  grande 
Pbyaged’vJ-  ConqueftcS» 

fi  ^ S a lon8uelir  à peu  prés  de  fept  lieues,  fa  moindre  largeur  d’une,  S 

ùrtu&*  " là  plus  grande  de  trois  : Elle  eft  jointe  à la  Terre-Ferme  par  Un  Pont  ap 
pelléle  Pont  du  Sac.  Son  terrein  eft  en  plaines  & en  Montagnes,  mai: 
fans  aucunes  Fontaines;  ce  qui  eft  fuppiéé  par  quantité  de  Puits. 

Pour  entrer  dans  la  Baye  de  Cadis,  il  faut  éviter  avec  foin  des 
Ë fcueiïs  dangereux  appeliez  le  Diamant,  & Los  Pueros.  Le  Port  de  b 
Ville  regarde  l’Orient.  La  Ville  eft  fituée  fur  une  hauteur , Se  peuplée 
d’un  grand  nombre  de  riches  Marchands  * qui  ont  les  plus  beaux  te  les 
plus  complets  Magazins  de  l’Europe  : C’eft-làqüe  viennent  mouïllet 
îesFlottes&  les  Galions  des  Indes  Occidentales  > & quTrrive  l’or  Si 
l’argent  que  lesEfpagnols  tirent  de  l’Amerique.  L’Arcenal  éft  très* 
beau  & bien  fourny.  Le  Château  a efté  bâty  par  les  Mores,  & a efté 
mis  en  tres-bon  eftat  depuis  peu  î Le  Fort  de  S.  Sebaftiert  à efté  conft 
truit  pour  deffendre  l’entrée  du  Golfe  ; Se  le  Fort  de  S.  Philippe*; 
pour  affurer  le  Port.  La  Ville  fut  pillée  parles  Anglois  l’année  1596. 
Se  pour  éviter  de  pareils  âccidens , on  y a fait  des  Fortifications  quê 
l’on  repare  tous  les  jours , & qui  confiftenten  deux  gros  Baftions qui 
ont  des  foiïez  fi  profonds,  qu’ils  forment  une  efpece  d’ifte  dans  l’ifle 
mefme. 

La  Ville  porte  Titre  d’Evefché , Se  l’Ëglife  Cathédrale  eft  bâtie  fuf 
une  hauteur  Parmy  un  grand  nombre  d’autres  Eglifes , on  admire 
particulièrement  celles  de  Noftre-Dame  du  Peuple*de  S.  Dominique» 
& des  RR.  PP.  Jefuittes  ; cette  dernierefoutient  un  Dôme  de  pierre 
de  taille , qui  eft  d’une  rare  ftrudure. 

La  terre  de  rifle  eft  noirâtre , & produit  de  fi  bons  pâturages*  que 
le  beftail  creveroit  fi  on  l’y  abandonnoit,  & fi  l’on  n’avoit  foin  de 
le  fàigner  tous  les  mois.  On  y trouve  des  Salines  dont  le  fel  eft  excel* 
lent,  Se  d’une  couleur  grisâtre , comme  celuy  de  Broüage*  dont  on 
fe  fert  en  France.  FIGURE  CXXX, 
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Ve  la  Ville  de  Madrid , refidence  du  Roy  d' E fp a gne> 

ON  croit  que  les  Mores  ont  donné  le  nom  de  Madrid  à cette  V ille» 

^ à caufe  delà  pureté  de  fbn  air,  qui  eft  très  falutaire  Sous  leur  do- 

del'Eur.T,  1.  mination  elle  eftoit  fort  petite  & mal  peuplée  ; mais  depuis  que  les  Rois 
d'Efpagne  l’ont  choifie  pour  le  lieu  de  leur  féjour , elle  s eft  rendu? 
Couvain  tres-confiderabîe. 

Voyvged'Ef-  £jje  ef}-  Etuée  dans  une  Campagne  prés  de  la  petite  Riviere  de 
^Portual  de  Mançanarcz, , & cette  Campagne  eft  feulement  couppée  du  côté  de 
/>*£•  U3-&C.  l’Occident , par  une  Coline  où  le  Palais  du  Roy  eft  bâty. 

Elle  n’eft  pas  environnée  de  murailles  de  tous  cotez  * & l’on  n’y  voit 
plus  les  cent  vingt-huit  Tours  qui  les  flanquoient  autrefois.  Les  rues 
y font  larges,  mais  tres-incommodes  par  la  boue  del’Hyver,  & parla 
pou  (lier e de  l’Efté.  On  y jette  les  immondices  & les  excrémens  : car 
comme  on  y boit  des  eaux  de  Puits , on  craindroit  de  les  infeder  en 
creufantdes  commodifez. 

Les  Maifons  font  bâties  de  Brique , & la  plupart  à quatre  étages , 
avec  beaucoup  de  Feneftres,  chacune  accompagnée  d’un  Balcon  de 
fer.  Celles  où  logent  les  perfonnes  de  qualité  n’ont  point  de  Cours  ; 
carie  terrain  qu’ils  y employeroient  eft  mis  en  Jardin.  On  range 
les  CarofTes  fous  une  voûte  qui  foutient  la  face  du  logis. 

Les  Eglilês  y font  petites , mais  propres  & magnifiques.  La  plus 
grande  eft  celle  des  RR . PP.  Jefuites , qui  eft  bâtie  fur  le  deftein  de  S. 
Pierre  de  Rome.  On  y remarque  aufli  San-Sydro  , qui  eft  une  Eglife 
confacréeau  Patron  de  Madrid;  puis  Nuefira  Senora  a.  stocka  . I es 
Convents  des  Hieronymites , des  Carmes , de  la  Trinité  ; Se  entre  plu- 
sieurs autres  Eglifes , celle  de  Nuefira  Senora  de  Amudana , où  l’on  ré- 
véré une  Image  de  la  Vierge  ; que  la  tradition  du  Païs  foutient  avoir 
efté  apportée  de  la  Terre  Sainte  par  l’Apôtre  Saint  Jacques  : Chaque 
Eglife  eft  un  azile  inviolable  pour  les  Criminels  qui  s’y  réfugient. 

" Sur  le  Mavçanarez.  il  n’y  a qu’un  Pont  qui  eft  de  pierre.  La  Riviere 
eft  àfec  en  Efté  ; Se  comme  elle  n’eft  jamais  navigable , & quedansle 
Païs  on  ne  fefert  point  de  charrois , on  eft  contraint  de  faire  apporter 
toutes  les  denrées  à Madrid,  fur  des  Afnesoufur  des  Mules,  ce  quifait 
ique  tout  y eft  cher , outre  que  lesdrôits  d’Entrée  y font  exceffifs 
11  y a beaucoup  de  Places  publiques  qui  font  fort  belles,  particuliè- 
rement celle  qui  eft  deftinée  au  combat  des  Taureaux,  dont  nous  par- 
lerons cy-aprés.  Le  Palais  du  Roy , le  Buon-Retiro , le  Prado  ou  le 
Cours  , & le  Palais  où  l’on  plaide  , quils  appellent  Carcero,  font  des 
lieux  très- beaux  Se  tres-remarquablesj  Nous  en  décrirons  quelques-uns# 
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Du  Palais  du  Roy  d’Efpagne  à Madrid » 

Davitv  de  T ^ ^°y  d’Efpagne  a deux  Vzhis  à Madrid , l’un  appelle  le  Em 
i Europe. T. it  JL#  Retira-)  <k  l’autre  qu’ils  nomment  El  Palatiodel  Rey  : Cederni< 
eft  fitué  fur  unehauteur  à l’Occident  delà  Ville , devant  une  place  foi 
Jouvam  granje  & fort  beiie  s qui  répond  de  l’autre  côté  à la  plus  grande  rue  c 
pagne  & de  Madrid,  nommée  pour  cette  raifon  la  Cala-major . 

Portugal,  La  face  du  Palais  eft  d’une  allez  belle  ftrudure  , & toute  de  pierre 
page  D 4.  carie  refte  du  Palais  n’eft  bâty  que  de  Brique  : Elle  eft  embellie  p; 

quantité  de  feneftres  qui  ont  des  Balcons  de  fer.  A fes  deux  Angles  el 
a deux  Pavillons,  dont  l’un  eft  imparfait,  letoid  de  l’autre  eft  en  point» 
On  montre  fur  cette  Façade , une  Chambre  où  logeoit , à ce  qu’i 
difent,  le  Roy  de  France  François  I.  pendant  fa  détention  en  Efpagn 
A l’entrée  du  Palais  on  trouve  une  grande  voûte  qu’ils  nommer 
Caguan;  c’eft-  là  que  s’arreftent  tous  les  C arolfes  des  Grands  d’Lfpagn 
Au  delà  de  cette  voûte  feprefentent  deuxCours  à côté  l’une  de  l’ai 
tre , & feparées  par  des  Portiques  qui  régnent  en  quarré  autour  de  ch; 
cune,  & qui  font  de  ces  deux  Cours  comme  deux  efpeces  de  C cloître 
Les  Portiques  font  doubles , & élevez  l’un  fur  l’autre.  Sous  le  plus  b; 
il  y a des  Marchands  qui  étalent  plufieurs  curiofitez  & gentillelfe; 
Dans  l’intervalle  qui  fepare  ces  deux  maniérés  de  Cloîtres , & dans  ! 
fond  de  la  Cour,  on  voit  un  grand  Efcalier  qui  répond  par  enhaut,dar 
les  deux  quarrez  du  bâtiment.  Les  Salons,  & generalement  tous  1< 
appartemens , font  fort  fombres  ; & les  Efpagnoîs  affedent  de  neguei 
faire  de  feneftres , de  peur  de  faire  un  paffage  à la  chaleur , outre  que  ] 
verre  & les  vitres  font  fort  rares  en  Efpagne. 

L’appartement  du  Roy  donne  fur  un  jardin  : Il  eft  eflevé  fur  un 
hauteur  qui  eft  efcarpée.  Le  Jardin  eft  petit  , mais  à côté  il  y a u 
Parc  qui  s’étend  le  long  du  Mançœnarez9  & qui  eft  fort  égayé. 

Les  ameublemens  de  ce  Palais  font  fuperbes , & il  y a peu  cfappartc 
mens  qui  n’ayent  de  belles  Statues , & d’excellens  Tableaux  : Il  y 
une  Sale  d’Armes  pleine  de  plufieurs  belles  Armes particuîieremer 
de  celles  de  divers  Empereurs , Rois  , Princes  , &c. 

Le  Roy  n’y  loge  que  pendant  l’Hyver  & le  Printemps  : Il  paft 
'û-  ordinairement  l’Eftéôi  l’Automne  dans  le  Buon-Retiro  , que  noi 

décrirons  cy-aprés. 
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FIGURE  C.  XXXII. 


De  la  grande  Place  de  Madrid. 

CEtte  Place  qui  fert  de  Marché,  eft  de  figure  quarrée,&  Tes  aîles 
font  formées  par  quatre  Portiques,  qui  portent  des  faces  de  logis 
I l <>.  Voyage  d une  mefme  fimetrie.  Lon  marche  fous  ces  Portiques  à couvert  de 
la  pluye  & du  Soleil , & 1 on  y voit  quantité  de  Boutiques  où  Ton 
xu  tl  P0T'  Vend  Ies  plus  riches  Marchandifes  de  la  Ville.  1 

%Uga  ' , Le  Terre -plain  de  cette  Place  eft  deftiné  à la  courfe  des  Taureaux .’ 

c eft  un  combat  infigne,  & une  Fête  fanglante  qui  dure  plufieurs  jours, 
& fe  fait  lorfque  l’on  folemnife  celle  de  quelque  Saint,  & que  l’on  célé- 
bré le  mariage  ou  la  naifîancede  quelque  Prince  du  Sang  Royal. 

Le  Roy  & les  perfonnes  delaMaifon  Royale,  fe  placent  dans  les 
Galeries  d’un  Palais  appellé  el  Confifiorio  , & les  Ambaftadeurs  fe 
mettent  a l’oppofite  avec  Je  plus  de  fafte  qu’il  leur  eft  poffible. 

Les  Combattans  font  des  perfonnes  de  qualité.  Ce  jour-là  ils  ne  font 
veftus  que  dç  noir , mais  les  Creados  ou  Eftafiers  qui  les  fiiivent  font 
habillez  richement , & Je  plus  fouvent  d’un  habit  de  Turcs,  de  Mores, 
ou  de  Sauvages  : On  ne  lâche  qu’un  Taureau  à la  fois , &on  ne  luy 
Qppofe  qu  un  Combattant  qui  l’attaque,  ou  avec  la  Lance,  ou  avec  des 
P ej ornes , c’eft  ainfi  qu’ils  appellent  des  Javelots. 

On  ouvre  leCombat  fur  les  4 heures  du  foir,  & le  Combattant  entre 
dans  la  carrière  à cheval , & les  jambes  à la  Genette/elon  l’ufage  du  Fais, 
c eft-à-dire , tellement  racourcies , que  les  pieds  touchent  contre  les 
flancs  du  Cheval.  Le  Cavalier  accompagne  de  fes  Creades , va  faire  la 
reverence  au  Roy;  enfuite  il  va  fâluër  les  Dames  les  plus  apparentes, 
tandis  que  l’on  irrite  le  Taureau,  que  l’on  tient  enfermé  dans  une  ca- 
bane au  bout  de  la  Place,  & que  l’on  lâche  quand  il  eft  en  furie.  Le  Ca- 
valier fe  détourne  un  peu  de  luy , mais  en  paffant  il  tâche  de  donner  le 
coup  de  Lance  ou  de  Javelot , dans  le  col  du  Taureau,  qui  eft  l’endroit 
fa vorable  pour  le  tuer  d’un  feulcoup,  ainfi  que  j’en  ay  veu  tuer  au 
Comte  de  S-  Jean  a Lisbone.  Si  le  Taureau  eft  mort , on  fait  entrer  dans 
la  Place , des  Mules  richement  enharnachées,  qui  l’entraînent  au  fon  des 
Trompettes;  mais  fi  le  Cavalier  en  frappant  le  Taureau,  a fon  Cheval 
bleffé,  ou  que  luy-mefme  foit  defarçonné  par  la  rencontre  du  Taureau, 
il  eft  obligé  de  mettre  pied  à terre,  & d’aller  à coups  de  Sabre,  tuer  le 
Taureau,  ce  qui  s’appelle  un  Empeno.  Mais  en  ces  occafions  les  Creades 
du  Cavalier , & fes  amis , préviennent  leur  maiftre,  & attaquent  le  Tau- 
reau,qui  bien  fouvent  en  tuë  plufieurs  en  fe  deffendant.il  y a des  perfon- 
nes du  petit  peuple,  appelléesr^Wor«,  qui  vont,  efperant  avoir  de 
qqoy  boire,  infulter  à pied  le  Taureau, en  luy  jettant  un  Manteau  fur  les 
yeux  pour  fsrrefter  par  fes  cornes , &:  le  ren  yerfer  par  terre. 
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tox'mbi  éT~^  P Palais  eft  à l’Orient  de  Madrid , & n’eft  fe paré de  la  Ville, que 
\^j  par  le  vieux  Cours  qu’ils  appellent  Prado , ce  qui  lignifie  Prairie  3 
d E fi  quoyque  les  frequentes  promenades  n’y  lailîènt  jamais  croiftre  d herbe, 
^ D’abord  i!  a efté  appelle  Gallmera , à caqfe  de  certaines  Poules  rares 
^ “ & finguîieres  qu’on  y élevoit  avec  foin. 

Le  Bâtiment  eftquarré,  & forme  par  quatre  grands  corps  de  logis 
qui  répondent  à quatre  petits  Pavillons  ; tout  cela  n’a  qu’un  étage  , 
mais  les  appartenons  en  font  bien  entendus  & bien  ménagez.  On  y voie 
des  Tableaux  de  grand  prix  , & de  tres-belles  Statues.  Les  ameuble- 
mens  en  font  très- riches,  particulièrement  ceux  qui  font  deftinèz  pour 
J’Efté  3 qui  eft  la  faifon  que  le  Roy  choifit  pour  y loger. 

La  Place  renfermée  par  ces  quatre  corps  de  logis,  eft  occupée  par  un 
Parterre  tres-ingenieufement  tracé , & femé  de  belles  Fleurs.  On  y voit 
une  Fontaine  embellie  par  une  magnifique  Statue  de  Femme, qui  repre- 
fente  l’ Abondance, & qui  eft  travaillée  avec  tant  d’art,  qu’elle  pafte  pour- 
un  Chef-d’œuvre  ; Elle  a efté  faite  en  Italie  ; mais  les  Efpagnols  , pour 
foûtenir  la  fierté  de  la  Nation , difênt  que  c’eft  l’ouvrage  d’un  hom- 
me au  Pars , & qu’elle  a efté  faite  en  I fpagne.  On  admire  auffi  fur 
pn  pied-deftail , la  Statue  en  Bronze  de  Philippe  IV.  qui  eft  repre-* 
fente  à Cheval  ; Ce  Cheval  ne  fe  fondent  que  fur  les  deux  p>eds  de 
-e  derrière  ; & cette  pofture  qui  reprefente  unç  efpece  de  galop , donne 
|ieu  d’admirer  la  delieatefie  de  l’ouvrage. 

Le  Pape  mérité  fur  tout  d’eftre  remarqué  par  fa  longue  étendue , & 
par  la  beauté  de  lès  Allées  qui  font  en  ligne  droite,  mais  bordées  par  des 
Arbres  médiocres  ; fur  tout  la  quantité  & la  belle  diftribution  de  fies 
Baux,  y font  confiderables,  & il  a falu  une  dépenfe  prodigieufe  pour  les 
y conduire.  Elles  remplirent  un  grand  quarré,  & un  Canal  de  grande 
étendue , qui  paffe  le  long  du  Convent  des  Hieronymites , & qui 
mgne  jufqu’à  la  célébré  Lglife  de  Nueftra  Senora  d’ < tocha. 

Qn  y voit  auffi  de  petits  Hermitages  détachez  l’un  de  l’autre, fort  fo- 
jitaircs  & fort  proprement  bâtis  De  tres-belles  Grottes  y font  ménagées 
de  toutes  parts  ,&  l’on  y trouve  un  grand  Salon  où  il  y a un  fuperbe 
Théâtre  deftiné  pour  la  Comedie.  Les  Jets  d’eau  & de  tres-beaux  Bafi- 
fins  font  pratiquez  de  côté  & d’autre:  Ôn  s’y  promene  agréablement 
par  terre  & par  eau  ; car  il  y a de  tres-jolies  Galiottes  qui  fiottent  ftir  le  1 
Canal.  Qn  voit  auffi  des  Réduits  particuliers  où  I on  nourrit  çfçs 
Ipephans  | ç}es  Lions , des  Chameaux  & des  Autruçhe§. 
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Des  Rols  d'ËJpagne» 

LOn  ne  fçait  point  ceux  qui  les  premiers  ont  efté  maîtres  de  TEf 
pagne , & les  Hiftoriens  mefmc  du  Païs  nen  demeurent  pas  d’ac 
cord,  ce  qui  vient  des  frequentes  invafîons  que  l’Efpagne  a foufferte 
des  Nations  Etrangères , & particulièrement  des  Afriquains  & de 
Oots  j ces  derniers  s en  rendirent  les  maiftres,  & y fubfifterent  juf 
qu  au  Roy  Roderic  , qui  fut  défait  & tué  par  les  Mores  ou  Afri- 
quains année  713.  Ces  Barbares  avec  un  progrès  extraordinaire,  obli- 
gèrent les  Chrétiens  de  le  retirer  dans  les  Afturies  ; Mais  enfin,  Tan- 
née 1492.  ces  Mores  ou  Afriquains  furent  chalTez  d’Efpagne  fousI< 
Régné  de  Ferdinand  & d’Ifabelle,  Roy  & Reine  de  Caftüle,  d’Ar- 
ragon  , & de  leurs  dépendances. 

Charles  II.  à prefent  régnant,  eft  Fils  de  Philippe  IV.  Roy  d’Ef 
pagne,  & de  Marie-Anne-d  Autriche  fa  femme,  Fille  de  TEmpereui 
Ferdinand  III.  Roy  deBoheme  & de  Hongrie  , & Sœur  de  l’Empe- 
reur Léopold , qui  dent  à prefent  le  Sceptre  de  l’Empire;  Cette  Prin- 
celle  que  Philippe  époufa  en  fécondés  nepees , luy  donna  ce  Monar- 
que le  6.  de  Novembre  de  l’année  1 661.  & le  21.  Décembre  de  ladit< 
annee , il  fut  baptifé,&receut  fur  les  fonts  les  noms  de  Charles-Joa- 
chm-Jofeph-Antoine-Leonard.  En  1675.  eftant  entré  dans  la  quin- 
2ieme  annee  de  fon  âge , il  prit  le  Gouvernement  de  fes  Eftats , fon 
Pere  eftant  decedéle  17.  Septembre  de  l’année  1665.  & durant  la  mi- 
norité de  ce  Roy  : Le  fuprême  Gouvernement  a efté  fous  la  Regencc 
de  la  Reme  fa  Mère;  & pendant  le  féjour  quelle  a fait  à Tolede  , 1< 
miniftere  a efté  confié  à Dom  Juan  d’Autriche,  fils  naturel  de  Phi- 
lippe IV. 

Ce  Roy  a époufé  le  31.  Aouft  1679.  Marie-Loüife  d’Orleaas  , 
Fille  de  Philippe,  Duc  d’Orléans , & de  Henriette-Anne  Stuard,lâ 
premieic  Femmes  Monfieur  le  Prince  de  Conty  Tépoulà  au  nom  du 
Roy  d E fpagne,  a Fontainebleau , & le  Mariage  fut  confommé  prés 
de  Burgos,  le  19.  de  Novembre  de  la  mefme  année  1679. 

Ce  Monarque  eft  d’une  moyenne  taille  ; fa  conftitution  eft  dé- 
licate ; il  a le  vifage  beau , les  yeux  extrêmement  doux  , la  chevelure 
longue  & blonde  , il  a beaucoup  d’adreffè  j aymeles  gens  vertueux  • 
fe  rend  célébré  par  fa  pieté  ; & tient  régulièrement  fa  parole. 
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Des  Armoiries  du  Roy  d'Efpagne  ; de  fes  7 î très  & Livrée /a 
& des  Ordres  Militaires  du  Ray  s. 

T Jnfelme  Hurles  IL  à prefent  régnant , porte  écartelé  ; Au  premier  quartier  contre- 

àu  valais  de  écartelé  : Au  premier  & quatrième  de  Gueule  au  Château  fommé  de  trois 

l'honneur  , Tours  , chacune  de  trois  créneaux  d’or,  fermé  d’azur  , maçonné  de  fable, qui  eft 
c.ti.pag.j^z.  de  Caftille  : Au  fécond  & troifîéme  d'argent,  au  Lion  de  gueule,  couronné,  lam- 
i is  p.  148.  pafîë  & armé  d’or,  qui  eft  de  Leon  : Au  fécond  grand  quartier  , d’or  à quatre 
c.  z8p.  151.  pals  de  gueule , qui  eft  d’Arragon  ; party  d’or  à quatre  pals  auflï  de  gueule,  flan- 
C.  Z7.  p.  iyr,  que  d’argent , à deux  Aigles  de  fable , membrez  , becquez  & couronnez  d’azur  , 
f . 3 z.  p.  2s 6.  qui  d’Arragon- Sicile.  Ces  deux  grands  quartiers  entez  en  pointe  d’argent , à 
la  Grenade  de  Sinople,  tigée  & feuïllée  de  mefme  , ouverte  & grenéc  de  gueule, 
qui  eft  de  Grenade  ; Sur  le  tout  d'argent  4 cinq  Êcufîbns  d’azur,  mis  en  Croix  , 
chacun  chargé  de  cinq  Bezans  d’argent  pofez  en  fautoir , qui  eft  de  Portugal  : 
L’Efcu  bordé  de  Gueule , à fept  Châteaux  d’or,  trois  en  chef,  deux  en  flanc,  & 
deux  vers  la  pointe , qui  eft  d’ Algarve  : Au  troifîéme  grand  quartier,  de  Gueule 
à la  Face  d’argent , qui  eft  d’Autriche  > coupé  & foutenu  de  Bourgogne  ancien, 
qui  eft  bandé  de  fîx  pièces  d’or  & d’azur , à la  bordure  de  Gueule.  Au  quatriè- 
me grand  quartier  d’azur,  femé  de  Fleur  de  Lis  d’or  fans  nombre , à la  bordure 
componée  d’argent  & de  gueule,  qui  eft  de  Bourgogne  moderne  , eouppé  ou 
foutenu  de  fable , au  Lion  d’or  , qui  eft  de  Brabant  : Ces  deux  grands  quartiers 
chargez  d’un  EcufTon  qui  eft  d’or , au  Lion  de  fable  , armé  & lampaffé  de 
gueule,  qui.  eft  de  Flandre  : Party  d’or  , à l’Aigle  de  fable,  qui  eft  d’Anvers, 
Ville  Capitale  du  Marquifàt  du  Saint  Empire. 

Pour  Timbre  une  Couronne  treflée  d’or  , rehaujfée  de  huit  Diadèmes  ou 
Demy-cercles,  aboutifîânt  à un  Globe  d’or  , qui  eft  le  Cimier  d’Efpagne.  Le 
Collier  de  l’Ordre  de  la  Toifon  autour  de  l’Efcu.' 

Il  y a cinq  Ordres  Militaires  en  E/pagne , à fçayoir  , de  la  Toifon,  de  Saint 
Jacques , de  Calatrav-a , d’Alcantara  , <3ç  de  Montefa- 

Celuy  de  la  Toifon  n’eft  fous  la  difpofîtion  des  Rois  d’Efpagne , que  comme 
Succeffeurs  des  Ducs  de  Bourgogne  : Car  ce  fut  Philippcs , furnommé  le  Bon, 
Duc  de  Bourgogne , qui  l’inftitua  à Bruges,  l’année  1419.  fous  les  aufpices  de 
l’Apôtre  S.  André.  Les  Chevaliers  de  L’Ordre  portent  au  col  un  ruban  rouge, où 
pend  une  Toifon  d’or.  Comme  il  n’y  a point  de  Commanderies  qui  y foient 
'afteftées , les  Efpagnols  le  négligent , & le  Roy  d’Efpagne  ne  l’envoye  qu’a 
quelques  autres  Souverains  de  l’Europe , & â des  Princes  Eftrangers  ; mais 
Loiiis  XI.  Roy  de  France  , le  refufa  ; parce  qu’ayant  efté  fondé  par  un  Duc  de 
Bourgogne,  Vaftaldela  Couronne  de  France,  il  luy  eut  efté  injurieux  d’être, 
au  rang  de  fes  Chevaliers. 

L’Ordre  de  S.  Jacques , autrement  de  l’Efpée  , doit  fon  origine  à quelques 
Religieux  de  Saint  Eloy  : Le  Pape  Alexandre  III.  le  confirma  l’année  117Ç. 

L’Ordre  deCalatrava  tire  fon  nom  d’une  Ville  ainfî  nommée, où  il  fut  inftitué 
l’an  1148,  L’Ordre  d’Alcantara  porte  aufli  le  nom  d’uue  Ville  où  il  prit  foi* 
inftitution,  l’année  1113.  L’Ordre  de  Montefa,  qui  ne  fuhfîfte  que  dans  le 
Royaume  de  Valence,  y fut  fondé  l’année  1317. 

Les  Titres  du  Roy  d’Efpagne  font, Charles  II.  par  la  Grâce  de  Dieu,  Roy  de 
Caftille  , de  Leon , d’Arragon  ,des  deux  Siciles,  de  Jerufalem , de  Navarre,  de 
Grenade , de  Tolede,  de  Valence  , de  Galice,  de  Majorque  , de  Se  ville  , &ç.t 
Ses  Livrées  font  de  couleur  Jaune. 
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De  l'EJcurial , lieu  de  U Sépulture  des  Rois  d’Ef pagne. 


Y ^ ^ Pet^  Village  de  FEfcurialiqui  eft  à fix  lieues  de  Madrid, adonné 


_ r ^ ui  eu  a UA  iicues aeivjaarid, a donne 

Davity  T.i . n0m  au  fameux  Monaftere  qui  a efté  bâty  au  pied  d’une  chaîne 

de  l'Europe,  de  Montagnes:  Ce  Monaftere  eft  dédié  à S.  Laurent  en  reconnoiffana 
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de  là  Bataille  que  les  Efpagnols  gagnèrent  à S.  Quentin  fur les  Franco^ 
le  jour  de  S.  Laurent,  Tannée  1557.  Tout  ce  Bâtiment  eft  compofe 


d un  Palais , d’un  Monaftere  avec  Ton  Eglifè  , & d’un  College. 

Le  Palais  eft  au  Nord  de  l’Eglife , & contient  de  tres-beaux  ap 
partemens , bâtis  a 1 Italienne , mais  les  ameublemens  n’en  font  pa 
riches,  & Tentent  la  fimplicité  du  Cloiftre. 

i>c^^M°na^ere  comP°^  ^e  cluatre  Cloiftres  qui  font  au  Midyd 

1 Eghfe,  & qui  forment  un  double  rang  de  Portiques , chaque  Cloiftr 
ayant  une  Fontaine.  Il  y a un  cinquième  Cloiftre  deftiné  pour  l’Apo 
tiquairerie.  A cote  de  ces  quatre  Cloiftres  affeélez  pour  les  Religieux 
il  y ena  quatre  autres  qui  compofent  un  College. 

L’Eglife  eft  d’une  tres-belîe  ftruaure,&  parée  d’excellens  Tableaux 
& de  quantité  de  Figures  de  bronze  doré  d’un  travail  admirable.  Sor 
Dôme  & les  deux  T ours  qui  font  à côté  de  fon  Portail,  font  l’ornemenj 
du  dehors  ; mais  la  beaute  du  dedans  dépend  particulièrement  du 
grand  Autel  & de  la  Chapelle  qu’ils  appellent  Panthéon » 

L’Autel  eft  élevé  de  17,  dégrez  au  deftus  du  Pâvé  de  l’Egîife  1 Les 
degrez  font  de  Porphyre,  & l’Autel  eft  embelly  de  quatre  rangs  de  Co- 
lonnes de  Jafpe.  Le  banétuaire  eft  enrichy  d’une  infinité  de  pierrerie- 
eclattantes  ; & la  figure  du  Soleil  qui  porte  le  S.  Sacrement , eft  eftimé 
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cinq  cent  mille  écus.  La  Sacriftieeft  une  des  plus  riches  de  l’Europe,  & 
l’on  y voit  une  infinité  de  Paremens  en  broderie  d’or  & de  Perles , des 
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Calices  d un  grand  prix,  des  V aies,  des  Chandeliers  de  meme  valeur,  & 
generalement  tout  ce  qui  fertà  l’ornement  & au  fervice  de  l’Eglife. 

Le  Panthéon  eft  une  Chapelle  voûtée  fous  le  grand  Autel  : Ce  nom 
luy  a efté  donné  à caufe  que  fa  ftru&ure  eft  prife  fur  le  deffein  du  Pan- 
théon de  Rome,  appelle  autrement  N.  Dame  delà  Rotonde.  Philippe 
I V.  1 a fait  bâtir  : C eft-îà  que  repofènt  les  Rois  d’Efpagne. 

On  y voit  les  Tombeaux  de  l’Empereur  Charles-Quint , & des 
trois  Phihppes  qui  luy  ont  fuccedé.  Ils  font  du  côté  de  l’Evangile; 
& de  l’autre  côté  repofent  les  Corps  de  l’Imperatrice  Ifabellede  Por? 
tugal , & des  Reines  Anne , Marguerite  & Ifabelle. 

Il  y a trois  Biblioteques  dans  l’Efcurial  qui  contiennent  plus  de  dix- 
huitmille  Volumes, & parmy  cela,  quantité  de  Manufcrits  Arabes. 

Ce  Batiment  contient  1 7.Cloîtres,22.Cours,uooo.Fenêtres,8oo.  Co- 
lonnes,& plus  de  120,  Religieux,qui  ont  de  revenu  plus  de  30000.  écus# 
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Ejlat  de  ÏEj pagne. 

Bavity  de  T ’ A ir  du  Pais  eft  chaud,  principalement  vers  la  partie  Méridionale 
l'Europe.  JLi  Le  Terroir  en  general  eft  fàblonneux,  fur  tout  dans  les  plaines  qn 
T"  l'  font  au  milieu  du  Païs.  On  y trouve  quantité  de  Montagnes  qui  fon 
a°UT’Xc  de*"ertes  & fleriles-  Les  endroits  les  plus  fertiles  font  proche  de  la  Mer 
^vfagid’Ef-  &îeî°ngdes  Rivières.  Les  grains  y font  allez  rares:  A l’exception  de 
pagne  & de  pommes  & des  poires , les  autres  fruits  de  l’Europe  s’y  rencontrent  très 
Portugal . exceJlens, & en  grand  nombre,  fur  tout  rien  ne  fe  peut  comparer  à 1; 

bonté  de  fes  vins  & de  lès  huiles.  Ses  laines  font  encore  d*un  granc 
prix:  Onyvoitaufîi  une  infinité  de  Troupeaux  qui  vivent  avec  d’au- 
tant plus  deliberté  dans  les  Campagnes,  que  la  plupart  des  Terres  n’) 
font  pas  cultivées.LesChevaux  d’Andaîoufiefont  en  grande  reputatiô 
Il  n*y  a point  de  Nation  su  monde  qui  aymepluslefafte,&  qui  porte 
Ja  fierté  plus  loin.  Les  Viéloires  & les  Conqueftes  du  Siecîe  pafte , & h 
découverte  des  1 ndes,  leur  ont  donné  un  efpritd’oftentation.  LesEfpa- 
gnols font  d’une  taille  médiocre,  ontlevifagebazanné;  ils  font  fobres, 
& ont  beaucoup  de  probité  ; ils  n’ayment  pas  les  Arts,  &font  fi  peu  la- 
borieux, qu’ils  preferent  une  pauvreté domeftique  & fainéanté  , à une 
bonne  fortune  qui  leur  couteroit  de  la  peine  & des  foins.  La  plupart 
de  ceux  qui  vont  aux  Indes , n’y  font  portez  que  par  1’ambition‘d’e- 
xercer  des  Charges  , ou  pour  trouver  un  azile  à leurs  crimes . Ils 
ont  beaucoup  de  diferetion  avec  les  Dames;  & comme  ils  fe  piquent 
delà  belle  galanterie,  & de  faire  de  grands  progrès  au  pré  s du  beau  fexe, 
ils  cachent  ces  fortes  de  victoires,  & ne  publient  point  leurs  bonnes  for- 
tunes. Ils  ont  peu  d’amour  pour  les  belles  Lettres;  & fi  on  en  excepte 
la  Théologie , ils  n’excellent  point  dans  les  Sciences , quoyqu’ils  ayent 
chez  eux  des  Univerfitez  qu’ils  eftiment  beaucoup.  La  navigation  eft 
la  feule  partie  des  beaux  Exercices  où  ils  s’appliquent  avec  fuccés , en- 
core n’y  réüfti  fient-ils  pas  dans  un  Combat  Naval 

Les  grandes  Colonies  que  les  Efpagnoîs  ont  envoyées  dans  les  Indes 
ont  rendu  l’Efpagne  prefque  deferte;  & pour  l’or  qu’ils  en  tirent , ils 
y confirment  l’élite  de  leur  Peuple. 

Cette  Nation  a efté  beaucoup  plus  belliqueufê  qu’elle  n’eft  au  jour- 
d’huy.  Leur  Infanterie  eft  bonne,  mais  leur  Cavalerie  n’a  point  de 
réputation , quoyqu’elle  foit  montée  avantageufement. 

La  Religion  Catholique  eft  la  feule  qu’on  y profefie:  Il  y a Inqui- 
fition  comme  celle  dont  nous  parlerons  en  traitant  du  Portugal. 

Le  Gouvernement  de  l’Eftat  eft  Monarchique  ; les  Filles  fucce- 
dent  à la  Couronne  au  défaut  des  mâles. 


Du  Royaume  de  Portugal. 
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ON  ne  fçait  pas  au  vray  fi  le  mot  de  Portugal  vient  de  la  corn* 
binaifon  des  noms  de  Porto , Ville  célébré  fur  1 embouchure  du 
Douro,  & du  mot  de  Calle,  qui  eft  le  nom  d’une  petite  Bourgade 
auprès  de  Porto  , ou  du  mot  Galli  , qui  fignifie  Gaulois , à caufë 
que  cette  Nation  y a toûjours  fait  grand  commerce. 

Les  Eftats  du  Roy  de  Portugal  en  Efpagne  font  divifez  en  deux 
Royaumes , Portugal  & Algarve  : Ces  deux  Eftats  joints  enfemble, 
ont  au  Septentrion  le  Royaume  de  Galice  ; à l'Orient  les  Royaumes 
de  Leon,  deCaftille,  & d’Andaloufie  ; au  Midy  &à  l’Occident,  U 
partie  de  l’Océan  qui  s’appelle  Mer  de  Portugal. 

Ses  Rivières  remarquables  font  , Minho , Douro  , Mondego,  le 
Tage , & la  Guadiane. 

Cét  Eftat  avoit  anciennement  une  partie  des  Peuples  Braccari  s 


hufttani , Vettonet  » Celtici , & Turdetani  ; prefentement  il  eft  di- 
vife  rinr|  Ofinwrnpmpns  on  Provinces  . à Icavoir  « Entre-Minho» 
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vx.c  en  cinq  Gouvernemens  ou  Provinces , à feavoir , Entre-Minho- 
e-Douro , Tra-los- Montes , Beyra , Eftremadure,  & Alentejo.  : 
La  Province  d’Entre-Minho-e-Douro,  a pour  Villes  principales, 
Porto  & Braga,  cette  derniere  eft  fituée  dans  une  plaine  furies  bords 
de  là  Riviere  de  Cavado  : Elle  eft  grande,  bien  peuplée  ,&  honorée 
du  Siégé  d’un  Archevêque  : Ses  Murailles  font  tres-anciennes,  auftï- 
fcien  que  celles  de  fon  Château  ; les  unes  & les  autres  ont  le  pied  def- 
fendu  par  une  efpece  de  Faufle-braye.  Porto  a un  Evêque  bu ffragant 
de  Braga» 

La  Province  deTra-los-Montes,  a pour  Villes  principales  Miranda 
ffc  Bragance;  cette  derniere  porte  Titre  de  Duché  , dont  les  Ducs 
font  aujourd’huy  Poftefteurs  de  la  Couronne , comme  Heritiers  de  la 
Famille  Royale  , depofiedée  par  les  Efpagnols , qui  pour  confoler 
ces  Ducs  pendant  l’ufurpation , leur  laHToient  la  prééminence  de  s’af- 
ieoir  en  public  fous  le  Dais  des  Rois  d’Efpagne.  Bragance  eft  ou* 
verte  & fans  Murailles  : Les  environs  font  agréables  pour  la  Chaftc. 
|U  Ville  de  Miranda  de  Douro,  a un  Evêque  Suffragant  de  Braga. 
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La  Province  de  Beyraa  les  Villes  de  Vifeu,  Lamego,  Guarc?a> 
Coimbre , &c.  ces  Villes  portent  Titre  d’Evefchez;  Lamego  & Vifeu 
font  Suffragants  de  Braga , & les  autres  relevent  .de  l’Archevêque  de 
Eisbone  : La  Ville  de  Coimbre  eft  fituée  fur  le  bord  Septentrional 
•delà  RivieredelMondego  ; outre  le  Siégé  de  l’Evêque  il  y a auffi 
une  Chambre  d’inquifition,  &uneUniverfité  célébré  pour  la  Théo- 
logie & la  Medecine. 

La  Province  d’Eftremadure  a les  Villes  de  Leiria  -,  Lisbone  , &c. 
celle  de  Leiria  éft  le  Siégé  d’un  Evêque  SufFragant  de  Lisbone  , dont 
nous  parlerons  cy-aprés. 

La  Province  d’Alentejo  contient  les  Villes  de  Portalegre , Llvas, 
Bcja,  Evora,  Sic.  La  Ville  de  Portalegre  eh  le  Siégé  d un  Evêque 
"SufFragant  de  Lisbone  ; Elvas  a auffi  un  Evêque  qui  dépend  de  f Ar- 
chevêque d’Evora  : Mais  la  principale  Ville  de  cette  Province  eft 
Evora,  fi  tuée  fur  une  hauteur  dans  le  milieu  d’une  plaine;  c’eft  le 
Siégé  d’un  Archevêque , & celuy  d’une  lnquifition  ; il  y a Univer- 
fité  : Son  enceinte  eft  encore  à l’antique , & nous  avons  fait  travail» 
■1er  aux  Baftions  que  l’on  y a ajoûté , aufîi-bien  qu’au  Fort  de  Saint 
Antoine , qui  luy  tient  lieu  de  Citadelle  : Les  Portugais  gagnèrent 
-proche  de  cette  Ville  la  célébré  Bataille  d’Evora,  fur  les  Espagnols , 
l’année  1 663. 

Le  Royaume  d’Âlgarve  ne  tient  qusune  petite  partie  des  Ancien? 
'Peuples  Turdetani  ; Sa  Ville  principale  eft  Sylves  : Il  y a outre  ce- 
ta  Tara,  avec  Titre  d’Evefché  SufFragant  d’Evora. 

Sur  les  Coftcs  de  l’Eftremadure  font  deux  petites  îfles , ou  plu- 
^toft  deux  gros  Rochers  qu’on  nomme  les  Berlingues  : Au  pied 
-du  plus  gros  il  y a une  Fontaine  d’eau  douce,  8c  Fur  le  fommet  un 
.petit  Fort» 


po 
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De  la  V ULe  de  Luboney  Capitale  du  Royaume  de  Portugal 

LEs  Anciens  lont  connue  fous  les  noms  de  UlyJJeay  de  Salariai 
d'Uhfipo  , & les  naturels  du  Pais  la  nomment  Lisboa. 

_ Elle  eft  fituée  fur  plufieurs  petites  hauteurs,  dont  le  pied  vient  abou- 
tir le  long  de  la  R i viere  du  T âge  ; de  forte  qu’à  la  regarder  par  le  travers 
3 humain  de  Port»  elle  reffemble  à un  A mphitheâtre;  car  fes  Maifons  s’élèvent 

\Toya-*  l’une  for  l’autre,  félon  le  déclin  de  fos  Colines.  Ceux  qui  navigent  de 
â EfPa2Ke  la  M er  contre  le  cours  du  T âge,  8c  qui  rangent  la  Colle  en  s’approchant 
dsiQiïtMg*.  /fo  T içfînnp.  Invrinmnpnfr  nnoi-vprn»  Ao  lAnmisnvnnUUn’/m  « * 
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de  Lisbone,  luy  donnent  quatre  fois  plus  de  longueur  qu’elle  n’en  a ; car 
durant  quatre  lieues  on  ne  voit  que  des  Villages,  des  Maifons  & des 
Forts,  qui  font  bout  à bout  l’un  de  l’autre,  & que  l’on  confond  avec  la 
V ille:  Mais  fon  circuit  & celuy  de  lès  Fauxbourgs,  ne  pafïe  pas  i.  lieues 
êc  demie.  Sa  longueur  fuit  le  Rivage  ; & les  commodités  du  commerce 
©nt  oblige  les  Bourgeois  à affe&er  cette  fituation.  Pendant  les  Guerres 
quiontfuivi  les  révolutions  du  Portugal, on  avoit  entrepris  de  fortifier 
fon  circuit  par  desBaftions;mais  ayantreconnu  que  cette  enceinte  enfer- 
îneroit  trop  de  terrain, & que  le  nombre  des  Habitans  ne  fuffiroit  pas  à la 
delfence  de  la  moindre  partie,  on  a lailfé  l’ouvrage  imparfait. 

Son  Port  eft  un  des  plus  grands  & des  plus  feurs  de  l’Europe , fà  figure 
dt  en  demy  Cercle , & forme  une  efpece  de  Baye.  Le  Circuit  en  eft  de 
plus  de  dix  lieues, & la  largeur,  en  quelques  endroits, de  plus  de  trois.Les 
plus  grandsVaifteaux  de  l’Océan  y peuvent  mouiller  fur  un  fond  de  6o9 


bradés;  & n’y  font  pas  feulement  à l’abry  des  vents, par  lesMontagnes  qui 
l'environnent,  mais  encore  à couvert  des  infuîtes  de  l’Ennemy , par  le 


nombre  des  Forts  dont  il  eft  deffendu  : Les  plus  confiderabîes  font , 
celuy  de  San-Gion  , le  Fort  de  Bois , & la  Tour  de  Belem  , que 
nou$  décrirons  cy-aprés,  Elle  a plufieurs.  Places  publiques , dont  les 
principales  font , Terero-de-Paço , Ribeira  & Rucio. 

Le  nombre  des  Maifons  y eft  fort  grand,  & celuy  des  Eglifes  & des 
Chapelles  publiques,  y eft  très  confiderable , fans  parler  des  Chapelles 
particulières  qui  font  chez  la  plupart  des  Habitans  ; car  il  y a peu  de  per« 
fonnes  riches  qui  ne  faftént  celebrer  la  Melle  dans  leur  logis , pour  ôter 
le  prétexté  à leurs  femmes  & à leurs  filles,  de  fe  montrer  dans  les  ruës„ 

L’Eglife  Métropolitaine,  qui  eft  le  Siégé  d’un  Archevêché,  s’appelle 
la  Sée  i,  elle  eft  antique,  & a fervy  de  Temple  aux  fauftés  Divinitez  pen- 
dant le  Paganifme:C5eft  un  grand  bâtiment  fans  aucun  ornement  d’Ar- 
ehiteâaire  : Son  grand  Portail  eft  accompagné  de  deux  groffes  T ours. 
Les  Eglifes  de  Saa-Efteve-de-Fora>  àe  Nueftra  Senora  de  Loretta , &c. 
font  bâtiçs.  avec  plus  d’art,  niais  il  n’y  en  a pas  une  qui  ait  des  Clochers. 


Vu  Palais  des  Rois  de  Portugal, 

CE  Palais  eft  fitué  fur  le  bord  du  Tage , & 'regarde  la  plus  grande 
largeur  du  Port  : Il  confifte  en  pîufieurs  bâtimens  anciens  8c  non* 
yeaux,  qui  font  un  corps  zffhz  commode,  & qui  compofent  un  grand  * 
nombre  d’appartemens,mais  tous  n’ont  qu’un  feulétage  : Ils.font  riche-, 
ment  meublez , & on  y tend  en  Hy  ver  de  fuperbes  Tapifferies  , car  eiv 
lifte  les  Portugais  n’en  mettent  point.  Les  anciens  appartemens  fonç- 
«deftinez  pour  la  Reine,  & font  face  vers  un  petit  Jardin , qui  fur  un  de  i 
lès  côçez  eft  botné  par  une  Tour  fort  haute',  ouiîy  a un  Horloge.  Le 
Roy  occupe  les  nouveaux  appartemens, qui  ont  leur  principale  veuë  fun 
îa  grande  Place  nommée  Terero  de  cPaço  : Ils  font  terminez  par  un  gros,  ; 
Hpavilîon  dont  Philippe  ïlf.  Ray  d’Efpagne,  fit  jetter  les  fon demens  i 
fur  le  bord  du  Tage.  On  y voit  une  grannde  Salle  oit  les,  Places  de-  ^ 
Guerre  du  Portugal  font  reprefentées  fort  exactement  ; 8c  parmy  ces  1 
Places,  il  y en  a quelques-unes  de  noftre  main  : C’eft-là  que  le  premier  • 
Idiniftre  d Eftat  donne  Audiance.  La  Salle  des  Gardes  du  Corps  eft  ! 
au  bout  des  Appartemens  du  Roy , du  côté  de  la  Ville , & c’eft  Peu*  ; 
droit  où  l’on  tient  les  Eftats  Generaux. 

Decette  Salle  on  defeend  dans  la  Bourlè  ; c’eft  un  petit  Bâtiment  rem*, 
ferme-dansl  enceinte  du  Palais, & foûtenu  par  des  Portiques  dont  le  defo  j 
fous  eft  occupe  par  des  Marchands  qui  y débitent  des  Manufactures  ] 
étrangères  ? A un  de  fès  Angles  eft  la  Chambre  du  Confeil  de  Guerre:  | 
du  Royaume,  & le  deftits  eft  occupé  par  pîufieurs  Tribun  aux,  dont  le 
principal  eft  celuy  des  Expéditions, où  l’on  va  quérir  les  Paftèports  pour- 
fortir  du  Royaume.  De  la  Bourfo  on  monte  par  un  grand  Efcalier  à la 
Chapelle  du  Roy , qui  eft  grande  & tres-richement  parée.  La  Reine  & - 
les  Dames  fo  placent  dans  des  Galeries  qui  font  bordées  d’une  jaloufie. 

La  principale  porte  du  Palais  donne  fur  IsTerero  de  f aço^  où  fè  font: 
les  courlês  des  Taureaux  pendant  les  réjouïlfances  publiques  ::  C’eft  à |- 
cette  porte  ou  eft  pofte  le  Régiment  de  PA rmaâe  ,qui  par  un  Privilège-  ! 
particulier,  eft  le  foui  qui  ait  droit  de  loger  dans  la  Ville. 

A côte  de  ce  Palais , le  long  du  cours  de  la  Riviere,on  voit  une  Place  - 
qui  fort  à la  conftru&ion  des  Vaiffeaux , &enfuite  un  Palais  & une  pe«.  5 
rite  Place , avec  une  Chapelle , qui  portent  le  nom  de  Corpo-Santo,  i 
Le  Palais  de  Corpo-Santo  eft  compofé  de  quatre  corps  de  logis , I 
qui  fo  répondent  par  quatre  Pavillons , couvert  en  pointe  de  Clocher, 
ce  qui  eft  rare  en  Portugal  j c’eft  fo  logement  deftiné  pour  les  pre-* 
miers  Princes  du  Sang, 

a L>ans  la  Place  de  Corpo-Santo , eft  le  lieu  où  les  Marchands  François 
§ affemblen.t  fo  fuir  p oui  confulter  des  affaires  du  négoce* 
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Vu  Tribunal  de  ITnquiJithn. 

C’Eft  une  Jurifdi&ion  Ecclefîaftique  qui  connoift  fouveraine 
ment  de  quatre  crimes, à fçavoir , d’Herefîe,  de  Poligamie,  d 
Sortilège,  & de  Sodomie:  Elle  fut  établie  environ  fan  1475.  lorfqu 
Ferdinand, R.oy  de  Caftille, ayant  obligé  les  Mores  de  fortir  d’Elpagrie 
ou  d embraffer  la  Religion  Chreftienne , on  voulut  ordonner  des  fup 
plices  pour  ceux  qui  refteroient  fous  les  fâuiïes  apparences  d’une  con 
verfion  : Et  comme  fous  cet  artifice  il  en  refta  beaucoup  en  Portugal 
f inquifition  y eft  plus  rigoureufê  qu’en  Efpagne , d’où  vient  que  nou 
avons  déterminé  de  n’en  parler  qu’icy. 

Elle  fut  d’abord  entièrement  confiée  aux  Religieux  Dominicains 
que  nous  appelions  Jacobins  ; mais  enfuiteles  Chanoines  des  Eglifes  Ca 
thedrales , les  Evêques  & les  Archevêques , ont  aulfi  pris  l’authorité  d< 
Juges  pour  donner  des  bornes  à celle  des  Dominicains , qui  donnoien 
attainte  aux  Privilèges  de  chaque  Diocefe.  Les  Rois  de  Portugal  fe  Ton 
faits  Prefidens  de  l’Inquifition  , tant  pour  rendte  le  Tribunal  plu 
au  g Lifte  , que  pour  fè  délivrer  des  importunes  follicitations  de 
Criminels  ; qui  efpereroient  grâce  de  leur  Majefté.  A l’exempl 
des  Rois  les  Seigneurs  les  plus  con fiderables  s’y  font  introduits  fous  li 
Titre  de  Familiers , dont  la  fonction  eft  de  faire  la  capture  des  acculez 
Le  relpeétextreme  qu’on  porte  aux  Familiers,  &la  terreur  des  fupplices 
autorife  fi  fort  les  emprifonnemens , qu’un  coupable  fe  laiffe  emmene 
fans  eftre  lie,  & fans  olêr  rien  dire  , dés  qu’un  Familier  îuy  a prononc 
ces  paroles , De  la  parte  de  la  Santa  Inqutfiçaon.  Il  lêmble  que  ces  mot 
ayent  une  force  magique  ; aucun  Voifin  n’ofê  murmurer  ; le  pere  livri 
les  en  fan  s , 8c  le  mary  là  femme  ; & s’il  arrivoit  quelque  révolté , or 
mettrait  a la  place  du  Criminel , tous  ceux  qui  n’auroient  pas  donn< 
main  forte  pour  empêcher  l’évafion  du  Coupable. 

On  met  les  Prifonniers  chacun  dans  un  affreux  Cachot,  où  bien  fou- 
vent  ils  demeurent  plufieurs  années  fans  eftre  interrogez,  & l’on  attend 
qu  ils  déclarent  eux-mêmes  les  motifs  de  l’emprifonnement , âc  qu’ilî 
foientleurspropres  dénonciateurs,  car  jamais  on  ne  leur  confronte  de 
témoins.  D’abord  on  eft  fi  bien  perfùadé  de  la  perte  du  Prifonnier,  que 
fes  Parens  s’habillent  de  deuïl,  publient  fa  mort,  n’ofent  folîiciter  pour 
fà  grâce , ny  feulement  s approcher  de  la  Prifbn , tant  ils  craignent  d’être 
fufpeéls  & enveloppez  dans  les  malheurs  du  mifèrable  ; d’où  vient  que 
la  plupart  des  parens  fe  réfugient  dans  les  Païs  étrangers:  Car  lorfque  le 
Prifonnier  eft  réduit  à s’accufer  foy-même,  & à dire  fes  complices  » fi 
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par  malheur  il  en  oublie  un  feul , on  juge  de  là  mauvaifê  foy  ; ainfî  cha 
cun  appréhende  detre  dénoncé  à tort  ou  à droit. 

8 il  arrive  donc  qu’un  Prifonnier  ait  oublié  d’accufer  ou  foi 
pere  ou  ion  enfant,  en  cas  qu’ils  foient  coupables , on  le  fait  mourir  Po 
ncgœtmos, qui  eft  leur  façon  de  parlér:  Quand  il  n’y  a pas  de  preuve  con 
tre  P Accufé , on  le  renvoyé  apres  une  longue  Prifon  , mais  il  perd  toû 
jours  plus  de  la  moitié  de  fon  bien,  qui  fe  confume  aux  frais  dé  l’Inqui 
fit  ion.  On  peut  être  abfous  P or  negativos*  jufqu’à  deux  fois,  en  deman 
dant  pardon  ; mais  dés  la  première  fois  le  Criminel  perd  la  plus  grand» 
partie  de  fon  bien , qui  demeure  confifqué  au  profit  de  là.  Chambn 
Royale  , & pour  payer  les  frais  de  i’inquifîtion. 

Le  fècret  de  toute  la  procedure  eft  gardé  fi  étroittement,.  qu’en  cor» 
qu  il  n y ait  qu  un  feul  jour  de  l’année  deftiné  à prononcer  la  Senteno 
fatale  > on  ne  fçait  jamais  quel  eft  ce  jour  ; & de  peur  Æeftre  fufbed 
on  n’oferoit  s’en  informer  : Cét  Arreft  de  condamnation  s’appelle^- 
to  da  fe  ,8c  il  eft  auffi-toft  fuivy  de  l’execution  des  coupables. 

Ce  Jugement  fe  rend  en  Public  avec  des  folemnitez-  extraordinaires, 
On  eleve  un  grand  Théâtre  de  Charpenterie,  qui  occupe  prefque  toute 
la  Place  publique,  & qui  peut  tenir  jufqu  a trois  mille  perfonnes.Sur  une 
de  fes  extremitez  on  éleve  des  rangs  de  fîeges  en  façond’ Amphithéâtre, 
pour  faire  afféoir  les  A ccufez, ainfî  qu’on  le  peut  remarquer  dans  la  plan- 
che precedente.  On  dreffe  à loppofite  un  Autel  richement  paré.avec  une 
Chaire  fort  haute  du  côté  de  l’Évangile.  La  Ceremonie  commence  à fîx 
lieures  du  matin, & finit  d’ordinaire  à fix  heures  du  foirdu  même  jour. 

Un  des  Inquifiteurs  monte  dans  la  Chaire , appelle  alternative- 
ment chaque  accufé , qui  fe  leve  auffi-toft  d’entre  les  Familiers  qui 
robfervent  fur  l’ Amphithéâtre  , & vient  écouter  la  lecture  des  cri- 
mes dont  on  1 accufé  , êc  1 Arreft  fatal  qu’on  luy  prononce. 

Entre  les  crimes  dont  on  les  charge,,on  leur  impute  quelquefois  ce- 
iiiy  d avoir  ballayéla  Chambre  à rebours,  c’eft>à-dire , en  pouffant  les 
oi  dures  de  la  porte  vers  le  foyer,  au  lieu  de  les  pouffer  du  foyer  vers  la 
porte;  car  les  Mores  8c  les  Juifs  fecrets  du  Pais  étant  fort  fuperftitieux,  8c 
tirant  des  prefages  infaillibles  du  bien  ou  du  mal,  félon  qu’ils  font  de 
certaines  choies  avec  des  obfèrvations  particulières  8c  fcrupuleufês , on, 
prend  cette  affedation  de  balayera  rebours  , pour  une  convidion  du 
Judaifme,  & là-deffus  leur  procès  eft  fait  par  la  fainte  Inquifîtion , s’ils 
fon t aefei ez  d avoir  balaye  de  la  forte  : C’eft  encore  un  crime  d’avoir 
pris  une  chemifè  blanche  Je  Samedy , d’avoir  lavé  la  vaifïelle  un  Ven- 
oredy , cas  feSamedy  eft  révéré  par  lesJuifsXa  conviâion  eft  plus  enticre 
j,  acfuÉs  eft  abftenu  de  manger  delà  chair  de  Porc  ou  de  Lapin , ou 
d avoir  en  quelque  façon  obfcrvé  la  Loy  de  Moïfe»  que  les  Juifs  duPaïs 
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ne  fçavent  que  par  une  tradition  confufè , car  il  n en  fçauroient  lire  les 
lEfcrits,  tant  la  Police  eft  exade  à ne  point  fouffrir  de  livres  fufpe&s. 

Les  Prifonniers  qui  fortent  de  la  Prifon  pour  venir  fur  ce  Théâtre  , 
jugent  de  leur  deftmée  par  les  differens  habits  qu  on  leur  a donnez» 
Ceux  qui  ontleur  habit  ordinaire  en  fon  quittes  pour  l’amande , St 
obligez  de  fe  faire  Catechifer  de  nouveau  comme  s’ils  n’avoient  que  fix 
jans.  Ceux  qui  ont  un  Roquet, ou  maniéré  de  jufte-au-corps  jauncyfans 
manches,  & chargé  d’une  Croix  rouge  de  S.  André , coufue  deffus , 
jperdent  leur  bien  , ou  la  plus  grande  partie,  & font  affurez  de  la  vie. 
Ceux  à qui  l’on  fait  porter  fur  leur  Roquet,  ou  San  Benito , qui  eft  le 
nom  qu’ils  donnent  à cette  maniéré  de  jufte-au-corps  fans  manches  * 
quantité  de  fiâmes  de  ferge  rouge  > coufuës  deffus,  fans  aucune  Croix  ; 
[ceux-là,  dis- je,  font  convaincus  d’être  relaps  , & d’avoir  eu  une  fois 
leur  grâce  ; ce  qui  les  menace  qu’en  cas  de  recheute,ils  feront  infailîi- 
j blement  brûlez  : Mais  ceux  qui , outre  les  fiâmes  reprefentées  fur  leur 
San  Benito  , y portent  leur  propre  T ableau , environne  de  figures  de 
Diables , font  deftinez  à perdre  la  vie.  _ 

! Il  y a impunité  jufqu’à  deux  fois  pour  ceux  qui  ont  promis  de  renon- 
cer au  Judaïfme , & qui  ont  fidellement  dénoncé  tous  leurs  complices  5 
! mais  à la  troifiéme  fois  il  n’y  a plus  de  mifericorde. 

Les  lnquifiteurs  retenus  par  leur  cara&ere  d’ Ecclefiaftiques.  nepro- 
| noncent  point  l’Arreft  de  mort  : Ils  dreffent  feulement  un  A de  qu  ils 
! Hfent  à l’accufé , ou  ils  marquent  que  le  coupable,  ayant  efté  convaincu 
de  telle  efpece  de  crime,  &‘l’ayantluy-même  avoüé,  la  fainte  Inqui- 
j fttion  le  livre,  avec  beaucoup  de  douleur,  au  bras  feculier.  Ils  ajoutent 
qu’ils  fupplient  ce  bras  feculier  , avec  tout  le  zele  qu’il  luy  eft  poflîble, 
Si  par  tout  ce  qu’il  y a déplus  facre  dans  le  Chriftianifme,  de  traiter  1 ac- 
1 eufé  avec  douceur, & fans  aucun  épanchement  de  fang.  Cét  Ade  eft  mis 
entre  les  mains  de  fêpt  Juges  qui  font  au  cote  gauche  de  1 Autel , qui 
condamnent  les  coupables  à eftre  brûlez  : Et  pour  dcferei  à l’Ade  de 
l’Inquifition  , & ne  pas  répandre  de  fang , ils  condamnerai  Accufé  a 
eftre  étranglé,  en  cas  qu’il  nie  qu  il  foit  Juif.  S il  anivoit  que  les 
Juges  Séculiers  ofaffent  contefter  les  Arrefts  de  l’Inquifition , ils  fe 
j rendraient  fufpeds  de  judaïfme. 

Les  Places  publiques  où  fe  font  ordinairement  ces  fortes  d execu- 
tions, s’appellent  Bouffi  : on  drefTe  avec  des  fagots,  une  efpece  de  petite 
hutte , où  une  Con  Prairie  nommée  la  Mifericorde  , vient  avec  une 
Baniere , fur  laquelle  eft  peinte  une  N»  Dame  de  pitié  ; Elle  eft  fuivie 
! de  plufieurs  Prêtes  , qui  au  fon  d’une  clochette  , conduifent  le  Cri- 
i minel  au  lieu  patibulaire,  omettant  affis  au  pied  d’un  poteau,  il 
eft  étranglé  par  F Exécuteur , 8e  enfuite  brûle. 
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De  la  Tour  de  Belem. 

LE  mot  de  Beltm  eft  le  nom  corrompu  de  Bethlàm  ; cette  Toui 
eft  à deux  petites  de  lieues  de  Lisbone,  & fur  le  mefme  bord  du 
p aii  vtytt-  T âge , en  defcendant  fur  le  cours  de  l’eau , où  il  fêmble  que  de  balle- 
ge  a Ef pagne  rnarée,on  puiffe  venir  à pied  fec, mais  les  fables  mouvans  la  rendent  inac- 
tu  J ce®^e*  Le  R°y  Dom  Juan  II.  commença  à la  faire  bâtir  fur  un  def 
° fein  beaucoup  plus  étendu  que  ceïuy  qui  a efté  fuivy  par  leRoy  Manuel 
qui  l’a  fait  achever  : Elle  eft  de  figure  quarrée,  & bâtie  de  grottes  pierre; 
de  taille  > blanches  & dures  comme  du  marbre,  ce  qui  eftant  joint  à l’a- 
vantage de  fon  affiette,&  de  fa  fortification  , la  rend  un  Pofte  tres-con- 
fiderable;  auffi  les  Portugais  la  nomment  la  Citadelle  de  Lisbone  ; & 
dans  les  Révolutions  de  <640.  le  Roy  Dom  Juan  IV.  ne  voulut  point 
quitter  le  nom  de  Duc  de  Bragance , ny  accepter  le  Titre  & l’Autorité 
de  Roy , qu’aprés  qu’on  eut  ôté  ce  Pofte  aux  Efpagnols. 

Elle  eft  à trois  étages,  & d’une  égale  grolfeur  au  premier  & au  fécond, 
mais  l’enceinte  du  troifiéme  eft  plus  petite  ; car  fur  le  fécond  il  régné  une 
plate  forme  ou  retraite,  fur  le  milieu  de  laquelle  s’élève  ce  troifiéme 
étage.  La  Retraite  eft  bordée  d’un  Parapet  de  pierre  , avec  des  embra- 
zures & des  mâchicoulis.  Le  plus  bas  des  trois  appartemens  fert  de 
Magazin  de  Guerre  , & d’un  petit  Arcenal. 

Les  deux  autres  étages  fervent  à renfermer  les  Prifonniers  d’Eftat , 
qui  y font  gardez  avec  beaucoup  de  foin.  La  Plateforme  qui  couvre 
lefommetde  la  Tour,  eft  bordée  d’un  Parapet , & à chacun  de  fes 
Angles  il  y a une  gueritte  où  l’on  met  des  fentinelles. 

Au  pied  delà  Tour  eft  une  Place  d’ Armes  où  l’on  a bâty  les  Cazer- 
nes  qui  fervent  à loger  la  Garnifon.  Les  extremitez  de  la  Place  d’Ar- 
mes  qui  font  face  vers  le  Tage  , font  fortifiées  par  des  Parapets  dont 
les  embrazures  ont  chacune  leur  piece  d’Artillerie  : Mais  il  y a parti- 
culièrement douze  embrazures  à des  Cazemates  voûtées  qui  deffen- 
dent  avanwgeulèment  le  Canal  du  Tage,  qui  eft  rétrefli  en  cét  en- 
droit , et  qui  ménage  & facilite  la  .deffence  réciproque  d’un  petit 
Toit  qui  eft  fur  le  bord  du  Rivage  oppofé. 

Tous  les  Vailfeaux  qui  entrent  dans  le  Port  de  Lisbone,  ou  qui 
en  fortent,  donnent  le  falut  à cette  Tour,  & le  reçoivent  auffi,  puis  ils 
y viennent  mouiller  pour  eftre  vifitez,  ou  pour  attendre  le  vent. 

Auprès  de  Belem  on  trouve  fur  le  bord  de  la  Mer,  uneMaifon  de 
Plaifance,  appellée  Jtmcjuaire , qui  appartenoit  autrefois  à Dom  Fran» 
cifque  Ma] carenhas,\ ice-Roy  de  Goa.On  voit  encore  dans  fon  Jardin 
le  premier  pied  d’Oranges  douces  que  ce  Vice-Roy  envoya  des  Indes; 
d’oirproYiennent  celles  que  nous  appelions  Oranges  de  Ja  Chine. 
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FIGURE  CXLIV. 


Des  Rois  de  Portugal  > & de  leurs  Armoiries  y Ordres  de 
Chevaleries , Titres  & Livrées . 


L'Origine  des  Rois  de  Portugal  effc  rapportée  diverîêmeht  \ 
La  plus  faine  opinion  allure  qu’ils  font  de  la  première  Maifon  dé 
Bourgogne  Duché  ; & qu’un  nommé  Henry  combattit  fi  vigoüreu» 
fement  les  Mores  en  faveur  d’Alphonfe  VI.  du  nom  Roy  de  Caftille* 
qu’en  reconnoiflance  ce  Roy  luy  donna  fa  Fille  naturelle  en  Mariage, 
avec  la  qualité  de  Comte  des  Terres  conquifes  pendant  cette  Guerre* 
tant  en  Portugal  qu  en  Galice.  Henry  eut  de  ce  mariage  un  Fils 
appelle  Alphonfe  * qui  fut  proclamé  Roy  fur  le  point  de  donner  la 
Bataille  du  Champ  cfOurique,  en  1139  contre  cinq  Rois  Mores. 

Cette  Couronne  fut  ufurpée  parles  Caftilîans  l’année  1580.  après 
îa  mon  de  Henry  * fuccelfeur  du  Roy  Dom  Sebaftien*  qui  fut  tué 
en  Afrique  l’année  1 s 78.  car  Henry  qui  eftoit  Cardinal , eftantmort 
fans  enfans  * le  Roy  de  Caftiîle  Philippe  ÎI.  fe  làifit  de  la  Couronne  î 
mais  1 annee  1640.  les  Portugais  qui  ont  toûj ours  confervé  une  antipa* 
thie  extraordinaire  pour  laNationCaftiîîâne*  élurent  pour  Roy , jean  * 
Duc  de  Bragance,  IV.  du  nom,defcendu  deCatherine  de  Portugal  : l| 
refifta  quelque  temps  à cette  Eledion  ; mais  enfin  il  céda  aux  per* 
fuafions  de  fon  Epoufe  Louïfede  Gufman*  Fille  du  Duc  de  Medinâ 
Sidonia.  Ce  fouîevement  du  Portugal  fut  conduit  avec  tant  d’ordre 
& de  prudence  j que  peu  de  temps  après  * les  Places  Portugaifes  des 
Indes  & de  l’Afrique  y fouferivirent , & chalferent  les  Caftilîans  > à 
la  referve  de  la  Ville  de  Ceuta  en  Barbarie,  qui  leur  eft  demeurée* 
Le  Roy  Jean  I V ayant  heureufement  foutenu  de  longues  Gucr* 
res  contre  les  Caftilîans > mourut  en  16s  6.  & laiffa  la  Couronneà  fort 
Fils  Alphonfe  IV.  fous  îa  Regence  delà  Reine  Louïfe,  dont  î’heu- 
reufe  adminiftration  fut  tellement  traverfée  par  les  cabales  des  Favo* 
ris  du  Roy , qu’elle  fe  retira  dans  un  Convent.  En  1666.  le  Roy 
époufa  Marie-Françoife-Ifabeîle  de  Sàvoye  , Fille  du  Duc  de  Ne* 
mours  : Cette  Princdfe  touchée  des  mauvais  traitemens  qu’elle  rece* 
voit  du  Roy  fon  Efpoux,  fut  réduite  à fe  jetter  aufli  dans  un  Con* 
vent , redemanda  fa  dot  pour  revenir  en  France*  & foutint  que  l’im- 
puilfance  du  Roy  rendoit  leur  mariage  nul.  LesEftats  du  Royaume 
affemblez  fur  ces  juftes  plaintes , déclarèrent  le  Roy  incapable  du 
Gouvernement  , donnèrent  la  Regence  à fon  Frere  le  Prince  Dom 
Pedro  j & fur  le  refultat  d’un  Confeil  de  confidence  * qui  déclara 
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Alphonfe  imptriÏÏant  ; onluy  donna  des  Gardes  ; on  le  transféra  de 
Lisbone  dans  lifte  de  Tercere,  de  là  à Mazagan  en  Afrique , &pui$ 
au  Roc  deCintra , qui eft un  Château  à quatre  lieues  de  Lisbone, 
ou  il  eft  prefentement.  11  eft  d’une  taille  médiocre  , -affez  beau  de 
vifage,  mais  attaqué  de  paraître  , & tellement  incommodé  du  côté 
■droit , qtfiî  en  eft  boiteux,  & prefque  manchot. 

Le  Prince  Dom  Pedro  gouverne  le  Royaume  fous  le  Titre  de 
Regent,  par  la  déclaration  folemnelie  des  Eftats  de  Portugal.  Il  ob- 
tint une  difpenfe  de  Monsieur  le  Cardinal  de  Vendôme -,  Légat  à 
Î ûîere  -,  en  France  , pour  fê  marier  avec  la  Reyne , qui  avoit  efté 
TEpoufe  d’ Alphon  f g» 

Le  Prince  Regent  eft  d’une  taille  avantageufe  : Il  a le  vifage  mar* 
^qué  de  petite  verole , le  -teint  brun , '&  les  cheveux  noirs  & longs. 

Le  Roy  de  Portugal  porte  d’argent  à cinq  Ecu.lïons  d’azur,  pofez 
en  Croix , chacun  chargé  de  cinq  Bezans  d’argent  mis  en  fautoir, 
chaque  Bezan  marqué  au  centre  d’un  point- de  labié,  qui  eft  de  Por- 
tugal. L’Efcu  bordé  de  Gueule  à feptChâteaux  d’or,  trois  en  chef, 
un  à chaque  flanc  , & deux  en  pointe  , qui  eft  des  Algarves  ; Pour 
Timbre  une  Couronne  d’or,  qui  eft  le  Cimier  de  Portugal  Sous 
les  deux  flancs , & à la  pointe  de  î’Bfcu , paroiftent  les  extremitez  de 
deux  Croix.  La  première  eft  fleurdelifée  de  Sinople  , qui  eft  pour 
l’Ordre  d’Avis  ; & la  féconde  eft  pattée  de  Gueule  ,&  chargée  d’une 
autre  petite  Croix  d’argent , qui  eft  pour  l’Ordre  de  Chrift. 

L’Ordre  des  Chevaliers  d’Avis  prit  fou  origine  'fous  Alphonfe  I. 
qui  ayant  gagné  fur  les  Mores  en  1147.  la  Ville  d’Evora  , y mit  en 
j^arnifon  des  Chevaliers  d’élite  , qui  y fignaîerent  leur  valeur  fous 
les  noms  des  Confrères  de  Sainte  Marie  d’Evora  , & nommèrent 
pour  leur  premier  Commandeur , Frere  Ferdinand  de  Monteyro. 
L’on  voit  encore  auprès  d’Evora , les  ruines  de  leur  Château  , d’où 
Tannée  1181  ils  furent  transferez  à celuy  d’Avis,  que  le  Roy  Al- 
îprhonfe  venoit  encore  de  gagner  fur  les  Mores  , & qu’il  donna  à 
Trere  Ferdinand  de  Yaunes  , troifiéme  grand  Maître  de  l’Ordre  , - 
parce  qu\A vis  eftant  plus  proche  de  ces  Infidelles , donnoit  plus  de 
moyen  de  les  infulter.  L’année  1 204.  le  Pape  Innocent  III.  confir- 
ma cét  Ordre  Militaire  fous  le  Régné  de  Sanche , qui  fit  des  biens 
confiderablesa  ces  Chevaliers,  pour  recompenfe  des  infignes  fervices 
qu’ils  rendirent  contre  les  Mores  à la  prife  de  Silves , Ville  Capitale 
•des  Algarves.  L’année  1213.  l’Ordre  de  Calatrava  leur  céda  tout  ce 
qu’il  poffedoit  en  Portugal , â la  charge  qu’ils  fe  foumetrroient  à les 
Réglés  & Conftimtions , & ils  ne  s’en  font  fouftraits  que  fous  le 
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Regrrè  de  Jean , qui  unit  l’Ordre  d’ Avis  à la  Couronne  de  Portugal. 
Leur  habit  eft  blanc  , fort  long  , & chargé  fur  lefbmac  d’une 
Croix  Fkurdelifee  d aïur. 

_ L’Ordre  de  Chrift  fut  fonde'  îanweé'fîw».  par  Denis,  Roy  de 
Portugal , qui  prefcrivit  aux, Chevaliers  f habit  poir , portant  fur  l’efto- 

ïa^eiu  CrOIX  pitt&  cle  ""‘S6  > chargée  d’une  autre  Croix 

L Ordre  fut  confirme'  la  mefme  année  par  ie  Pape  Tean  XXII.  oui 
leur  ordonna  la  Réglé  de  Saint  Benoift  Quelque  temps  après 
Alexandre  VI.  leur  permit  de  fe  marier.  Dom  Gilles  Martinez  fui 
teur  premier  grand  Maiftre.  & le  lieu  de leur  premier  féjouriCaftro. 
r1™  ’ d fiirent  transferez  à Tomar  , pour  être  plus  proches 
des  Mores.  Cet  Ordre  a quantité  de  riches  Commanderies  : Il  a efté 
annexe  infeparablement  à la  Couronne  de  Portugal.  Aujourd'huy 
1 habit  eft  blanc , fort  long,  & chargé  fur  l’eftomac  d’une  Croix  pat- 
grat  Gueu  e’  qul  eft  auffi  chargée  d’une  autre  petite  Croix  dW 

Voicy  les  Titres  que  prenoit  le  Roy  de  Portugal , Alnhonfe 
ff  la  ,?4ra5e  de  n'Ju  > R°y  àe  Portugal  & des  Algarves.de  la 
Mer  d Afrique  ; Sergneur  de  la  Guinée  , & des  Conquelles  , 
Navigation  , commerce  d’Ethiopie , Arabie , Perfe,  Inde , &c. 

Les  Livrées  du  Roy  de  Portugal  font  de  couleur  verte. 
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B es  Maufolées  ou  Tombeaux  des  Rois  de  "Portugal. 

LE's  Rois  de  Portugal  ont  choifi  leur  fepüîture  dans  le  Monaftere 
de  Beîem,  qui  n’eft  pas  loin  d’un  gros  Bourg  qui  porte  auiïi  lè 
nom  de  Beîem.  Ce  Bourg  eft  formé  par  une  grande  rue,  dont  toutes 
les  Maifons  n’ont  qu’un  étage, ce  qui  eft  commun  à la  plupart  des  Villes 
de  Portugal.  Ce  Bourg  fert  de  Magazin  pour  la  carguaifon  des  Vaifi 
féaux  qui  partent  de  Lisbone;  & il  leur  fournit  encore  le  fecours  d’une 
fontaine  excellente , dontles  eâuX  feconfervent  long-temps  fur  Mer. 

Le  Monaftere  de  Beîem  eft  de  fondation  Royale , & fervy  par  des 
Religieux  de  fOtdre  de  S.  Jerome  : Son  Eglife  eft  ancienne, & bâtie  en 
forme  de  Croix,  fur  une  longueur  & une  largeur  tres-confiderable.  Elle 
reçoit  la  clarté  du  Soleil  par  beaucoup  de  feneftres,ce  qui  eft  contraire 
&ux  autres  Egliîès  qu’on  bâtit  âujourd’huy  en  Portugal*  ou  l’on  en  fait 
fort  peu  , encore  font-elles  du  côté  du  Nord , afin  d ’eftre  moins  ex- 
posées à la  chaleur.Cette  Eglife  reçoit  une  offrande  bien  finguliere-car 
I châqüfe  joùr  qui  fe  pâiïe  farts  que  le  Soleil  luife  dans  îa  Ville  de  Lis- 
bone , la  Ville  de  Tomar  eft  obligée  d’envoyer  Une  Brebis  à la  Reine, 
qui  par  un  pieux  Sacrifice,  lenVoyeà  l’Eglife  de  Beîem.  La  Voûte  de 
cette  llgîifeeft  tournée  en  cintre  par  le  dedans , & en  plateforme  par  le 
défias  ;ïe  travail  en  eft  hardy , car  toute  fa  largeur  n’eft  foutenuë  que 
par  des  Colonnes  hautes,  déliées,  & dont  tout  le  fuft  eft  cizelé  & 
embelîy  par  une  infinité  de  Figures  grotefqües*  mais  tres-delicates. 

D es  deux  Portes  qui  font  l’entrée , celle  qui  regarde  le  T âge  eft  cu- 
fieufement  travaillée.  Le  Maître  Autel  eft  au  bout  de  l’enfoncement  de 
l’Eglife,  dans  une  grande  C ; hapelle  qui  tient  lieu  de  Chœur.  A chaque 
côté  de  f A utel  il  y a dans  le  gros  mur,  trois  enfoncemens  ou  petites  re- 
traites , dont  le  delfuseft  tourné  en  cintre,  & fous  chaqüe  cintre  il  y a 
tin  Tombeau  de  marbre  blanc  & noir,  attaché  contre  la  muraille.  Les 
Tombeaux  font  foutenus  par  des  Llephans  de  marbre  noir,  & font  fepa- 
rel  les  un  s des  autres  par  de  petites  Colonnes  d’ordre  T ofean.  A chaque 
extrémité  deîatraverfeou  croiféedePEglife,  il  y aaufti  une  reprefen- 
tation  de  Tombeaux  faite  deMenuiferie  , & couverte  d’un  Dais  noir 
& blanc,  que  l’on  ne  change  que  lorfqu  on  enterre  un  Roy,  ou  quel- 
qu’un de  la  Maifon  Royale.  AudefTousdel’Eglifeily  a plufieurs Ca- 
veaux où.  les  Corps  de  beaucoup  de  R ois  font  en  dépoft. 

Le  tour  du  C îoîtredecé  Monaftere  eft  compofe  d’un  double  Por- 
tique, l’un  au  deffus  de  l’autre  : Ce  Portique  environne^ un  Parterre 
couppépar  des  Canaux  d’eau  vive , où  l’on  nourrit  quantité  de  Poiffon, 
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DE  L’EUROPE 


De  l'Ejlât  du  Fais. 


LEs  vents  de  Mer  , qui  à l’égard  du  Pais  font  des  vents  d’Oüeft, 
y rendent  le  Printemps  Sd’Automne  agréables  : Mais  en.  Hyver 
les  pîuyes  y régnent  \ & les  chaleurs  de  T Bfté  obligent  les  Portugais 
à faire  la  fe.Be, c’eft  ainfi  qu’ils  appellent  lacoûtume  qu’ils  ont  derepo- 
fer  quatre  ou  cinq  heures  fur  un  lit  , pendant  les  grandes  chaleurs 
du  jour.  Le  Terroir  y eft  fablonneux , & peu  propre  au  labour,  mais, 
tres-fertile  en  vignes , en  oliviers , en  figues,  en  citrons  & en  oranges; 
& fort  abondant  en  befiail  particulièrement  en  Chevres  : On  y fait 
d’excellent  fromage  du  îaiét  de  ces  animaux. 

Le  Pais  efl  beaucoup  peuplé  , fur  tout  vers  la  Code  de  la 
Mer,  Les  Peuples  font  courageux , agi  flans,  & fiers  au  dernier  point  s 
ïî  n’y  a point  de  Nation  qu’ils  ne  tiennent,  par  mépris,  infiniment 
au  défions  de  la  leur. 

Le  nombre  des  Gentils-hommes  n’y  eft  pas  grand  , mais  ils  font 
beaucoup  jaloux  de  leur  Noblefiè  , & vantent  leur  extradion 
avec  bien  du  fafte.  Les  Femmes  y font  belles , fpirituelles , & natu- 
rellement enjoüées,,  mais  cét  enjouement  ne  paroift  qu’avec  les  Etran- 
gers qu’elles  ayment  beaucoup  ; Sc  la  liberté  des  François  leur  tou- 
che lënfiblement  le  cœur,  lorsqu'elles  en  peuvent  avoir  la  converfà- 
tion,  maisiî  y faut  employer  de  grandes  mefures  pour  fe  dérober  à/ 
l’extreme  jaloufie  des  parens  & des  maris.  Il  y a peu  de  Nation  plus 
jaloufc.  Les  maris  renferment  étroittement  leurs  femmes  dans  la  mai- 
fon , & le  plus  fouvent  ils  emportent  la  clef  fur  eux  : Quand  il  y a 
quelque  necefiité  de  les  laifierfortir , elles  font  cachées  fous  un  voile. 
Ils  font  tellement  confifter  la  vertu  des  Femmes  à fe  tenir  toujours 
dans  le  logis  , & à dire  des  Chapelets  & Rofaires , que  l’on  eftime 
pour  la  plus  honnefte , celle  qui  en  dit  un  plus  grand  nombre. 

C’eft  à la  valeur  & à la  conduite  des  Portugais , qu'on  doit  l’ou- 
verture du  riche  Trafic  qui  fë  fait  par  Mer  le  long  de  la  Côte  Mé- 
ridionale de  l’Afrique,  & des  Indes  Orientales.  Leurs  Conqueftes. 
8c  leur  Commerce  fe  font  auflî  étendus  vers  le  Brefil,  dans  les  Indes 
Occidentales.  Les  Efpagnoîs  qui  permirent  l’année  16.56.  la  liberté 
de  ce  Trafic  à d’autres  Nations  qu’à  la  Portugais,  contre  les  anciens 
Traitrez  8c  Privilèges  du  Pais , donnèrent  lieu  aux  Portugais  de  fk 
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fouftraire  l’année  i<Î4o.  de  la  domination  Efpagnole.  llspolïédenè 
toüfe  la  Cote  du  Brefil  dans  r Amérique  : Us  ont  cede'  aux 
Anglois  , Tanger  en  Barbarie,  &y  con fervent  Mazagan.  Ils  ont 
quelques  Forts  en  Guinée  , en  Congo  , & au  Pais  des  Cafres, 
9ÿi°î  * ^onba2:e’  Melinde , & quelques  autres  endroits  de  la  Côte 
d Afrique,  leur  appartiennent  : Et  parmy  les  Places  qu^ils  ont  dans 
les  Indes,  Goa  eft  la  principale , & le  féjour  du  Viceroy  , km  ou- 
blier la  Ville  de  Macao,  qu’ils  tiennent  dans  la  Chine.  Ils  font  Maîtres 
des  Illes  du  Cap  Verd , des  Açores  ou  Terceres , & de  plufieurs 
autres.  ' r 

Les  Places  Frontières  du  Portugal  font  fortifiées  à la  Moderne , & 
nous  ayons  travaille  à la  çonftru&ion  de  quelques-unes  : Ainfi  la 
force  du  Païs  égalé  la  Richefïè;  & on  dit  que  depuis  peu  on  a trouvé, 
çles  Mines  d or  dans  la  Province  d’Alentejo. 

La  Religion  Catholique  eft  la  feule  que  l’on  fouffre  dans  le  Païs, 

Le  Royaume  eft  Héréditaire , & à faute  de  mâles  les  filles  vieil- 
fient  a la  Couronne, 


pn  dç  la  f réméré  Partie  de  Veuyq^ 
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ôc  Nouvelle, 

' A. 

A 

* 

Adige 

212.  & 222 

h 

Adra. 

ll6 

A Bdera. 
Abellinurru 

ÏI4  Adria. 

218  Adriaticus  Sinus. 

224 

212 

Âbidos. 

114  Ædelfa. 

X 22 

/ 

Abo, 

42  Ægades. 

266 

' Abruzze  Çitfrifureo 

234  Ægialia. 

l88.  & 19^ 

Acarnania. 

314  Ægida. 

214 

Acci. 

277  Ægletuso 

186 

Accia. 

260  Ægyla. 

1 188 

; Açerno. 

236  Aelburg. 

20 

; .^chaia. 

126  Æmathia* 

122 

Achaie. 

144  Æneum. 

114 

Achantus. 

122  Æni. 

Il8 

Acheron  R.» 

124  Ænona. 

ii6 

Achillæum. 

6 2 Æoliæ, 

2 66 

Achille.  • 

176  Æqui. 

21(5 

Acqui. 

„H  228  Æquicoîi 

216 

Aqua-Pendente. 

222  Æquum. 

11 6 

Aâium. 

324  Æfis. 

212 

Adelphi. 

174  Æftiæh 

6% 

Adjazzo« 

260  Æthna. 

;<5(5.  & 270 

Ætoîîav 

Agafas. 

Agathynum." 

■Agathyrfi. 

Ager  Falmenfîsb. 
Aggcrhus. 

Agia  Laura. 
Agios. 

Agios  Oros. 
Agia  Sophia* 
Agios  Georgios. 
Agios  Janis. 
Agran. 

Agria. 

Agrigentum. 

Agrii. 

Agrolia. 

AguntunK 

Agylla. 

Agyllinû 

Aiton. 

Aland. 

Alatro. 

Alava. 

Alauni. 

Alaunus. 

Albani. 

Alba-Long&. 

Albanie. 

Albano. 

Albanois. 

AJbanopoîis. 

Alba-PompejaJ 

Alba-Semita. 

Albantias. 

Albe. 

Albe-Jule. 

Albenga. 

Albis. 

AJbiurn  ïngaunum. 
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126  Albium  Intemelium. 
2 ai.  & 218  Albourg. 

2 66  Albrarazin*. 

62  Alcaraz. 

218  Ake. 

K).  8c  12  Alentejo. 

172-  Aîeria. 

188  Aîeflano». 

172  Alefïio. 

162  A lexandrk  de  k,  paille, 
1 74  Alfères. 
i8«5  Algarve; 

146  A Igeri. 

*34  Algudumv 
266  Alicante. 

114  Alicur. 

2©o  Alifi. 

118  Allemagne,,. 

2i<5  Almene. 

2i<5  Almiflà. 

126  Alméria. 

44  Almopia. 

230  Alone. 

282  Alopeconnefôs. 

62  Alpes. 

62  Alpheus. 

122  Alphonfe  VI 
216  Alfen. 

144  Amalphi. 

230  Amantia. 
s8<5  Amanus  Portus. 

122  Amantea. 

216  Amarinthus. 

242  AmbidranL 
170  Ambilici. 

228  Ambifontii. 

132  Ambrai 
21 6.  8c  22  6 Am  brada. 

2 Amelia. 

216  Amphaxitîs. 


226 

2Q 

282 
28c 

27? 
& 308 
260 
234 
11 6 
2 z 8 
156 

306,  8c  308 
264 
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21(5 

283 

2<S& 

236; 

4 

124 

*4  À 

,85 

122 

277 

114 
& 212 
120 
32» 
22 
236 
122 
276 
234 
178 
1 1 8 

118 

118 

118 

144 

230 

J22 


Amphiîochia. 

TABLE. 

124  Apulia. 

2!§ 

AmphifTa. 

126  Apuli-Peucètii. 

218 

Amphipolis. 

122  Apuliens-Peucetiens. 

218 

Anagni. 

21 6.  & 232  Aquæ  Calidæ  Cilinorum. 

Anagnia. 

né  Aquæ  Cilinæ  Braccara. 

zy$ 

Anamani. 

214  Aquila. 

2 3 * 

Anas. 

274  Aquilée. 

224 

Anaphé. 

186  Aquileia. 

214 

Ancona. 

218  Aquinium. 

11 6 

Ancône. 

222.  & 230  Aquino. 

236 

Andaloufie. 

283  Arabpna.:  > 

ii(5 

Andria. 

180.  & 2.3,4  Ara-Cœli. 

24  <5 

Andrinople. 

114  & 144  Aranda. 

*77 

Andro. 

180  Arbacula. 

276 

Andros. 

180  Arbé. 

146 

Angermaland. 

40  Arcadia.  126. 

& 198 

Angermanie. 

40  Arcobriga.1 

*77 

Angerraanus. 

38  Ardea. 

216 

Anghieria. 

228  Arezzo. 

232 

Anonium. 

214  Arevacæ. 

27  6 

Anflo. 

12  Argia, 

116 

Anfloye. 

12  Argithea.' 

124 

Antipachfu. 

206  Argos. 

12(5 

Antigonia. 

122  Argos  Amphiiochicum. 

124 

Anti-Goro. 

200  Argolis. 

12(5 

Anti-Milo. 

194  Argoftoli. 

208 

Antio  Rovinatai 

21(5  Arhufen. 

20 

Anti-Paro. 

192  Ariane. 

184 

Antifâno. 

260  Ariano. 

226 

Antivari. 

144.  & 14 6 Arimafpi. 

6% 

Antium. 

2i 6 Ariminum. 

216 

Aôfte. 

214  Ariftocratie. 

238 

Aoft. 

228  Ariftocratique. 

91 

Apennî. 

4 Armade. 

312 

Apenninus. 

2 Armiro. 

I98 

Aphrodifias. 

114  Armenia. 

178 

Aphrodifium. 

2i(S  Ainautes.  146. 

& i8<5 

Apolonia. 

114  Arno.  212. 

& 222 

;Apfôrus. 

jr6$Arnsborg. 

42 

Apuani  Ligures. 

ai  6 Arnus. 

212 

AppL 

Arragon* 

Arretium. 

Arrhibantmm.' 

Arroé. 

Arofèm 

Arpe. 

Arfia. 

Arfo. 

Artémis; 

Artifina. 

Artobriga» 

Aruci. 

Arusberg. 

Arzekop. 

Afcoli. 

Afcrivium» 

Afloie. 

AfofF. 

Afopha 

Affife. 

Âft. 

Afta. 

Aftapa» 

Afteria. 

Aftorga. 

Aftrachaa? 

Aftræi. 

Aftræum. 

Aftrakan. 

Aftures. 

Afturica  Auguftâ, 
Afturies, 

Atella. 

Aternus. 

Athènes. 

Athefis. 

Athmania; 

Athos. 
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table. 

2*8  Atmeydam 
*82  Atmoni. 

216  A tri. 
lia  Attica-. 

2 a Aveigi. 

44  Avellino, 

218  Averfà. 

2 ta  Aveminus. 

2-1  a Aufidus. 

178  Augufta-Emerica. 

2.66  Augufta-Prætoria* 

118  Augiafta  Taurinorum. 
277  Augufta,  Vagiennorum 
4a  Avila. 

84  Avis. 

2.34  Aurund; 

116  A.ufa. 
ia  Aufonia.  * 

84  Autariotæ, 

84  Authetani. 

230  Autrigones* 

228  Auzech. 

21 6 Axiacæ. 

2,77  Axius. 

182  Azamoglans.” 

285 

68 

122  ** 

112 


2l8.  & 


<58  T)  Abenhaufën. 
276  13  Baccafaray. 


ue. 


2.7  <5  Baciferay. 

2.82  Badajôs. 

8 Baërne» 

2ra  Bætica. 

Il6.  & 144  Baglia. 

aia  Bagnialuk. 

124  Bagni  di  Rofeîîe 
172  Bahus. 

% Balagna. 


218,  & 


Vy 

12i 

»5: 

2?( 

2l! 

24, 

27; 

21; 

214 

21< 

28; 

322 

2ïC 

2J6 

211 

lld 

27<3 

276 

116 

62 


12. 


274.  & 


10.  a 
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Baiatorii 

128  Belveder. 

Ïl6.  & 144 

Balbaftrà. 

282  Belze. 

94 

Baléares.  2,74.  tll.  & 286  Benacus. 

212 

Baleines. 

1 6 Benevent. 

218.  & 2 ?,6 

Baltia. 

7 Eeneventum. 

218 

Baltiquë. 

8 Bennica; 

i'4 

Baluclawai* 

8 Bergajnafc. 

224 

Bar. 

94  Bergamé. 

224 

Sainte  Barbe. 

±06  Bergane. 

1 ï6 

Barcelone. 

28$  Berge*. 

12 

Barcîno. 

276  Bergen. 

lOà  & 12 

Barcinonetté. 

218  Berghen. 

12 

Barciaw. 

94  BergenhuS. 

IO 

Bari. 

iiS.&rz^  Bergidum. 

. 276  ■ 

Barium» 

218  Bergomüm. 

214 

Barleta» 

234  Bergue. 

) 2 

B ariette» 

2 34  Bergiifia. 

27  6 

Saint  Barthélémy. 

a 66  berlingues. 

308 

| Bàfilicate. 

2 34  berones. 

277 

! Bahlides. 

62  Bertinoro. 

230 

1 Baftarnaê, 

62  B effara  bie. 

130 

! Bafti. 

à.77  Beffica. 

i*4 

Baftià. 

260  Beflida* 

276 

Baftitani. 

277  Beyen. 

118 

1 Baftuli. 

ify  Beyra. 

306.  & 308 

Batava. 

1 1 8 Bezterefë. 

1 32 

Beja. 

308  Bialogrod. 

*5° 

Beit-Èîmaî-Eminiï 

164  Biarmie. 

38 

Bel-Caflro. 

236  Biela. 

68 

Belem. 

318.  & 324  Bieleiezioro, 

66 

Beleran. 

287  Biellogrod. 

130 

Belgrade. 

11 6 Bielojeforo» 

66 

Belitio  Caftrum. 

214  Biclow. 

68 

Bella-More 

64  & 66  Bieîozer. 

64.3e  66 

Bella-Moreskoy-Leporie.  66  Bielsk. 

68 

Belleia. 

27  6 Bielsko. 

96 

Belgrade. 

146  Bierneberg. 

40 

Belïunefîè. 

224  Bierneborg. 

4-2 

! Beîluno. 

224  Bilbao. 

282 

Belt-Sund. 

20  Bilbilis. 

277 

Ëiîogroci 

Bina/êlem. 

Birjer-jel. 

Bifâltia. 

Bifcaye. 

Bifeglia. 

Bifigno. 

Biftones. 

Bitetto. 

Bitonno. 

Bizazza. 

Bizia. 

Bieking. 

Bobieile. 

Boeotia. 

Bceotie. 

Bœtis. 

B°g- 

Bogdan. 

Boglouy. 

Bojodurum. 

Boii. 

Boiano. 

Boii. 

Bologne  la  GralTe. 
Bol/ènc. 

Boleflas. 

S.  Bonifacio. 

Borani. 

Borg. 

Borgo. 

Borgo-di-San-Sepulchro. 
Borgo-di-val-T  arro. 
Borgo-San-Donino. 
Borifthenes. 

Boryftenitæ. 

Borkholm. 

Bornholm. 

Boryftenes. 

B o/à. 


table. 

130  Bofnie. 

287  Bofphoran|» 

45  Bolphore. 

121  Bofphorus  Thracius. 
18  z Bofphore  de  Thrace. 
2.34  Bothnie. 

2 $6  Botiæa. 

114  Bottn. 

234  Bove. 

234  Bovino. 

236  Boulonnois. 

114  Boza. 

42  Bozolo. 

228  Braccarii. 

126  Bracciano. 

12(5  Braga. 

•»  & 274  Bragance. 

92  Brâila. 

13°  Braiflow. 

^4  Bras  S.  George. 
i*t8  Bra/Taw. 

2*4  Rravum» 

236  Brazzo-di-Mâina. 

118  Bregentz. 

2*0  Breice. 

216  Bre/Tan. 

102  BrefFe. 

260  Breft. 

62  Brigantil. 

22  Brigantium. 

40  Brigobanna. 

232  Brin  de. 

22  6 Brin  des. 

226  Brixantes. 

• 8c  6 z Brixen. 

62  Brixentes. 

44  Brixia. 

22  Brixino. 

62  Bruccana. 

264  Brugneto. 


î 4&  & 144 
62 

84 

114 
150 
38.  & 40 

Ï2  2 

40 

2*4 

à 30 

87 

42  6 
276 
232 
3od 
30  6 
132 

ï*2 

iyo 

2“  8 
188 
Ïl8 
2ï4 

224 
224 
S><$ 
118 
118 
118 
220 
234 
118 
118 
2 ’4 

2I4 

ll8 

236 
22  6 
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220  Cajanie. 

40 

Brutii. 

220  Caieta. 

216 

Buagna. 

230  Calabre. 

218.  & 220 

Bucentàure» 

238  Calabre  Citerie'ure. 

234 

Bude.  Il  6. 154.  & 138  Calabre  Ultérieure. 

236  • 

Budua. 

1 i!é.  Si  146  Calâdb» 

266 

Bueil. 

228  Calagurris. 

• 276 

Bulgares. 

66  Càlahorra. 

285 

Bulgarie. 

144  Caiarô. 

264 

Buliis. 

122  Caîatrava. 

,/  322 

(Bulsko. 

96  CalZada. 

286 

Bulva. 

ïi6  Cales. 

218 

Buon  Retire. 

298  Califtus. 

i®6 

purg. 

2 a Call^ci. 

IJ6  , 

purgos. 

283  Callé. 

306  ; 

Buxentunt. 

220  Callipolis» 

1 «4 

putkrotumo 

124  Caller. 

264 

Butronto. 

U4  Calmar. 

42 

Bybîus. 

194  Caîojero. 

s 80 

Byzance. 

114  Calogers. 

172 

Pyzantmm. 

114  Càlucones. 

214 

Caîvi.  218.  1 36.  & 2 60 

Calydon. 

126 

1 ' C 

Caîzada. 

283 

Camara. 

196 

Âbo-Figaîo. 

Cambodunum. 

118 

Ï24  Cambuni. 

ï:o 

_y  Cadis. 
florin. 

Cælimonfanâ. 

Cælimôntium. 

ænica. 

ære. 

aeretani. 

"æfar-Augufta. 

Hæfèna. 

aete. 

^agli. 

dagliari. 

gEsr. 


288  Camerino. 

224  Camero. 

242  Camora. 

242  Campania. 

114  Campagna. 

2115  Campagne  de  Rome. 
216  Campana. 

277  Campli. 

2Ï4  Campoli. 

216  Camuni, 

250  Candie. 

264  Canée. 

264  Canelara. 


14 

IIO.  ï 98. &202 
J98 
260 


feaneik. 
Cangiancfc 
Çannofa; 
Cantabri. 
Çantâzardi 
Canuiîum. 
Capaccio  Nuovo 
Caparola 
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264  Carlftad. 
236  Carmagnole. 
234  Carni. 

276  Carpathos. 
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242  Kilia. 

130 

Ifter. 

2.  & 1 10  Kiliaftari, 

130 

Ifthme  de  Corinthe. 

. 125  Kill. 

2.0 

Is-tin-Poîim. 

iyo  Kimi. 

38.  & 40 

Iftrie. 

224  Kimian. 

38 

Italia. 

2 Kimi  Lapmarck. 

40 

Italie. 

4.  &2ir  Kindakulle. 

42? 

Ithaca. 

208  Kiow. 

94 

Itzehoa. 

2,0  Knes. 

64.  & 

Jus-  , 

68  Knyffin. 

96 

Jugorfchi. 

66  Kola. 

66 

Jügria. 

66  Koldingen. 

20 

Jugrie. 

66  Kolefin. 

70 

Julia  Libyca. 

176  Komore. 

*54 

Juliobona. 

116  Konicz. 

96 

juliobriga. 

276  Koping. 

22 

Juîiomagus. 

118  Kopranitz& 

146 

Julium  Camicum. 

2 r4  Koflin. 

7° 

Jun  caria. 

276  Krakaw. 

98. 

Jun  quaire. 

318  Krim. 

84 

Jura. 

174  Kuninfperg. 

96 

Jutland. 

20  Kyel. 

20 

Jutland  Septentrionale. 

%o 

Javanow. 

^ L 

K 

Y AbralFo. 

116 

T T Alitz. 

96  I j Labyrinthe. 

196.  & 204 

JX.  Kameni  Poyas. 

66  Lacedemone. 

144 

Kamienieck. 

94  Lacedemoniens. 

188 

Kampten. 

iï8  Lacetani. 

2.76 

Kanife. 

134  Lacinium. 

212 

Kankares. 

84  Ladoga. 

38.  & 64 

Karelen. 

40  Lætani. 

276 

Kargapol. 

66  Lævi. 

214 

Karopnitze. 

128  Lamego. 

308 

Lampach. 
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11 8 Lerida. 

285 

Lanciano. 

234  Lefina. 

il6 

Lancicie. 

96  Lefino. 

234 

Landi. 

226  Lefta. 

276 

Langanico. 

126  Lethæus. 

196 

Langeland. 

22  Letoa. 

195 

Langhes. 

228  Letten; 

42 

Lango. 

188  Lettere. 

23  6 

Langobriga. 

277  Levanzo. 

2 66 

Lanuvium. 

216  Leucas. 

208.  & 120 

Lanzo 

228  Leuchino. 

20  6 

»4- 


Lapmarck. 

Laponie. 

Laponie  Danoife. 
Laponie  Mofcovite. 
Larina. 

Larinum. 

Lariiïâ.  1 24 

Larifîo. 

La  Riviere  de  Gennes. 
Larius. 

Larfura» 

Larta. 

Lafthi. 

Latium. 

Laviello. 

Laumellum. 

Lauriacum. 

Laus  Pompeja. 

Lebnau. 

Lecçe, 

Lechus, 

Leida. 

Leiria. 

Lembro. 

Lemnos. 

Lentia. 

Leon. 

Leopoî. 

LepontiL 


40  Leucopetra, 

64  Levohin. 

10  Libicii. 

66  Liburnie. 

2i 8.  & 236  Lidh. 

218  Ligeris. 

& 144  Lientz. 

124  Liefland. 

226  Ligures. 

212  Liguriens. 

174  Liguriens  Maritimes. 

144  Liguriens  Montagnards. 
198  Lilybæum. 

& 2i(5  Limen. 

234  Limene. 

214  Lindkoping. 

11 8 Lineo.  198. 

214  Lingones. 

1 18  Lintz. 

234  Lipari. 

102  Lisboa. 

283  Lisbone.  308, 

308  Lifta. 

170  Litana. 

170  Litanto. 

J 1 8 Litar. 

286  Lithuanie. 

94»  Livonie. 

214  Livourne. 


Lobetanî. 

Lobetum. 

Locri. 

Locriens. 

Lodi. 

toega-reca. 

Lombardie*. 

Lombards. 
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277  Lyma. 
277  Lym foret 


126'.  & 220 


Lyris. 

126'  Lyfimachia. 
228  Lyflus. 

58 

214 

214 


44 

2 a 
212 

i»4 

U 6 & 196, 


M 


Lontium. 

Loros. 

118  \ Jt  A caria.  196 

206  JlVx  Macedonia.  120 

Louxounb 

208  Macedoine. 

uau2.&J44 

Loyre. 

4 Macerata. 

130 

Lubek. 

20  Mablis, 

176» 

Lublin* 

96  Macronifiv 

190 

Luca. 

2 16  Madona. 

2eo  & 166, 

Lucania. 

220  Madrid. 

286.  & 290. 

Lucenfes. 

276  Mædica., 

J 14 

Lucera-delîi-Pagant 

234  Magliano., 

*3° 

Lucomorie. 

66  Magna  GraeciV. 

218 

Lucques. 

216.  & 2 32  Magnefia. 

124-  & 174 

Lucus  Afturum. 

276  Magnus  IV. 

54 

Lucus  Augufli. 

27 6 Magnus  Portus. 

277 

Luczko. 

94  Mago. 

287 

Luga. 

38  Mahomet-  1 1. 

148 

Lugionum. 

116  Mahomet  IV., 

V* 

Lugo. 

282  Mahon. 

287 

Lugouvoy. 

70  Major. 

212».  222.  & 277 

Lula  Lapmarck. 

40  Majorque., 

286 

Luna. 

216  Malaca, 

277 

Lunden. 

22.  & 42  Malaga, 

283 

Lufitania. 

274.  & 277  Malmoë. 

22 

Lufitanie* 

277  Malftrandl 

12 

Lufitaniens. 

277  Malvoifie. 

204 

Lufuc. 

94  Mançanarez. 

290 

Lüvo. 

96  Manganari. 

186 

Luvoug. 

94  Manfredonia. 

234 

Lycates. 

118  Mantua* 

2T4.  & 276 

Lychnidus. 

lit  Mantouë. 

226 

Lycomede. 

Î76  Marbres  de  Gennes.  S i 6 
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Marches. 

40  Mediolanum. 

214 

Marcodava. 

112,  Medobithyni. 

114 

Mare  Cafpaîhium. 

1 96  Medon. 

116 

Mare  Chroniutfl- 

6 2 Mégalopole 

116 

Mare  J onium. 

19  <5  Megara. 

1 z6 

Mare  Libycum. 

1 96  Megaris. 

12(5 

Maretimo. 

2 66  Melada, 

ii£S 

Santa  Maria  de  Leuca. 

254  Mêlas. 

314 

Mariani. 

274  Meier. 

38 

S.  Marin. 

230  Melfi. 

234 

Marienbourg* 

96  Melita» 

ii(5 

Marmora. 

151  Melos. 

194 

Marpeffa. 

192  Memeh 

9* 

Marpelfus. 

192  MenelarS. 

124 

Marro. 

21 6 Mentenfa. 

27(5 

Marrucini. 

2i 8 Mer-Blanche. 

64 

Marrubium. 

218  Mer-Noire. 

4 

Marfi. 

218  Mer  Zabache. 

85 

Marfico  novo. 

23  6 Mefapia. 

218.8c  220 

Marfbrand. 

îâ*  & 14  Meflana. 

2 66 

Martorana. 

234  Meflapii. 

210 

■ Mafàlia. 

1 96  Mefembria. 

11 2 

Mas-Burgi. 

27  6 Meflene. 

12(5 

Mafovie. 

96  MefTenia. 

126 

Màffa. 

216  Meffine. 

266 

Ma{Fa-di-$orrento, 

2 36  Mettre. 

224 

Maflalias. 

19.6  Métal ia. 

264 

Mafie. 

232  Metapontum, 

220 

Mafleran. 

228  Metling. 

ii(5 

Matera. 

234  Metulum. 

li(5 

Mantium. 

260  Mezzovo. 

128 

Matium. 

200  S.  Michel. 

40 

Matola. 

234  Micone. 

184 

Mauritania  Tingitana. 

274  Miconifia» 

178 

MaximianopoJis. 

114  Mideîfart. 

22 

Mazagan. 

322  Midelfart-Sund. 

20 

Mazara. 

2 66  Miedniki. 

94 

Mazarum. 

2 66  Milan. 

214.  & 228 

Medalpad. 

40  Mil  an  ois. 

222.  Sc  228 

Medalpadie, 

40  MiletCK 

23  (5 

T A B L E. 


Miîô. 

194  Monte- Cintio. 

1^2  T 

Milliarium» 

Monte-Circelîo. 

21 6 

Minarets. 

162  Mont-Ferrat. 

228.  & 22l 

Minoë. 

192  Monj£-Fiafcone. 

232 

Minor. 

277  Mont-Gargan* 

234 

Minori. 

23  6 Mon  te- Leone. 

12. 8c±z& 

Minorque. 

28(5.  & 287  Mom>Falcon. 

224 

Minos. 

184  Monte- Moranb. 

236 

Minsko. 

94  Mont-Reaî. 

2i55 

Miranda. 

30 6 Mont-Royal. 

9$ 

Miranda  de  Douro* 

30 6 Monte-  Pelofo. 

234 

Mirandole. 

226  Montc-Pulciano. 

232 

Mifitra. 

12(5.  & 144  Monte-Real. 

2(54 

Mithridate. 

84  Monte-Sant- Angeîo. 

234  . 

Moricaftro. 

130  Monte-Sânto. 

172 

Mondego. 

30  6 Monte-Verde. 

23  <5 

Modene.  214. 

222.  & 226  Monti-di-Namari. 

166 

Mœris. 

204  Mordu  va. 

70 

Mcefîa. 

112  Mornea. 

2i8 

Mœfie. 

112  Moskou. 

70.  & 72 

Moîa. 

236  Mouremanskoy-Lep( 

Drie.  66 

Moldavie.  4.  130.  & 152  Mourgues. 

228 

Moîfetta. 

234  Mordua. 

70 

Molifïe. 

23  6 Morée. 

*44 

Mololïia. 

124  Morlaqule. 

144.  8c  14 6 

Monaco. 

216.  228  Morena. 

280 

Mont  Athos. 

172  Moroms. 

70 

Mondonedo. 

282  Mofchow. 

70 

Mondovi. 

228  Mofcovie. 

* U 

4 

Mohe. 

22  Moska. 

7Z: 

Moneta. 

242  Mfczifcîaw. 

9 4 

Monervino. 

232  Muezins. 

162 

Monopoli. 

234  Munda. 

277 

Mons-Aureus. 

260  Munik. 

u8 

Montagne  Sainte. 

172  Murbogi. 

176 

Montani. 

214  Murcie. 

283 

Mont-de-Somma. 

270  Mutina. 

214 

Monte-Alcino. 

232  Murzella. 

u<5 

Mon  te- A ko. 

230.  34  Muftafar. 

40 

Monte-Caflino. 

23  6 Mygdonia. 

122 

Myrina.  • 
Myfia. 

N 


Naples.  218.  234.  & 

Napoli  de  Romanie. 
Naporale. 

Nardô. 

Narenza. 

Narni. 

Narona. 

Navarre, 
j Naxus. 

Nazareth. 

| N Dame  de  Lorette. 

! Neapolis. 

Nebio. 
j Nebrodes» 

Neeium. 

Neglina. 

Negrepont.  120.  176.  & 
Nepe. 

Nephia. 

Neptunius. 

Nerice. 

Ncricie. 

Nerigon. 

Neritos. 

Neflus. 

Neumarch. 

Neuri. 

| Neuftat. 

! Newhaufeî. 

Newmarck- 

Nicæa 

Nicaftro» 


Nice. 

21 6.  8c  228 

Nicopoli. 

1 f4 

Nicopoüs  in  Caffiopæis»  1 24 

Nicotera. 

235 

Nidrofio. 

10 

Niemen. 

02 

Nieper.  4.  6a.  84.  & 92 

Nieitre. 

92 

Nio. 

î86 

Nife. 

70 

N iffy-Nowogorod, 

70 

Nitria. 

u 4 

Nizze. 

228 

Naama. 

162 

Nocera. 

218.  & 230 

Nocera  delîi- Pagani. 

25^ 

Nogornoy. 

70 

No!a. 

218 

Noie. 

2î8.  8c  % 6 

Noli. 

22  6 

Noliba. 

2 ~6 

Nona. 

116.  8c  i±6 

NGnibazar. 

14  6 

Noord-Zée. 

10 

Norba  Cæfaræa. 

277 

Nordelles. 

40 

Nord-Jutîand. 

20 

Nordkoping. 

42 

Nordland. 

38 

Nordmaling. 

40 

Noreja. 

118 

Norici. 

11.8 

Noricum. 

IIO.-&  11& 

Norke. 

ÏO 

Norrike. 

10 

Norfia. 

21 6 

Norwege.  4 

..  8 . 10.  & 38 

Novaria. 

214 

Novarre. 

228 

Novellara. 

2 16 

170 

lia. 

70 

186 

236 

144 

198 

M4 

146 

230 

11$ 

282 

1 84 

234 

230 

218 

260 

266 

266 

72. 

l7$ 

232 

204 

2 66 

44 

44 

10 

208 

112 

ii  8 

62 

118 

134 

132 

216 

236 
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Hovidurufri. 

116  Ofanto. 

212.  & 2it 

Novogrodeck* 

94  Oflfen. 

134.  & 116 

Nawigorodt. 

68  Ograinâ. 

68 

Nowogrod. 

66  Olbia. 

62,  & 264 

Nowogrodek* 

68  Oldembufg. 

20 

Nota 

a .66  Onæura. 

116 

Nottcborg» 

42  Onega. 

64.  & 66 

Nuceria. 

218  Oneglia. 

226 

Numance. 

277  Onropedis 

172 

Numantia. 

2,77  Ophïufa» 

62.  & 180 

Nuradin-Kierêy» 

88  Opizum* 

114 

Nurfia. 

216  Oppido. 

236 

Nufco. 

236  Opflo 

12 

Nixia. 

184  OpuntienS. 

126 

Nycoping. 

44  Opus* 

126 

Nyland. 

44.  Or. 

84 

NyfTa. 

112  Orach, 

Î46 

Nyftot. 

40  Orbeliâ. 

122 

Orbellus. 

120 

O 

Orbitello* 

232 

Orbo. 

26Ô 

Orebro. 

44 

Bdora. 
U Oby. 

66  Orenfe. 

282 

64  Orefcâ. 

42 

Occa. 

72  Oreftæ* 

122 

Ochrys. 

120  Oretani. 

276 

Ocrida. 

Î22  Oretum  Germanicum*  27 6 

Oczakow. 

130  Oria. 

234 

Oda. 

156  Oricum. 

124 

Odaliques. 

1 y6  Orihow„ 

94 

Odenfée. 

22  Oriftan. 

264 

Odomantice. 

Î22  Orivelha. 

ï85 

Odryfas. 

114  Orkakow. 

130 

Odyfïus. 

1 1 2 Orobii. 

2i4 

Oeland. 

44  Orofpeda. 

274 

Oenos. 

186  Orrea. 

m 

Oenotria» 

ilï,  8c  218  Ortona-a-Mam, 

254 

Oefcqs. 

U 2 Ortona. 

218 

Qëfel.  * 

42  Ortopola. 

116 

Oefima, 

114  Orviete. 

232 

Ofæa 

tm 

Ofca. 

Ofcelî. 

Ofeo* 

Ofma. 

Ofêro. 

Ofimob 

Qlfa. 

Oflonabltr 

Oflow. 

Oofterhoven» 

Ofteria. 

Oftia. 

Oftie. 

OilodiZUift. 

Oftuni. 

Othon. 

Otranto. 

Ottemby. 

Ottoman. 

Onia. 

Olympia. 

jOlympuS. 

Oîynthus. 

Olyfippo. 

Ozoiæens. 

P 

PAchfii. 

Pachtenfari. 

Pachynus. 

Paden. 

Padouë0 

Padus. 

Pæonia. 

Pæftum. 

Faïs  Bas. 

Palania. 

Palatin, 

Tome  IV. 
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Z64  Palavicin. 

226 

a 7 6 Paleo-Cafim 

l~Ù 

214  Palerme. 

246:.  8c  268 

a 64  Paleftrina, 

230 

283  Palla. 

260 

246  Pallæ. 

260 

230  Palma. 

277. & 287 

124  Palatium. 

ÎI42 

2 77  Palus  Mœotis* 

62 

84  Pampelune. 

282 

118  Panaria. 

266 

216  Panagia. 

184 

&16.&230  Pandolicho. 

200 

216  Pannonie. 

Sîo.  & U(ï 

114  Pan  or  mus. 

2-66.  8c  268 

234  Papes. 

252 

loz.&ui  Paraxiâ. 

122 

à 20.  & 234  Perenzo. 

224 

44  Parma. 

214 

158  Parme. 

222.8c  226 

40  Parnade. 

ï 26 

126  Paro. 

192 

Î24  Parrodunum. 

îlg 

122  Paros. 

192 

277  Partheniurn. 

62 

126  Parthenus. 

„ î:o 

Parthiaei. 

122 

Parthifcum, 

112 

Pafiphaé. 

204 

âo«5  Paifaw. 

ll8 

42  Patavium. 

214 

266  Patras. 

126 

42  Patriarches. 

82 

214.  & 224  Patrimoine  de  S.  Pierre.  232 

2,  8c  212  Pavie. 

228»  & 277 

122  Patti. 

2 66 

220  Paximadii» 

41 

4 Pax  Julia. 

*77 

26o  Pedena. 

224 

242  Peguntiumo 

116 

% 


Peipis. 

Pelagia. 

Pelagnili. 

Peîagonia, 

Pelaigiotis. 

Peîendones. 

Pellav 

Pelignï. 

Pdontium. 

Pelcponnefe* 

Pelorus. 

Penco. 

Peneus. 

Pera. 

Perecop.' 

Pergamum. 

Perinthus. 

Permie. 

Permiski. 

Peroufe. 

Perpignan. 

Perugia.  ? I 

Pefara. 

Pefaro. 

Pefcara. 

Pefth. 

Petelia. 

Petite  Nowogrod. 
Petite  Tartarie. 
Petrenfia. 

Petrina. 

SantoPetroa-Caftello. 

Petrodava. 

Pettau. 

PctterfdorfF* 

Peucini. 

Perfora. 

Peumiiki. 

Phare. 

Pharia. 
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38  Pngeacie. 

124  Pharfale. 

174  Pheræ. 
m Philatera. 

124  Phiiippi. 

1,77  Philippopolis. 

122  Phinopolis. 

218  Phocide. 

276  Pholegandrus. 
126  Phrateria. 

1 66  Phthiotis. 

128  Picentia. 

120  Picentins., 

172  Piedtnont. 

84  Pienza. 

114  Pieria. 

114  Pierie. 

66  San-Pietro. 

66  Pieve-di-Cadorê. 
4.52  Pignerok 
282  Pindus. 
l,  8c  22.2  Pinife. 

212  Pinna. 

230  Pintia. 

222  Piombino. 

11 2 Piper. 

220  Pira. 

70  Pile. 

4.  & 83  Pifcina  Pubîica. 
11 8 Piftoie. 

146  Piftorium. 

240  Pitha-Lapmarck. 
1 1 2 Placentia, 

116  Placenzia. 

11  z Plaifance* 

62  Plati. 

66  Platon. 

66  Platonica. 

266  Pleskow. 


jpibtzfcô? 

Po. 

Pœcilafium. 

Poetovium. 

Podolie. 

Poenii 

Pola. 

Poîaskiëi. 

Pôle. 

Polega/ài 

Polefin. 

Policàndrô; 

Policaftrô. 

PôlignanOi 

Pôlimoi 

Poline. 

Poliricâ. 

Pollentia. 

Pologne. 

Pôîorus. 

Polofzko; 

Polyægos, 

Polÿcaftro. 

Pômpeïopolis; 

Pôndico. 

Pont. 

Pont-Eimri. 

Pontremoîi. 

Populonia. 

Pôrefa. 

Porphiris. 

Porta  Capénà. 

Portaîegre. 

Porte. 

Porto» 

Porto  Hercoîe. 
Porto-di-ForrriO, 
Porto  Galeta. 
Porto  Græco. 
Port  S.  Nicolas. 
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96  Porto  Vecchio. 

4.  212.  & 222  Portugal. 

196  Pofègà. 
ii  <5  Pofidonia. 

94  Pofidoniatuiniî, 

277  Pofnan. 

ÏH.  ±14;  & 224  Pofon. 

96  Potenza. 

68  Pouïlîe. 

ï%6  Pôuzzoî;  2Î 

224  Prado. 

18 <5  Prætütianüs  Àger. 

236  Prafoniffi. 

234  Pratô. 

194  Prems. 

Ï94  PrémSflas. 

ïjH  Presbourg.  134. 

li 6 Preuza. 

4'  PT*  & 9 6 Principauté  Çïtcrreure. 
166  Principauté  Ultérieure; 
94  Priftinà. 

190  Propontida 
220  Propontis; 

±j6  Protopapâ. 

278  PrbfFe. 

84  Przekop. 

&3  Przefmifh 
226  P/çychiunu 
216  Pfiloriti. 
i88  Pskov/. 

188  Pubiiuni. 

242  Punta-della-Sàetài 
308  Puteoli. 

156  Pydna. 

232.  & 306  Pyenus. 

2,32  P y renées;  .5, 

218  Pyrrhus. 

182  Pytiufæ;  2.  8 

218.&222  Pityufesa 
66 

% 
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QUirinal. 
Quirites. 


RAàb. 
Radis* 

Ragouiê. 

Ragufe. 

Raines. 

Ramadaft* 

Ranchers. 

Rapclla. 

Ratisbone* 

Rave. 

Ravello. 

Ravenne. 

Recanati. 

Reate. 

Reginuffi. 

Regnerius. 

Re;ge. 

Reggimeïito. 

Rensborg. 

Rejonnes. 

Remomilo. 

Reparata, 

Refchow. 

Reskcitab. 

ReRundt. 

Retimo. 

Rcveb 

Rezan. 

Rha. 

Rhaetia»1 

Rhegini. 

Rhegium. 


TABLE, 

Rhein. 

4 

Rhenea» 

182 

Rhenia. 

182 

242,  Rhenus. 

2 

zi 6 Rhetie. 

no.  & iî8 

Rhoda. 

276 

Rhodanus. 

2 

Rhodope. 

1 10 

1-28  Rhodopoiis. 

27^ 

1 86  Rhofne. 

4 

Ï46  Rhotanus. 

260 

S4 6 Rhytimna, 

1 9'S 

1 6 Rialto. 

238 

î66  Ribeira. 

3m 

ï6  Rieti* 

ait5  & 2 30 

232  Riga. 

42 

118  Rimini. 

2 lé.  & 230 

96  Rioni. 

2 44 

236  Ripa-Tranfone. 

250 

âi4'»&  230  Ripen. 

20 

230  Riphaces. 

62 

216  Riphei. 

6 2 

118  Rizimium. 

lié 

28  Rocco. 

ï78 

22 & & 236  Rochi. 
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LOUIS  par  la  Grâce  de  Dieu  , Roy  de  France  & de  Na- 
varre ; A nos  Amez  & Féaux  Confeillers , les  Gens  tenans  nos 
Cours  de  Parlement , Grand-Confeil  , Maiflre  des  Requeftes  ordi- 
naires de  nôtre  Hôtel,  Prévôt  de  Paris , Baillifs , Sénéchaux , Prévôts, 
leurs  Lieutenans , & autres  nos  JufticiersÔe  Officiers  qu’il  appartien- 
dra ; Sa  tu  t : Nôtre  bien  Ame  Allain  Manneffion  Mallet  , In- 
génieur & Sergent  Major  d’ Artillerie  de  nôtre  tres-cher  Frere  le 
Roy  de  Portugal , & Maître  des  Mathématiques  des  Pages  de  nôtre 
petite  Efcurie  ; Nous  a très- humblement  fait  remonftrer  qu’il  a 
compofé  un  Livre  intitulé  , Vefcription  de  l Univers  , veu  & exa- 
miné par  le  Sieur  Charpentier,  de  nôtre  Academie  Françoife, lequel 
il  a enrichy  d’un  grand  nombre  de  Planches  en  taille-douce,  dans  les- 
quelles font  contenues  les  differents  Syftemes  du  Monde,  & les  Con- 
ftellations  du  Ciel , les  Cartes  des  Empires,  Royaumes,  & principaux 
Eftats,  les  Plans  & Profils,  des  Villes  Capitales  plus  confiderables , 
les  reprefentations  des  Palais , Châteaux  & Mâifons  de  Plaifance  qui 
s'y  rencontrent , avec  les  empreintes  des  Souverains  & des  Peuplesqui 
les  habitent  ; lequel  Livre  eft  d’une  dépence  tres-confiderable,  Sc  dont 
il  ne  pourrait  efperer  fon  rembourfement,  s’il  ne  Iuy  eftoit  pourveu 
de  nos  Lettres  à ce  neceffaires  : A ces  Causés, 6c  en  confidera- 
tion  de  ce  que  ledit  Expofant  a déjà  compofé  & donné  au  Public  un 
Ouvrage  des  Travaux  de  Mars,  fi  utile  aux  gens  de  Guerre,  qui  a 
efté  imprimé  en  differentes  Langues  dans  les  Païs  Etrangers  ; Vou- 
lant luy  donner  des  marques  de  nofi:re  eftime  particulière , Nous 
Iuy  avons  permis  & accordé , permettons  & accordons  par  ces  Pre- 
fentes,  de  faire  imprimer  ledit  Livre  & Ouvrage,  Sc  les  Planches  y 
contenues , en  beau  & bon  papier  , beau  caraârere  , en  tel  Volume 
Sc  marge , & autant  de  fois  que  bon  luy  lem  Liera,  pendant  le  temps 
de  vingt  années  confecutives , à commencer  du  jour  qu’il  fera  achevé 
d’imprimer  ; iceluy  vendre  & diftribuer  par  tout  noftre  Royaume , 
Païs  & Terres  de  nôtre  obeïffance  : Faifons  défenfes  à tous  Libraires, 
Imprimeurs,  ou  autres,  d’imprimer, faire  imprimer,  vendre  & dis- 
tribuer ledit  Livre  Sc  Ouvrage,  fous  quelque  prétexté  que  ce  foit , 


mefme  d’Impreffîon  eftrangére,  ou  autrement,  fins  le  con  Lentement 
dudit  Ëxpofànt,  ou  de  fes  ayans  caufe  , fur  peine  de  confifcation  des 
Exemplaires  contrefaits  , amande  arbitraire  , dépens , dommages  8c 
interefts  ; à la  charge  detl  mettre  deux  Exemplaires  en  nôtre  Biblio- 
thèque publique,  un  autre  en  nôtre  Cabinet  des  Livres  du  Château 
du  Louvre , & un  en  celle  de  nôtre  tres-cher  & Féal  îe  Sieur  le  Tel- 
ïier.  Chevalier,  Chancelier  de  France  , avant  que  de  l’expofer  en 
Venté , à peine  de  nullité  des  Prefentes , du  contenu  defquelles  Vous 
mandons  & enjoignons  faire  jouir  l’Ëxpofânt  , & fes  âyans  caufe , 
pleinement  & paifiblement  > cedant  & faifant  celfer  tous  troubles  8c 
empéchemensau  contraire.  Voulons  au  en  mettant  àu  commence* 
ment  ou  à la  fin  dudit  Livre,  l’Extrait  des  Prefentes  j elles  fbient  te* 
nues  pour  duëment  fignifiées  ; & qu’aux  Copies  collationnées  par 
l’un  de  nos  Am  et  & Féaux  Confeillers  & Secrétaires , foy  foit  ajou* 
tée  comme  à l’Original  : M a n d o n s au  premier  nôtre  Huidier 
ou  Sergent  fur  ce  requis , faire  pour  l’execution  des  prefentes  > toutes 
Lignifications  & autres  A êtes  & Exploits  requis  & necefiaires  * de  ce 
faire  luy  donnons  pouvoir , fans  pour  ce  demander  aucune  permit 
fion  : Nonobftant  Clameur  de  Haro , Chartre  Normande  » & Let- 
tres à ce  contraires  ; car  tel  eft  nôtre  plaifir.  Donne'!  Paris  le  5. 
jour  d’ Avril  s68i.  & de  noftre  Régné  le  trente-huitième.  Par  le 
ROY  en  fon  Confeil ,le  Rouge,&  fcellé  du  Grand  Sceau 
de  Cire  jaune. 

Ledit  Sieur  MannefTon  Mallet  a cédé  le  droit  du  prefent  Privi- 
lège , à Denis  Thierry , Marchand  Libraire , imprimeur,  & Ancien 
Conful  des  Marchands  à Paris. 

Kegiflré  fur  le  Livre  de  la  Communauté  des  Libraires  & Impri- 
meurs de  Paris , le  16.  Avril  1681.  fuivant  F Arrefi  du  Parlement 
du  8.  Avril  1655.  & celuy  du  Confeil-Frivé  du  Roy  , du  27.  Fé- 
vrier 1665.  Signé,  Angot,  Syndic, 

Achevé  d’imprimer  pour  la  première  fois  le  dernier  jour  de 
Décembre  > mil  fix  cent  quatre-vingt-deux. 
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Additions  & Cor  replions  du  quatrième  T rme  de  Ù Europe* 

P^Age  3 S.  ligne  38.  Suconie  lifez  Suevonie  ou  Sueoni'e. 

Page  40.  Hg.  30.  Bofthnie  lif  Bothnie. 

Pag.  63.  écrivez  les  noms  de  Hamaxobü  & Georgi  fur  la  Carte , le  premier 
nom  entre  les  mots  de  Bartlides  & d’A  launi , & le  fécond  proche  celuy  de  Taurh 
Pag.  6 4.  lig.  11.  Lodoga  lif  Ladoga  ; & lig • 19-  Pnncipautez  & Duchez 
lif  Pnncipautez  , Duchez  & Provinces  , &c. 

, ***  67-  69-  & 71-  où  il  y a dans  l'Imprimé  & fur  les  Cartes  Abdorà 

lif.  Obdora. 

PÂg^  6<i.  *7.  69.  & 71.  effacer  au  bas  des  Cartes  le  mot  Géorgie  j & écri. 
l/<?£  a la  place  celuy  de  Circaflie. 

ffag.  66.  lig.  10.  La  Province  de  Sibérie,  &c.  lif.  la  Province  de  Sibiçrié  l 
Siber  ou  Sibirs,  a pour  Ville  principale  Tobol  ; cette  Ville  eft  le  Sie^e  d’uii 
Archevêque  : La  Coutume  eft  en  Mofcovie  , que  les  Métropolitains , Arche- 
vêques & Evêques , prennent  d’ordinaire  leur  Titre  de  la  Prôvince  & de  la 
Ville  où  eft  leur  Siégé. 

Fag.  7%.. lig.  13.  qui  eft  aveugle,  ajoutez,  mais  ces  nouvelles  & ‘celles  quà 
nom  avons  eu  depuis  , ne  s'accordent  pas  -,  & l'Eflat  eft  tellement  troublé  pair 
la  concurrence  de  ces  deux  Czaars , qu'on  n'en  peut  encore  rien  affurer, 

Pag.  96.  lig.  7.  Sitadie  lif.  Siradie. 

Pag.  110.  entre  les  lig.  u.  & 13.  écrivez  Mcefta  ou  Myfia. 

Pag.  111.  lig.  3.  Jizygcs  Metenaftæ  , If  Jazygcs , Metamnaftæ  : üfi  4; 
Myfa  on  Myrte  , & Media  du  Moéfie,  lif  la  Mœfiew  Myfte  ; ^ là. 
Zarmifogetufa  ou  Corone,  lif.  Zarmilbgetufa  maintenant  Corone  ; Mais  pour 
abréger  le  mot  de  maintenant , nous  avons  mis  à la  place  le  mot  ou  , entre  le  nctà 
ancien  des  Villes  qui  eft  toujours  imprimé  en  Italique , & lès  noms  mo  'ern'cs 
des  Villes  qui  font  toujours  imprimez  en  Romain  , ce  qui  marque  la  corrdfbon - 
dance  de  l ancien  avec  le  moderne , & qui  fert  ù faire  voir  que  V ancienne  MUe 
de  Zarmiiogetuia  eft  aujourd^huy  connue  foui  le  nom  de  Corone  .-  Et  cette  're- 
marque que  nous  faifons  ic  'y  doit  fervir  en plufieurs  autres  endroits  de  cèt  Ouvragé' 
en  parlant  aes  Villes  5 & pour  ce  qui  eft  des  Régions  ou  Provinces  anciens  .^ 
le  mot  ou  defrgne  Jeulement  la  traduétion  Frangoife  du  mot  ancien  , comme  Ûa- 
cia  ou  la  p ace,  « mot  de  Dàce  neftant  que  la  tradultim  du  Latin  Dacia  & 
non  peint  le  nom  moderne  : Ligne  n.  Dacia  Alpetris  lif  Dacia  Alpeftns  ■ «4 
'lig.  zi.  la  plupart  de  ces  Peuples  , &c.  lif.  la  plupart  de  ces  Peuples  avec’  ifs 
Getes  oeçupoïent  la  Dace  Montàgneufe. 

Pag.  n^.ljg  3.  aux  envirdns  lif.  au  deçà  ; & lig.  iï.  Philippolis  ou  Phi- 
iippoli , lif  Phüippopôhs  maintenant  Phiiippopoh. 

irlrg'<i11^  Ug  10  ‘ Tartufams  lif  Tartufana  ; & iig.  24.  Caftra,  B ata  va. 
lif.  Caltra  Batavà. 

Pag.  11  o.  lig.  9.  Celidus  lif.  Ceiidnus. 

Pag.  izz.  lig.  (<î.  rayez  les  mots  ou  Gyrone. 

^ ix4.  lig.  iz.  Micôpôlis  in  Càftio^is  Preuza , iif.  NÎcdpdiis;  Main- 
tenant Preveza.  1 

Pag.  a 6 lig.  .0.  & les  Monts  Thermépylæ  , &c.  lif.  & le  partage  deè 
Jhçrmopiks  au  travers  du  Moût  Qeta»  I 1 0 


Pag.  130. 1 7.  les  comprennent  dans  le  Royaume , lif  les  comprennent 
fous  le  nom  de  Royaume , &c. 

Pag.  iji.  I 4.  Jari  ou  Jaflÿ , lif  Jàzi  ou  Jaffy,  qui  fert  de  refîdance  aa 
prince  ou  Vaivod  de  Moldavie  ; & lig.  f.  Suchaw  refîdance  du  Prince  ou 
Vaivod,  lifez  feulement  Suchaw  , & effacez,  ces  mots , refîdance  du  PrinCÇ 
ou  Vaivod. 

Pag  135.  au  titre  de  la  Carte  ajoutez  le  mot  Walaquie. 

Pag  144-  /.  ix.  ou  de  Romanie,  Uf.  ou  de  Rcmielie;  & lig- 1 6.  ou  Corn» 
üez  lif  ou  Gouvernemens  particuliers. 

Pag-  14?.  au  titre  de  la  Carte  effacez  De  ha  , & de  mefme  à la  p.  4 7* 

Pag.  ï6i-  effacez  le  Sceptre  que  tient  le  Grand  Seigneur. 

Pag . 168.  I 7.  Ingia  Uf.  Engia  ou  Egina  , & de  mefme  fur  la  Carte  ou  ce 
nom  fera  écrit  ; lig.  8.  Fermeria  lif  Fermenia,  & lig.  16.  Bochini  lif.  Bof- 
ehini. 

Pag.  1 69.  au  titre  de  la  Carte , qui  font  de  l’Europe,  lif-  qui  font  verâ 
P Europe. 

Pag.  1 76.  I.  14.  d’Albantias , hf  Abantis.  ; & lig.  24.  Oeub éc,lif  Euboéa 

Pag.  1 91.  I.  3.  Scyru  Uf.  Syros. 

Pag.  194.  /.  13.  de  l’Archipel,  lif.  de  la  Mer  Ægée. 

Pag.  196. 1.  2-6-  la  Tramontane,  lif  le  Septentrion  ; lig.  iï.  Dudtæus , lif 
î)î£tæus  ; & lig.  18.  Catapaétes,  lif.  Cataractes. 

Pag.  zoo.  I 17.  d’Anti-Goro  , lif.  d’Anti-Gozo. 

Pag.  zo 6.  I.  io-  de  la  Cuire  & de  Levolin , lif.  à' Argiro  & de  Leuchimo, 

Pag.  zo8.  /.  21.  Val-Ii-Compare , lif.  Val-di-Compare. 

Pag.  %iz.  t.  7.  Appenninus  lif.  Apenninus  ; hg-  9.  Thracymenus  lif  Tra - 
fîmenus  -,  & lig.  iz.  effacez  les  mots  8c  Pefara. 

Pag.  114.  I.  1 6.  Tridentinum  lif.  Tridentum  ; lig  30.  Selafli  lif.  Salaflï  j 
lig.  31.  Belitio  Caftrum  Bellizona  , lif  Belitio  , maintenant  Bellizona  ; Sc 
lig.  34.  Lodeve  lif  Lodivé. 

Pa<>.  2 ,16.  1. 12.  Sabina  ou  Terre  Sabine,  Uf  le  Pais  des  Sabins  a les  Vil- 
les , &c.  lig.  23.  Antium  ou  Antio  ruinata  , lif  Anîium  qui  ejl  maintenant 
ruinée  : lig ■ z6.  Fundi  ou  Lago  di  Fundi,  Uf  Fundi  , prés  de  fes  ruines  on 
'voit  maintenant  la  Ville  de  Fondi  3 & lig.  39.  Herculis  ou  Piombino  , lif 
Portus  Herculis  , maintenant  Piombino. 

Pag.  218./.  23.  vers  le  Midy  delà  Campanie  , lif  en  la  partie  Méridio- 
nale de  la  Campanie  , &c.  lig • 28.  la  Japygia  renferme  l’Apulia  ou  la 
Rouille , 8l  la  Mefapia  ou  Calabre  , lifez  feulement  la  Japygia  elt  divifée 
en  Apulia  & en  Mcfîapia  ; & lig.  30.  la  Fouille  fc  fubdivife  , Uf  l’Apulia 
que  quelques  Modernes  nomment  la  Fouille,  fe  fubdivife. 

1 Pag . 219.  au  deffous  du  titre  de  la  Carte  effacez  le.  mot  de  Macedoine  , 
d.e  mefme  à,  la  page  221.  . 

Par.  zzo.  I.  1.  la  Meffapia  ou  Calabre  renferme,  lf.  la  Meflapie  renferme,. 
&-c.  & Ihm  R.  ou  Rudera  Piefti , hf.  dont  les  ruines  font  encore  appellées 

Piefti.  _.  , . 

Pag.  222.T.  13.  Te  veto , lif  Tevere  ou  le  Tibre  : lig.  1 6.  Piambmo,  Uf 
Piombino  ; & lig.  19.  Méridionale,  lif  Septentrionale. 

Pa«.  224.  /.  4.  Tergete  ou  Triete,  //yê^Triefte. 

Pag.  zz6.  I.  10.  la  Frigaane,  ce  nom  aoit  efire  écrit  fur  la  Carte  proche  ds 


teluy  de  Seflola  ; & lig.  13 . rayez  la  Principauté  de  Landi , &c.  & /i/î  la 
Principauté  du  Val  di  Taro  a pour  Ville  Capitale  Bardi. 

Pag.  zi8.  /.  6\  Monftier  lif  Mouftier  : lig.  10.  Pignerole  Uf  Pignerol  : 
lig.  zy.  Domodofcella  lif.  Domo  d’Ofcella  ; 8c  lig.  11.  le  Marquifat  d’Yvrée, 
dans  lequel  eft  le  Cavanois , lif.  le  Marquifat  d’Yvréeque  d’autres  nomment 
le  CanavefTe. 

Pag.  230-  l.  3f-  Vico-Varro  ou  Vefcovio,  lif.  Vicovaro , Vefcoyio , &c. 
elles  ne  font  point  Sieges  d'Evefques  ; & lig.  if.  Sera  lif.  A ferra. 

Pag.  136.  I 3.  Carieti  lif.  Cariati  : lig.  y.  Cortone  lif  Cotrone  : lig.  17.' 
Gaete  If  Gaiete  ; 8c  lig.  34.  Noricia  lif.  Norcia. 

Pag.  z4f.  écrivez  Rioné  di  Trevi,  aux  environs  du  Palais  Barbarin. 

Pag.  z6o.  I-  31.  Jelba&yi  Elba  ; lig.  tf.  la  Ville  delà  Baftia  en  eft  la  Capitale, 
lif.  la  Ville  de  la  Baftia  eft  Capitale  de  rifle  de  Corfe. 

Pag.  164.  /.  8.  Canella  lif.  Canelle  : lig.  iz.  Forrato  lif  Ferrato  : lig.  zy. 
eft  au  Nord , lif.  eft  vers  l’Occident  : lig.  iy.  Glifia  lif.  Glefîa,  qui  eftmain- 
tenant  ruinée. 

Pag.  180.  /•  1.  eft  bornée  par , lif  eft  bordée  au  Septentrion  par,  &c. 

Pag.  182.  ligne  dernier e , que  la  Ville  d’EÏÏie,  Uf  que  la  Ville  d’Elnc  qui 
l’eftoit  cy-devant. 

Pag.  z8<r.  /.  Placenzia  hf  Placentia  ou  Placencia. 

Pag.  z 87.  /.  z8.  Pont  Uf  Port. 
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